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P Na adv en Angleterre. un Rane : 
rieus ſous le titre des Efforts du Patrio- 
me, Gs. ou Recueil des Ecrits) Patrig- 


ques, &c, Ces pieces ſeront- Jans douge 
ds utiles pour tcrire ! Hiſtoire des troubles | 


ſis de ls France, mais le Journal que 
5 entreprengns eſt in ſiuiment plus eſſen · 
11 0 plus intéreſſant : tes faits ſont la baſe 
7 ncipale de tout tlore de ce genre, | 
Le Fournal que nous donnons a 18 rege 
des Magiſtrats z/6s & tclatris, qui 
talent journellement ce gui ſe paſſoit ſous | 
rs yeux; & avant d'en ridiger les ddtails 
rendolent compte, les diſcutotent, les 
paroient, ne mettotent rien que de 
fur, de trbs authentique, La ſimpli» 
du ſtyle doit faire jugerioſement quiils 
Tome 1, A 2 es 
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Pp 


x Fournal, qu un haſard 
@ procurt, va juſu au retour des Prin 
à 1 Cour, c- d - dire juſy 
ram 177: 
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DE LA RtvoLuTiON ovinin Dans Mu 
ConsTITUTION DB LA MONARCHIE < 
Faangoise, par M. ps Mauro, 
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iT de 97 "ug 100 r 2 5 de 1101 _ | « 3 
2% Parlement le a7 Novembre 1719. 5 


| en plaque de Arrété du 6 ow 
bre falt contre lul, au ſujet de la (dance du Rol 
Parlement, pour enlever les minuttes & les 
vs du proces de M. le Due d'Algulllon, & vou- 
ſans doute preFenſr la Deliberation indiquse ur 
pour le 3 D&cenbre\, avoit nnnoncd pendant les 
Incesy qu'il allot, & la rentrée, ltvrer Vaſſuut au 
ment, ouvrir la tranchée contre le Parlement; 

{1 r6dulrolt le Parlement, ou que le Parlement | -. "ml 
eee Ir 
t aſſuut de vengeance eut leu le 27 Novembre 
'envol de 1'Edit fatal qui met aujoutd'hul. tot 
dyaume en feu, dont le preambule eſt une vraie 
inaire. contre les Parlemens, & dont le diſpo- 

"One 7 5 troiſleme article 9), oſt le renvere 
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vas cet 14, jan a ns tones os babe 
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'F 5 re 90 | 1 
WA 1 12 
foment des tobe fondunentaes to Fin ſur Tn 
siſtremeßt. 7 
- On" previt Alete 10 ele Iced. 

jour en devenir le fruit; mals ceux ob jl a deja | 
tc fe Roynume, depuls deux mos qu'il exiſte, 
renverſemens qu'il a déla falts dang la Conſtitutie 
de I'Etat, dans I'6conomle des lolx, & dans la | 
billts Inamovible do Ja Magiſtraturg , ſurpaſſont pe 
etre ce qu'on en prevoyoſt, & font” contre lul 
plus pulſſunte des réclamatlons. II ne faut en ef 
que ce qu'il a d&ja prodult pour prouver comblen 
eſt pernicieux „& qu'il n'y a rien de ſaeré dans 
tat qu'on ne puiſſe renverſer par ſon moyen. 

L'Edit &oit fl clalrement contralre aux lolx 
Etat, au ſervice du Rol, & au blen de la pati 
que le Parlement ne nomma point de Cmmiſſal 
pour l'examiner. Par un Atrèté du 28 Noveml 
il renvoya la D&liberation au lundl 3 Décemb 
jour indiqu6 par I'Arrts. du 6 Septembre gern 
& ou Meſneurs devolent ſe trouver tous. 

Le 3 Decembre, Faſſemblee ne finlt qu'A 4 h 
res apr&s midi; on y fit les Repreſentations ſuly 
tes, & l'affembl6e fut remiſe au mardi 4, dix hev 
du matin, oprds raudlence de la Gland Chambie 


ahne du Parlement, arrlides 2 lues au 
le 3 Ane 31 . ts 
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as "Ren ne parolt plul afMigeant pour votre 
5 * & rien, il le "ou dire, w etoit moins 


„ 
td de ſa part que de ſe voir Imputer un complot 
Iminel & inſenſs, qu'on lul ſuppoſe commun avec = 
s autres Compagnules de ' Mugiſtrature, pour mé. 
dnnottre & pour affolblir les droits inviolables de 
dtre autorits ſouveraine®”, 

„ Votre Parlement, Si, a travallle dans tous 


ms pour affermir & pour. dtendre cette autoritée 
cr6e, quill 945 comme l'ame de 'Etat, & com- 


de le principe'de ſa propre exiſtence”, +» 

„ $1 la flerté des grands Veſſaux 8'eſt trouvee for» 
e d s'humilter devant le trone de vos ancetres ,. de 
pnoncer & Findependance, & dg reconnottre dans 
ur Rol une jurisd{Mon ſupreme, une pulſſunce pu- 
quo, ſuper leu — celle qu'lls exergolent; fi ind6+ - 
endance de votre couronne a été maintenue contre 

s entrepriſes de la Cour de Rome, tandis que pres: 
e partout les Souverains avolent pills ſous le joug 

e ambition ultramontaine; enfin, MN le ſceptre a 
ts conſerve de mile en mile a Laine de la maiſon 
oyale, par la ſucceſſion la plus longue & la plus 
eureuſe, dont Il exiſte des exemples dans les An- 


ortass fans doute qu alt jamnſs rendue à l'nuto- 
e Royaſe & 4 V'Etat , font dis, "ROY: en falt 
| a votro Parlement“. 

„ Et quel autre, SIR, en effot, q un 'Corpe qul 
e compre pour rien le danger, lorsqu'11s'agit'de prou- -· 
er ſa fidélité & ſes Rols, aurolt oſé 8'expoſer à com. 
attre pour eux contre ce qu'il y avoit de plus craint 


i y oblige, Vinter&t mème de votre Parlement 
frolt pour Vengager, 8ixE N votre autorité. 
A 4 . 


— 


ales des Empires: tous ces ſervices, les plus im- 


de plus redouté ? Mais ind&pendamment du devoir © 


* (5 "fs 
„Les Mogiftrats qul le compoſent , reconnoftront 
toujours quiils n'ont d'sutre titre de Jurſadidtion , que 
| le caraftore,d'Officlers' de V. M. leurs arrdts ne 
ſont rendus & ne v'executent qu'en votre nom, & 
- Vautorits' Royale ne ſuurolt ſouffrir la molndre éellpf 
dans:ly perſonne du Monarque, ſuns 6tre en meme 
teme-obſeurcie, ou plutdt dtelnte dans le Corps ol 


Jon en volt briller quelqu'smanation",, _ 
otra toujours 


ant pour Ia Magiſtrature dens 'Edit. qul lyl 
fonts, 8'll pouvolt au fond etre utile aux 
intéréts de votre autorits, & 1 n'expoſaFpo 
la liberté, la vie, 'honneur, & tous les dzalts. a8 
propiricté de vos ſujets, &-devenir-le jouet dog ſut 
priſes, dont enſuite le Monarque ſe repentlrolt 
trop tard“ . is 2 J 1 a 20 OF 55 i 7 
_  » Mais, quel avantage, 8E, votre autorité pour- 
roit-elle trouver dans le renouvellement de tentati. 
ves deja proſcrites pluſieurs fois par I'eZperience. & 
_ decrices ſans retour par Vopinion publique”? - 
„ Tant6t des projets de ee genre preſentes aut 
Rois & rejettés par eux ont avorté avant que d 
clore; tantdt mis au jour ſans effet, leurs auteurs 
n''en ont recueilli que la honte & l'ignominle; tans 
tot adoptes dans un premier moudement, excites pat 
de folrs artifices dans l'eſprit du Souverain, ils ſe 
ſont Evanouls avec les impreſſions ſiniſtres qui les 
avolent produits: enfin, &'il eſt. de ſemblables pre 
jets. dont l'effort de la puiſſance ait prolongé avec 
peine exiſtence aue epreuve paſſagere n'a un 
1 355 W # n K 8 : 8 qu 
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1 falrs mloux fontle la_ndcefith de les jor, | 
de an les choſes reprondre lours cours 8 clen 
naturel“ 
„ Alnſl Pautorits ſouveraine 8'eſt wo 1 d&s 
{tlvement- compromiſe par. ces projets hazardes, 
le temps momo, qul decouvre tout, nu pas tard&s 
at, & ddvoller aux Souverains, que dans de pas 
lle projots un zele affets pour Vautorits n'eſt que 
volle apparent dont ſe couvrent leurs auteurs; 
als que leur veritable objet oft d'employer ces pro. 
ts dangereux d ſutlsfalre leurs Intéréts perſonnels & 
Dur vengeance, ſans ſe mettre en peine du mal qul 
| 70ſulto. noceſſalrement owe Fiat & pour le 
lonarque”, - | 
105 Jamals, sus, 10 volle ne fut moins difficile & _ 
deter que dans l ocoaſlon preſents, Daignez y por- 
r vob regards.; ne conſultea que vous-m&me: Ju- 
z-en par cette ſagacits qui vous eſt naturelle k 
ans laquelle réſide tout notre eſpolr”, 
„ Vous reconnoltrez , Sia, dans les coupables "IN 
nteurs d'un. pareil Edit un projet trop, réel cache 
us de fauſſes apparences, d'allumer d'une ſeule ẽtin- 
lle un incendie general, d'exciter un trouble uns. | 
Erſel dans toutes les parties de votre: royzume, afin 
- profiter de. cette criſe violente, pour arracher * 
11 &oit poſlible, du Sanctualre de la juſtiee des „ 
ſtres des loſx, auxquels les méchans ne fauroſent: 7 
donner d'etre incorruptibles, & qu'on ne fe 
e parce que leur fiddlits I vos intéréts,, feur ate. 
2 a you perſonne, les ont toujours: emp- 
6, ſe preter aux cabales de ceux qui deppis: fi. 
ngtagis ttoublent votre Etat“ WT ST 
. * * 


an) | 
votre atorltd4 Ivros- les 4 I ' Vengeance dee 
ofx| Tous vos ſufets applaudirenty les nations ad- 
nireront votre ſageſſe; vous Joutrez auſfitdt d'un 
alne qu'ils ne vous laiſferont jamais, paree qu'ile 
zenſent que leur ſutérét 6 de vous en prlver, & 
u'slevss dans le trouble, ce trouble ſeul peut ſou + 
enir & accroltre leur cr6dit, Vous vertez alors, 


Ire, votre Parlement tel qu'il eſt; vous n'y trou- 
erez en reſpect „ ſoumifiion, amour & re . 
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Riponſe au Rot, du mime Joie 


5 ce reſt qu pris 105 ales ares een * : 
al fait rediger mon Edit. Vos repreſentations ne 
ontiennent que des dectamations contre des perſon. 
hes qui_meritent la confiance dont je les honore, & 
ze tendent qu's faire nattre des idées auſſi fauſſes 
\injurieuſes à ma perſonne; elles ne me font pas 


egiſtrer mon Edit dès demain. Js vous charge, 
ous, Monſieur (a), de venir ici le ſoir à ſept heu- 
es, the rendre compte de execution de mes ons! 
res vos Fa 
Le mardi 4 Decembre, on ft PArtets futvant, | 
ontenant d'iteratives/Repreſehtations, On chatyea 
; le Prem er Preſident de les porter au Rot e 
eme jout z & de ſolllelter auprés de 84 Majeftd ts 
eglement, promis depuls ff lopgtems, für le Com: 
etee vs Bieds, dent la cherte excellive continue 
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9 fe your Prvfident Wt ſs nol yes 


hanger de fagon de penſer. Je vous ordonne den- 
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TCoontenue au r6cit de M; le Premier Preſident, qus 
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milie toutes les inſtances faltes par le parlement 
t:uprès du Gouvernement. L'aſſemblce fut continutze 


e 
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au lendemain. . 5 „ n (i 
Arriti du Parlement, du 4 Dicembrt 1770. | 

„ „ $667 5,4 „ e 5 th, T8 
„ La Cour deliberant tant ſur la réponſe du Rol, 


ſur Edit preſents le 28 du mols dernier , a arr6t6 
M. le Premier Preſident ſe retirant par devant 
le Rol, ce ſoſr, en extcution des ordres contenu 
en la r6ponſe du dit Seigneur Rol, ſera chargé de 
lu repreſenter tres humblement & tres reſpectueuſe 
ment, que ſon Parlement n'a pu entendre qu'avec [4 
douleur la plus vive & la plus atnere, qu'on alt pr 
ſunté au dit Seigneur Rol, les Nepreſontatlong gut 
fot) Rarlement 4 eu ſhonneut de (yl adfeſſer Hier; 
comme tet dantes.& faire nattre des Iddes audi fuuſſi 
qinjurteuſes 4 ſu perfontie ſuerde f qu'on 14 pu par 
voni & les profenter au dit Boigheiir Rol (ous et 
point de vue, qu'on denaturant ſe ſens des expro 
fons que ſon Parlement n' employdes que pont 
donner au dit Selgneur Rel de nouvelles afflifancet 
6s ſu dsl, de (on amour, & de fa (foumifMen 
pour Jul roproſenter eomblen Vintdrdt pulſe du d 
yolr, & Vinter0t meme perſonnel de chacun dy 
membres Hul compoſent ſon Parlemont, Yoblige « 
maintlen de Vautorits fouveraing, du Ny geignet 
Rol, & pour ful temolgner enfin que dens le me 
mont d'une criſe auM violente, tout I'eſpoly de { 
euples & de fon Parlement r6(Ide uniquement dy 
Iu ſagefſy perfannalle qu dit Selgneur Rol, dun 
Juſtice & dans ſu bontd“. mY 


—T I-34; 


. 
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cu 


enregiſtrer un Edit, dont Ienregiſtrement le cou- 


nent, & un jour d. venlr aux your du Souyerain f 
ul meme“ 9 33 

„Un Edit qul compromet aun Adem los 
Iroits les plus précleux des ſujets du dit Seigneur 
Roi, leur propriets, leur liberté, leur vie & * 
gonneur, 

„Un Edit, enfin, qu eompromet " intdr&ts 
chers & ſucres du dit golgneur Rot; en alterant la 
onſtltutlon de la Monarchle, en détrulſunt les for- 
nes ſolemnelles conſtamment obſer ves pour Its. 
v|ifement des lolx, en expoſant 4 Jatnals le dit gel- 
eur Rol A toutes les ſurpriſos dont lev plus grands 
Rols ne ſont polnt exempts, & contre leſquelles (1s 
'69t polnt de reffoures plus rs, que dans is nolo, 
a fiddlits & ſe courgge de leurs Cours", 
„ Veritds blen forties per tous les quguſtes bro. 
Idcoffvirs du dit gelgneur Rel, qui g'ont Jemuly 
herehd-qu'd raffermir le courage do leurs Offlelers 
Je juſtice, en les raſfurant de la maniere ls plus of 
fence fur Ia conſervation de leur liberte, de leur vie 
& do leur 6tat, yotamment- par le Rol Louls XI, 
le Prince le plus jou do ſu uur & do fon 
vutorite” 


Alben b dis Roby du 4 Divmine n | 0 
10 „ vous foral ſavolr wos Intentions"... 


Le g Decembre le Rol fit retfrer I Edit: mals lo 
rule ſo rdpandit que mm pour y changer quelque ' 


9 Que fon Parlement ne peut of ne dott — 5 
zriroit de honte aux yeux des peuples dans ce mo- | 


* 8 2 614.) 0 
thoſe," & le faire" emtegiſtrer enſulto per vele dn 


mot de Conf0derarton' dont on accuſolt fob Parls 
mens dans le Proambule,' 1, 
Sur ce brult Tun Lit to Tufts le rale 


VArr8te qui ſult. 4 


Ait. du Plau, 1 77e. we 


. La Cour condid6rant quo la rdponſe du 10 l 
| foes trb&s humbles & très reſpectueuſes repreſentation) 
faltes le Jour d'hler au dit Selgneur Rol par M. le 
Ptemler Preſident, & les ordres dont les gens du 
- Rol ont fait part ce matin 4 la dite Cour, ſemblant 
annoncer ces triſtes -circonſtances, où la Cour {0 
volt forcee de prdvenir les attelntes dangereuſes 
dont ſe trouvent menacdes les Lolx du Royaume & 
la Conſtitutlon de I'Etat: & de 8'occuper du ſoin 
de les conſerver en conſignant dans ſes regiſtres des 
- monumens de ſon attachement inebraniable aux prin- 
elpes dont le maintlen oft 6galomont utlle au Ro & 
A ſes ſufets. 

(ih Conſiderant 1a, dlte Cour qu'elle ne pourrolt 
. Con départir, ſans manquer 4 ce que lul preſerlvent 
fon attachement reſpectueux pour la perſonne & Je 
fervice du Rol, le vou unlverſel de tous les Ordrey 
de I'Etat, la fiddlits que tous les membres de Je 
alte Cour dolvent au ſerment qu'lls ont falt de gar 
der & obſerver les lolx & ordonnances du Royeu: 
me, & !obligation d'acquitter en cotte partie, les 


Rols, du ſermont mw an: Ssere; 4 d'y 


torits.dans un Lit de Juſtice :, on n'en @ 9te, que ly 


4 10 ) 4 

Mequer tellement,, que, par la faute des Magitratss. 
ucune plainte nen uiſſe advenir, ni au Rei charge 

conſriones ... Aluſi quill a vt6 expreſſoment re. 
ni par ls Rol Louls XI. à ſa dite Cour, en 
ul envoyant la formule du ſetment de ſon avenge | 
ment u 1a Couronne, par ſes Lettres enr6giſtrees lo. 
11 Avril 1492", 

„A arrdt6, qu'en fo conformant aux expreMons-. 
Jont la Cour veſt ſervie, dans une occaſion blen 
olns (importante, le 1 Mars 1583, la Cour, athens . 
au que I Edit eſt contre los lolx fondamentales do I Bo. - 
tat, auxquelles loix on ne peut diroger ,  , Wa 
Mulſſance de procider 4 Ia Ptrification de I'Bdit, en 
conſequence a proteſts & proteſts contre tout ee * 
pourrolt tre fait au prejudice des Lolx“. 

„ A arrété en outre, que dans le cas oft l'on pros. 
fiterolt des clrconſtances, pour faire publier aucun- 
Edit ou Declaration à la charge des ſuſets du Rol, 
lu dite Cour proteſte parelllement contre tout ce, qui 
pourroſt etre falt pour preveritr ou OE: fa ſults : 
& reſpectueuſe reclamation ”, 

Ls jeudt 6 le Purlement fegut les ordres 16% 
rendro & Verſailles le lendemaln pour le Lit ds Jo. | 
ſtlee. ll fl PArr6td ſulvant. 


Ari du joudl 6 Dicempre. 


„ Bur Vordre donnd de fo retidro demeln l Ver- 
ſallles pour un Lit de Juſtlee J on & faſt les Proto. 
ſtatlons ordinalres”, 

„ Arrété en outre que M. le Premler Prin dont 
fora Ehargs de falre demain au Lt de 188 dor re, 


— 


- loppa tout le venin de “Edit, & qui le rendit encore 


rid, ſous la nouvelle date du. mois: de Decembre, 
au lieu de celle de Novembre, 


| beures du matin. 


pour deliberer à Poecafion du Lit de _y 8 
+ Verſailles le dit jour“ "JT Ig & 


VVV e 10 > 
pubſentations qui contlendront I Arrte: du. Jom 
d'hier”, 

> 44 Arrdts que es Chimbres 5 'aſſembleront demain 
& fx heures du ſoir aprbs le Lit de Juſtice”, , 

Le Lit de Juſtice fut tenu d Verſailles le vendre« 
di 7. M. le Chanceller y fit un diſcours qui ddve- 


plus ouvertement mauvals. M. le Premier Prefi- 
dent, dans ſon diſcours , preſenta la ſubſtance. de 
YArrdt6 du 5. L'Edit. fut enragitrs par vole d' auto- 


Lo Procks Verbal du Lit de Juſtlcs a 66 publid 
avec profuſion dans Paris; alnfl, pour ne pas fur- 
charger le Publio, nous nous ann lo rag, 


porter, 


* _Duwnddl 7 piled; as fr 


Les chambres vaſſbmbloront; mals comme (} 
(tolt trop tard pour finlr les deliberations, & que le 
londemain étolt fete, on les. remit au lundl 10, 


Lo lundl 20, le Parlement fit. VArrd6 qui ſult: 
Arnet du 10 Dicentie 1770 8 

2 ce oth Ia Cour, toutes les Chambres Alb 
bless, ſuivant VArr6ts du vendredi 7 de ce mois, 


PY Confiderant gye les alpliius de. Bd Pu 


(a5 


lis au Lit de Juſtics attaquent tellement les formes 

entlelles du Gourernemept ,, que de leur execus 
on Il reſalte que les droits les plus actes, qul as 
rent Ihonneur & conſtituent la propridts des fits 
ts, peuvent recevolr des atteſntes were, 

Ins obſtacle & ſans reclamation ', 

„ Confiderant en outre que, par le Prdambuls du 
it Edit, tous les niembres de la Magiſtrature ſont 
refetites, comme des erlminels envers l'Ktat & la 
qtſonhe du Rol, dont le crime, par le discours de 

, le Chancelter est ddflnt le projet d'enlever des 
dains du alt Seigneur Rol Vautoritd ſouveraing pour. 

o lui lalſter que le nom de Roi i qu Eur. de perell. 
s lyculpations les membres de la Cour. ne merlte- 
lent pas mome In 45 du dit Seigneur Rol, 
ont la juſtice devrolt tre armee contf eux; d'onůn 
r6fulto contre Jes Magiſtrats qui lacompaſent; une 
zcapucits abſolue de faire exteuter, par les ſujets 

dit Seigneur Rol, des loſs nn Wannen, 
olent éprouver la riguen r, | 

„A \arr6ts la dito Cour, 1 5 M, le Premier 276 
dent ſera chargé de ſe retirer ſur le champ par 
vers le Roi, pour le ſupplier de retablir ſon hon · 


eur, & la Conſtitution de Etat, que Edit a at« 
aques, & de lui rendre ſes fonctions, auſſi int - 
antes pour la perſonne ſacrée que pour I'Etat; _ 


de recevoir Voffre unanime, qu'à 'txemple des 
clens 'Magiſtrats , les membres actuels de la dite 
our font au dit Seigneur Rol, de leur état & de 
ur téte: ſacrifice volontaire, mais devenu indic- 
nſable par Timpuifſance ob eſt la dite Cour de 
duvoir avec honnenr éxécuter le dit Edit, & rem» 
lir aucune de ſes fonctions. : 


( 


. 4 rde en outro; que M. le premier Prefident 
ſera tenu de ne faſre part qu'au Rol du preſent 
Arrété, dont il lul remettra une expedition en forme, 
Les Chambres demeureront afſemdlces Jusqu' apres l 
xponſe du Rol“. 
„ La Cour a continus ragende a demaln but 
heures du matin”, 
Loe Rol étoit a la Muette; "7 ne voulut point hot 
M. le Premier Preſident, & Il lui fit remettre par M. 
le Prinee de Soubiſe ces mots éerits en crayon de ſi 
propre main: vous viendres mercrodi &ſept beures du 
ſoir à mon retour 4 Verſailles." © F'ordonne 4 mon 
Parlement de reprendre ſes fonction. 
8 de. At ne e point; rowi 
au cops wh 


* 
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Deine BD CUIVITE „Mogg: 

the hs ode falt aardd, le Premier Profident; 

Deliberation. fut continucee au jeudi:194 hut heute 

du matin. Des le lundi 10 les cabinets des*Avocats 

furent fermés, & ie ſerviee ceſſa au Chatelet 8 

dans tous les autres nee, men . 1 
neee ee 


— 


Du 12 pee 1770, 1944 c 
1 alen bläes, NM. Ie Preniter- 
t 


Les .C 
part de ls reponſs du Rol, congus 6 0 


Ment a 
ces terme? 
„ Rfen ne vroune: miguy la. h6ceſlics de 1s lol. q 

' ai fait enregiſtrer; que la-conduite de- mon Pati 


* Bae 5 


(190. „ 
ent: quill reprenns les fondtlons, jo vous Por 


Jonne”, 
Sur quol il u été arrdts que le premſer PANdent: 


ent 
ent 
me. 
$ la 


zune nouvelles & lteratlves repreſentations, congues- 
| n ces termes: 1 
= . 


1 que ſolt la Walz 
5 la lecture de la réponſe de votre Majeſte, il en re» 


cree lui impoſent. dans les circonſtances actuelles. 


repreſentant les dan 
de 1'Edit portant Reglement, en vous prouvant que 
le Preambule de cer Edit contient des inculpations. 


qu'il reſults contt eux une incapaeitè abſoſue de rem · 
plir leurs fonctions; & en indiquant enfin & votre 
Majeſts les motifs & PFobjet de ceux qul ont oſs La, 
porter à de pareilles extr8mites, 


lJement qu 'à perir avec les Lolx, pulſque le ſort des 
Magiſtrats doit ſuivre celul de Etat; mals f doit 
encore, avant ce moment funeſte, pulsqu'il oft 


mals aſſurer 'itmmutabllits, & aſſuſettir J leur 6x6: 
cutlon 2 les Magiſtrats & ls en lute 10. 


e votre Parlement | 


ſent les mouvemens pour ne ſe livrer qua ce que 
ſon de voir & fon attachement à votre perſonne ſa - 


fl graves contre les membres de votre Parlement, 


force, prevenir votre Majeſté, que l' Kdit tenferme - 
Ja poſſibilite de detruire les Lolx ſur legquelles 4 
ſtabilite du Trône eſt fondée, dont l'objet doit f Ja. 


e retirerolt de nouveau par devers le Rol, charge“ 


[1 a, pour ainſi dire, rempli ſon miniſtere, en vous | 
gerd qui reſultent pour vos ſujets- 


. 


„ II ſemblerolt qu'il ne reſteroſt plus à votre Phrs 


\ 


Cao). 
| me. Ces Loix, Srax, ſont entr autres rimmutabill 
te du Gouvernement Monarchique , Ialienation du. 
Droit de la Couronne, la- Succeſſion. du. Trone. 

Notre. hiſtoire fournit malheureuſement des exem- - 
ples d'atteintes portees aux. Loix. facrees, dont votre 
Parlement a ſcu garantir 'Etat..” . 

„ A Dieu ne plaiſe qu'il cralans, ſous le regne 
du Prince le plus juſte, de voir renouveller de pa - 
freils Evenemens! Mais, Sixt, ce qui s'eſt yu dans 
des temps reculés, peut ſe voir encore dans les 
temps 4 venir; & Particle 3. de lEdit, s'il pouvoit 
jamais Etre. exécuté, enchatneroit,. dans de pareilles 
circonſtances, les Deliberatioris de votre Parlement; 
&, en le forgant- au ſilence, lui dteroit les moyens. 
dont il geſt heureuſement ſervi pour ſauver LEtat, 
„ Non, Size, un Edit dont les.conſtquences ex- 
tremes à la verits, ſont auſſi facheuſes, ne peut pag 
Etre le vœu perpetuel de V. M. Si une Loi auſſi. 
dangereuſe eut eté établle par les Roſs vos prédé. 
ceſſeurs., votre ſugeſſe, ſans y etre excites, eut pore 
't6 V. M. 4 la revoquer,” 
„ Jugez, StR, de cet Edit par l'impreſſion que 

ſa publication 1 faite ſur tous les Ordres de 1'Etat.. 


L es aQtions de votre, Majeſts, didt6es par la ſageſſp, 


no dolvent infpirer à vos ſujets.que-le reſpect & la 
Wcurits; ils mon tous „ Sinn, do volr. CX6CULER | 
VEdit. ” 

„ ages · en encore, Sr E, par le courage des 

membres de votre Parlement, qui oſent risquer de 

vous déplalre, en portant de nouveau aux pleds. de 

votre Trone l'offre de leur état & de leurs tètes, 

- Blatt que de manquer de fidelite-a V. M. en cons 


car). 


courant i Pexdcution de Edit, plutot que de ſe pr- 
fenter aux yeux de vos ſujets comme leurs juges, 
pendant qu en votre nom leur diffamation Te puble a 
dans votre capitale. | 
„ Permettez, Size, à votre Parlement de finir, 
en vous adreſſant les paroles que M. le P. P. du 
Harlay adreſfoit au Roi Htwzt IV, le 19 Juin 1003: 
Si c'eſt deſobei ſance de bien ſervit, le Pariement fait 
erdinaifement Des faite; & quand il trouve conflit 
entre la puiſſance abſolue du Roi & le bien d: ſon 
ſervice , il juge Vun preferable & Vautre, non par 
deſobliſſance , mais pour fon devoir, & la decbarge de 
conſcience”, 


„ Arr8t6 en outre que M. le Premier Preſident ne 
 fera part qu au Roi des Repreſentations de la Cour, 
& que les Chambres demeureront aſſemblees jusqu d 
la Réponſe du dit Seigneur Roi”, 

Le 14 M. le Premier Preſident a rendu compte aun 
Chambres aſſemblées, que stant rendu la veille 


aupres du Rol, ſuivant Arr&ts de la Cour, il wa- 


volt pu parvenir 4 voir 8. M.;:qu'Elle lui avoit falt 
demander par M. le Duc de la Vrilliere fi ſon 
Parlement avolt repris ſes fonctions, & que ſur a 
r6ponſe-que non, le Rol lui avolt fait dire qu'il 
w'entendrolt rien de a part qu'il n'efit obel à cet 
(gard Sur quol arrèté de nouveau que M. le Premler 
Préſidont ſerolt pris d' employer tous les moyens que 
ſu prudence, ſa ſageſſe & ſon zele lul ſuggéreront 
pour parvenir jusqu au Rol, & lul faire connoltre le 
vou unanime de la Compagnie, La Deliberation 
continuce au 17, 

M. le Premler Preſident stant rendu A Verſailles 
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4 
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pour tiaher de parler au Rol, n'a pu remplir lobjet 
de ſon voyage, & en a tendu compte le 17, aux 
Chambres aſfſemblées. Sur quoi la D&liberation a 
Eté remiſe au 20, & l'on à de, nouveau chergé M. 
le Premier Preſident de renouveller ſes efforts aupres 
de Sa Maſeſté pour en Etre Ecouts, Les Chambres 
ont continue de reſter aſſemblees, | 


| Du jeudi, 26 Decembre 1770. | bl 


M. le Premler Prefident ayant fait envain tous ſes 
efforts pour avoir audience du Rol, Ha rendu comp» 
te de fa conduite A Paffemblce des Chambres le ſeu- 
di ae, & a dit que les Gens du Rel demandelent 
d entrer. 1 . | 

Ils ont apporté des Lettres de Juſſton, dont volel 


le Preambulet | | 
„ Les principes que nous avons 'Gtablis font d'une 


vorlis conftante, & les diſpoſitions qui le terminent 


_ derivent neceſſalrement de ces prinelpes. Les ſalts 
retraeqs dans le Preambule font Iexpoſs Adele de 
ee qul a ste ſalt & dit par pluſteurs de nos Cours, 
& nous avons &te forces de les rappeller pour arte 
ter le cours d'opintont qul tendrotent d &branſer 
Yordre public & la conſtitution de I'Rtat, Nous bd 
vont regards juzqu'ici ces opinions que comme te 
produit d'un rele inconfidere ; & en les condam. 
"nant, nous avons toujours rendu & nous rendone 
encore juſtice a la fidelits de nos Officiers ; male 
votre perſeverance a ſuspendre Vexercice de vos 
fonctions, votre reſiſtance à nos ordres r6iter6s, for. 
merelent la conviRion de votre attachement & cos 
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opinions, & compromettroient eſſentiellement votre 
honneur, qui ne peut concerner que dans votte. 
exactitude à remplir des devoirs auxquels vous vous 
etes . conſacres par les ſermens les plus ſolemnels.. 
Nous ne doutons pas que vous ne rendiez &ſormais - 
un libre cours à la juſtice, & que vous ne vous con · 
formiez enfin à une loi que nous devons à Vinteret 
de nos Poliples 4 & a 'velul oe notre Pullſancs | 
Royale", 

Par le Dizpoſitif il ef dense par premiere, le- | 
conde & finale Lettres de juſſion, à tous un chacun 
des membres de la Cour, de reprendre leurs fone- 
tions. | 

Après la lecture de cen Lautes, le Parlement a 
falt Arrdts qul ſult, f 


Audit tu 20 Dicembre 1770. 


„ L Cour 4 arts @ pour ſuttofalre d ee qu al- 

le dolt a Vhonneur: de la Juſtice, au 2 du Rot 
& au maintlan de la Conſtitution de I'Ktat, elle ne 
peut obtempdret aux Lettres de Juiſlon, & a per- 
ſtd dans ſos procedens Arrétés“ . 
„ L'Aſſemblde continues a 2 2a, neuf beu- 
res du matin“. 
Du a1 KA Um bläe fut remlle uu 29, du 6p au TR 
du gi Decembre au vendredi 4 Janvier 1771. Le 
24 Decembre, exil de M. le Duc de Choiſeul & de 
M. le Due de Praslin. 

Le 4 Janvier 1771, M. M. les Gena du Rot pro · 
ſentorent los Lure de . e ſulyantes 2 | elles 


. (24) 


Rotent le frult de bentremile de . le Peine 06 
Conde; &V'Edit de volt demeurer comme non avenU 


_ 0 Littrer de uten, dn 3 Fanvter e TT 
eee 


u Liuterruptton de votre ſervice dans laquelle 
vous perſsveren, devient de plus en plus ſi prejudb 
Elable 4 nos (Jets, que nous ne ſuur lone le toléxer 
plus longtems. Lev allarmes que vous donnes pout 
motif devolent- dautant meint vous porter à une 

ination fl eontralre a votre devolr * ſerment 
que vou aver fait, que nous avons donné dang tout 

les temps des tömeignages de notre attention 4 mains 
'tenir les loix de notre Royaume, & que la bentd 

avec laquelle nous dceoutons ee que vous aver i 

nous repreſenter, devolit vout infpirer la confiance. 

Vous trouveres toujours dane notre amour pour 

nos peuples & dans notre qulté la reſource la plus 

' - A ces cauſes nous avons mand & ordonnd, & 
par nos preſentes, ſigndes de notre main , nous 
mandons & ordonnong, à tous & chacun des offi 
clers qui compoſent notre Cour de Parlement, de fe 
rendre, auſſi- tot après la lecture & enregiſtrement 
de nos preſentes Lettres, dans les differentes Cham - 
bres od ils ſont de ſervice, pour y vacquer aux 


fonctions & au devolr de leurs charges, ſans atten - 


dre de nous autres plus précis commandemens qus 
dees preſentes, qui vous ſerviront de trolſieme & fl. 
nate Juſſion. Enjoignons à notre Procureur Gene- 


TY 


"WE 
ral de fatto, ſans aucun delel, toutes requiſtttons he. 
ceſſaires & de nous en centifier, car tel eſt notre 


plaiſir, Donne A Verſailles le troiſſeme Jour * Jan» 
er 1772 


UN OOTY 


u La Cour u arts que la Delibdratton fora con» 
bann 9 houree du wall ©, 


Arti du Lune 7 Panvier 1771, 


„La Cour, toutes les Chambree alſombldes eon · 
de rant que I'lmpoſſtbilits abſolue où elle d'eſt trou. 
te rödulte, par 'Edit publié au dernier Lit de Jul. 
ice, de remplir ſes fonctions ordinaires, ſans violer 
> ſexment qui Paſtreint a conſerver dans ſon inte- 
rit6 le dept facrs des anelennes Loix de “tat, 
c ſang (ougcrire à fon propre avlliſſement, avoit 
6 le ſoul motif qui 1avolt contralnte, qual qu'avec 
ret, d'en ſuſpendre I'exercice", - 
„ Que les aſſurances que ledit Selgneur Rol veut 
en donner à la Cour de ſon attention à maintenir 
s lolx du Royaume, de la bonts avec laquelle 
dit Seigneur Rol eſt diſpoſs 4 écouter ce que ſon 
arlement peut avoir 4 lui repreſenter, enfin la pro- 
eſſe qu'il dalgne lui faire qu'elle trouvera toujours 
ins ſon amour pour ſes peuples & dans ſon Equite 
$ reſources les plus aſſurees, fourniſſent à la Cour 


> „ = = 


rmals d'obſtacles qui l'empèchent de remplir ſes 
actions avec la meme fidelite, le meme honneur, 
Tome I, B 


- > Þ . &” W- 6" 09 


 juſtes motifs d'eſperer qu'il ne ſubſiſtera plus de» 


C93 
u meme liberté & la mdme pldnitage qu ale e 
rempli{Toſt avant ledit Edit”, l 
„ Conſiderant en outre quelle no peut mleux 
prouver la fauſſets des Imputatlons que l'on a cher 
che à donner contr'elle audit Selgneur Rol, qul ng 
ſaurolent avoir d'autre motif que le projet erlmine 
de la deshonorer par des calomnles, qu'en offrant 
à cette occaſion audit Selgneur Rol le temolgnage 14 
plus Eclatant de ſon reſpect & de ſon amour, au pro 
1 mler moment ou elle peut conelller ſa ſoumiſMion 
aux volontss dudit Seigneur Rol, avec les inter(t 
EEK verltables de ſa Couronne, le maintien des Lol 
| 1 de VEtat , & la Conſervation des drolts legitime 
we des citoyen s. 
„ Ladite Cour a arrété de reprendre ſon Servla 
ordinaire : & neanmoins comme elle ne pourreit 
ſans manquer audit Seigneur Rol, & ſans ſe mat 
quer à elle- meme, lul diſſimuler des verices eſſen 
tlelles au bien de ſon Service, a declare & declate 
quelle ne 'eſt jamais attribus d'autre Titre 9 
- celut d'officiers dudit Seigneur Rol, en qui conſiſt 
ſous ſon autoritd., la direction des faits” par leſqut 
eſt policte & entretenue la choſe publique de ſon Roya 
me, dont ils ſont les miniſtres eſſentiaux comme m 
bres du Corps dont il eſt le Chef : que les loix d 
Royaume lui ordonnent de ne point obtemperer al 
Lettres Emandes des Rols, qui ſerolent contralres 
I'ordre de la juſtice, & qui tournerolent au detrimet 
de la choſe publique: qu'elle proteſte donc en 
nouvellant les proteſtations qu'elle a déja faltes avil 
& lors du Lit de juſtice , contre toute executl 
donnès audlt Edit I quelle ne ceſſera dy oppol 


be « 
M 
re 
lati 
u | 
te 


con). 


a plus conſtants & la plus reſpeQueuſe r6clatng« 


ol de Etat, un Edit qui par ſes diſpoſitions pore 

e atteinte aux anclennes maximes & aux Lolx 
g Royaume, & qul par ſes conſ6quences pourrolt 
a main d'un Monarque dont le eur ne ſerolt point 


alt Seigneur Rol“. 


areillement & d'avance contre tous enregiſtremens 
Edits, Declarations ou Lettres patentes forces 
ar l'exercice du pouvolr abſolu, & contre leſquels 


amment, ſoit en faveur des loix , ſoit en faveur 


ſpirer & ul pemmsttre ſa fidelits , fon 2 & 


ix qui tendrolent, comme ledit Edit, à étouffer 
s juſtes réclamations de ſon Parlement, il ſera 
it au Rol de tres humbles & tres reſpeQueuſes 
emontrances , & que, pour en fixer les — il 
ra nommé des Commiſſaires ”. 

„ Arr8ts que M. le P. Preſident ſera chaigs do 
mettre inceſſamment au Rol une expedition en for- 
te du preſent Arrété“. 

M. le P. Preſident ne put remettre au Rol cet 
rrets que le dimanche 13 Janvler au ſoirg & lo 


teponſe ſulvante 
By 


{on ; & qu'elle ne reconnoltra jamais comme une 


ournir un moyen d'andantir toutes les lolx dans 
empli de Tefprit de regle & de lultlos qul amm 


„Doelare en outre ladite Cour, qu elle proteſts 
eſt du devoir de ladite Cour de reclamer con- 
es peuples „par toutes les voſes que peuvent lul 


„ Arrété en outre que pour faire encore mieux 
ntir tous les dangers qul pourroſent reſulter des 


latin de ce meme jour M. le Chanceller avolt rot. 
u arrangement, & avolt ddtermins ne! ny 


7 
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dont je maintiendral toujours I'execution ”, 


3, / La Cour delibsrant gu ſujet du recit falt 


. xot6 du 7 du preſent mois, a arr@t6 que les Chan 


Atrété“. 


ä 
Len. du Roi, du dimanche 13 Fanvier un 


„ Mon Parlement, en reprenant ſon Service or 
dinajre, eſt rentré dans ſon devolr; Il n'aurolt J 
mals df) 8'en écarter. Son Arrèté contient des man 
mes contraires aux principes établis par mon Edit, 


„, Tenvoye 4 mon Parlement un Reglement e col 
cernant le Commerce des Grains 


de du Porlement, du wordt 15 Fowler 1574 


jourd'bul par M. le Premier Preſident, & perſiſtan 
dans les principes & proteſtations contenus en l“ 


bres demeureront afſemblges, pour ne 8'occuper q 
des affaires intéreſſunt le public , & notamment d 
Vaffaire des Bleds“. 

„ Arreété en outre que les Commiſlalres nomme 
par Arte du 7 du preſent mois, s'aſſembleront 6 
ir pour travaillgr aux Remontrancos portges au 


Letirer de Futon 10 th Voir 1777 


„ Lhommege que vous aves rondu aux regle 
en reprenant votre Service ordinaire, ſombloſt d 
yolr nous promettre de votre part une perſdyeran 
ſoutenue 4 mals 4 pelne rentrds dans des fone 
que vous avies abandonndes ſans motif vous 
guittes encore , ſans avolr méme de protexte, ( 


yous mangues ggaloment aux lolx, & nos rd 


9 


CF 
| Iinter8&t de nos peuples, Cette inconſsquence &ft 
ne atteinte à notre autorite, & nous nous devons 
le la punir, ſi par un prompt retour vous ne vous 
tez de 14'reparer ”, 135 | 
„A ces Canſes nous avons mandé & ordonns 
ar ces preſentes, ſignees de notre main, mandons & 
rdonnons à tous & chacun des Officiers qui com- 
oſent notre Cour de Parlement, de ſe rendre auſſi 
t apres la lecture & enregiſtrement de nos preſen- 
Lettres, dans les differentes' Chambres od!” il 
dnt de ſervice , pout vacquer aux fonctions & aux 
evoirs de leurs charges, ſans attendre de nous autre 
lus précis commandement que ces preſentes , qul 
ous ſerviront de premiere, ſeconde, & finale Jus 
on: enjoint à notre Procureur General de faire ,-- 
ns aucun delai, toute requiſition neceſſaire, & de 
pus en certifier”,  _ e 

5 Tel eſt notre plalſirr Donne-& Verſailles le 19 
nvler 1771. 8 


Arrttd du Parlement, du mirertdl 16 Fanvier 67, 
if7t, 4 Vorcaſion de la Reponſe du Rot di 
| 14 dudit" mots, 


 Arrdtd quo . le Premier Profident fv retlrert 


m7 
„Que le vou du echur des Magiſtrate, qui come 
ent fon Parlement, les portera toujours & la ſous 
Nen a ſou volontes z qu'lls f@ font empreſſy de 
en donner un témolgnage 6clatant, en reprenant 
Bervice , aufMltdt qu'lls ont cru que les bontde 
t Selgneur Rol leur ouvrolent un moyen de rem» 
5 B'3 


uy. 


le jour par devers le Rol, 4 l'effet de lut pres 


(30) 


pur leurs onftins , fans manger a leur devel | 
ſans ſouscrire à leur deshonneur”, _ 
; „Que cette eſperance leur ayant et enlevde;p 
1a reponſe du Roi du 13 Janvier dernier, ſon P: 
lement s'eſt trouvé dans la meme impoſlibilits qu: 
vant les ſecondes Lettres de Juſſion, de concili 
Fobeiſſance avec la fidelite qu'ils devolent aut 
Seigneur Rol“. 
„Que de-la eſt venu la difference des Delibe 
tions, qui, toujours inſpirees par des principes co 
ſtans & par une fagon de penſer invariable, n 
change, que relativement à la, variation des dem 
ches par leſquelles on a paru rendre & Fon ' 
enſuite tout eſpolr 4 ſon Parlement“. 
„Que les Magiſtrats qui le compoſent 10 16 
drolent coupables envers le Rol, s'ils obtemperole 
à un Edit, eſſentlellement contralre au blen de f 
ſervice, autant qu'aux lolx de Tut & aun dry 
de ſes ſujets”, | Ln 
,, Que dans la triſts alternative de uh 40 
punis en trahiant leur devolr, ou d'tre. punls fi 
Tavolr mérité, pour y &tre demeurés fideles, | 
conſclence, leur honngur & leur attichomdiit 
Roi ne leur permettent pas d'heſiterg que, p 
de tout ſacrifier, & à donner, v'il le faut, leur v 
pour prouver audit Selgneur Rol leur fAdelits, 
sg'eſtimeront heureux , que leur dernier ſ6uplr | 
encore un témolgnage de leur attachement d la vt 
ts, aux lolx, aux Intéréts de leur Souveraln, 4 
coux de leurs concitoyens ; mals que, fl ledit $ 
gneur Rol dalgne les remettre & portée de rem 
leurs fonAtlony, ſans 1 a co qu lla dolvent 


r .. ;! 88 
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Rol, aux veablis & # eux mames, ledit Seigneur 
Roi reconnottra auſſi-tot, par leur empreſſoment & 
lui obeir, que, comme il n'a pas de ſujets plus fide- 
Jes, il h'en a pas de plus ſoumis”. 

Il a été arrété dans la meme (6ance , qu'il ſeroit 
fait au Roi de tr&s humbles & tres relpectueuſes 
Repreſentations ſur les Lettres de Juſſion dy I5 
Py 1771. Les voici : 


SIRE, 


5 Gua reſſource pouvolt rather A votre » Parles 
ment, & que pouvoit-il eſperer, dans la conſonctu - 
re 1 affligeante, qui oblige de recourir à Votre 
Majeſte , 8'il ne connolſſoſt la bonte de votre ceur & 
votre ſageſſe, Votre Parlement, SInE, ne perdra 
jamaſs la conflance, tant qu'il pourra ſe flatter de 
ſe faire entendre de Votre Majeſts: c'eſt dans cette 
conflance , Sixx , qu'il a arrété de vous preſenter , 
de tr6s humbles & tròs reſpectueuſes Repreſentations 
ſur les nouvelles Lettres de Juſſlon „ qu'il vous a plu 
de lul adreſſur“. 

„ Daignez, Star, order une orellle favorable 4 
ſes ſupplications, & vous ſerez convaincu que le - 
deyoir de conſerver l'honneur, ſans lequel la Magl- 
ſtrature ne peut exiſter, & notre attachement in- 
vlolable pour Votre Majeſte & pour l'Etat, ſont les 
ſeuls motifs de notre juſte Reclamation”, 

„En effet, SIE, quel reproche, ou plutdt quel- 
lo Imputatlon contre l'honneur des Maglſtrats, dang 
le preambule de votre dernler Edit! quelle fletriſſure 
contre la Magiſtrature entlere, dans los poines quill 


has 7 
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ronoftice, & dand les precautions quill retferine | 01 fi 
68 Magiſtrats ne pouyolent etre econtenus dans Jeu BY 
 Cdevelr, que par des menaces & des precautions de Bi d 
cette efpece; v'ils n'ttolent pas ſans coffe anne 

par les ſoules vues du blen publle & par leur 3. m 
mour pour la perſonne facrde de V. M., Ils ferolent 
indignes , fans deute, du caratere dent vous let 
aves revOtus, Bl, dallleurs, Ils avolent meritd 166 
_— que leur falt Edit, d'\avolr embraffy un 
ſyſtdme. d'Inddpendance contre votre auterits , d's BN 1 
volt haſurd des prinelpes capables de troubler 10. g 
die publle, & de lever leur autorlts, 4 est, on 
meme, au deſfus de la vötre, quel fprolt leur erime n 
ils devrolent etre regardes & punls comme con: BN x 
pables d'infidelits envers leur Bouveraln“, | p 
„ Mals, peur repouſtvr injure qui lui oft fal- BMW 1 
te, votre Parlement, Stan, crolt develr remetiry BY b 
ſous les yeux de V. M. les prinelpes conſtans quill a BY c 
_ toujours falt profefion de ſoutenly, Votre Parle⸗ 
ment, Sins, a toujours tenu & ne eeſſera de tent d 
pour maxime invlelable, que Votre Majeſts no 5 

tient fa pulſſance que de Dieu; que toute autorite, BE 
dans l'ordre politique, 6mane de cette pulſſunce j que 
les Magiſtrats ne ſont que vos officiers; & que l'au- 
nn torltè quiils exercent, n'eſt que l'autorité de V. M. 
3 elle-meme; qu' enfin le droit de faire des loix n' ap- 
1 partient qu'a vous. ſeul, ſans dependance & ſans 
| partage. Mais, SInE, vous ne penſerez pas que 
ce ſoit porter atteinte à ces principes inébranlables, 
que de vous reprefenter que les Rois, vos auguſtes 
predeceſſeurs , ont reconnu , dans tous les tems, 
qu'il Etoit nEceſſaire pour la conſervation des droits 
= de la Royauté & pour le bien de I'Etat, que les m 
; os 5 4 1 | fy 2 


. 
fuſſont vrifides dans leurs Parlemens, & que fa 16+ 
ceſfit6 de cette  Verifleation tlent a 1 eonſtitutlen 
de Etat, qui ne peut dtre changde ni altdrde”, 
axles, 8198, font eonſucrdes dans dev 
thentiques , que Votre Parlement a deſa 
du honneur de mettre fouls les yeux de V. M. dang 
d autres oceafions , mals qui font fl procleuſus qu 
no peut ſe diſpenſer de n appoller, | 
„ Charter IX, dans des Instructions quill: donna 0 
ivy Ambaſſideurs, les charges de declarer af Pape 
ve, ſulvant nos mure & lev lolx anelennes qu 
ay toms toujours religleuſ(ment obſerves, rien 
4 paſſer en fores de loix, 61 n'a dtd publſd 
arlement; que la publicatien du Coneordat ne. 
youvelt prejudieier aux Zufets du Rol, & que toutes 
les Cours de Parlement du Reysume ne le firent pu. 
bller que par [mpreffien grande & comme pir 75 
eontralnts . . 
„ En 1586, le Premier Profidefit do Herſol 
difolt & Henri III, au fujet de la publication de 
pluſſeurs Edits, faite en Lit de Juſtice: Il y a deux 


| ſortes de Lelx ; les unes ſont les Ordonnances des 


Rols, qui peuvent changer, feloh la diverſits des 
tems & des affalres; & les autres ſont les Ordonnan- 
ces du Royaume, qui ſont inviolables; & celle-là en. 
tre autres eſt une des plus ſaintes, & laquelle nos 
Rois ont le plus religieuſement obſervée, de ne pu- 
blier ni Lol nl Otdorinance, qui ne fut verifte 1 
cette Compagnie. | 
,,LeRegne de Votre Majeſté fourtit auſſi uh erer | 
ple memorable de Vinutilite de tout ce que I'dn 
pourroit faire au prejudice des Loix conſtitutives de 
la Monarchie. V. M. pat ſon Edit du Mois de Jaik = 
— 9 


7 teur dans ſon Royaume, d'y, deroger , & les Mag 


"0 


bt ny. #66686 ut la 4 "1 difpettitons-dy 
alt de 1714, 


- Els d'estlnctlen de la ligne "ae V. M. del. 


mettelent V. M. dans une heureuſe impulffanee di 


Préſldent de Harlal, des loix invlolables; & es 
lolx ſont a V'abri de tout changement; paree que ſul 


Iuillet 1717, le Souverain lui. meme eſt dans un 


conſervation, il eſt encore de leur devoir d' ett 
diſpoſés à faire le ſacrifice. de tout ce qu'ils ont dt 
 - plus cher, & mème de leur vie, ue en mainte 
nir Texecution,”” 


le m@me Premier Preſident de Harlai, peuvent chat 
ger, ſelon la-diverſits: des. tems & des affaires, 


heuteuſes, que nous ſommes bien éloignés de pri 
voir, qui pourroient exiger que votre Parlement 80 


(#4) 


pu lequel ls feu Rol avoit appulli 
bu mas 4 la ſieceffion ai Trense, ti 


les Prinees I 


x, que, fl ee malheur arriveit, ee ſorelt 4 la Nu 
tion meme d le rparer, par la fageffe de fon chols 
que, puifyue les lelx fondamentales du Reyaumt 


Rags Twas ar. wamaww ap — — 


line: le Domaine de ſk Geurenne, elle faifsl 
lolre de reconnoltre qu'il lul eſt encoxe moins liby 
8 diſpofer de fa Couronne,” 

„ Il eſt done, Sinz, comme le difolt le Premle 


vant le langage fi energique de Edit du mois d 


heureuſe impuiſſance d'y porter aucune atteinte, 
ne ſeroit pas aſſez de dire, 4 I'egard de ces loix es 
ſentielles, que les Magiſtrats doivent veiller à leut 


r e e t U--aa. o-n oo wa wow 


„Quant aux autres Lolx, qui, comme le dlt auf 


n'appartient ſans. doute qu au Souverain, ſeul legil 


ſtrats doivents'y conformer, tant qu'elles ſubſiſtent 
„ Cependant, SE, il eſt. des circonſtances milf 


r r r ww co as .o a. 


cattat. des _ ordinaites.. * les * 


— 
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trouvolent privds de eette libertd 1dgittine , qui ast de 
|'eftynce de toute deliberation; fl par des ordres & 
des mendees eapables d'dbranier les ecurs les. plus 
g646reus , Ils fo Voyolent expoſts au peril de manquer 
4 leur devolr, II oft evident quiils pourreient ceffer 
leurs fonctlens, eu meme ſe reunir peur abdlquer 
leur kak.“ 15 
„ LA een fervatlen des Loix fendamentales & le ſis 
lut de l' Etat pourrelent auffl exiger, Sins, que vo- 
tre Parlement ſ6 periät aux dfmarches que Edle 
a voulu lul interdire. Ainfl, quelque ferme & quel- 
que folemnits que on gut employdes ſous le regne 
de Charles VI, pour priver ſon fils de la ſucceſſlon 
au tröne, il aurolt été dy devolr des Magiſtrats de 
recourir à des voles de demilon, de ceſſation de: 
ſervice., ou meme de defenſes expreſſes, 8'ils' eus · 
ſent eu de juſtes raiſons de penſer, qu'en falſant 
uſage de ces moyens, ils parviendroient- #.conſerver” 
ja Couronne à I heritier legitime. 
„Il en auroit été de m&me;. ſans: donte;, dan: 
ces triſtes Epoques, olt' une Ligue redoutable fit: 
tant d'efforts pour ravir la Couronne à Henri III, 
& pour en exclure ce Heros: qui fut les délices de- 
la France, & à la valeur duquel nous ſommes rede- 
vables du bonheur dont nous jouiſſons, de vivre: 
ſous l'empire de V. M. Dans des tems fi matheus 
reux, heureuſement fort loignés de nous. & que 
le Ciel daignera Epargner 4 nos neveus les plus re. 
cules» votre Parlement, StR, par les demarches: 
interdites par 1'Edit, auroit donné la plus grande 
preuve de ſa: fidelite: envers ſon Souverain:: Tant“ 
il eſt vral, qu'il eſt dangereus de vouloir mettte des 

bornes au ele de votte yan & de pteteudre 
; / „ 5 | 
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arlger en ſul des diſpoſitions qui , par | dndrai 
lite, pourrolent devenir le prinelpe de la fubver 

„ Votre Parlement, Sine , ne peut encore (+ 
_ diſpenſer de vous repreſenter, que les Magjſtrats 
ont toujours donné l'exemple de Vobeiſſance, 
lors mème qu'ils ont cru devoir réclamer, avec le 
plus de force, contre les Lolx régiſtrées par voie 
_ C'autorite abſolue. Mals les Rois n'ont pas cru de. 
voir exiger de la conſcience des Magiſtrats, qu'il 
devinſſent eux - memes les miniſtres de I'execution 
des loix de cette eſpece; parce que tel eſt Veſprit 
du gouvernement Francois, que la liberté legitime 
des ſuſets ne doit point Etre violèée, & qu'elle doit 
etre conſervèè pleine & entiere aux Magiſtrats dans 
Texercice de leurs fonctions: & il eſt reſults, 81. 
nE, de cette condulte ſi, ſage de nos Rois, l'avantage 


Ineſtimable pour le Souverain & pour les Sujets, que 


des Loix données par ſurpriſe, & au prejudice des 
Int6r6ts les plus eſſentlels du Monarque & des peu- 
ples, ſont demeurees ſans execution ”, 
„ A VeEgard de la correſpondance entre les dif- 
 fFdrens Parlemens, nous ne pouvons, Star, finagl- 
ner quel peut avoir été le motif de la defenſe qul 
en eft faite par Edit, Ces correſpondances , pat 
la fouls pubſlelté des deliberations qul y ont don- 
nd lleu, n'ont jatnals pu dre ſuſpectes; elles n'ont 
ou que des objets corfhus d'avance de V. M., & 
elles mont eu d'autres effets que de lul adreſſur de 
tis humbles Supplications pour le blen de I Etat, 
& |'|ntdr0t commun de la Magiſtrature“, - 

„ L'lmportance de toutes ces confiddrations, Br 
A, donne une plelne conflance u votre Parlement, 


3 


que Votre Majeſts dalgners revoquer un Edit f. 
contralre & lhonnour de la Magiſtrature , & qul 
expoſerolt aux plus dangereuſes atteintes les lolx 
eſfentielles du Royaume, les droits les plus facrds 
des Citoyens, la ſGrets du Trone, & le ſalut de 


Etat“. : : 


Du jeuds 17 Fanvier 1771. 


M. le Premier Preſident a dit qu'il avoit été la 
veille 4 Marly, qu'il avoit demande à parler au- Roi 
pour s'acquitter d'une miſſion dont Is Parlement I'a- 
voit charge, & que M. le Duc de la Vrilliere Etoit 
venu 5 dire de la part du Rol: 

„ Le Roi ne juge pas & propos de vous recepoir, 
parce que ce n'eſt pas l'uſage de venir à Marly ſans 


en avolr demands la permiſſion, & que dailleurs ſon 


Parlement n'ayant pas repris ſon Service, C'eſt une 
raiſon de plus pour ne pas vous retevoir”, 

Enſuite les Gens du Rol font entres & ont appo 
to de ſecondes Lettres de Juſſion. | 


Lettrer de Pun, du 16 Fanvier 1177, 


„ La ceſſutlon de vos fonctions devient chaque 
jour plus préſudlelable au bien de nos Sujets, & you 
tre r6ſiftatice & nos ordres d'un exemple' plus den- 

ereux; nous ne pouvons la tolérer plus longteing 


ſans manquer & ee que nous devons hos Pouples 


& A notre Autorits”, | 
„ A 608 Eliiſes . , , &, nous ordonhons: que de 


 profontos, qui vous ſorvizont de ſeconds & finale 


7 


bs * 
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Juſſion, ſolent exdcutées ſous les peines portées par 
notre Edit du mois de Décembre dernier, &c.“ 
Sur ce arrété qu'il ſera écrit au Rol une Let. 
tre qui contiendra ! Arrètè & les Repreſentations du 
jour d'hier, e 


Stance du vendredi 18 Fanvier 1771. 


* jour, la Cour, toutes les Chambres aſſem. 
es: 1 . 

Monſſeur le Premier Preſident a dit que Van. 
clen des Secretaires de Ia Cour g'6toit acqultté 
de la miſſion dont la Cour Iavoit chargé & qu'il al 
lolt en rendre compte, 

A Vinſtant Mattre Ttienns - Timoldon Vabeau', 
Vancien des Secrétalres de la Cour, prenant la pw 
role, a dlt: | "= | 

„ Monſieur, en execution des ordres que la Cour 
m'avoit falt l'honneur de me donner, je me ſuls 
rendu hier à Marly, où je ſuls arriv6 ſur les fix heu; 
res & demle. J'al été au moment meme de mon 
urrlvée chez le Rol, oli j'al demands M. le Duc 


doe Duras, premier Gentilhomme de Service, Le 


Suiſſe, auquel je me ſuls adreſſe, m'ayant dit d'at- 
tendre un inſtant, eſt revenu avec un gargon- de la 
Chambre, lequel m'a dit, de la part de M. le Duo 
de Duras, que le Rol etoſt au Conſeil, & qu'il. al- 
lolt the reconduite ches M. le Duc de la Vrilltere,. 
our attendre la levee du Conſeil, Sur les hult 
eures & demle M. le Due de la Vrilllere dtant 
rovonu ches lul, & lul ayant dit que j'dtols chars 
g6: do. remettre au Rol une Lettre de. ſon Parlee 


0365 


ment; II m's repondu que le Rol Vavoit etargs dy: 
me dire, qu'il ne voulolt pas la recevolr. “. 
Et ledit Mattre Vſabeau, à l'inſtant, a remis ſur 
le bureau ladite Lettre bete , Alnſl qu elle lut 
ayoit été remiſe.. | 
Cette Lettre contlent unlquement Arras & les 


Repreſentations du 16. 


Enſuite les Gens du Rol ſont. entree , & ont dit: 


„ C'eſt & regret qus nous nous trouvons dans 


obligation d'apporter & la Cour de trolſſemes Let- 
tres patentes du Rol, en forme de Juſſlon. $i la 
rigueur de notre miniſtere Iimpoſe, en ce moment, 
fllence & notre ſenſibllits, nous ne faiſons pas 
moins les vœux les plus ardens pour que la 
Cour pulſſo trouver, dans les reſſources in6pulſa» 
bles de ſi ſageſſo, les moyens les plus efficaces pour 
dètourner l'orage dont nous ſommes menaces, Nous 
oſons eſpetrer qu'elle nous rendra la juſtice d' etre 


con valncue, que c'eſt avec la plus grande douleur- 


que nous avons pris les concluſions par éerlt, que. 
nous laiſſons & la Cour, avec les Lettres N 


du Rol. ; 
Volel la teneur de ces Lettres: 
„Louis, &c. avant que de punlr votre deſobgty 


ſunce & nos volontes, nous avons cru qu'il etolt: 


de notre bonté d'tpuiſer toutes les voigs de dou- 
cout & de patience , & nous voulons blen encore 
pour la dernlere fols, avant que d'etmployer notte 


- avtorlts. ,. vous rappeller & vos fontions & 4 vos 


devolrs t coft envain que vous cherches & colorer: 


votte rdſiſtance du protexe d'eſperances CONgues 4. 
&. enſulte dyanoules + Chix: mn utlon 04.14 tv 
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cation de notre Edit: perſonne ne vous en a denne 
& n'a été autoriſe 4 vous en donner“. 

„A ces Cauſes nous avons mandé & ordonhé 
& par nos preſentes , ſignees' de notre main, noul 
mandons & ordonnons & tous & chacun de nos offi 
clers qui compoſent notre Cour de Parlement, de ſe 
rendre , auſſitòt apres la lecture & enregiſtrement 
de nos preſentes Lettres, dans les differentes Cham 
bres où ils ſont de ſervice, pour y vaquer aur 
fonctlons & au deyoir de leurs charges, ſans attendry 
de nous autres plus precis commandemens , que 
ces preſentes ,- qul vous ſerviront de troiſieme & 
finale Juſſion ; & ce ſous les pelnes portées par 
notre Edit du mois de Décembre dernier. Enjok 
gnons & notre Procureur General de faire, ſans an- 
cun dla, toutes requiſitions néceſſulres, & de nous 
on certifier 1 car tel eſt notre plaiſir, Donns | 
Marly le 17 Janvier 1771,” 

Li matiere miſe en Dollbératlon, le Parlement 
A falt l'Arrété qul ſult :- 

„ La Cour, confiddrant qu'elle a épulſé tous les 
moyen poſſbies pour parvenir & ſe falre entendre 
du Rol, & qu'll ne lul reſte d'eſp6rance, dans un 

moment auſſl erltlque, que celle que lul inſplre 1 


conflanee qu'elle a & qu'elle ne perdra lamals, 


dans la juſtice, la bont6, & la ſageſſe dudit Sel- 


gneur Rol; que ces qualit6s, quelqu'eminentes qu'sl- 


les ſolent dans un Souverain if cher a ſes peuples, 
peuvent ne pas le mettre & Vabri- des ſurpriſes pus · 
ſiageres, mais ne permettent pas de penſer que les 


 impreſſſons facheuſes, qui ſont l'effet de e TO 


ſes, puiſfent Etre ee . 


„ 

„ A arrèté qu'elle attendra avec la reſignation 
la plus reſpectueuſe, & la ſoumlſſion la plus entie- 
re, les Evenemens, tels qu' ils puiſſent &tre; dont el- 
le ſe trouve menacce: convaincue ladite Cour, 
que tous les membres qui la compoſent, dans queh 
que ſituation qu'ils ſe trouvent ròdults, conſerve» 
ront toujours les mèmes attachemens inviolables 
pour la perſonne ſacr6e dudit Seigneur Rol, pour 
ſon ſervice, pour le blen de ſes ſwjets, & pour la 
conſervation des Lolx eſſentlelles de “Etat. 

„Et cependant-ladite Cour a arrété de 8'en rape - 
porter au zele de M. le Premler Preſident, pour 
profiter de toutes les ouverturey ul pourrolent le 
mettre i portée de preſenter audit Belgneur Rol! 
les 'Repreſentatlons & Arrdts dudit jour d'bler, 
contenus aux Arrétés du 17 du preſent mols. 
Le ſamedſ 19 on ne 'eſt occupsd au Parlement 
que de l'affalre des bleds, & Il ne % oft rien fait 
au ſujet' de I'Edlt, On a remie 'u{ſombl6o au 
hind! a1. 

La nuit du 19 au ao, deux Mouſquetalies ont 
portd à chacun de M. M. Ia Lettre de cachot cant 
dus en ces termes : 

„ Monſ, . , . Je vous fals cotts Lettro ben vous 
dire que mon intention eſt que vous ayez à repren. 
dre les fonctlons de votre office, & à remplir le 
ſervice ordinalre que vous devez a mes ſujets, pour 
l'expedition de leurs affalres dans la Chambre oh 
vous Ctes diſtribue , & ce ſans interruption ni diſcon - 
tinuation; & que vous ayez à vous expllquer, & 4 
remettre par Ecrit au porteur de la preſente , ſans 
tergiverſation ni detour, par ſimple declaration de 
tui, ou de non, votre acquiescement ou votre re- 


= 
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Młxs. a dit, qu'il avolt demande le matin 1afſem- 
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Ay, ſigns de votre maln, de vous foumettre à mer 
- ordres ; vous déclarant que je prendral le refus < 
vous expliquer & de ſigner, comme une deſobey 
ſance & mes ordres, Sur ce je prie Dieu, Mons. 
| aul vous alt en ſa ſalnte & digne garde “. 
Pluſſeurs de Meſſieurs 8'6tant tranſportss cher 
M. le Premier Préſident le matin du dimanche, 4 
.demande l'aſſemblée des Chambres, elle fat indiqu& 
pour quatre heures du ſolr. 

Tous Meſſieurs fe ſont rendus à la Grand'Char 
bre à Vheure indiquee, & ont attendu juſqu'à cing 
Voyant que M. le Premier Preſident & tous Mn 
les Preſidens étolent abſens, ils ont député Mr. Oil 
dert, Greffier en Chef, vers M. le Premier Preh 
dent, pour Vavertir que tous Mrs, etolent en plac 
| & I'attendolent, $379 1 | 
M. Gulbert a rapporté que. M. le Premier Pref 
dent Tavölt chargé de dire à la Compagnie, qui 
avoit regu: ainſi; que tous Mrs. les Prefidens, u 
ordre du Rol, portant defenſe de tenir !aſſemblee, 
M. le Doyen ayant conſenti de préſider, un de 


dle, relttvement 1 ce 9g etolt pars le mo dey 
: hiere.- 99 Lo4+ 

Alors charhn * Mes,” a falt la girlaration de 

faits: qui lui étolent arrives, & de la réponſe quii 


avoit faite au ſujet. de Ia Lettre de cachet ql lu 


A voit été remiſe. 1 75 


On geſt reuni & faire la Declaration ſulvants, qui 
a été portée d M. le Premier Preſident par le 
Doyen, ſuivi de tous Meſſieurs : | 

„ Nous declarons unanimement que notre intention 
a été & ſera toujours de continuer notre Service 
dans le Parlement conformement aux divers Arrdt6 
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Jo 1a Compaghle; & notamment 4. celul 40 18 de 
ce mols, qul a 116 tellement tous ſes Membres, qu' au- 
cun ne peut, ſans vlolet ſon” ſerment, #'carter de 
ce qul eſt déterminé par lesdits Arr6t6s : declarons 
ulterſeurement que ce ſont les vrals & ſinceres ſentl- 
mens qul nous ont toujours anlmés, & dans loſquels 
nous perſevererons in vlola blement . 

Mrs. les Préſidens qui avolent eu detenle de ſe 
trouver a Vaſſemblee des Chambres, &crivirent, ſur le 
champ à M. le Duc de la Vrllllere la Lettre ſulvante: 

„ Monſieur, la maplere differente dont les por- 
teurs, charges des ordres du Rol, ont laiſſ® aux 
uns & refuſe aux autres la liberts de nous expliquer, 
a nèceſſalrement occaſionne la. difference dans I'exs 
preſſion de nos ſentimens communs & unanimes“. 
„ Comme ſulets fideles nous nen avons & n'en 
pouvons avoir d'autres que ceux de la ſoumiſſion la 
iu Bol & * Paas, beſpockugule Dou an. ne 

7 14.010 5 1 
„ Comme Magifrats,, nous n en pourans- avolg 
d'autres que le deſir de pouvoir : concilier - notre 
obelſſance avec notre de voir, notre honnevr & 
notre HOWS: Pour: le ſervice & la perſonne dy | 
Ro 0” 74 "i 45 yi 
„ Comme membres du Parlement wy [pris {pars 
| wont ſelon la diſtinction de nos charges; notre ac - 
tivits particullere & perſonnelle eſt mme 
pour l'adminiſtration de la juſtice”, .;. ,, +. 
„Nous attendons avec confiance, Monfleur, _ 
vous voudrez bien mettre cette Lettre, ſignée de 
nous tous, ſous les yeux du Roi; elle contient 1'ex- 
preſſion exacte de nos ſentimens & de nos — 


of ae ous ſommes avec un attachement inviolable,. 
. Ge". 


A 
Riponſ do M. le Due di lo Prilliert, 


% Pil, Meſfleurs, mls. ſous les youx du Rol vo. 
tre Lettre. 8. M. m'a ordonné de ne vous falre au 
oune réponſe v. 
5 Ihonneur d'dtre, &c", 


| La nuit du 20 au 21, un Hulſſier de la idee 
i apporté A chacun de Meſſieurs FArret du Con. 
ſell, tel on ſults rh 10 


kann tee Regiffre du c 2 Er du le, ; 


5 fs Rol, 0 tant en ſon Conſeil ,'a ordonde* & 
ordonne que les offices desdits Sieurs; .. & autres 
Prefidens & Conſeillers, qui ſe font conſtamment 
fefuſes remplir les fonctions de leurs offices, 


dont ils ſont tenus pur leur ſerment, & ont interroms 


pu tout Service ordinaire, & qui ſur les ordres de | 
Sa Majeſte, qui leur ont été notifies, ont encore en- 
preſſement* perſevere” dans leur refus, ſerofit & de» 
meureront aequls & confisques , &, comme tels, 
les déclarant vacans & impetrables en ſes patties 
Eaſuelles, en execution de ſon Edit du mois de D&- 
cembre dernier: en conſequence declare 8. M. qu'il 
- fora par Elle inceſſaminent pourvu'd donner des 
_ officiers à ladite Cour, au lieu & place des Steurs 
& autres: ordonne que le preſent Artèt ſera ſigni: 
ft à chacun d'eux de l'ordre expres de ſu Majeſts1 
leur falt dd6fenſes de s' Immiceer dans les fonctlone 
desdits Offices, ſous peine de faux ; leur defend 
parelllement de prendre, dans aucuns actes, la qua- 
les de Preſſdens ou Conſolllers de 8a Majeſts en 
&@ Cour de nen de Parts”, | 


(49) 


„ Faſt au Conſell d'Etat du Rol, 86 Majeſts y_ 
MM #tant 7 tenu 4 Verſailles le vingtieme de Janvler 
6, BH Mill bept Cent Solxante-Onzeo", 


£ 


W- 


Signs Phelipraux,' 


„Le vingt-un Janvier 1771, VArrdt cl-deſſus & 
des autres parts, rendu du propre mouvement du 
Rol en ſon Conſeil d'Etat, a été de Yordre expres 
de 8, M. ſignié & d'icelui laifſe la preſente Co- 
pie aux fins y contenues , & les defenſes portes 
audit ArrEt ont été réiterées 4 mondit Sieur .. en 
ſon domicile .. en parlant au dénommé en Porighs 
nal, a ce qu'il n'en ignore & ait à s'y conformer. 
Par nous huiſſier ordinaire du Roi en ſes Conſeils. 
bouſſignè de Normandis 

„A Verſailles, de Imprimerie du Cabinet du Roi”, 

Dans la mème nuit, quelque tems apres la ſigni · 
fication de PArret ci-deſſus, deux Mousquetaires 
ont apporté à chacun de Mrs. une Lettre de Ca- 
chet, concue en ces termes: | 

” MonC. .. je vous fals cette Lettre, pour vous 
ordonner de ſortir, dans le jour, de ma bonne vil - 
le de Paris, fans recevoir ni aller chez perſonne, 
& de vous rendre, ſans delal, 4........ pour y 
demeurer juſqu nouvel ordre de ma part, ſans en 
pouvolr ſortir, à peine de deſobéiſſance. Sur ce Jo 
prie Dieu, qu'il vous alt, Monſ,,, en ſa ſainte gar. 
de. Ferit a Verſailles, le 21 Janvler 1771". 
| Sign Louis. 


| Et plus bas Phejipeaux, 
kt en _ a Mouſe . | 


TT 
_ 1 Du undi 21 Feu 1771. 

E 38 Magiſtrats a qui on n avolt pas ſignif 
Arret du Conſeil, ni la Lettre de Cachet , ſe ren. 
 dirent au Palais, vers le midi, & firent la Declars. 
tion ſuivante. 

„ Nous deéclarons unanimement, que nous tant 
fondus au Palais, à Vaſſemblte des Chambres indi- 
_quee aujourd'hui , & n'y ayant pas trouve le plus 
grand nombre des membres de la Compagnle, qul 
dans la nuit derniere ont regu des ordres du Rol: 
6vEnement qui detruit la liberté des ſuffrages, nout 
ve pouvons que perſiſter dans tous les Arrètés 
faits par le ſuffrage de la Compagnie entlere, no-. 
tamment dans celul du 18 de ce mois; Arr@tes , 
qui font & ſeront toujours le vu de la Compa . 

le * 

56 Arrdts que M. le premler prelldent ſera char. 
de ſe retirer par devers le Rol, à Peffet de faire 
| plus vives inſtances, pour obtenir de ſu juſtice 

& de fa bonté le retour des Magiſtrats qui, dans 
toutes les occaſions, ont donné des preuves audit 
Seigneur Rol, de leur attacheinent ferme & invio. 

lable aux Loix du Royaume & au blen de I'Rtat, d 
ſon Service & à (@ perſonne merée “. 

La nult ſulvante les 38 Magiſtrats qut avolent falt 
cet Atreté, ont ſubl le mme ſort que Mrs, leurs 
. 


1 


1 * ; 2 ry X 
C4). 


Liſte des Prefidens 2 Conſeillert du Parlement; 
exiles les 21 F 22 Fanvief 17714. 


fie e 

en. SONnAND'“CHAMB RAK. 
ra. 4 FFF 1 "354 

1 Preſidens. Meſſieur ds 


d. Aligre, exil6 au Tremblay, ſa terre, pris Koln. 


us D'Orme/Jon, 4 Orli, ſa terre, près Cholſi. 
y Bochart, à Saron, a terre, pres Sezanne. 


De Lamoignon, 4 Tiſt, pres Lyon. (1) | 
Pinon, à Rebrechlem, fa terre, pros Orléans. 
De Gmirguee: a Chiteau-Porcten, Ballliage de Sts 
Menehould. 5 | 

Pelletier de So. Fargeau, à Fellletin, dans la 
Marche, | A Bs 
Foli de Fleury, à Gright, fa terre. 

Pelletier de Rovambe, au Granger, pros Provins. 


— 


(t) Lleu horrible ! Beurg sur la pointe d'une montagne, 
ve ſeule maiſon habitable 1 pays tres froid 1 fl n'y erott que 
des pommes de tetre i ne peut avoir 66 connu que pares 
vil eft A g lieues de Roanne, pays de Abbe Terra. M. 
e Lamoignon, Pralldent A mortler, n'a pu trouver d'endrele 
logeable Tit que dans le preabytere , que le gurs a blen 
voulu lul eser. Ce leu oft tellement Inaborqdable, que M. 
de Lawalgvon ne put y par veulr qu'd cheval, ſes enkune 
dans des panlers A Ane, & Madame de Lamolgnen, fille da 
M. Berrier , Garde des Seeaux, en fhiſant deux on troly 
lieves en thalfe d porters, On a kalt mille hiſtanees Imutlles 
nupres de M. le Chaneeller pour changer cet exily N wa 
repondu quien le meitant en eolere, parce hull 18 trouva 
itop dots (CM. de Lamoignen elt cepeigdant An parent). 


ä 
1 Conſeillers, Meſſieurs 
Furmé, & Montmorency. (a) 6 
Lemee, au Calvalre. (Il n'a pas voulu partir.) 
. Boucher, Clerc, & Beaumont ſur Oiſe. | 
P acquirer, a St. Jean de Nanteuil, pros Ruffec 
en Angoumols (37 
De ta Gnillawnie, à Cormeilles en Paris. 
De —_—_— , 4 fa terre de St. Germain , prüt 
r 0 | \ 


igny, 4 (a terre de Juvighy pri: 


Rolland de Frv 
EC Chalens. | ; 
Paoitevin de Villiers, pros Corbell 
Blondean, à fa terre de Chapuls, pres Melun. 
De Gert de Fremainville, d St. Sauge en Nb 
vernols. | 
Golvtart de Mont/aderty, A ſu terre. 
Oeictert, 4 du terre d'Andonvllle, pris Anger 
Vllle. | * 


() La Lettre de eaehet qui a exile M. Forme oft la 156 
an ee Magistrat a regu depuis qu'il eft Cenſeilller au Par 
_ Remont, „ 
Ca) Lair de Se. Jean de Nanteult, en M. Parguier 
eſt exile, eſt fi malfain qu'il a penſt y perdre la vue. G1 
beaveoup folltteits pour qu'il lul füt permits de reventr k fü 
terre, Tout ee qu vn & pu obtenir de M. le Chancelier a Ct 
que M. Parguier file krolt dans cer endrelt malfhin, au lieu 
e ſon pere, & que eeluſ· el reviendrait dans le New d'exil de 
fon fills, On dit que le Rol en ayant &6 inſtruit, a pers 
we M. Pargyler , malgrs NM. le Chanceller, d'aller & ſu 


4 


# 


4 


| * 


De Bexe+ de Lys, à Coulommiers en Brio: trave- 
firs 4 Boiſſy ſous St. Ton. | 3 
Robert de Monneville, A fa terre en Vexin, 

' Mebte d' Anqueville, Clare, à fa terre. #4 

Brochant du Brenil, à Ham en Picardle, _ 
De Chavannesy au Blane en Berry (t), © 
Sabugnet © E/pdagne, Clere, & fon abbaye de Cou 
lombes , pres Chartres. | | 
Gy de Tbusſy, 4 fa terre de St. Supplex, pids 
elms. | | 
Du Bots & Any, 4 Noyers en Brie, 
Nodlet de Romery, 4 Rebeyſt en Brie, 
Le Noir, Clere, d fon Prieurs de Gournap, 
De Bene de la Belonne, à Silly le Oulllaume, au 


Maine, | . 
Farjonel, Clere, à Chartraillen, yo Melun, 
Aubervilliers,' 


Powredere ſe d Rſtradonne, Clete, 
res Parls, 8 
n es Thur, Neullly 8t, Front, prde 

Solſlons. EA | | 
Houla de Montge Deftoy , 4 Quinet, N 

atre en Berry (2). 


, 


Rolland de Oballexange, 4 la 


(i) Madame de Chavannes a serit à M. le Cheneeller 
& eſt alld d fon hotel pour le prier de transferer fon mari 
lang in terre. M. le Chaneeller lui a falt dire par fon vas 
« de chambre qu'il n'aveit beſbin ni d'elle ni de ſu lertre 
u qu'il ne voulolt pas la velr. Cette Dame à tronve In 
ipavſe frirt dure. | e LET 

(2) M. Rolland de Challerange a 6t6 obligd de faire plus 
une lleue þ pled dans la neige, pour ſe rendre à la Cha» 
re, lieu de ſon exil, qui n'eſt pas abordable dans la may. 
1 ſaiſon. Madame de Challerange y 4 gagné une flevre 
olente, | | REA 
Tome J. x C | | 


—= - =” rg” 2» oo 


(89) 

(Dy Port, A (@ terre du Vulatne, 
Kegnault d Irval, Clere, & Donchert pros Seda 
— clere, à Chenallles, pros Orldans. 
Pomnyer, elere, à Oendelu en Solſſonnole. 


Bory, elgre, 4 Nangle, probs Normans, 
Nigon de Berty, 4 rewmery en Nan. 


| EN GU 
 PanRMIEAL CHANDA 
7 ri ſtaent, " Meſure, 


3 | * Corderon, * {a terre de Troſſoreux p * be 
A 1 Als. | | 
Brin, a fk torro do lu Grange, 


 Conſolllore , A. 


Doe Glatigny, 4 Beauvoir, 

Dubois de Courval, à Pinon, fa ind ads Laog, 

De Melanitur J clerc +2 Ambleteuſe en Fleu 
die (1). | = 

Bertin, Babe en Champagre, 


. . LY TALE e 
5 , Fg * — 2 U * i 4 3 — 8 on — . 


(i) M. Abbé ge Malezleus , tombs malade el hou 

. © &t6 obligs de &arreter þ Senlis , d'od il a &crit à M. U 
ancelier pour lui demander la permiſlon de ſuſpendt 

fon voyage. M. le Chanceller lui a e&pondu qu'il fuld 
archer: arrivé a Ambleteuſe, il n'y a trouve que des bit 

- Caques de pecheurs. Cet endroit eſt ſur le bord de 1a met 
entre deux montagnes : il y regne des vents continuels, 4 
ui s'engonffrant dans cette gorge ſont d'une violent! 
an pour une pape N ſagte auſſi foible qu 
de Maleaieuke D | 


"1 
6 


* 


en) 


De Chabenat de le Malmai/in, 4 dme en * 
tou (t). 
FI wy 4 . Omer, d Rys on Bourbonnpls (a) 
Trinquant| & ln Forte. Gaucher, 
Marquette, & Nesle on Pleardle. 
Bourgogne; clere, 4 Preullly en Touratne, 


Amelot, & Monteornet. 1 
Michaud de Mont biin, & rie Dleu, hult lese 


h mer (9) 

＋. nion, Vougleres, pros Rethel, | | 
Freteau , d la Chapelle, en Thlerarche. | 
Ourſin, à Brioude'en Auvergne. 

Du Thounet d'Hericourt, à Bernay en Poltow 
Blondel, à Chateau-Melllant en Berry, 

Phelippes, clerc, à Surcl- les Comte en Fores. 
Savalette de Lange, à Rauvllly en Champagne | 
Bignon, 4 1ſe-Bello, pres Meulan, 

Moutnoury a Romey, pres Nevers, 


— I 


(1) M. de Chabenat de la Malmaiſon, exil6 > Crottroy ow © 
oitou , a été oblige de coucher ſur la paille, lui & Mad. 
Chabenat, la Tere, nuit. Ce lieu, place entre un mis 
ais d'un cot & la mer de l'autre, elt inhabitable, Il a 
dbtenu enfin ſa tranſlation dans la ville d'Eu. _ | 
(2) Ul y avoit une Epidemie à Rys on M. de Lambert 4b 
Omer a été exils, C'eſt le Subdtlegus de Vintend, qui 
| pris ſur lui d'empecher M. de St. Omer d'aller dans cc 
jeu, & qui l'a fait reſter à Cuſſel. On a-ſollicits M. le 
hancelier de le fixer dans 0 leu; il a refuſe & Pa ea 
oye a Ebreuil. 
(3) M. Michaud de Montblln crache le frag, & eſt mena- 
de pulmonie, Non - ſeulement on l'enleve > ſa femme 
Note d'accoucher, mais on Nexile à 8 lieues en mer à Vile 


Dieu, dont Vair ne peut lui etre que ttbs prijudiciable, 


MN 


C & 


(92) 
' Camus de Pontcarrd, pros Viarmes,” 
Brochant de Villiers, & Neuvy en Berry. 


Marquet, & Mont St. Pere, pres Chiteau.'Thliert 
Coupart de la Plotteris, à Breteull en Pleardle. 


SncoNnDE CHAMBAR 
Pri ſidens, Meſſours 


cbabenat de Bonnevil, à St. Geny, pres Lyon 
Aujorant, à Vellait, pres Soifſons, 
Conſeillers, | Mefhturs EA 

De Bragelogne, à Chaume en Brie, 

De Chavaudon, 4 a terre de Ste. .. pry 

Troyes. 15 
Fredy, à Condé, pres Chiteau- Thierry. 

. Rouaille, à St. Benoit du Sault, en Lr | 
Aujorrant de Tracy, à Creſpy en Laonnois, 
Dupuis, à St. Brix, pres Auxerre. | 
De Lattaignant, clerc, à . 5 kan vilen 

Cotteret. 8 

Lie Roy le Roulle , 1 ſa terre du Roulls, 4 
Maine. b 
Pasquier, fils, à Argentan en Berry. | 
De la Guillaumie , 4 Coincy „ pres Chitew 

Thierry. 
| Gayet de Senſale „ Clerc, 4 ſa terre de Bouſly t 

Antoine. 
De la Ouillaumie, Minor, 4 Ablis en Beauce. 

Barillon de Morangit, & St. Savan en Poſtou. 
Duprd de St. Maur, 4 Landoual, pids r. 

. f terre de Foſſouſe, | . 


i | 


. 
Le Riche d: Chevignd, .& Charly en Brle. 


De Flandre de Brunvllle, a Ie Jourdaln en Pol, 
tou (1). 

Peron, elere, & Neubourg, prôs Petlt-Bourg, 

D'Outremont, à Cravant en Bourgogne, 


fon pere. 
Clement de Blavette, 4 Chalone en Anjou. 


Mauperchs de Fontonay, 1 Edlomes en Cham- 
7 agne. 


TA O1 65S 12 1 K C H A M B R E. 
Preſidens, Meſſieurs = 


De Murard, i ſa terre de Bullou. 
Angran, à Conde, terre de ſon frere. 


 Conſeillers, Meſſieurs 


L. Fevre d- Amecourt, d Argenteuil. 
Nau, à Vierzon en Berry. 


10 


auß Bertbelot de St. Alban, + 8 Teonm, 1 St. De. | 


is. 
Peinterel de Mu Chdtel, à Bray ſur ene of 
on de Villotran, 4 ſa terre de Villotran, pres 
eauvais. 
8 Louvet de Repainville, à Gallardon en Beauce, 
Choart, à Crecy en * 


— 


— 


„c Line Jourdaln, of oft enlld M. de Flandre de A. 


We, et un mild rable rocher ſans habitation, 
C3 5 


* 


Clement d'Etange, à Chiteau Garnier en Poſtoy, 


Le Rebours de St. Marc, à St, Marc, terre de : 


* / 


„ 
Nobert de St. Vincent, à Mors, Haute Auvergne. 
Nouet, a St. Vrain en Nivernois (1). | 
Lie Maitre de St, Peravi, à la terre de M. ſon 
pere, St. Peravl, pres Orléans. A 

. de Cands, à fa terre de Cande , pris: 

Yn 355 | | 

| Dionis du Stjour, à Pethiviers 

De Cars, fils, à Chateau-Chinon. WE 
Kadir, clerc, a Ouvray en Champagne (2); 

a Bourgevin de Moligny, clerc, 4 ſa terte de Me. 

guy. ä 33 ͤ 

Serre de St. Roman, à Ville. Juif. | 

De Bretignieres, fils, à St. Germain, terte de 
Jon pere. | | ET oa 
Doe Bougainville, clerc, à St. Aignan en Berry. 
Forien de St. Fuire, à Dammery en Champagne, 
L' Anglois de Pommeuſe, à ſa terte de Pommeud, 
Boula de Nanteuil, à Quincy, DL 
Maſſon de Vernou, 4 St, Aignan en Berry, 
Bertbelot de la Villernod, A fa terre. 
Du Doyer de Vauventiers, d ſa terre, pres de 
_Chaotten,. TYP 
| Clement du Petit Marais, d Marle en Thierarchs, 


_— = 
K 


(1) M. Novet, exild hk 8. Vraln, Vavolt dtd en 1767, 
Conflans, lleu affreux od, IH avolt penſs mourſr / 11 trouw 
cependant que Conflans Colt un palals aupres de 8. Vrulh, 

(a) M. Abbe Radix, exile a Ouvray, tn pu leger qv 
dans une mauvaiſe Auberge, on il n'y a qu'une ſoule cha- 
pre qu'il partage avec les paſſuns & les roullers, II vob 
loit louer cette chambre pour lul ſeuly mals l'auberglſte lu 
v repreſents que ſon m6tler tant de loger les paſſing , ll ſt» 
Xoit ruin 8'll n'avolt plus I'uſhge de n chambres 


r 
Rn E u TE W 
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Preſfidens, Meſſieurs 


Rolland, 1% Juſt, près Roanne (1). 8 
Le Rebours, à ſa terre de St. Marc. 


Conſeillers, Meſeurs | 


Bruant, i Neuville en Champagne. 
Lambert Dexchamps de Morel, a Nogent le Ro. 
trou, 5 
| Leſcalopler, a Liancoutt, près Chantilly, 
De Ricouart d' Herouville, à la Ferte-Milon, 
Camus de Pontcarrd, à Belleville en Beaujolofe, 
Maſton de Berci, à Bercl, mw Paris, 
| hs ae Marſac, clerc, a Beaujeau en Beau · 
vio 9. 
Fold de Fleury de Brionne, © Grignl, terre de ſon 
re, 
No d Ingreville, clerc, & Montolre, 
Kolin, a ſa Terre 4 Enonvllle. | 
Goujon de Tbuiſy , fils, à St, Supplex, terre 4. 
ſon pere. 
Ferrans , à Bologibault, terre de ſon n, prbs 
Orleans, | | 


- * 
— | EE —— [ÿwðL—ͤ — 
n NY 


(1) M. Rolland, prod. exild k 8, Juſt en Fores, Y obli« 
16 de faire venir ſes proviſions de 10 fleues. On peut juger 
comblen cela eſt commode, ſurtout pour Mad. Rolland qui a 
voulu ſulvre fon tart avec un enfant qu'elle nourrits 


C 4 N 


(36) 


De Hammer, à Tournant en Brle. | 

De Fumeron de Ia Berline a ſa terre pres M. 
eres. 

L'Allemant le Cog, d Court. palals en Brie, 

Noblet, a Arcy ſur-Aube, | 

Ourſin de Bures, à la Fert8- fur-Aube, | 

 D'Ormeſſon, a Orly, terre de ſon pere. 


II, CHAMUBRAE | 
Prifidens, Meſſiours 


Le Moine, & ſa terre, pros Dreux, 125 
Hocguart, & Nolr-Moutier, Bus Poltou. 


Conſeillers, 


Nouveau de Chennevierer, à Cullac on Auvergne, 
Caultier de Chailly, à Henrlehemont en Berry, 
De Dompierre d' Horney, d Sangoltg en Berry. 
 Heequart de Mony , la Ville-I'Ev@que fur Lolre, 

en Anjou. En 

De Nicolat, à tony pres Pontolſo. 

De Fourmeſtreaux de Brifayil, elere, a Rona an 
Brie. 

Chappin, d Boln en Fore, 

Cacbet de Montesan, à Neuville, 10 Lyon. 
Koper, clere, a Cloye en Dunols, 
Deſpontis du | Freſnoy, à ſa terre du PleMs Savoy 


__enBriles . 


Doe Cotte, a Bernay au Maine, 

De Selle, à (a terre, pres le Meſhll St. Denls 

Cordier de Launay, 4 Vallery, terre de ſon Dos, 
prox Villeneuve le Guyard, 

ann de Viallart, à Cornellle, pros rontog, 


«+, | 
De Boulogne de Preninville, à ſa terre de Mag - 
| 3 


nanvllle, pres Mantes. 
Thevenin de Tanlay, d Lagny en Brie. 
Du Foubaunel de Senſac, à la Ferts-Louplerre en 
Gatinols, * 2 5 
De Villiers de la Berge, à Decize en Nlvernols. 


Honoraires, Meſſiturs 


D' Hat 1gue de Guibbeville, à fa terre, pris Ar 
pajon, | | 2 | | 
Gualtico de Beſigny, d Mauriac en Auvergne (1). 
Heron, à Gragal en Berry, —© in tg 

Delpech de Montreau, à Feurs en Forez, 
Clement de Fruillet, à Croc en Comballlers (a). 


(1) Maurlae, lieu d'exll de M. 4% Hen, oft av milleu 
des Nelges. II dtolt encore en route & ddtenu þ ſh terre de 
Jellegarde par la flevre, lorſqu'll a appris la mort ſublte de 
M. fon fils unique, Cenſeiller au Chatelet, ſeune homme 
de la plus grande efpdrance, digne amt de N. Gert, & 
que le chagrin de ſv volt ſüpard d'un pere qui lui dtoſt ten- 
drement atiachd, g faſt perlr. Malgre de trilto vanement, 
il n'a pas dtd poſſible d'obtenlr pour M. de Beſigny la pets 

Ron de reſter à Bellegarde. 3 

(2) Au pled des Montagues d' Auvergne on n'y mange 
que du pain d'avoine, 11 a eu 1a plus grande peine d'arriver 
ſur cette montagne avec le ſecours de plufleurs hommes, de 
chevaux & de bœufs 4 II @ fally abattre des murs pour 
faire paiſer ſa chaiſe, II y falt un frold excoffif, II & dtd 
dans le mols dernler au meme degrd qu'h Parls en 1709, M. 
4% Feulllet n'aurolt pu y loger, ' ne ( fat trouvs une 
malſon deſerto & Inhablece depuls Ox ans, paree que leg 
propridtalres ſont en procds, L'eau y rulſſeſe de toutes 
parts, moins encore par le ddfaut de la couverture que par 
une ſulte de 1'humldke W 7 le bois eff en «bou- 

| | p Bs | 
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ä 
ele, & Sountilanges en Auvergne. 

M. Glibert de nt, Greffler en Chef, 4 res, 
{bite en Polite. 55 


On volt par cette Liſte que tous les Titulaires ont 
(te exllds, excopts M M. do Riviere, & Diem! Nu. 


hut hon, abſons ; & M. le Protre de Lononwt; « 


— . — 


quel on 4 falt Agnifles Varrdt de Confiſtation de 


dene dans le voltage | mals II mut Venvoyer eoupef l. 
meſure qu'on veut Is brüler, pour avelt du pain de kro⸗ 
mont, I fut (aller chercher A 18 Hewes , qUi en valent pits 


de 84 de es pays. £4 praviflen vient tentes les final 


nes 4 fi queſqüd'zeeldent les retarde z Un eſt rädult A vivre du 
pal le Plus deteftable gui: fe pufſfe manger. 

On peut obſervers au fiijet de M. Clements fves quelle 
attention M. le Gau,, & thy diſperfer les membres d'une. 
meme finille: II a dans le Parlement deus fils & deu fer 
veur 1 ils font, l'un en Poitey , Paytre, en Anſeu, le trols 
fleme en Champagne, & le quatrieme en Fhierarche , kan. 
dis que Mi Element eff lui « meme en Auvergne, On peut 


faire la meme remarque peur Mi M. Parguler „ Brochant, 


ds la Guillaume, Ger 1 

Oe ne ſont ld que quelques traits de la dureid.qui a diet 
le choix des exils.. Nuſleurs Magiſtrats ſont dans des en. 
droits on l'on a quatre A einq pleds de neige. II y en a un: 
- dMenvoys- dans um village jncendié on i] n'y a plus de mals 


ſons; un autre dans. un feu où il n'y, a de logement que 


chez le cure qui eſt un Ex. Jeſuite .. . En général, on, 
peut dire que preſque tous ceux qui n' ont pas dr exiles dang. 
leurs terres, ont ELE rElEgues. dans les plus mauvais bourgs. 


X hameaur que l'on a pu decouvrir: it quelques - uns d'en | 
A eux. y ont trouve le nEceſſhire , peut &re m&me le commoe. 


de, ils. le doivent aux ſoins des Seigneurs Eecléſiaſtiques &: 
Latcs.qui ſe ſont emprefits de donner tous les ordres néces. 


mates. & de faire hngoſNible pour dimiauer. Id rigucur de. t, 


5 lde prononcée par M. le. Chancelleve. 


„. F 


Am tun, =o . aw — Aw am . ©m_m»9 „ ˙ mn . 
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a „ 
noralres on u eru develr en ſeindre einq aux Tltu- 
altes. n 


Dl VBxll furguwan- promter Nr 15 


e fund 21, ou mardi an Janvier 17/1, M. 4% 
Chanes fler & mand ches lil A Verfallles, quatre de 
Mrs. du Grand Conſvil du Semeſtre dete. On ans 
ſure quill s\agiffoit de leur propefer d'aller flege: 
avee leurs confreres du Parlement; fois ſe nem du 
parlement, quelqu'ils lul fplent abfelument étran- 
gers, & qu'en aueun ess ils n'y alent vefx delibdras 
e, Ges Mrs, rendus. d Verſailles, M. le Can 
eller, apres les avolr falt attendre une demi heure, 
fortit au-devant dun, en leur difunt quill dteit bits 
86 de partir à inſtant pour Paris, fans quel il leg: 
aurolt retenus à diner, M. le Chancelier ne leur 
en difant pas davantage', ils lul demanderent gu 
moins ee qu'ils pourrolent dire & leur Compagnie fur 
objet de leur voyage?” Mals M. le Chancelier, 
ſans leur donner d'autre éelalreiſſement, ſinon que 
le Rol avoſt changé de plan, ſe contenta de leur 
faire beaucoup d'excuſes ſur la pelne inutile qu'ila 
ayolent pal 4, 5 
Mrs. du Grand Conſell ont proteſté qu' ils ne ſe 
chargeroient point de la Commiſſion qu'on avoit eu 
intention de leut donner; que les démelés qu'ils 
ayoient- eu avec le Parlement n'avoient rien dimi · 
nue de leur veneration pour lui, & que c'etoit-m&- 
me une raiſon de plus pour ne ſe pas pre valoir · con · 
tre lui de. ſa disgrace actuelle: ſentimens nobles, 


bgnes.. de. ces Meſſieurs, & qui: ſexont ſans doute 


G 


8 


f [ 90 ) 5 ö 
nerglement Imltäe, Les deux Doyers du Grand 
effeil qui fort fur la Liſte de la Commifllen cem. 


me ayant entree àu Confell, fe font premis de ge 
polnt venir aux fbanees de la Cemmliſlen. 


Du nn Fonvier 1770, 


Ce mard! apres midi, Mrs, dy Confeil ent dit 
 mandds ches M. le Chancelier, à Paris 1 les ordres 
leur ont dtd notifies de remplacer le Parlement par 
interim, au Parlement mme, & d'intitulter du nom 
d'Arrèts du Parlement ceux qu'ils y rendrolent, I. 
y a eu des repreſentations & quelque reſiſtance de 
la part de pluſieurs; mais M. le Chancelier n'a vou- 
lu, diſpenſer perſonne. II « été convenu que les 
| ſeances $'ouwrirolent le jeudi 24; que M. le Chan. 
celier 8'y rendroit avec tout le Conſgil, dont les 
membres ſeroient partages en quatre Bureaux. L'an 
repréſentant la Grand'- Chambre, l'autre la Tour · 
nelle, le troiſieme les Enquetes en une ſeule cham» 
bre, le quatrieme les Requtes du Palais, auſſi dans 
une ſeule chambre. | e out 

' Ain Mrs, les“ Confelllers d'Etat, qui n'onl of 
entree ni volx deliberative au Parlement, (ainſi 
qu'il a été decide par M. le Chancelier lut. meme 
fannée dernlete, lors de le feconde Stance tenue 
devant le Rol pour le Procès du Due 4 Aiguen) & 
Mts, les Mattres des Requetes, dont quatre feults 
ment y ont voix deliberative, devoſent etre le Put: 
lement : ſlits titre d'offlee, ſuns Itformuttor de vis 
& de thevurs, fans ſbrment & ſuns receptlon, HON 
wwuleme nt ces Mrs, (les Confelllery d'Etat) devofent 


40 venlt tous, molgré Vieopactth teſultente de lows 


! 


q 
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a) 
titres, des membres du Parlement, mais es qui off 
plus, former le Parlement. N 


Le môme jour 88, Le Mereler, Becrdtaire de M. 
de Maupeeu; ds le tems qu'il &telt Premier Profle 


dent, alla & trols heures ches les Chefs de la Come 
- munautd des Procureurs au Parlement, qu'on appel- 


le Proeureurs de Communautd, pour leur annegeer 
que M. le Chaneeller les mandolt peur le folr, flx 
heures, M. Gilles ddelara U le Mereler qu'il le cone 
noſſſolt bien autrefols comme Secrdtaire du Premier 
Pr6fident , mals qu'il ne 16 eonnolſſpit pas comme 

Secretaire du Chanceller , & que ſur un parell ordre © 


verbal Il ne croyolt pas devolr ſe rendre, Les au · 


tres ne firent pas la mme difficults, Un d'entr'eux , 
plus exact que tous, ſe rendit preciſement a l'heure 
indiqute. M. le Due de la Vrilliere étolt alors avec 
M. le Chanceller; il ſortit au bout de trois quarts 
dheure ; M. Seguier entra enſuite , & étant ſorti 


après une demi-heure environ, le Procureur qui 


6toit encore ſeul fut admis. M. le Chancelier com. 


mengoit à lui parler, lorfque les autres Procureurs 


de Communauté atriverent. II leur fit à tous mil. 
le careſſes pour les engager 4 continuer leurs fone- 
tions aupres de nouveaux Juges qu'il menerolt au 


Parlement le jeudi ſulvant. M. le Chanceller les at. 


ſura que le Parlement fubſiſtolt toujours; gon pas, 
ce qui cependunt eſt trés veritable, parce que les 
Magiſtrats exil6s en ſont tuujours les Prefidens & les 
Conſeillers aux yeux de la Lol, attend qu'lls ne 


pour les catiſes preferites par In Loy (t) male 


2 


(1) t1 ne faut pour demonttet cette propotition 5 4% 


_ Upportur Fal de * du 81, Oelobte 1407. 


nt pas depoullſes de leurs offices ſolon les forme: 


* 
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= g4ree quiune poſte dul falt pdrle.Cubltoment'tous. los. FRY 1 
membres d'un Parlement, ou une tour qul;6craſe. en . 


' ; | 
# 4 9% 4-7 . 
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i * 11 A, ; 1 BYE | 
„ obls oo. comme depuls notre: avenement à la Cou - C 
ronne pluſleurs mutations 4yent-6t6-ſnites-'en nos offices, m 


a ; * 
Inquelle choſe eſt le plus advenue heb pourſuite, & ſuggese ti 
on d'aucuns, & nous noh advertis duement, parquol 15 
qu'entendu avons & que blen connoifibhns etre vraffembla» 
ble, pluſiours de nos offloſerb doutant cherlr au dit inconve: WI 7: 


nient de mutation & deſtitutlon „ n' ont pas tel ele & fie 0 
veur þ notre Service, qu'lls aurolent' ſe n'6tolt ledit doute : I 
ſavolſr faiſons , que nous conſiderant qu'en uos bfficiers con -n 


lfte ſous notre autorités 4 dltectlon des falts, par leſquels 0 
eſt pollode & entretenue 1a choſe —— de notre roytums. 
& que d'ieelul lis font Miniſtres' effentiaux ,- comme mem - 
bres du corps dont nous ſommes le chefs voulant extirper: 
deux icelle doute, & pourvoir à leur ſureté en. notre dit; 0 
ſervice, tellement qu'ils gyent cauſe d'y faire & perleverer. 
aitnfl qu' lis dolvent i ſtatuons & ordonnons par ces preſen« - 
tos, que deſbrmais nous ie don nerons aucun de nos offs 
does, 8 il n'eſt vacant par mort, ou par reſignation faite du 
bongrd. & conſentement du reſlgnant, dont II- apparoiſſy; | 
duement, ou par forfalture predlablement jugee & declare. 
judlelalrement, & ſelon les termes de Juſtice by Juge com- 
petent, & dont | 8 ſeinblablement z & sen advlent. 
que par Inadvertance, Importunitd des requerans , du gu 
trement, nous faſſlons le contralre, nous, des maintenant. 
comme pour lors, lo revoquons & annullons, & voulong 
qu'aucunes lettres n'en ſolent faltes & expedides, && 11 fajtes+ 
(tolent, qu'n lcelles n'y.n quelconques autres, qu'on poute- 
rolt ſur ce obtenlt de nous, aucune fol ne ſole njoutde & 
den pour co aucun ſole delktus do ſon office, n Inqulets- 
en; kcelul, 8 donnom en mandement à notre amd & foals 
chanceller , 0 nos ames & füaun lee gens de notre Parle-⸗ 
ment, leg gens de nos Comptes & Treſoriers, Jes dan tres 
des fequites de notre hoteſ aux Prevot de Paris, Baillj: 
4% Vermandole . &. tous non autres julliciers gan. 


"a8 


e492 


up ſeul moment tous les Chanolnes d'un Chapitte s. 
n'empdche pas que le Parlement ou le Chapltre ne 
continue de ſubſiſter, I n'eſt queſtion. alors, ajouta. 
M. le Chanoeller, que de remplir les offices & les. 
canonloats vacants.. (Oul | mals en obſervant les. 
mdmes formes qui avolent été r&quiſes pour 'inſtitus 
tion & reception- des Maglſtrats & Chanoines-dec6») 
des.) Or c'eſt=ce que Mrs, du Conſell viennent faire» 
par interim. It n'6tolt donc queſtlon, ſelon M. le: 
Caanceller, que de les regarder comme 6tant ce Par. 
lement & ce Chapitre , & de falre aupres d'eux le 
meme Service qu'on a. fait. aupròs du Chapltre & ow 
du Parlement. 6g WY e ee BY 
Le reſpect empdtha les Procureurs de Commu - 
nauts-d'obſerver à M. le Chanceller, que ſi malgres 
cette peſts & cette: tour: dont II leur parlolt, les tl 


ou h leuts-Lieutenants proſuns & avenir & d clacun d'eux g. 
i comme A lul appartiendra , que nos preſents ſtatuts, ors 
donnance.&. voloutd Ils entretlennent, & gardent Inviolables 
ment & les faſſunt publler & enregiſtrer en leurs cours &. 
audltolre funs falre ne ſouffrir ſalre aucune choſe ay: 
contralve, Gar tel eſt & e. Donnd þ Parls le ar jour d' Octo“ 
bre, Van de grace 1467, Regiſtrd au Parlement le ag Nove m. 
bye ſulvant.“ Fontanon , Tome a. pr 887. | 
 Mezeral , qul rapporte cette Ovdonnance , obſerve que la 
mutation des officlers qu'elle a pour obſet de proivenir, volt 
6:6 un des ſuſets qui gvolt le plus dbranld les villes, pars 
ticulldrement , celle de Poris, contre ſe Rol, dens In Ligns 
du Bien Publle, Cette mme Ordonnance de 1467; & dtd re- 
nouvellde par la déclaration du ag Octobre 1648, regiſtrde le. 
24 du meme mois, qui porte entr'autres di{poſitions que: 
u les officiery des Cours Souveraines & autres ne pourronts 
erke troublds en I*bxetclce & fonction de. leurs charges pas- 
kttce. de. cachet 08 auttementey ON 


0 


£64) 
tulalres ſe trouvolent vivans, an lieu 'd'&re morts, 
Il n'y auroit point d'offices nl de benefices à r lr; 
& que, quand les Chanoines ſeroient morts, . — 
nolnes par interim ne ſorolent pas des Chanolnes, 
qul ſont eſſentiellement titulaires & inamovibles, & 
que par conſequent ils ne formeroient pas le Chap: 
tre, ne pourroient agir comme étant le Chapitre, & 
que tout ce qu'ils feroient en ce nom ne lieroit ja. 
mais le Chapitre, mais ſeroit, au contraire, tenu 
pour nul & non avenu; ils ne ſeroſent que de fim- 
ples vicaires, & comme le dit Bolleau, des' chan- 
tres gages, commis au ſoin de lover Dieu. Par lu 
m6me raiſon, des Magiſtrats par interim ne ſont pas 
des Mapiſtrats, ils ne Phuvent etre ls Parlement ni 
agir en cette qualite, | 
Les Procureurs de Communauts firent quelques 
. obſervations a M. le Chancelier , ſur I'{\mpoſſibill- 
t6 oli Ils Etolent de plalder, & ſur la defenſe que 
leur font les ordonnances de conclure dans les cau- 
| ſes d'appel, M. le Chanceller les afſura d'abord, 
que les Avocats Generuux lrolent certalnemeht au 
Palais; (on a vu que M. Seguler ſortoſt & cet Inſtant 
de chez lul) Il pretendit enſuite que les autres Avo- 
cuts ne ferolent pas plus de dlffloulté, 11s font, dit Il, 
Avocats au Parlement 5 comment pourtolent- {1s 0. 
fuſer de 8'y preſenter, pulſqu't! fybſiſte 7 Les Pro- 
cureurs de Communauté ſ@ retirerent alors, & pro. 
mlrent de vaſſombler le lendemain main, 


we A. 


— yy, iy am, cs yon 
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Du 23 Fonvier me 11 


7 Ls nuſt du aa au 23 Janvier, II fit envey6 "mY 
Groffiers en _ elyil & Rs au booreialine 


ſon neveu pour avolr de Ihonneur & de la con- 


de la Cour, aux Greffiers des différens Greffes , au 
ptemler Hulſſier & aux autres, ordre de ſe trouver 
le lendemain au Palais & leurs fonctlons. La plus, 
part s telent abſentés: M. Richard, Greffier en Chef 
Criminel, & M. Coupri Duprd, Greffier des Pré- 
ſentations, indiſpoſts I'un & autre, avoleng été 
forces de reſter. Le premier alma mieux donner ſa 
demiſſion, que de connoitre Mrs. du Conſeil pour 
le Parlement: elle lui a été. renvoyée par le Chan- 
celier juſqu'à trois fois; mals il a perſigts à ne vous, 
loir falre aucune fonctlon. M. Dupr fe ſoumit de 
ſe trouver à la Séance du lendemaasn. 

L'abſence de M. Gilbert de Voiſint, Greffier en 
Chef, age de a2 ans, determina M. le Chanceller 
a prier M. de Moras, ancten Contr6leyr Général, 
oncle de Madame Giibert, 4 paſſer chez lul: M. do. 
Moras Etoit Incommod6 ; M. ſe Chanceller ſe rendit 
chez lul & le preſſa de ſolllelter ſon nevew Mals 
l fut refuſ6; M. de Mora r6pondly qu'il connolſſolt 


ſelende. D'un autre c6t6, M. le Chancellor en- 
yvoya M. Menard de Chouss, I'un des premiers ow | 
mis de M. le Duc de la Vrilliere, ches Mesdames 
Gilbert, Vung mere, Vaytre femme du Oreffler en 
chef, pour |ddcouvrir le lieu de fa retraſte. AM 
tot qu'on Leut 175 A on dpecha un courjer por» 
tour d'ordres 1 I rappotta de M. Obers la rdpoite 
ſs fulvante, „ Monfieur , par obélſſunce aux or- 
dres du Rot , auxquels jo foral toujours tres ſous 
tis, Je parts pour Paris! mals jo declare en meme 
(01s „ que ma confelenece , mon honneur & mon 
dovolr ne me permettent pas de fulre aucune fone: 
lon d'un office que Je regarde comme n'exiftant 


= 
ples; Ceſt au Parlement que j'ai prdt6 ſerment, 
je ne puis faire de Service qu'avec le Parlement & 
comme le Parlement, & je ſetai à jamals attache 
Ace Corps Refpettabſe. C'eſt duns ces ſentimeny 
que /'ofs ſupplier le Rol, de voulolr bien dccep. 
ter offre que al Thonneur de lul faire de mon 
tat, lo ſuppllant d'aMimiler mon ſort & celul du 
autres membres de tha Compagnie”, 
Mals le plus dific{le -devolt parottre -fans doute 
40 forcer tous Mrs. les Oens du Rol d fo trouver | 
Ia Séance, M. le Chancellor leur en ayant derlt ee 
mdme Jour ag, ſous le nom du Rol, 11s derlylrent 
d 8, M. pour le ſuppller do les en diſpenſer, La 16: 
ponſe Tut un ordre de ſe rendre & Verfullles, ol, 
mk leury repugnancey, le Rol leur donpa 1'ordre 
16 plus abfolu, noh ſouſemont de ſe trouver & la 86. 
ance du lendemaln, mals de plus d'y exercer leur 
fonctions, & d'y 'requertr I Enreglſtrement de I'Edlt 
ou. Lettres Patentes de la commffflon, ſous peine, 
alt- om, de la Baſtille. (1) Alnſl cet Edlt fameux, 
qul annonces que le Rol nexige point quon donne 


. | 


| 5 ö 112 "136.4" Ring „ 
Tt) Joan ds. $1, Romain, Procureur gdndral, en 1467, 
reprocha au cardinal. 4% /a Ba/lue, envoys. au Parlement. | 
pour faire enregiſtrer abolition de la Praginatique ,. qu! 
trahlſſdit les veritables intdrers du Roynume. Les menaces | 
aue on tit au Procureur general de la part de la cour, ne 


ebranlerent point: u die que le roi pouvoit lui ter la 
charge⸗dont it Payoit honoré; mais que tandis qu'il Vexers ! | 
ceroſt, il ne feroit jamais rien contre ſon devoir & contre 
te blen de l'Etat. „„ Grand. exemple, rapporté en ces me- 
mes termes pat le Jeluite Daniel, dans fon MWiſtoire dt 
France, ſous Lame 14% /ͥ᷑ũ ˖ I I Go 
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te fuffrages contratres: aux ſentimens particulfers de 
ceux qui les donnent, a eu cependant pour fruit de 


violenter la conſcience de tout le monde, depuis 
Mrs, du Conſeil juſqu'au dernier des HulMors, Maig 


Il faut ſuvolr ce que certaines perſonnes entendent 
par Con/ſelence, Le Chancelier Seguler dit 4 Mrs. des 


Enqu6tes, dans un Lit de Juſtice tenu en 16455 quit 
y ayolt deux ſortes de Conſeimes, lune d Etat, quilt 
fallolt accommoder & 1a ndceſlts des affalres 1 K 


Vautre & nos ations. particullores, (Voyes jor Mime 


dd Talon, T. 3: p. 


378.) hy 
Les Subſtituts de M. lo Procurour Genen recus ? 


rent auM des ordres, la nult du mardi au mercrddl'y, 
lle firent diff6rentes r6ponſes, mals quatre ſoulement 
ont continud 4 fo rendre' au Palals f favolr , Mrs, 
Pirron, Mayon, Davignon, & Perviau, (1) Quel- 
ques-· uns, en particuller Mrs, de Tlllieret & Bow 
lenolz, ont conſtammont refuſt de % preſenter. | 

Ce mime jout 23 Janvier, Mrs. — Conſoll fits | 
rent prefentes: au Rol, qul leur tint le dlseours ſul⸗ 
vant! „ MeMeurs', fal beſoin de vous pour que le 
cours de la juſtice dans mon Parlement ne ſolt pas 
interrompu plus longtems. „ (11 arrlve cependant que 


le cours. de la. juſtice ne ſe reprend pas au'Parle» , 


ment, & que de plus Il ceſſs au Conſell,)'” M. le 


Chanceller vous expliquerd mes intentions, Je con- 


nols votre zele, votre attachement a ma perſonne, 
& j'y compte, Comptez auſſi ſur toute ma protec- 


tion dans mne des fonctions quo vous alles: ' 
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(1) C'eſt un homme avec lequel les Subſtituts qui ne vont 
yas au palais, avoient reſolu de ne pas communiquete | 


mung 


(0). 
remplir, & qu'en toute occuſlon Jo vous donneril 
des marques de me ſatlsfactlon pour vos ſervices", 
M. d'Agueſſvau, comme Doyen du Conſell, 10. 
pondit au Rol en deux phraſes, Aucun des dudl. 
tours n'a oublle la premiere, trop remarquable par 
Teſprit de ſervitude & d'eſclavage qu'elle preſente au 
nom d'un Confell deſtins par ſon état & par ſon 
ſerment à donner au Rol des avis en ſon ame & 
conſclence. „ Sinr, le premier devolr de votre 
Conſell ſera touſours de donner & vos ſujets l'exeme 


ple de la ſoumiMon la plus entlere à vos volontds”. 


La ſeconds phraſe parlolt en ſubſtance d'un ele qul 
ſupplerolt aux forces: de protectlon qu! ſoutiendroſt 


Jes efforts; d'efforts pour exécuter les Intentions du 


Kol, qul rendrolent bientdrt le Conſeil à des foncs 
tions toujours cheres, & qu'aucune autre n'emp@s 
chera jamals de remplir. Tout ce qu'on y a som · 


pris, C'eſt que Mrs. du Conſeil allolent tout à la fols 
faire le ſeryice du Parlement & du Conſeil, ou plu- 
tôt ne faire ni lun ni l'autre, & qu'ils allolent * 
blen remplir celui du Parlement qu'on les renverroit. 
bientòt tout entiers a celui du Conſeil; c'eſt-a-dire, 
que ne faiſant rien au Parlement, ils ſerolent obli- 
ges de quitter la _ pour: ſe renfermer Sans: Tour 


_ ſervice du Conſell, 


Enfin le meme jour 23 Janvier, les 3 9e ; 
Communauté s'étant aſſembles le matin, le Mercier 
leur apporta lui-meme une Lettre ſignee de lui, qui 
le ſoir meme fut envoyee à tous les Procureurs, ime 
primèe, avec un avis des Procureurs de Commu. | 


| Raute, on la LOO & avis, 5D 


ew) 


Munorvns, 


4 as le Chancellor me charge de vous 
dire, que intention du Rol oft que les Procureurs 
continuent leurs fonRtions comme par le pals; quills 
preſentent des Requetes, qu'ils Inſtruiſent les pro. 
cbs, qu'ils plaldent ſur les demandes, qu'lls deman- 
dent des remiſes dans les Cauſes oh II y a appel? 
que los deux Avocats du role de jeudl 4 — - 
demaln la remiſe; qu'il y alt demaln une contalns 
de Procureurs au Palals”, 5 

” J 'al Phonneur d'etre tres parfaltemont, 


Mxoerzune, b 0 
Votre tr6s humble &c. 
(Signo) Lz MgRCIER, 
Paris le 23 Nen 1771. OY 


M ONSIEUR 


„ Les Procureurs de Communauté vous envoiſent 
copie de la Lettre ci- deſſus, qui leur a £6 apportee 
ce matin en la Chambre de la Sacriſtie par M. le 
Mercier, par ordre de M. le Chancelier, & vous 
obſervent qu hier 22 du preſent mois; les Procu- 
reurs de Communauté, qui ſe ſont tranſportes chez 
M. le Chancelier, de ſon ordre, ont regu de lui 
des ordres de la part du Roi de continuer leurs fonc- 
tions. Le 23 Janvier 1771". 

Les eſperances' que M. le Chancelier avolt fon- 
dees ſur les Procureurs, le déterminerent 4 contre - 
mander les Avocats au Conſeil qui avolent eu ordre 
de s'aſſembler pour 8 * entre eux de manlere 


4 


 aupres de Mrs, du Conſeil comme Conſell, le ſer. 
_ wice que les Progyreurs au Parlement ne voudrolent 


mals incognito, elles n'stolent pas Yehues pour fal- 


0 — 
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quils pulſſent, comme Avocats au Conſell, rempllt 


pas faire aupres d'eux comme Parlement. Mrs, du WW 
Conſell ne devolent donc plus etre alors que ce qu'il r 
font veritablement, c'eſt-a+dire, Mrs. du Conſeil v 
aſſis ſur les ſieges du Parlement, & n'etant pa c 
plus le Parlement (qu'on pardonne la comparai- y 
ſon qui n'dte rien a I'&minence de Mrs, du Con 


fell) que la Bazoche n'eſt le Parlement quand 


( 

elle ſiege ſur les bancs du Parlement dans la Cham 7 
bre de la Tournelle, M. le Chancelier a eu _recours E 
dans la ſuite aux Avocats au Conſeil; mais ſes ten 0 
6 N t 

c 

1 

( 


tatives ont été infruttueuſes, 


Du Jeudi 24 Fanvier 1771. 
| Stance du Conſeil au Parlement. 


: M. le Duc de Biron ayant refuſe les Gardes Fran. | 
colſes, comme ne marchant que pour le Rol, le 
Guet fut commande pour garder les avenues du Pa 


Lais. Les Gardes de la ville & les Archers de Ro. 


de - courte 6totent dans Vintdrieur, M. le Chance. 
Her avolt demandé la totalits des gardes de la vil- | 
le, au nombre de 300; mals Il ne put en avoitqu'en- 
viron la moltid. Toutes les boutiques de la grande 
Salle ètolent fermées, & on avoit donne ordre d&. 
carter la foule; I ſe glia cependant un grand nom» 
re de perſonnes juſques dans la Grand' Chambre: 
y avolt meme beaucoup de perſonnes de marque, 


re leur cour au Chanceller. : 
Sur les dix heures & demie, M. le Chancelter ar 
ra en grande ceremonle, entours de la Prevets 


| "pF - 
de I'Hdtel, tenant & la main leur :Ep66- nue. Tout 


r le Conſeil 6toit & (a ſulte; ce. qui formoit une logs 
nt WY gue ſuite de Caroſſes. M. le Duc de la Vrilllere, 
1 M. de Monteynard, Secrétalre d'Etat pour la Guer- 


re, M. I'Abbs Terral, Contrdleur General, M. I'E» 


ls | X. I. 
veque de Senlis, tous comme Conſeillers d'Etat, dé- 


il 


venoit donner l'extr8me - onion au Parlement. 

En montant l'eſcalier de la Ste, Chapelle, M. le 
Chancelier dit à ſes gens qui l'entouroient ſerrea. 
noi! Tout le ggctege étant arrive au parquet des 
Huiſſiers, ee .Chancelier ayant appris que la 


trer que tollt e fat ſorti; on eut beaucoup 
de peine à exccutet eet:ordre , qui fut réiteré à trois 
repriſes. Les perſonnes.de marque refuſant d'obeſr 
aux archers. & aux hoquetons du Chanceller, un de 
ces dernlers ayant voulu agir par force, il y eut une 


lier entra, ſuivi de tout le Conſeil, & prit ance, 
Avant tout, il fallolt un Greffier: & il ne ſe troll. 
volt dans la Seance que celui des preſentations, qul 
ne doit tenir la plume qu'en ſon Greffe. M. le 
Chanceller exigea qu'il la tint dans cette Syance. M. 
Dupre reſiſta longtems & fortement;z mals les mo 
naces & les injonRions faltes au nom du Rol, fu. 
rent fi Imperieuſes que M. Dupre c&da, M. le Chan. 
celier voulolt qu'il prit la place de Grefier en Chef; 
mals il le refuſa perſdveramment. M. Dupre, Oref. 
fer des Preſentations , exigea pour tenir la plume d 
lAudience un ordre par éerit de M. le Chancelier, 


coroient la Séance. Quelqu'un dit du Prélat, quiil + 


Grand' Ch peine, il ne voulut point en: 


epée tirée & quelque tumultez ce qui cauſa beaucoup... - 
de peur; mais le tumulte fut appalſè à inſtant , & en- 
fin quand Il n'y eut plus perſonne, M. le Chance. 


(12) 


1 a lte queſtion du Ceremonial 4 obſerver au uſe 
de cet ordre; M. le Chancelier voulolt bien le bs 
ner, mals à condition qu'il ſeroit mis dans un py 
quet cachets de peur que M. Dupre ne le montrit} 
tout venant. Grande queſtion enſuite de quel cache 
Il porterojt empreinte: M. le Chancelier voulolt 
que ce füt du ſien; mals M. Dupre I's emporté: ty 
„ pamquet lui a été remis cacheté de ſon propre cachet, 
pour qu'il pulſſe Pouvrir quand il Jugera mEcelhin 
de prouver la contrainte. 
Les Lettres Patentes pour la Commiſion daider 
de la veille, furent lues, après qubi M. le 
celier pronon ga le diſcours qui Cuſt: {os 
Diſcours de M. le Chancelter, Zorequ'il eft denn inſtal 
lier Mrs. les Conſeillers d' Etat & Mrs. des Re. 


Auster au Palais du Parlement, de 24 Fon · 
eee 


— 0 


„ Meſſteurs, il ne ny jamais pareille epreuve 
pour votre zele & votre attachement au Service du 
Rol, qui vous rappelle & remplir les fonRions de let 
juſtice dont ſes peuples avoient été prives hs la 
deſobèiſſance de ſes Magiſtrats auxquels il Pavoit 


. confide; & qu'il a été force de punir d'une mantere 


proportionnee A leur deſobélſſanee, après avolr. val 
nement tents de les faire rentrer dans leurs fone 


tions par tous les moyene que a bonts & ſon auto; 


xits ont __ . 
f „ $a Majeſts, attendant « qu Klle alt chelll un 

nombre d'Officiers ſuffſant & 2 pour ſuecedet 
a ces Magiſttats, n'a eru pouvelt mieux faire exercet 


* Juſtics que pat tos Officters de fon Conſell, ers 


out 


— 


- „„ 


- 


le Chaneelter a falt euvrir Vauldienes, Nenebſtant 


. ** * — —_— * 
* - * 
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C73) 
pour la plupart dans le Sanctualre des Lolx oh fa vo. 
lonts vous rappelle, Elle a, dans vos Services 
paſſés, le gage de ceux qu'Elle attend de vous 4 I's. - 
venir: vous ſerez I'll du Prince, Vorgane des lolx 
& les mediateurs du peuple, dont vous porterez les 
beſoins aux pieds d'un Souverain qui ne veut Etre 
que le Pere de ſes Sujets 3 Be 
M. Seguier, comme Premier Avocat general, ſe 
leva: „ C'eſt avec douleur, dit · il, que nous ſom- 
mes obligés de reprendre les fonctions de notre Mi- 


niſtere { la triſteſſe peinte ſur notre viſage vous en 


dit aſſez, & les larmes qui coulent de nos yeux ne 
nous permettent pas d'en dire davantage“. M. Se- 
guier conclut à l' enregiſtrement & a Penvoi des Let* 
tres patentes aux Ballliages. Le Greffier voyant que 
tous les avis de Mrs, du Conſeil stolent pour ben. 
regiſtrement, Ecrivit ſur les Lettres patentes meme » 


en parchemin , & ſur ſon plumitif, Penregiſtrement, 


avec la clauſe de Venvoi aux Bailliages & Sene» 
chaulſtes, Mais quand il fut queſtion de lirs Ar-. 
ret pour le ſigner ; M. le Chancelier dit au Gref- 
tier: „ effacex cette clauſe, nous n'en avons pas 
beſoin, puiſque c'eſt toujours le meme Parlement: 
allleurs les Bailliages n'y defereroient point”, C'eſt 
un acte remarquable de moderation, La radiation fut 


done falte fur le plumitif; mals on oublia de la faire 


ſur les Lettres patentes, M. le Chancelter z'en tant 
done appergu depuls, I a wands le Grefſier le lundt 
29 — lui @ falt gratter ur le parehemin Ven“ 
regiſtrement en entler, & le lul a falt recommeneer 
ſans la elauſe d'envol | 
Aprés Venregiſtrement des Lettres patentes, M. 
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les Lettres de la vellle i] ne 8% eſt trouve en robe 
que les Procureurs de Communauté, & celul qu 
occupolt dans la Cauſe du jeudi. A Pappel de cet 
Cauſe, le Procureur a declare que Faffatre eto 
terminée, qu'il avoit une decharge de ſa partie, M. 
le Chancelier a ordotins que la Cauſe ſeroft ray 
du R6le. Sur b'appel d'une ſeconde cauſe, f n. 
peru perſonne, On a dit au Procureur quit venoſt & 


A repondu que ntant charge ni pour ni contre, | 
ne pouvolt rien dite, & que edtelt d MeMeurs | 
ordenner ee qu'lls jugerotent & +" M. le Chan 
celier a prononee la remiſe d'office, & de meme 
pour une troiſieme Cauſe qui u (td vppellce. * 
Lu Stance dest leveet tows Mrs, du Confell, 
1 quelques Jeunes Maltres dev Requétes & 
M. le Chaneeſler * quelques perfotines 40e 
tent M. Abbe Tyrrat) avotent at confiernd t of 
uutolt dit qu'ils affiftelent 4 un enterrement. 
M. le Chaneceller, dans estte Stance, 4 demande 
Alus haut & M. 4 Agua, Doyen du Confell; il 


ne eemptelt pas 6ceuper 'hdtel de la Premiere Pr“ 
NdenceP La demande a paru d M. d Au un 


Ar enle bleſſante. | bd 
Le mdme jour 24, M. le Chanceller fit donner 


de nouveaux ordres d M. Gilbert de nt, de 16 


prendre ſes fonctlens, Sa reponſe fut auf ferine que 
gelle du jour proeeddent; la velei1 „ Je perfiſte dans 
ma r6ponſe du jour d'hler, qui eentfent les veritt 
bles ſentimens dont je ſuls animé. Je ddelare 0 
nouveau que ma conſrlenee, mon honneur , mon de. 


ma charge, dont Je fals de nouveau 'Voffre zu Rol 


parler dans la premiere, de demander la remife; || 


voir ne me permettent pas de falre les fonctions d 
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en le ſuppliant de ne pas imputer à deſobéiſſance 
une conduite qul m'eſt dice par le reſpect le plus 
profond, le zele le plus pur, & Tattachement fe pliy - 
inviolable pour fa ne ſactse ®, Toutes les ſol 
licitations employes auptes de M. Gilbert stant in» 
capables de le fatrs chanceller, on lul à Cignifie le 
ſurlendemain 20, un Arret du Confeil qui cone. 
que fon office, dont la valeur eft tres conſiderable 
(il prodult au moths 18000 Ilvres annuelle), & une 
Lettre de cachet qui exile 1 Breſſulre, village pres 
de Thouars en Poltou. M. Oftdert oft en Partie le 
dimanche avec ſn femme pour le lieu de fon exit, 
L'Arr@t du Confetl qui lut u 6:6 ſignifis oft le meme 
qu'on avolt tmprims pour les Conſulllers, de ſorts 
qu'on lut defend de prendre la qualité de Prefident 
nu de Conſelller, quotquitl watt aueune de ces chats 
g04; on peut encore ob ſferver que la date de cot Ar 
tet oft antérteure à la premiere dees formations qui 
lul ont ste faltes, 


dane 4 vendredt, 2 Fanvien 


M. te Chaneeller n'eſt pas venu aux Sdances qui 
ent fulvi eelle du jeudl, L'Audience dite de fopt 
heures oft @ntrde à plus de hult ! les Confelllers d'. 
tat arrlvant on a dit aux hulſſters de battre de leurs 
baguettes; (e'eſt un honneur reſerve peur les Prins 
ees & les Profidens à mertler) Ils ont rd&pondu que 
les Lettres de cachet ne leur enjelgnelent pas de 
le falre, & {ly ne l'ont pas falt. L'audience ouverte 
on a appellé un grand nambre de Cauſes ſur lesquel · 
les perſonne n'a paru, elles ont &t6 remiſes les unes 


{| i buitalne , les autres 4 qulnaalne: mals d'autres 
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volx dang la Ofande Chambre erlolent , em 4 Ig 
St, Martin, rent & le rent du Parlement, Un 
ehlen ayant aboyd dans ee moment, on 4 ert! 
Fl un Avorat gui platde; Les diviſlons & lo 
hides ont eie fl violentes & fl mortiflantes, que N. 
d' Ague (van a dit do Falte entrer la garde, La porte 


de ſa grand'-Chatnbre dtolt gardde par des Archers 
de la Robe eourte i i! y Avolt d'allleurs beaucoup dy 
Guet dans la grande Balle. 3 

L'Hulffler de forvlee, Regriantlt, vo ant un archer 
entrer, Jul a eridi Cbapea bat puls s'adreffunt | 
M. d' Agueffvau, II lul a demande fl Lntentlen de 


Mrs, du Cenfell 6telt que la Grand' Chambre fit: 


gardde par les Archers? que fl eels etoit i! allelt fe 
retirer, & qu'il n'avelt plus de ferviee 4 falrey que 
Ia regle dtolt que la Grand- Chambre ne fat ger. 
dee que par les huifflers, môme lerſque le Rel 
6toit, & qu'il prioit qu'on delibertt, On a (te aux 
avis, & M. d'Agueſſeau a dit gu'on faſſe retirer is 


garde, L'hulſſler lul a cri6 alors plus abſolument 


encore qu'auparavant, Chapeau bas! & elle s'eſt te- 


tires: mais il s'eſt élevé des huées ſi violentes que 


M. d' Agueſſeau en a pleure. PAS | 

La grande audience a été ouverte à neuf Mures: 
faute d'Avocats & de Procureurs, M. Seguier, Avo- 
cat général, a été oblige de-ſe retirer, & Mrs, du 
| Conſeil ſe ſont retires enſuite. La Grand'. Chambre 
Etoſt pleine de perſonnes qui n'avoient- pas voulu 
ſortir : de ſorte que ces Mrs. ont été pouſſes & ba- 
lottes par la foule. L'un d'eux qui appartient à M. 


le Chancelier, a meme regu des outrages, & il 4 


et oblige d'appeller à ſon ſecours, | 


% 
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Paudlenes de relevde & 66 ouverte Vaprbs midl, 
Oh a ajoutd encore dux hides & aux avanies du ma- 
„n. Plufleurs de Mrs, du Confell dtolent tollement ee 
61 codes, qu'Ils ddelarolent qu'lls ne reviendrolent pas! 
„ nels ile ont tows regu de nouveats ordres pour Girg 
6 WY oxafts 4 con (ances, Mrs, les Maltres des Requ- 
des, qui ſont de ſervice au grand Conſell, comme 
ly preſidens, avelent eru pouvelr en falre un titre 
pour be plus tevenlr au Parlement! tals M. le 
Chaneeller leur & bert quilts preferaſfent le for vlee 
du Palals & eelul du Grand Confell, 550 


5 en du ed, 86 Panvien, = ones 
I. garde a did doublder I! y avelt, dit= on, es 


ak plain dans le Palals, H n'y a point eu plus de 


cauſes plaiddes ," que 1a vellle, Les hides ent 66 e. 
pouvelloes , mals meins ee [ neanmoing 
quelques jeunes gens ont 6t6/ arretes, Pluffeurs de 
Mrs, dy Conſeil diſolent que puiſque c'6toit la bes 
ſogne de M. le Chanceller, i! falloit. qu'il vint la 
faire lul - m&me en perſonne, & que 8'il ne revenoſe 
pas aux ſèances, ils n'y reviendrolent plus. 

Le Bureau de la Grand' Chambre a donné un Ar. 
ret de defenſes : c'eſt le premier Arret donné par ces 
Mrs., fi otn-gxcepte Venregiſtrement-de-leux Commis. - 
ſion & les remiſes des Cauſes: mais le Procureur, 
M. Gillert le jeune, n'a voulu ſigner la requte , 
qu'en y ajoutant ces mots; du tres expres commande. 
ment de M. le Chancelier (1); & ils ont ètè inſeres 


— — 
1 _— 


( 1) Ces mots., an 170. expres commandement de M. It 
Chancelier, ne ſont pas dans 'Arret: Mrs. du Conſeil , qui 
. 


K 


dane VArrdt, C telt une affair a quelle M. le 
Chanceller prenoſt Intérst. 

Le Bureau de la Tournelle a condamné une fem: 
me d etre fouettée & marquee, Le Ouet avolt 6d 
mand le jour meme pour Len E elle ne veſt 
45 fake, 


Du mine Your 


Le famed! dans raprès midl, des . a 
Police ſe tranſporterent chez. tous les Procureurs au 
N pour prendre le nom des Clercs & leut 
dars, & enſainare aux Procureurs do la part de M. 
le Lieutenant de Police, de ne pas les lalſler aller 
au Fee juſqu a nouvel ordre. b 


Du Indi 28: Fonvier, 


Ce jour 7 n'y eut point de Stance, bares eu 
Etoit fete au Palais. 
On ſignifia chez tous les Gecntertrey de: la Cour & 
Greffiers de nouvelles Lettres de Cachet, portant ce 
qui ſuit: „ de par le Roi, il eſt enjolnt au Sieur. 
- Secretaire de ja Cour de Parlement de Paris, de ſe 
rendre au Palais dans trois jours, a. compter de la 
notification du prefent ordte, pour y exefcer les 

ſonctions de ſa charge, à peine de priſon, comme 
deſobeiſſant aux ordres exprès de S. M. & de ne 
ee lui & * enfants, . a jamais AUCU- 
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a trait de Contratnte- ſerott trop marque, 
ont mieux aimé qu'on y mit une fauſſets, ae abe M. 
Gillet ayolt. 0 * ad Nac. | Ba | 


1 4; 
ew). 


he chard Faſt 4 Maily le 27.Janvler, 1771, 9. 
30 Louis, & plus bas, Pbelypcouv', On. « exige 
de leur femme ou. de leur parent, de certifier qu'on 


leur avolt remls cette Lettre de cachet, Ces mena- 


c2s leur ont falt oubller l'exemple de M. Gllbert de 
Volſins : Du Franc a reparu le mardl matin; 1/ae 
beau ds Mont val, le murdl apròs midl, & Iſabeau de 


Viliiers le mercredi; Fremin & le Breton ont 682 · 5 


lement paru, Lo Premier Hullber , Auge , ne perolt 


L Elegien du Grand Juge & des Gonfuls oft fixdo 


au 38 Janvler, jour: auquel explrent les pouvoirs de 


ceux qui ont; exerce l'année prezedentes. Les nous. - 
veaux Elus vont, avant d'entrer en charge, preter 
ſerment au Parlement en la Grand' Chambre. Les 
Marchands ne paroiſſolent pas diſpoſes a préter ſer. 


ment devant le bureau du Conſeil qui ſiege a la 
Grand' Chambre: pour Eviter cette difficults, on a 


Ignifliè aux Conſiils en exercice le mardi 29. une 
Lettre de cachet, portant ordre de continuer leurs 
W ev quill ont * $ 


| Stance du mardi, ; 20 Janvier. | 


Les Jean tudionees du matin, & celle de relevee: 
de ce jour, ont ets tenues comme les precddentes , 
ceſt-4 dire ſans qu'il . alt eu aucune cauſe plaldée. 

Le Palais &tolt auſſi rempli de gardes que ſamedl, 
Un Sergent & 2 Gardes prenolent chacun de Mts. 
du Conſeil à la deſcente de ſon Caroſſe & le con. 
dulſolent à ſa Chambre; le Sergent marchoit devant, 
les Gardes 4 ſes deux cotes, & le laquais qui For: 
toit la queue men le N | 


©) 


Un domeſtique dun Mattre des Requdtes a deman: 
ds fon congé i ſoh mattre, ſur cette raiſon, quien 
entrant chez Jul, Il avolt compts acquerir quelque 
alſtinetlon comme laquais d'un Mattre des Requs. 
tes; mals que depuis les Séances a gf oye yk U 
etolt traits au Palais de valèt de“ de laqualy 
d'lntrus, & qu'il ne voulolt pas eſſuyet ces Ignoml- 
ples, 


Stance du mercridl, 30 Fanvier, 


On a appells aux audiences quelques cauſes, & hos | 
Procureurs ayant fait les mèmes remontrances, la 
Séance 8'e jp Un payſan 8'eſt preſents avant 


la levee 1 . qu'aucun Procureur ne vouloſt 


 occuper es lu 
un; ona renvoye a demain, ” 


Du nin Four, 


On & ports Vaprbs midi chez tous les Procuteur 


12 Lettre ſulvante Imprimée. 


„ Monſieur & confrere, les Procurourt de Cos 


munauté ont regu hier à iis de l'audlence de ro- 
jev6e un ordre de 8, M. de convoquer tous & un 


chacun les Procureurs en la Cour, leurs confreres, 
our leur-lire un autre ordre de 8. M. qul vadreſſe 


tous les Procureurs en la Cour; en conſtquence 
Ils vous avertiſſent de vous trouver ſans y manquer, 

demain jeudl, 31 du mols de Janvier, à Vaſſemblee 
gdndrale gui fe tlendra & midi préels, au lleu ofdl 


nalre of! ſe tlennent les audiences de la Commungu- 


t6, en laquelle II ſera falt ledture de Vordre de 8. 
M., qul concern tous les Procursurs, & meme dv 


colul qui denne aun Procurours de Communaute 


& a demands qu'on lul en donnlt . 


, "+ 
— 


C8 Þ 


de convoquer ladlte aſſembles, al lhonneur d'8re 


&e, ſigns, Gilles le jeune, Greffler, de la Comma - 


haute. ee h e 

Stance du jeudi 31 Fanvier, 
| La Sdance 8'eſt levee faute d'Avocats , & fur 
les memes remontrances, 17 r 


Du mme Four. 


Il eft d'uſage one de la Plaidoirie des 
Cauſes du Role de Paris, qui ſe fait le lundi ou mardi 
daprès la Chandeleur, le Chatelet y aſſiſte en 
Corps: il eſt averti à cet effet par le Premier Huls- 
ſer, qui 8'y tranſporte le jeudi precedent à liſſue de 
audience, On a jugè plus prudent en cette occaſion 
de ne point donner l'a vertiſſement ordinaire. Les 
memes vues de prudence ont determine, & arrfter 
que le Bureau de la Tournelle n'enverroſt au Chite» 
et Lexécutlon d'aucun de ſes Jugemens, & que les 
ptevöt des Marchands & Echevins ſeroient exemp- 
ts de venir en la Orand' Chambre pour expoſer le 
ona, de la diſpetiſe pour les aufs pendant le Ca- 
teme. 112 190 4. TE : : | | 
Les Procuteurs ſs ſont aſſembley 4 midl. Les 
wenues de la Salle ou ils ſ@ ſont rehdus , Gtolent 
garddes par  pluſleurs' archers, Le Beeretalbe Ie 
Mercier dfolt dans I'antichainbre, II avolt voulu des 
meurer dang VYaſumblee, diſynt en avolr Lordre de 
M. le Chaneeller ? mals on I's force d'en ſortilrf. On 
a lu les ordres du Rol qui enjoighent aux Proc - 
ure de travailler comme the le fulſolent nw 7 Bop» 
tembre, ſous poltis d'0tres privds de levigy charges 
K dete punis comme _ alres Wee, du Rol. 


7 


IT'S 


L'uſage ordinaire eſt que lorſcus les Cauſes: ſons 
placees. pour Vaudience,, on'envoye? un- ſimple avis 
aux Procureurs, du rang ot elles ſont placees; ce) 
à eux de velller enſuite pour ne pas laiſſer paſſer 
leur tour: aujourd'hul la forme eſt, differente, on 
envoye chaque jour aux Procureurs un -avis pour un 
certain nombre-de cauſes qui dolvent etre appelider 
le lendetnain, & au bes de Favs ordinaire eſt un 
avertiſſement partlculler, ſighs du Greffler de 14 
Cotnthunautd, qui annonce qus Db, le Chanceller 
leur enjolnt de Te trouver & Paudfenee (1) 

Mrs. les Confeillers, au Grand Confetl du Semes 
ue dete, ont eu ordre de fo rendre tous & Parls. Cf 
M. le Procureur general du Grand Confell qui leut 
| & notifid eet ordre. On aſſure qu'il eff queſtlen de 
les determiner & venir fleger fur les banes du Pale. 
ment, es qul ſvreit blen dirange, 


(1) on iv el þ Puccaſion des Provureys, due ws 
I fin de Daerembre un Jouiie Proeuretl (N. rs 170 
wh ilts vetlrd d Hruxelles , & ll. 4 ant 

E 


(eri à lun fret | 
marque que la triste afulge du Parlement ne pouvelt que lu 
nulre beayeoup., Ku- Jeflite ful  repondy. qu'il pris coun 
ge, que dans peu Paffulre: dei Parluinent Allolt prendre une 
tele kournure quiil fr verrolt d pertte de faire tres bien 
dus affaires, #06 fun! profiler dos eirernſlancen Cette bot 
ite de iis = jdtulte oft meins n & plus generale 

que la nete he le porte, Maſs i n'en eff pas moins viih 
ue les. Jdfuites: (ont. les infkigsteurs ſperets de leute Vat 

Ire, Des le commencement de Nevembre, Arne, un 
de les dnilfiires,, demandoit. quien prite pen la reuſfite 
d'un plan: qui: ſh; rdduiſpis. d fe-ddbawatibe da tous, les Pits 
lemens „ & faire * I& Juſtiee par &nutres qui ſerolem 
Gibſticuds zu Parlamenty. & b. Faire: ka venir les Paule. 


4 
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Le 13. Janvier Ie Recteur de 1'Uhiverſits, accome 
pagne. des grands. Mefſagers , à coutume de porter un 
Cierge pour la Chandeleur au. Chancelier & au Pre 
mier Pr6ſſdent Cette anne on avolt commence 
par aller & lhetel de la Premiere Preſidence, & on 
avoit lai 1 Clerge au Suiſſb, attendu Vabſence: de 
M. d'Altgyey. Premier Preſident. De- Id off w 6t6& 
chez M. la Chaneelter' qui & demands ff on avoir 
6&6 chez le Premier Prefiient F Hur la reponſe qu'om 


1vt a falte; 1 & ddclard que le Premler Prefldent dent 


entendolt petler, dtolt M. A. Ague va, & Il & ons 
jolt par ordte du Wel, d'aller reprendre le Clerge 
ports 4 M. ige & de le porter M. d'Aguen 
ſeau. (T) Le Necteur & les Meſſugers n'ont peine 
trouve' d' autre expedient, que d'aller d'abord! faite: 
un men ew ches le Shiffh' du Premier Proefldent; My 
i Aligre; Is Tut ont dit qu'lls Venolent malheureu⸗ 
ſoment de eaffhr le Clerge du Ohenesller, quei n 
zwolent point deutre pre, & quill A de- 
leur romettre 10 Glerge qu'lls avolent laid, prothese 
tant d'en rondre un le lendemaln. Le Zuſdſe 4 row 
mls le Clerge, qul a dtd ſur le champ porte & M. 
d Ague[ſoaw, & le lendemain I en & dd remis, um 
tutte ches M. le Premier Prefldent © 
Le dine jour, M. le Due COrldane & ren di 
Roi une Lettte , dans laquelle Ba Majeſtd fo plaignolis' 


T | 


| 6 Le reetsur n'y (telt pas, Tout ee quten dit lei, 
Welt veal que des meſſugers u j| faut ajouter que le resteur 
1 ports de ſon e046 ſe Clerge d M. d Agueſfe su“, darch 
dont I Unlverſitt & 46 fart mécontente, 10 


Ds: 1 


(04) 

* 06 66 0 J 5/ffvimbloit avee les autres Prlnees, pour 
dellberer fur L'tat actuel du Parlement de Paris, Len 
aſflire que par cette Lettre le Nel parelfflt exelfe 

Yor lil eoatefteit; & que les Prices GUK = memes 
is Jul conteftoient auffl, qu'il fe kent feng auteritd 
que de Dieu foul; ee qui preave & quel degré 6f 
tprend ja Religion de g, M., pulgque le Parlg: 
ment declare encore de is magere 1s pls precify 
dans ſos Arrdtde & Reprofentations des mois de Dd: 
eembre & Janvier dernier , qu'il g %%, Gor 

_ Bo „herd ds benſy pour maxime inv que J, N. 

" We blond /n pit ſhrice que d D,U., (f 6 / Ie eu 

Ligi/lateriir den- ſon Royaume, 11 oft publiegqiie M. 

ls Due 4 Orlian 8'eft rendu fur le champ & Verſuil. 

lev, qu'il u rendu compte au Rol de ee que les 

Prinees penſolent unanimement fur Virrdgularits , les 

inconveniens & la contraridts avec les Loix de tout 

es qul venolt d'@tre fait en Ddcembre & en Janvier} 
que le Prince a termine la conference aſſes longus 
qu'il a eue avec le Rel, en lul deelarant quill ne re- 
conneltrelt jamals pour Parlement, la Chambre ac- 
tuelle, & que fl le Rel y venelt tenir un Lit de ſuſti. 
es, comme on le diſolt, II le ſuppllolt de lul geeor- 
der qu'il n'ait pas l'honneur de I'y accompagner. 
Le Publie & tout le Palais Royal comptolent que 
la nuit ſulvante M. le Duc &Orldans ſerolt exild 3 


ce qui n'a point eu Neu, 


Stance du vendredi, premier Ftvrier. 


La Séance s'eſt levee comme les precedentes. Le 
meme payſan a reparu, mais comme il n'a point de 
Papiers & que tout paroit annoncer un homme 


. 
— 
apoſté pour falte une ſbene, on 4 temis pour Gee; 
tet 4 la fin de la Bene . oy 
I Cour des Aides off dans une ſhafion entiere; 
fate d' Aveests & de Preeureurs; se fort seu du 
Paffsment qui y Seeupengt d erdinalre, II en off de 
meme de ld Ohambre du Domaine & du Ballligge 
d4 Palais, Au Chitelet, en fo profente A Vaudien: 
0, mals en Jeve für le champ fauts d A Weste les 
Proeurevts demandent des remifes & he font Gn. 
ſtruchons ches g que pour des choſys urgentes & 
qui n'ont polnt de rapport 4 Paudlenee, Les Ca 
binets des Avocats ſont enactement formds, 


Du 3 Morter 1117 


Les Cours du Royaume, & l'on peut dire tous les 
Ordres de I'Etat, ont dtd vivement dmus par le tral. 
tement Ineul que les Magiſtrats du Parlement de Pa. 
fle dprouvent, On 4 ſent! le peril imminent qui 
inengce toutes les propridtes & tous les droits, par 
le renverſement des Lolx de I'Etat & des formes pu- 
br 7 Es 
E Dus le 23 Janvier lo Parlement de Rennes, qut 
ignorolt encore la_tonflacation des charges & les 
exlls, avolt 6crit au Roi une Lettre ſur les menaces 
faites aux Magiſtrats du Parlement de Paris: le 29 
Janvier il a fait un-Arret6 par lequel il a fix6 en 13 
Articles les objets de Remontrances au Roi ſur la 
nullité de la deſtitution des Magiſtrats & ſur la nul- 
lite de la ſubrogation de Mrs, du Conſeil, ſubroga · 
tion inconciliable avec leur état. Les Parlemens 
4Aix & de Grenoble ont fait le premier Fevrier des 
Auretss qui annoncent ** Remontrances, Parells Ar- 
| 5 7 Sh 


.  ,xiſent toutes les pleces que cette Cour a adteſſdes au 


montrences, la Cour des Aldes a fait un nouvel Ar- 


Mee aur Phrfemens de Beſingon, Bordeaux & Dl. 
jon, le 4 Feveler, Ce dernier Parlement à Gerit ay 
Nl le % Le 5 Murter Arrete du Parlement de 
Rouen, Le 8 premiere Lettre de cv meme Purle. 
mont au Rol; ſbeonde Lettre le 28. Lottfe du Par- 
mant de Toulouſe le g Fdviier, Le 17 la Cour 
4% Aidev de Paris met la dernſere maln & ſos Re. 
montrances; & le af la Chambre des Comptes de la 
meme ville falt un Arr0td qui à pour obſet de falre 
d reprdfentations, M. le Chanceller a dit “ M. de 
Mee que le Rol ne voulolt pas les recevolr, 

Les dlfferens Arrétés, Lettres & Remontrancey , 
r6fentent une reclamation unanlme en faveur du 
arlement 1 on a beaucoup admire VArrdts & les 
Lettres de Rouen ; mals les Remontrances de la 
Cour des Aldes de Paris ſe font remarquer entre 
toutes les autres pleces par. I'evidence des motifs ſur 
leſquels elles ſont appuyées, par la netteté & la fot» 
ce avec leſquelles ces motifs ſont preſentes: „ elles 
ſont bcrites avec I'floquence-& I'tnergie qui carate* 


Kol en differentes occaſions”, (Journal polit. dw 
mois de Mars , Je, Quinzaine,) M. le Chanceller, 
ayant dit que le Rol ne vduloſt pas receyoir ces Re- 


xs le 10. Mars. PX 
II reſte Perpignan & Colmar, dont on n's riew 
encore. On ſcait qu'à Pau II n'y a plus qu'un ſimi- 
hicre duquel on ne dolt rien attendre. | 
Les reclamativns des diff&rentes Cours Sbuvera(> 
nos ont di etre excittvs ,, non ſbuſement par la ſub · 
verſion deja reuliſee du, Parlement de Parts; mais 
auf par Id plan deſtructrur public & la fig: du; male 


F Find Await 1. 


TO ns 1 

i 17 „ 
4% Janvier (1). M\ le Chancellor 4 fatt rdpanitte 
dans les caffe & autres lieum d'a(ſembides publiques; 
Jes berlin qui contenolent-/'eſquiflh+ dis plan que U- 
1 thch# de remplir par 'Edlt- portant eréutlom dew 


Confotls' fupdrieurs dont en polare due In fut, 
| mals & co plan Gerit on aſoutolb verdalement, In 


ny aurolt plus qu un ſeul Parlement en France, qu 


forolt ſwul charge de la verification des lolw, & Ihe 


q elle auoun autre tribunal dans le royeume' nu 
rolt plus de part, 81 ee plan 8'exdeutes, [I ne vagire 
plus que de blen raſfyrer qu'on ne trouwers ume 
de diflcultds de la part de ce nouveau tribunal pour 
ls v6rification dev lolx, & & cet gerd (bs meſiires 
font prlſos. 35 , | 


= 
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ci) Volel ln copie de ce plan, telle qu'elle collturi Alon. 
„Le Parlement de Paris ſubſiſters toujours',, mals. Il et 
borns pour le contentleux à ce qui compoſe I'INe de France : 


a lui appartlendront les cauſes des Pairs & des prwilsgies , 
ainſt que: oolle de la Rägale, les Complaintes bdndfciiies;,. 


la Verification des Edits & Ddclarations. 13. no! faudra pont 
cela que cluquante Magiltratsy, à quh on-donners dab chars 
zes par cominiſſion, 8vec. une penſion. de deux; ou trols, mille 


Iluvres“ 1 þ 

nn Pour ee qui concerne les autres parties de ſbn reſſbre , 
on 6taVlirs dang. chaque Generalits une Cour Souveruine; 
compolse de: ac Jugesz qui jagernnt toutes lu eaſes qui 
en dependraunt.z on leur donners; de--mans: des conmiſlieny 
& des penſions: ils cannoftront des affaires des Caur des 


Aides qu'on Nippritnera,, & lis mauront aucune part x I& . 


wirification- dev Edits s. 
„ Si les autres Parlemens-ſmitene celut de Farid , 1184 aus 
zont le mate forts, alors le plan. de wendra gentral““ | 
„ M., le. Changelien annoncera. en we. tems un nouveau 


ny aun tif ces tl; vacations . 


* 


Code qui. abrôgera les procdiures & dimluyers. les. fralb . 1 


R (88) 

12, II n'y aura que 50 Conſelllers dans ce Parle- 
mont, tous ſeront nommes par le Rol, & ils nau. 
ront d'autre prodult de leurs commiſſions que deux 
ou trols mille livres, S'ils contrediſent, on les-pren- 
dra par famine. (Suppoſe qu on commence jamais à les 
payer, Les Conſeillers. du Grand Conſeil, qui de. 
puis trois ans n'ont plus que de pareils gages, n'en 
ont encore regu que neuf mois.) On contiendra d'ail. 
leurs les Conſeillers par leſperance d'une commiſſion 
de Preſident , ou par la crainte qu'apres eux leurs 

enfans ne ſoient point choiſis par le Roi pour ſucc6 
der à leurs commiſſionnns | 
2*. L'Edit de Decembre eſt fait pour ſubjuguer 
d'avance toutes les difficultés qu'ils pourroient for- 


mer. La premiere loi de Vadmiſſion au titre de Con- | 


ſeiller, ſera de fe ſoumettre & cet Edit. . 
2. Enfin, il étoit poſſible qu'il y efit après oe. 
ta des conſciences affez delicates pour ne pas ſe 
rendre à tout ce qu'on voudra, d'un cöté on fera 
venir quelques Deputes de chaque province, ſous le 
titre de repreſentans des provinces, mais choiſis par 
le Rol, & qui auront voix deliberative ſur la verifi- 
cation des loix : de Pautre , on leur oppoſera les 
Pairs, les Conſeillers d'honneur , les quatre Mate 
tres des Requetes, tres humbles ſerviteurs de la Cour, 
dont les voix reunies Vemporteront ſur les vains 
ſcrupules de ces ames timorees, La Cour fera' donc 
toujours afſuree de la pluralite & par conſtquent cer- 
talne de faire des lolx de toutes ſes volontes, 

Mais pour mettre cet arbitraire pleinement au lar- 

„Il faut anEantir tous les autres Parlemens: en- 
uite on detruira les Elections & les Cours des Al 
des; on dotinera aux Intendans tout ce qul regardy 


(89) 
les cottes des talllos, le compte des colleQours , &e, 
Les procts contre les Fermlers du Rol ſeront r6ſer- 
ves au Conſell; ainfl plus de g8ne pour ce qul re. 
garde I''mpoſition des tallles, plus de gène non plus 
pour les Fermſers generaux ni pour leurs commis, 

La deſtrution des Chambres des Comptes ſulvrs: 
on leur ſubſtituera_ une Chambre unique pour le ro- 
yaume entier , ala t8te de laquelle ſeront le Contr6- 
leur Général & les Intendans des finances: toute la 
geſt'on de cette Chambre ſera dans la main du Mi- 
viſtre, qui lui donnera les mouvemens convenables, 
& qui réglera ſes operations & ſes ne ſelon 
fon plaiſir. 

Quand on ſe ſera ainſi defalt de toute cette viellle . 
& antique Magiſtrature , de toutes ces regles & 
formes importunes , on detruira les aſſembſees du 
Clergs : on impoſera un .Ciquience ſur tous ſes, 
biens, & le Rol le.levera par lui-m&me. Pour dter. - 
tout pretexte. de plainte, il prendra ſur ſon compte. 
toutes les dettes du Clergé, & les payera comme les. 
fennes propres; on ſera delivre par-la de Fembarras. 
de negotier ſur un Don Gratuit, Par la m&me rai- 
ſon, on convertira les pays d'Etat en pays d'Elec- 
tion; le Rol ſe chargera auſſi de leurs dettes , & wy 
payera toutes de la m&me maniere, 

Apres la deſtruction des Corps, on paſſera & 1 
le des particuliers qui pourrolent avoir quelque cho · 
ſe de gènant: par exemple, on anéèantlra les pr - 
vileges des Palrs & de la Palrle, ceux de la No- 
bleſſe (aprés avoir falt payer avant tout aux nou. 
veaux Nobles une ſomme pour en acheter la Confir- 
matlon,) les immunltés du Clerge, &c, 0. 

Mals, comme pour enregiſtrer toutes ces deſtruc- 
_ on a beſoli d'homm s ſur la docllits desquels 
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E 
en puiſſe compter avec une pleine, ſincerits, on con- lu 
ſervera Mrs. du Conſeil ſur les Sieges du Parlement, ee 
juſqu's ce que cette grande beſogne, fi intereſſante 

pour V'6tablifſement de Ia puiſſance arbitraire & pour Wl g 
ie bouleverſement de IEtat,, ſoit pleinement con: a 
ſommée. C'eſt pour en.impoſer davantage qu'on a Wl 4 

grand ſoin de faire prendre à ces Mrs, du Conſeil = 
(quoiqu'ils ne ſolent que purs commiſſaires delegues 
par interim, delegués ſeulement pour rendre des ju- 
gemens entre les parties) le. nom de Parlement; de 
- leur faire intituler leurs jugemens du nom d'Arrts du 
Parlement. On tra juſqu'à les obliger de croire que 
par cela ſeul qu'on leur aura donné le nom de Parle- 
ment, Ils ſont fl reellement le Parlement, qu'ils pes 
vont verifier les lolx, conſentir & des tmpoſitions 
nouvelles, fafte le proces & des Pairs, & revetir 
de la forme publique la deſtructlon du Parlement lul- 
meme, celle de tous les Corps du Royaume, en un 
mot, l'abolltlon de toutes les anciennes lolz. C eſt 
par cette fatuſo magle, qu't la fuveur de es nom 
finatique' de Purlmont, on compte falre conſommer 
par Mrs, du Conſeil tout co plan de zulne & de ren- 
vorſomem. | 5 

Aprés cette Esqulſſe genérale du plan de M. 47 
Mauprou , on va paſſbr aux details' des falts qui 
dolvent en accelerer execution, Fe 


Du lundt, 4 Fierler 1771. 


Ce jour étolt celui de Vouverture du Rdle de Pa. 
ris. Le Chatelet n'y avoit point été invite, comme 
on Va deja obſerve; & il n'y a pas afſiſe, A Vap- 
 pel de la premiere” cauſe, le Procureur a dit qu'on 


jui avoit- retir& les No on a ordon 0 Gue-la cas 
ſe ſeroit retirèe du rote, & on a levEPaudience: ' 

Le Bureau de la Tournefle avoit juge & — OY 
que ſix affaires de petit criminel; mais ces Mrs. jufs 
qu alors n'avoient fait exe cuter que les elargiſſemens 
de priſon: les autres jugemens &:olent reſtes ſans 
execution , & les plus terribles de ces executions 
4oient des condammations au fouet. Un inſolent @ 
eu 'audace de ctier à la porte de la Tournelle, pers 
dant qu'ils Etolent en place, AY FONT _ 
juges de culs ſouettes, | 


Du mardl, 5 Piorter 177 . 
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On fl \appoſts une cane qu! concernolt der pay 
fans, Le Procuteur & dit qu'il n'avoſt plus de pou - 
volr, & que ſos parties prefentes 4 luudlenee le cor? 
tiſloroſlent, Les payſuns ont pris la parole: ,, Men“ 
ſeſgnour, Js ſommes bien ſachs, mais Jo ne your 
ons pa tre Juges 7; On comprend quinn paroll prov 
pos 2 dd faire rite le publle aux d&pehs dev Joy 
ges auxquols- 11 &tolt adrefl6, Le cauſe a i ro. 
lir60 du role, & on « leve Vaudtenes, 

M. le Duc de la Villllere, lun des Serrttaires 
de M. le Chanceller, a 6crit aux Magiſtrats exe 
pour leur enſolndre de faire remettre au Oreffe les 
procès qui leur avoſent été diſtributes, Pluſſeurs Ma- 
giſtrats, mome parmi ceux qui avoſent un plus grand 
nombre de proces à leur rapport, n'ont tenu comp - 
te de pareils ordres. Cependant il y a eu aſſez de 
proces remis au greffe pour que M. d'Agueſſeau , 
en qualité de Préſident du Bureau de la Grand“ 
Chambre, fit une diſtribution de vlngt. quatre inſtan · 


2 
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dos à Mrs, les Maltres des Requétes; un d.eur ayant 


cu part 4 cette diſtribution, dit 4 ſon Sectetaire; 


„ ayes grand ſoln de fl blen ſerrer co proces, quo 


Jamals If ne parole ſous mes yeux”, 


M. de Grogbols, Premier Prefident de Beſengon, 
dont la fille vlent d'dpouſer le neveu de M. le Cons 


trdlour general, avoit une cauſe au role de Paris 


qu'il a fait retirer, Les Princes, les Ducs, tout le 
monde a faſt la mdme choſe, Les Conſelllers d'Etat 


dux-mômes defendent à leurs Procureurs 9e rien fal- 


10. Perſonne ne veut volr le Parlement dans la- 


 ſemblde de Mrs, du Conſeil; cependant II y a eu 


une cortalne Demolſolle Dubourg, fille ddcld6e, qui 
8'eſt mis on tdte d'stre jugée par ces Mrs, Elle 3 


demande a Avocat & M le Chancolier , qul veſt 
charge do lul 


en donner un, & de remettte (on ſac 
à un Avocat gu'il n'a pas voulu lul nommer. Le 
cholx qu'a falt en cette occaſion M. le Chanceller 

n'eſt pas honorable à M. Lethinoir , Avocat aux 
Conſeils, Malgre toute fa bonne volonté, ſes con» 


freres lul ont falt entendre qu'il ferolt bien de 


gabſtenſr du rdle qu'on voulolt lul faire jouer, & 

de ſe conformer au vou de la Compagnie. 
Pour Inſtrulre la procedure qul devolt mettre ls 

cauſe de la Demolſelle Dubourg en état, un des 


actes ndceſſalres &tolt ce qu'on appelle au Palals la 


Preſentation, Le Procureur remet au Greffe une 
cedule qul contient l'acte de preſentation : cet acte 
eſt ſujet certains drolts: ils ſont pergus par les. 


Procureurs qui en ont achete le fond, & qui ont 


pour la perception un commis, lequel enregiſtre 
les cedules & note l'enregiſtrement ſur la codule 


meme. Le commis charge de ces fonctions n 


„ 
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point voulu exercer dans laffalre de la Demolſolle 
Dubourg. Mandat de la part de M. le Chance 
lier: 4, Pourquol tefuſos · vous d'enrdgiftrer la cddut 
lo de Mademoiſells Dubourg ? = Monſelgneur , 
coſt parece quill ne veſt rien falt au Palais quien 
conſequence d'ordres, & jo n'en ab point eu. 
Mals vous, vous n'0tes qu'un commis ? = Jo ral 
point eu d'ordre de mes commoettans, == Eh blen, 
Js vous en donne de la part du Rol, — Monſels 
gneur , es ne ſont pas ld des ordres, — Netlres · 
vous, & alles enregiſtrer cette c6duls & me la raps 
portez, jo vous I'enjolns de la part du Rol“, Le 
commls part & revient avec la c6dule enregiſtree, 
» Ah! mon aml, M. Couſin, vollà done cette cs. 
dule, Je ſuls charms que vous aye falt vos fone, 
tions, Le Rol aurolt été fachs de ſévlr contre vous; 
car je lul al parls de vous, & Il vous connolt pour 
un bon ſujet, D'allleurs, vous 0tez ainſl tout pré- 
texte à ces Procureurs qui ne cherchent que des excu/ 
ſes pour ne rien falre. Mon ami, M. Couſin, le 
Kol ſe ſouviendra de vous, auſſi blen que de tous 
ceux qul lul ont obel dans, cette occaſion”, 
Mrs. du Conſeil ſe rendent auſſi Juſtice; un d'eux 

diſolt dernlérement: ,, tant que les Procureurs & 
les Avocits n'[ront pas, nous ne ferons rlen, & nous 
avons grand beſoln qu'ils n'aillent pas, car nous 
ſommes abſolument 'Incapables de cette beſogne; 
nous n'entendons rien & toutes les queſtions de 


F - „„ 3 
III n'a plus &6 queſtion de oe payſan qul crlolt 


tant pour avoir un Procureuiur. 


* . 
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dlnalre t le Public qul veut 


12 du 6 Fivrler 1771. 


Les deux audlences ſu font paſſes comme d Pot. 

alter 4 ces repreſenta. 
tlone, n'a as ſeulement le tems d'entrer, Quelque 
Procureurs obtinrent des arr#ts de defenſes , malt 
taujours en vertu d'[njonRtions particuligres, II y en 
a ſoulement trois ou quatre (ſur 400) qul le font a. 
des volontlers, entre autres un nommé Fauconnier, 
dont la charge dtolt ſaiſle réellement, & que M. le 
Chanceller a fgu conſoler dans le delabrement de ſe 


affaires, 757 


M. le Chanceller ayant mandé un des Greffen 


qu Parlement pour quelqu'affalre, trouva ſinguller 
lair de trliſteſſe qu'on lul-voyoit depuls I'abſence des 


D Magiſtrats, Le Greffier lul r6pondit que la yenera- 


tlon dont Il &tolt penetre pour le Parlement auquel 
{1 6tolt attaché, ne lul permettolt pas de n'8&re pas 
vlvement touche de fa ſituation actuelle. , Ah! qul 


i pu vous inſplrer tant de vEneration pour le Parle. 


ment, reprit M. le Chancelier? == Monſieur , lul 
pondit le Greffler, c'eſt le Parlement, & vous. 
mime, Monſieur, quand vous Giez à fa téte v. A ce 
mot, plein d'bonnRtete, on aſſure que M. le Chan. 
—_ww, ᷣͤ v 


FD Du 7 Fevrier 1771, © 


On a appelle trois cauſes: fur Pune le Procureur 


a dit qu'il ne ſavoit pas qui avoit pu donner le plaut, 
parce qu'il y avolt deja pluſieurs mols qu'elle étoit 
appointee ; ſur Vautre, on a rtþoridu que P'affalre 


_ Etolt accommodee; à ['&gard de la troifieme, on a 
| obſerve qu'elle avoit été jugs, | 


— „ 
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N. B. Dans les premiers jours M. d'Agueſſeau fal. 
foit appeller un grand nombre de cauſes (ur leſyuel- 
les i] pronongoſt des remiſes, ou qu'il falſolt rayer 
du Role; mals on lul a falt remarquer que il! ex» 
pdlolt tant d'affalres, II n'y aurolt plus de cauſes & 
faire appeller, de qul rendroſt les ſbances derifolres t 
|| n'en fait plus appeller que deux ou trols, 


Du 8 Fourier 1771, 


La Grand'Chambre a fournl une ſrone aſſes emu- 
ante: a Vappel de la cauſe où i! vagifſoit d'une t- 
elamatlon formee par un Religieux contre ſes vœux, 
lo Procureur a pris gravement la parole, & a racon- 
ts dans un grand detall tous les faits qui pous 
yolent avolr tralt & Paffalre : i! a expoſs d'abord 
toutes les bonnes qualités de ſa partle, & tout ce 
A quol il aurolt pu etre propre: {| a dit enſulte 
qu'il avoit réèclamé quand les circonſtances le ſul 


il &toit bien Eloigne de l'approuver, & qu'il sttoit 
retirs en pays ttranger. Mrs. du Conſeil éeoutolent 
de toutes leurs oreilies cette cauſe intéreſſunte, ils 
ne pouvoient conce voir leur bonheur d'avoir enfin 
une cauſe à juger, lorſque le Procureur a termine 
en diſant qu'il avoit appris depuis quelques jours que 
fa partie Etoit morte, pourquai il concluoit à e 
que la cauſe fit rays du Role. Cleſt à cate re» 
diation que s'eſt borne I'Arret prononce par Mrs, 
du Conſeil, 3 EVEN 3 
On a appris le mime jour par vole ſire trois 
faits qui müritent attention: ., que les Jeſuites ſe 
vantent quia la faveur de ces renverſemens Ih vont 


4 * 


an? 


avoient permls , :qu'enfin il avolt aſe; en quoi 


e 


dere rdtablts en France: 26, que des Eimlret t 
pandent dans les villages que le Parlement n'eſt de. 
| trult que paree qu'il a voulu depoſer le Rel; de me. 
| me on a dit au Rot que les Pariflens avolent brils 
| en effigie le Parlement, pendant, qu'au eontralte, 
on na vu au coin des rues que des placards ou det 
potences qui annongolent & preſentolent des entl 
mens blen oppoſes, On a dit auſſi à 8. M. que le 
| : 24 Janvier M. le Chancelier avoit été regu @ Pa. 
| ris avec les plus grands applaudiſſemens. M. le Chan. 
celier eſt bien en état de certifier le contraire. En. 
fin le Roi demandant, dit- on, à M. d'Agueſſeau ſi 
l'on Jugeoit beaucoup de Cauſes? &. celui-ci ayant 
+ © avous qu'on n'en jugeoit aucune, M. le. Chancelier 
entra, & dit ſur la meme queſtion que les choſes al. 
lolent au mieux: l'on ajouts que le Roi W 
je ſpavois bien que vous me diries cela. . 
Le troiſieme fait que l'on a appris, c'eſt qus M, 
le Chancelier a fait propoſer à pluſieurs perſonnes, 
entre autres au Preſident du Bureau des finances, 
une charge au Parlement de Paris ; les conditions 
; ſont, comme on fait, tres avantageuſes : les charges 
fe donnent & ne ſe payent pas. Les gages ſont de 
3000 Livres payables aux plus longs termes , ſi ja. 
mais on les paye en effet: de belles promeſſes pout 
les enfans, qui ſeront effetuees comme celles 


5. 9 Flvrier 177. 


Laudlenee a 7 heures, tenue 4 9 heures & de- 
mie, 4 Pordinatre , fans cauſes & ſane jugement | 
On a — ſur dees appels 4e cauſes 4 hiſtol. 
res 


THF: 
en qul ont recr66 audience, M. de Baſel, ancten 
Ambaſſadeur & membre de la Grand Chambre, 
comme Cenſeiller d'Etat d'6pde, avelt une eauſo, 
& peur qu'elle ne füt pas plaidde il avelt retird ſos 
pleces. Sur Lappel du placet, le Procureur a expoſ6 
le falt, & a dit que M. de Bebi, preſent 4 Vaudiens 
ce, le certiflerole, A ce mot, M. de Baſebi, qui pa- 
rolſſolt diſtralt, ſe revelille, & dit en tirant les plecey 
de ſa poche: cela off vrai, j mes pieves; & i les 
reſſerra. 5 4 e 

Dans une autre cauſe qui concernoit M. de Brig. 
ſac, le Procureur expoſe qu'il a defenſe par Ecrit ds 
la plaider, & offre de lire ſa Lettre qui contenoit, 
outre les dEfenſes , cette raiſon determinante, qu'il 
ne vouloit pas etre jugs par ces Bo. .. de Fuger, 
(Le Marechal de Briſſac ne parle de ces nouveaux 
Magiſtrats qu*en leur donnant cette Epithete.) Le 


Procureur lut le Billet de defenſes, mais il 8 arrèta 


tout court au B. Jen diſant que la decence & le 
reſpe& ne lui permettolent pas de lire le reſte. Lau · 
ditoire comprit ſa reticence, & ne put 8'empEcher' 
Teclater de rire. ders : 
A Taudience de 9 heures, il y a eu quelque thoſs 
de plus ſerieux. On a appellé une cauſe communi» 
que AM, Foli de Fleury, le dernier des Avocats GG 
néraux. M. Nolleau, Procureur, a déclarè que les 
parties Etolent en termes d'accommodement. M. e. 
li de Fleury veſt levé, & a dit que cela ne de volt 
pas ètre, que le miniſtere public &toit intereſſs dans 
cette affaite; a demands à etre recu partie inter- 
venante, & remiſe & hultalne: ce qui a été ordon» 
be. Après Paudience, M. Foly de Fleurt parlant & 
M. Nolleats, Ml dit qu'il y avolt bien de mauvale 
Tome J. 5 E ; 


| dolent d 
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thjets'dans la commupaute des Procureurs. M. Nel. 
eau lui répondit, ſans ſe dEconcerter , que cela n'Etoit 
Pas ſurprenant dans une ſi grande compagnie, puis. 
qu'on en trouvoit mème dans les compagnies les 
woins nombreuſes: on ſcait que le parquet n'eſt 

compoſe que de quatre perſonnes. 
On aſſure qu en conſequence du. Conſeil de jeudl, 
un cqurier Etoit chargé de paquets pour le Parlement 
de Rouen, à l'occaſign. de ſon Arrètè du 5, & quil 
de volt partir aujourd'hul; mals on lui a retire les 


* 2 
; Du 11 Fiurler 1771, 


0 jour les Bureaux ont vaque ainſi, que le len. 
gemain, & le ſurlendemain, mercredi des cendres, 
nV a eu Papròs. midi ſur les boule vards une maſce 
. rade fort noble dans la circonſtance; c'ttoit un es 
voie qul marcholt d pas graves entouré de quatres 
oqustons masqpés, & dans le caroſſe dtolt un mas 
2 bleme vitu ge la robe de ettemonle du Chan- 


M. le Chaneeller avolt annones aun Avocats aux 
Conſpils., lorfqu'ils, Nil porterent le Clerge de li 
Chandelevr, que dans hult jours Ils aurolent de au 
nouvelles, II leur u fait deren aufeurd hul un 
projet de déclaraten pour les obliger de tra valllet 
en concurrence avec les Avecats au Parlement, 
eſpdrant blen enſuite les forcer d plalder devant le 
TConſell du Parlement, Les prineipaux du oo 
#& (ont aſſembles, & ont arrete de falre des rept 
ches lul dw 


tations à M. le Changelier contre ſon 100 0 
hes de (plan qu'il. offtojt A hs ce ul conſuni 


On aſſura que M. le Chancelier avolt 


7 
/ 


Du 13 Fiorler ryrt. 


da 5 aux Princes & aux Pairs, (excepté M. le Due 


{Aiguillon) cet envol a donné lieu aux reclamatione' 


les plus reſpectables. Les ſix Princes & nombre de 
pairs ont rèpondu au Parlement de Rouen, par dev” 


Lettres on ils tEmolgnent le deſir le plus ſincers' ds 


voir terminer ces diſcuſſions d'une maniere auſſt con · 
venable à la dignits & d Fautorits du Roi, que con- 


forme aux veritable interdts- de la Nation & an 


honbeur des peuples, Mals de plus les gazettes, tres 
veridiques en oe point, nous apprennent que les 
Princes du ſang 8tolent con venus d'un Memoire qu'iis 


devoient joindre à la Lettre & u P Arrete du Parlts* 


ment de Rouen, & qu'ils devolent preſenter au Rol, 
tant en leur nom quben celui d'un grand nombre de 
Paits qut les avotent prlès par une Lettre de pou · 
volt fe folndre d eux, alnft que blen des Grands de 
lu Nobleſſe. Les gasettes ajoutent que ce jour, 18 
Teurer au folr, 16 Rol informs que let Princes de 
ſon Sang & 14 Pairs (d'autres difent dtx-hult) lit 
doivent preſenter un Mémelre, leur a défendu tous. 
te demarehe & ee ſujet; & elles rapportent le con* 
thu de la Lettre que volel (elle oft derite par le 
Rol M. le Due d Orléans.) ,, 11 m'eft revenu que 
u les Princes de mon ſing. avotent des jus al- 
» ſemblées & de Memeſtes Je (ils blen alle de les 
u prevent que tout projet duns ee moment, notam - 
„ment & Vercaſion de Arras du Parlement do 
„ Roven, me ſerolt ſpuverulnement deangrdable 
„ A quo Je no veun que leur continuer mes bots 
» tw", gur quot; r les gauottes, 66 Frines 
| Wh: | 


/ 


e) 


Ce Duc d' Orléans, par une Lene ſignce uM de 
quatre Princes qui Etoient chez lui) a repondu au 
Roi ,, qu'il fe ſoumettoit avec reſpect à ſes ordres, 
„ mais.qu'il ne pouvoit ſe diſpenſer de lui expoſer les 
5 matifs de leur conduite”. Par cette tournure, ce 
Prince a inſere dans ſa Lettre les principales raiſong 
contenues dans le Memoire à preſenter (Gazette 
4 Amſterdam , 26 Fevrier : Ganette d' Utrecbt, pres 
mier Mars.) 

On dit que le Rol, dans un cercle, « demands d 
M. le Duc d' Aiguillon 8'il avoit recu 'Arreté de 
Rouen, & que le- Due ayant répondu qu'il ne bavoſt 
pas regu, le Rol avolt ajouts:.,, je de ſavoir hien, 
comment vour tireren vour de. Id? M. le Due 44. 
illon a été &galement peine de la demunde & dv 
teflexlon. 

On aſſure = ce meme Jour 19 M. le Chancellvt 

avolt mandd M. Seguier pour lul défendre de falte 
aueun requiſitolre qu'il ne le lul eat communiqud avs 
paravaut, Lu cauſe de ces defenſes a été, Colon les 
mdmes brults, que Mrs, les gens du Rol avolent dd 
bers de requettr que Mrs, du Conſeil fiſſent des 
repreſentations au Rol ſur la ndceffits de rappeller 
los Magiftrats du Parlement à leurs fonRions, 


Du ſtudi 10 Nuurter 1777. 


'Ona appel trols cauſes ; la premiere a 40 16 
miſe, quelque perſonne n'alt paru; la ſeconde 1'eſt 
trouve jugde depuls longtems z la troiſieme 5 accom 
modolt. 

Les Intendans des provinces, ol hon a Gtabll do 
puls des Conſeils ſupdrieurs, ont été mandés cette 


| E 10x J 
femathe A la ceur, pour concerter avec eux ce LY 
_ & — etabliſſement. 5 | 


Du vendredi, 15 ; Florier 1777. 


Laudlence ouverte & fermée à Pordinatre : c 
"Kancos durent ordinairement trois ou quatre minu - 
tes, C'eſt a«dire, le tems d'appeller deux ou trols cau· 
ſes, ou d'en ordonner la radlatlon ou la remife, En. 
tre les deux audiences, Mrs. prennent le teme d'al. 
ler u la buvette ſe repoſer de leurs fatigues, 


Du 16 Norier 1771 


Do jour, auquel tombolt la remiſe prononede lo 9 


dans une cauſe avee Mrs. les gens du Rol, a d un + 


jour de trlomphe pour Mrs, du Confell; Is ont ren. 
du un Arrèt que l'on peut appeller contradiftolre 
dang un feny nouveau, en a u'll ste rendu mal. 
2 les parties & malgre la declaration expreſſo de 
ur Procureur quill n'y avolt plus de conteſtation, 
Volel d'abord le falt qui avolt donné lieu autrefols'd 
une conteſtation entre elles. Un teſtateur a 16gud 
un fond & un hopital, L'Kdit de 1749 declare nuls 
de purells legs. II vagifſolt d'ordonner execution de 
 VRditz & comme un artlele enjoint aux Procureurt , 
éenéraux d'y velller, M. Folt de Fleury s'etolt falt 
kecevolr Intervenant ſous ce piétexte, le ſumedl a9. 
A Vappel de la Cauſe, Mr. Nolleau , Procureur 
de la partle qul conteſtolt le legs (& qul eſt à juſte 
titre très coulldete parmli ſos confreres ,) repreſenta, 
_ Wiſts de fa partie, qu'il n'y avolt plus matiere a Ar. 
tet, parce que les parties 8'&tolent accommoddes; & 
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 plons, Mr. Nolleau repreſente que ſi on rend at&t 


6 102. Y 


avi! ravolt plue de places, Son client; preſont 1 


audience, certifie le falt. Mr. Dumet, jeune Pro- 


eureur, charge de la cauſy de |'hdpital, en convient 


auſſi, & Mrs, du Conſeil allolent perdre occaſion 
de juger. M. Jol de Fleury ſe leve & dit que toutes 


| 608 OxCuſes & ces raiſons dtolent. de mauyals ſubter. 
fuges employes pour ne pas tre jugds, & qu'on ab 
Jolt volr, par co qu'il dlrolt, quill fallolt que la Cour 
prononeit. II ſo met en train de parler; Il plalde | 
comme un homme qul n'aurolt jamals lu l' Edit de 


1749, (co qui oft tres vraiſemblable) & Il canclut 
contre la diſpoſition textuelle de l'article 17, & co | 
que le legs. folt declare valable: ſauf & faire vendre 
les fonds Itgues, pour le prix en étre employs en 


. contrats ſur le Rol ou ſur les Etats. (1) 


Sur co plaidoyer Mrs, du. Conſeil vont aux opt | 


dans cette affaire, ce ne pourra etre qu'un arrét par 
d6faut, attendu qu'il ne parolt point pour ſs defen- 


dre, mais uniquement pour demander que la cauſe | 


ſoit retires, On ſe raſſcolt, & on ordonne & Mr, 
Nollieau de conclure. 11 declare qu'il lui eſt impoſſÞ . 
ble de le faire contre la volonts de ſa partie, On 


ordonne la meme choſe d Mr. Dumet, qui epo 
de meme. M Foli de Fleury ſoutlent que les conclu - 
 fions des parties ſont inutiles, parce qu'elles ſont 


— 3 
1 
— — — — — — ; 


(1) Voulons que les diſpoſitions ſoient-declardes nulles , 


- Quand bien meme au lieu de donner directement les dits 
biens (de nature prohibée) aux gens de main-morte , celui 


qui en auroit diſpoſt auroit ordonné qu'ils ſeroient. vendus 


© 


| pbux-leur en remettre le prix. Art. 174 de Edit. 


Dn». 


TIF - 
crites duns leurs requstes. (M. 50 de Ny Ian · 
re la difference qu'il y a entre un procòs par “ert 


K une cauſe; Il Ignore qu'on ne peut pas juger une 


cauſe ſans que les partles ſolent entendues; & que, 


Niles Avocats nb prennent que. des concluflons aur 


mercr6dls & ſamedis, c'eſt un uſage Introdult par la 
conffunce que Ton' avolt dans les lumleres & Vints« 
grits de M. Gilbert do Votfing, Avocat general vers 
1730 uſage qul eut pour obJet l'expédltlon des eau - 
ſes, uſage tròs 16gitlme alors, mals auJourd'hul grand 
abus,) Quol qu'il en ſolt, Mrs, du Conſell, après 
avoir entendu M. oli de Fhury, prononcerent ra. 


tet conformement à ſes concluſlons. 


II 8'agiffoit enſulte de lu rèductlon de barret. 10 
Oreffler fut embarraſſo. On ne pouvolt pas meitre 
outs les Procureurs en leurs concluſlons: le falt au - 
rolt 6t6 notolrement faux, II à done fallu inventcr 
une nouvelle forme, & l'on a eu recours à celle-ct, - 


qul n'a polnt de modele: aprds gue Nolleau pour 0, | 


& Dumet pour. . , ont comparu, & que Foll de 
Fleury pour 18 Procureur gindral a iti out, &c. mais 


cette réduction & la peine qu'elle à dü cofiter au 
Greffier, ont été en pure perte. Le Procureur qul 


gagnolt fa cauſe n'a pas voulu lever Parrèt, & les 


parties ont prefers un acte de transaction pelle de- 


vant Notalre, comme chant CEN plus ſolide 


qu'un parefl jugement, 


Il weſt pas difficile as penſer que M. Je Chance» ; 


lier a été bientdt inſtruit de tout ce qui $ toit fait le * 


ſamedi au matin, en conſequence les deux Procu. 


reurs rexolvent ordre le dimanche de ſe rendre chen 


M. le Chancelier le mardi 19. Ils obèiſſent, & M. 


le-Chancelier \, d'un ton baut & ſevere, teur WT 


„ 


* 
* 


(104) | | 
„ Mur, ie Nu oft sr mecontent de ce. que %% 
Bw'exdcutes por ſer ordrer , 1 Exercen vor Fond, 
ſant quot vont ſeres dant le car de. vour compromeys 
ire, Les deux Procureuts ! Menſeigneur, nous Ihr 
exerceront quand mou en ſerone yequir, „ Apres es 
peu de paroles, M. le Chanceller les fit retſrer .. 
Is on ** exerce leurs fondtlons comme par ly 
Ae. (1). | | 5 
# A 1555 de M. Yoll de Fleury, on dit que c 
le defir r ſev dettes qul le rend fl ardent | 
travallier, II oft aſſts difficile, ſurtout dang les elt. 
eonſtances aQuelles, que le trdſfor Royal Ac | 
perſonne n'ignore comblen M. % de Fleury, x 
| 5 1 ; contre 


* : —_ 


Ct) Comme on ſe divertit de tout en France, & mime. des 

lus grands maux, quelqu'un s'eſt aviſs de fnire des vers 

r Mr. Nolleau ;' ſbn nom {6 prononce comme le verbs _ 
latin Nolo , je ne veux pas; & dans la meme langue Yolo, 
flgnifie je veux, C'eſt ſur ces deux mots quieſt fonds tout 
lu badinage, Voicl les vers 3 


Nolo, je ne veux pas, & mon nom vous le dit, 

L'honneur à ce parti plus que mon nom condult. 

Devant le Parlement, j'ai toujours dit Y 
ais devant vous, Meſſieurs, je m'appelle Molo. 


Le ſecond jdur des audiences n' avoſt · on pas mis cette affiche 

u la porte de la Grand' Chambre: „ La grande troupe etran- 
gere des voltigeurs de S. M. donnera aujourd'hui la ſecondi 
x2þreſentation des audiences ; parodie en deux actes, ſuivis du 
Procureur malgrd lui: comdlie donnge en 1757, remiſe au 

theatre avec tous ſes agremens, Des enfuns de 70 ans conthe - 
wueront de ſouer les grands rOles, en attendant une nouvelle 
repreſentation de Themis outragée, &c, 11 u entrera que le 
ure: & autres gens ſans de, Les grenadiers ds fapout- 
Peris continuerons d'y mettre te bon orts-. 1 


* „ » 
* 
* 


c 
| contre lut de contralntes (par corps) en vertu de 


ſontences des Conſuls & de la Conſervation de 
| Lyon, ſuns compter les dettes d'un autre genre. 


Du undi 16 ot vendredi aa Murier. 


1 audiences de MeMours du Confell 4 In Orand® 
Ohambre ſo ſont ſoutenues econſtamment ſur le mo. 
; 10 = L'direnne du famed! ne les & point eh. 
Andes. 

. Lo Bureau de nf Tournelle a pris 'enfin fur [ul'de 
ecommencer d falre exdcuter ſes condamnds; 15 ou 

18 ont 6t6 fouettds ; mals l'ordre eſt donné de faire 
cette operation de grand matin , ou d'attendre la 

nult, Comment ces Mrs, peuvent - {ls ſe dlſſimuler 
qu'ils n'ont point de caractere legal pour juger, en- 
core moins pour juger en matlere criminelle, pour 
infliger des pelnes a-leurs concitoyens f Comme Con. 
ſolllers d'Etat ils n'ont polnt volx au Parlement; 

comme Maitres des Requetes ils n'ont volx qu'a 18 
Grand' Chambre, & au nombre de quatre ſeulement; 
comme Conſeillers honoraires-au Parlement, pour 
ceux d'entre eux qui le ſont, ils n'ont voix encore 
qu'a la Grand' Chambre: en un mot, aucun de ceux 
qui prononcent des jugemens criminels à la Tour. 
nelle, n'a tegu de la Lol la faculté de juger. Se re- 
| Jettera « t-on ſur les Lettres patentes qui les ont 
commis pour reaplir par interim des places qui ne 
ſont pas vacantes? mais qui eſt'- ce qui a verifie ces 
Lettres patentes, ſinon ces Meſſieurs eux- m&mes ? 
Ce ſont eux-& eux ſeuls, qui, -dementis en ce point 
par toute la Nation, ont jugs de pareillcs Lettres 
conſormes aux loix y & depuis - quand ſe donne t on 


21 


' 


C106) 
re 4 fol- mme) Les regiſtres confervds dans 19 
Yeu on Mrs, du Conſell jugent, depoſent contre oux ; 
on y litqu'll n'y 6 apparmce de ſouffir I'orefhion du 
ne Chambre ſouveraine on vertu d'une commiſſion vi. 
ride por les mdmes juges dont eile eft compoſte. 
(Regiſtres du Parlement, du 14 Janvier 1660.) Mals 
dans ce ſlecle, fecond en prodiges, on eſt le Par 
lement, non - ſeutement ſans penſer comme le Parle-. 
ment, mais ſans ſavoir ce que le Parlement penſe, 
ce qu'il a dit, ce qu'il a falt: & pour faire le eontral. 
te de co que ferolt le Parlement, ces Mis. preten - 
dront« ils juger comme graduds 7 Mals 15, ce neſt. 
polnt en cette qualité quiils ſlegent 4 la Tournelle, 
mais comme commiſſaires du Conſell: 25. des gra 
dues ne jugent quꝰ autant qu'ils ſont appelles par les 
Magiſtrats du ſiege. ſci nulle vocation de lu pat 
de ceux qui ſeuls aurolent-+drolt de les appeller, 
Pendant cette ſemaine M. le Chanceſier a cont . 
nus à falre annoncer ſon nouveau Parlement, fes . 
Gonſeils & ſon Code, Par. rapport au, nouveau 


Porlement, il y avolt, difolt „II, plus de 30 membres... 


de Vancien Parlement qui le follicitolent pour ten- 
iter; mais dans. o 50 ll y en ayolt dont, ajois. 

tolt» il, it ne vouloit point, On pretend que cyſt 
le renard. qui juge les raiſing trop verds. Ce qu'il | 
ya de certain, C'eſt que M. le Preſident d'Ormer- | 
fon, Inſtrult qu'on falſolt courir le brult d'un e- 
 eotnmedement prachaln de ſu part avec la Cour, 
a 6crit d un ami une Lettre qui n'eſt point falte 
pour demeurer ſperette., & oh II (6 recrie forte: 
ment contre lo. brult qui dtpit parvenu Juſhu'd ſul. 
Hy proteſts qu'il ſe eroirole deghonore 3 {parole | 
Jangls la cauſy de celle de tout fon corps: Des Col 
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tw) 
- Felllers auf tnjuſtement ſfoupgonnes , ont terlt de 
perellles Lettres A leurs ams. „ 
kteux dont M. le Chanceler veut former ſon Par- 
lement: elle eſt compoſée de Magiſtrats ancleny * 
chaſſés de leur Compagnie, d'Avocats rayts du ti» | 
bleau ,' en un mot de tout ce qu'll 7 2 de plus 5 | 
difams & de plus mepriſable dans Vorde de la u- 
dicature: (Oazette d Utrecht, 5 Mars) elle ajoute | 
que M. Vabb& Teyrai a profits de la ' circonſtance 
pour &telndre les penſions, données à pluſieurs de 
ces Magliſtrats en récompenſes de leurs ſervices, © | 
Le nouveau Parlement de M. le Chanceller nu 
pas encore patu, non plus que ſon Code; mals e 
26 àprès- midi Mrs; les gens du Rol furent man. 
des à Verſailles , pour prendre les ordres' ſur la 
ſeance du lendemaln. Ces ordres ont conſiſts en 
partie, 4 ce qu'on aſſure, 4 leur falre difenſes ds 
= qu'ils n'agiſſent que par les ordtes exprès du 


5 e 
Le. Commandant du Ouet fut mands auff le ſolr 
pour ls meme obſet, de forte qu'll commenga & & - - 
2 que M. fe Chancelter viendroſt le len- 
maln. EE: | ö | 
Du \ſamedi, 23 Fiorter 1771717. 
Le Palüls u t Inveſt le matin par fes archbry '* 
du Guet, flgne certain que M. le Chancelter devolt 
vent. Les autres jours ; depuls les fdances go IF 
, du Conſoll, II y a ſpulement un corps de gar» ' 
de au Paldls & quelques archers de robe courts, Ls 
precaution oft prudente d'augmenter 14 garde lor. 
ue M. tv Chanvolier 11 os lv 24 fanvler ) 


ED) 


Ze fa premiere ſéance, quelqu'un de tres ſenſ6: en. 
tendit aupres de lui cette horrible parole: je croiroie 
faire une bonne. auvre d'aſſaſſiner cet bommg, Id. 
{home ſage en frémit, & dit 4 ce forcené :, Mon- 
fleur, au lieu de faire une, bonne @uvre, vous fo. 


rjez-une mechante action 
On a, remarque qu'avant Varrivee de M. le Chan. 
teller, on faiſoit faire, l'exercice aux gens armés qul 
Etolent. au Palais; le grand & principal exereſce 
Etolt, 4 les range: 11s letolent tellement en ef. 
45 que les plus petits bras n'aurolent pil. paſſer Ehtts 
eut de ces hommes. Volls. blen L'allute & le ff 
Hal de la peur. . 
En attendant Fattivee de M. le Chanesller, Mi 
au Confeil tinrent leuf audlenes. UN partleullef ſi. 
1 un Aftet par defuut ephtre un de fes 
parens, Avoent au Parlement, 11 6g. *» T7 p50 
ae la Gaufe devigt Nr profitd de % 
avantagy peur ebieyir teut ée qu'il veüfelt 1 Als. 6 
' F'Gtoit pas tout A'avelr obteny Aft, II Fallels Je 


faire fignifier, & les buiffiers refifuns de %% 576. 


tor, es Particulier g ste oblige de venir, AVge fog 
1705 Arr®i , ſolſleſter ue tranſiRtion "ul ul: 
ö 


6 diftde par ſon parent, telle que ls Lol oft, te 
AN... .: +». DT 
Str les dix Neures & deinle M. le Chanceller of 


At 6g. grande ppmpe, Des pelotony, de. fue 
' ax garde dtolent diſtrübués ſur fa route. Le Gu 
 þ cheval.precddolt, accompagnolt & fulvolt ſan cor, 
tage. Dey hoquetons & des gardes de la Proves 
eptpurolent ſon caralſy (dont les glaces dtolent le. 
-v664  quoſqu'll ne fit pa frold.) M. le Chaneeller 


Gaal; pccompogne: de, quatre Miniſizes , do M. la Dug: | 


2 Pl 


la Vrilllere, de M. Bertin, de M. de Monteynard & 
de M. Abbe Terral. On a été d'autant plus ſurpris de 
les Voir” 4. ces ſéances, qu'il eft notoire qu'aucune 
portion de cette affalre n'a été deliberte au Conſeil 
| Depuls 'Edit du mois de Décembre der- 
pier juſqu'd ceux que M. le. Chanceller apportoft In 
cluſivement; c'eſt. & - dire l' Edit du mois de Décem - 
bre, les elnq. Lettres de. Juſſion, les Lettres de Ca. 
chet du ouf & du nan, LArtet du Cönfell portant 
confiſcation des Offices, les Lettres d'ezll; les Let. 
ttes de Commiſnlon qut ont transféré le Conſell u 
Palais j enfin les Edits & Declarations qui ont pity 
depuls, tout eſt luvtage de M. le Chaneeller feul, 
o Contoll d'Etat nen prit aucune confoltturr 
ee! M. 18 Dug de l Veilliers % & Cie appelle que 
ppyur la fighature, Aufl affurs⸗ Lon que ſe Rel dit? 
%% Vaffaire de M. le Chaneelier 4 bs HO We Fo: 
garde pf. M. 18 Dis dv ds Villiers difels the 
7. { entre pour Fen dans tout Bolgr Ti Wyo 
b de Conſeil es font deny homme gut bone 
hin, M,. Is Chancolier ff Mi FAbod Porn, 
M, ls Chaneolior, arrivd 4 16 Grand'Chambre ; & 
pronaned le Difrburs (Mpriind au Loyvre gnfulle de 
Pai, HO ei dſebure off d'Infliver aus pe 
Jes quill n 
þ rdformes quit! vient annoncer | ans a 
la profiter du moment off lev Magiſtrate ng ſont plus 
| pour falte eeſſur las defardres.& la granduur du mal,. 
affranchir la juſtice des entraves qul Vart@tolent, . 
faire delorre enfin un ordte plus Heureus, longteins | 
deflrd par nos pores, Camme fl Ton n'avelt pu rome? 
dior aux abu. rdels fans ddtruſre le Parlament coms 
n. fl dopyls la St, 3 qua M. Je Chun, 


5 rien qs plus - heyroux pour en que 


WS 


wallet 4 offs d'btre Profiler Prffident; 16 ADM 4% 
pu eraindre de trouver quelqWobſtacle de la part tus 
chefs du Parſoment, toutes les fols gu avert vouly- 

- ruppeller Vexdeution des en. 
Les rdformus projettdes eonfiftent, fulvant ſe % 
e6lirs, 1% 4 fupprimer la venalite des ebargesy , 
> rendre gratuſte adminiſtration de le juftieey 9" 4 
_ - dlminuer Idtendue du reffort dy Parlement, * 
flmplifler les progeny , 4 faelſiter 1 punition 
des erlmes, II oft evident que toutes ces feforingy 
moe fo falte pendant que le Parlement el. 
lost, avee la fouls difference, qui'nlors elles ayiolent 
61d faltes d'une maniere ſtable & legale. . Pourguoi 
done voulolr falte retomber ſur le Parlement ce 
gui ne peut tre attrſbudiqu'au Gouvernement ſoul ? 
Lo preainbule de l'Ldlt que co difcours annongolt, 
| promet plus encore que le diſcours, M. le Chance: 
lier y parolt d'abord.touchs du regret le plus ſenſible 
ſur le fort des Maglſtrats du Parlement de Parts: Il 
 anRONEE enſulte & la Nation entiere qu'elle gest gros. 
fidrement trompee en linaginant qu'un r&glement qul 
 j]nGantit toutes les lolx, qui detrult juſqu' la forme 

_ offentlelleinent roquiſe pour leur promulgatlon, peut | 
avolr la molndre conſequence pour I'Etatz (1) ena 
M. le Chancellor annonce que les ſujets du Rol 
vont avolr à Vavenir une Juſtico prompte, pure & 


4 $i Lo Vaſſus dit, uu ſujet dit Chancelley de Sillery i guand 08 * 
eft revitu why carattere ſupdrieur , on ſe donne al/tment It © 

privilege de dire hardiment les plus grandes abJurditdt t os 
Suppoſe mum gu les infiriture #'auront-pat. Phprit d % 
Yemarguer, Hits de LOup XIII, t. . . 


J * 938 


Twit) 


dale] 40 14 longuour & le multiplied den p16, —— | 
eddures con fottitmerone plus la rulhy dev parties, dds 
j dpul{des pat 164 voyages & lev ddplacuinens j qu. 


60 ttbungui-updrienfs ne ferent dordngvant rem 


fu 


is que par les Magistrats 168 plus dignes par leurs 
talens & leur merlte, qui fuſhv'tel en avolent dtd feu 
vent dloigndos Au milleu de 605 omphatiques ol 2 
roles, ON remarque dans 60 preambule une protefts. 
tlon ſolemnelle falte au nem du Rol, dug gest de 
fis fujets , leur henneur, ſeurs propridtds, le fort - 

des feſx qul dtabliffunt Is ſueeeſſſen & In Couronne, 
font des obJets faerdy & des Inſtitutions que le Rot 

oft dans I houreuſs Impul(Mince dv changer (1) 


60 voſcl un enemple de cette heursuſo impulqunes que 
M. ſe Chanesller & N, Je Conttoler gende Viennont do 
donne... 3 : | | | 
M. Hrochet de St, Preſt, Matters des Requstes, protegd - 1 
pat M. d% Maupeow fe praſunte pour tralter de In charge 
d[1tendant du commerce, qul dtolt exercde provifblrament + 
pit M. 4 Aubert 11, offre Bo ine Nivees en argent & les 
130 mille IIvras reſtantes en effets h deux & domſ pour cent, 
produiſhnt à la vdritd flx mille livres, mals qui ne valent 
as ſix la place la a du Capital de co prodult, Le 
ondd de procuration de l'un des propridtaires refuſe fon . 
conſhntement au traltd, Auſfitdt Lettre de M. VAbbd Tere 
ral, dans laquelle. ce Miniſtre declare que lo Rol ne donner 
ſon agrement qu'on faveur de M. 4% St, Preſly que (les. . .* 
propoſltions qu'll falt, ne ſont pas acceptdes, la charge ſera - | 
teinte (pour dtre eräde, ſans doute, de nouveny en favenr ; 
de M. d. St. Preſt) & lu fininge rembourſte en contrats & , 
quatre pour cent, les plus mouvnls de tous les effets' com- 
mergables, Ne peut - on pas demander od eſt done ici la bo .. 
Jacres de la propricis, à lagueita (s Rob, reequneſt g ue - 
u porter ateiu 1 n | | 


ens) 
„Toe difpoſttif de I'Edit contlent 19 articlesy don 
FTobſet principal oft l'stabliſſement de Nx Conſelly 
- ſuperieurs, 4 Arras, Blols, Chalons, Clermont. Fer. 
rand, Lyon & Poltlers. Tous les membres de cet 
Conſells dolvent tre payés par le Rol f leurs gages 
forment pour les ſix Conſeils enſemble uno ſom. 
me de 378000. Livres par an preuve demonſitative 
_ qu'on ne compte pas & la Cour qu'il ſult jatnals pays 
un ſols de ces gages, ſans quol M. I Ab Turai, 
qui connott fl blen I'dtat du ti6for Royal, n'eut j4- 
wais conſent! d un parell ſurcrole de depenſe, 
Les autres Edits, Lettres patentes & Deelaratlon 
apportds par M. le Chancolior, dtolent deux Eylu 
& deux Lettres Patentes concernant le Conſell d Au 
tols, pour andantir fon anelen état & le crder ſous 
une forme nouvelle, en le rendant abſolument ſou | 
veruin, de ſubalterne qu'il! &tolt auparavant 1 on 
grande partie l'objet de 1a D&claration 6tolt de don. 
ner aux Avocats au Confeil la concurrence au Par 
lement, avec les Avocats au Parlement, 

_ - Apres le diſcours de M. Je- Chanceller, les gent 
du Roi ſe leverent, & conclurent tres humblement 
'&:l'enregiſtrement pur & ſimple des Edits, Lettres 
- patentes & Declaration qul leur avolent été remis. 

M. le Chancelier dit enſuite 4 M. Brochet de Verigni 
(trere de M. de. St. Preſt, Intendant du commerce) 
de lire les Edits. Lorſqu'il eut acheve la lecture du 
emier, M. le Chancelier lui demanda ſon avis? ' 
Ir ſe reduiſit a 'Enregiſtrement par & ſimple, Mn. 
les Mattres des Requetes opinerent'Tes premiers, at- 
tendu qu'il y avoit un rapporteur: tous Etojent d'd - 
avis d'entegiſtrer. ſur le champ, lorſque M. Aſtrus, 
Fun d'eux, cut le courage de fire remarquer qua- 
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raffalre etolt d'une trop grande importance pour fe | 
d:terminer d'apr8s une notion de I'Edit aufſl Impar- | | 
faite , & d'apt6s Ia ſecture rapide qu'on venoſt d'en 
faire !.qu'll fallolt ſs donner le loifir de le lire à tete 
repoſe , de l'examines, & quill croyelt convenable: 
de nommer des Commmiſſalres. | 
M. le Chanceller craignlt alors de volr ſon coup 
manqud & la pelne quiil s'dtolt donnde de venir au 

Parlement deveniie Inutile, Maſs [| avolt eu (oln 
de prendre toutes les precautions poſibles z_ des le 
1 || avolt. mandé ehes lul Mrs, d'Agueſſoau ,. de 

BSauvighny, de Marvllle, de la Calaiflere , de Boy» 

nes, & un autre, pour leur communiquer les Edits, 

Les elnq que l'on vient de nommer lul avolent pro- 

mls tres doelloment toute obélſſunee le ſixleme foul— 
_ avolt dit, que. tout ee qu'on ſo propoſolt de faire 
lul ſemblolt demander beaucoup de r6flexlon, M. 

Je Chancelles avolt auſſi mandd quelques Maltres 
hi rad pour leur dire comment. ll. voulolt qu on 
oplnat. tap ly then : 

L'Avis de M. Aſtruc, pour nommer des Comm: 
ſaires,.n'emp&cha donc pas M. le Chancelier de con- 
linuer a prendre les voix; pluſſeurs Conſeillers d EK. 
tat ſe rangerent du còté de M. Aſtruc: c'ttolent Mrs. 
de Viarmes,. d' Argouges, Ogier, Trudaine, & Bots 
tin. M. le Chancelier fut ſachs d' entendre ces fix 
avis qui empEchoient. l'unanimité dont il s8toit flat- 
te; il ſoutint que tout &toit clair dans. ſon Edit, & 
que la choſe devoit aller ſeule, L. Edit peut &tre tis 
clair, mais tout ce qui eſt fi. clair eſt- Il auſſi claire - 
ment utile pour les peuples? La queſtion meritoit 
blen quelque examen. M. Aſtruc & les Conſeillers. — 
Etat ne comꝑrenolent pas qu · on vouloit que la he- 
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pur & ſlmplo, pretendent done ne point opiner | 


annoncer quill ** * point. de Iberté: mals c'eſt 


em) 


fogne allt toute ſouls & ſans le fecours du Confell; 
que c'6tolt. pour Ia forme feulement qu'on dpmanddl 
leur avle. 


M. le Chanceller s'\maginant que les r6flexiony 


| qu'il venoſt de propoſer éiolent de nature d enlever 


tous les ſuffrages, reprit les volx: It voulolt abſo. 
lument ſe procurer la glolre d'un aſſerviſſement en- 
tler; mals ſa furpriſe fut plus grande encore qu'elle 
ne I'avolt eté d'abord, lorſqu'il vit ſept Mattres des / 


| Reg vetes, Mrs. Frage de Polizy, de Montaran, = 
Ah, Caze de la Bove, de la Porte, fils, Mazirg, 


le Boullaye, & Dufour, ſe reunir A Tavis de nom. 
mer des commifſaires. II ſe contenta alors de la plu· 
ralits de 59 vox contre treize; enregiſtrement füt 
conclu, & Is public apprit que parmi 72 Conſtiflets - | 


d'Etat, Miniſtres, Maitres des Requetes, il s vn troy. 


voit 13 ſeulement qui weplent leur confelenes & 25 1 


* 


avis Lenne Fa + 


' Yun de Mrs. au Contelt dib poor ſe diſculper, 
dans cette ſtance mème, à celui qui &toit aſſis 7 — 4 


de lul: nous navons rien @ faire que de bal ſer ls ths | 


te & Popiner du bonnet ; at bien tout ceci eff 11. 


legal & ne peut pas tenir. Un autre convenant de 
meme que tout ce qu'on falſoſt Etoit nul, & tb | 
toit que le fruit de la contrainte, blamoſt, par cette 
raiſon, Vavis des Commmiſfaires > c'eſt, diſoit= Il, ſup- | 


poſer qu'on eft quelque choſe & qu'on a quelque 
tibert6; au lieu qu'en laiffant tout ler, & m opinant 


que d'un ſigne de tete pit reconnoltre qu'on neſt 
rien, & que tout n'eſt fait que par violence, Ces 


Mrs, en opinant du bonnet pour Tenrdgiſtrement 


* 


des actes & des proteſtations fojomrſe 


4 

Je dlre, & non par une -Inclination ge t6te, qul oft le 
ſigns regu d'un veritable ſuffrage. „ 
Sl. Vavis de nommer des Commiſſalres leut em- 
porté, abſence de M. le Chenceller avrolt lalſſé 
volr à Mrs, les Conſelllers d'Etat & Matres des 
Requetes blen des choſes importantes dans I'Edit ,.. 


auxquelles apparemment ils n'ont pas fait aſſez d'at- 
tention , quoi quils- ayent juge qu'il falloit Venregio» | 


tier: ils auroient vu, 1% que tous ces Edits, Let 
tres patentes & Declaration Etoient adreſſes au Par» 
lement de Paris. Or Mrs. du Conſeil ne ſont pas 
le Parlement de Paris. | 


Ils auroient vu: 25. que ces mémes Edits portent; 


de lavis de notre Conſeil nous avons ſtatus; &c, que, 
par conſequent, étant cenſts avoir deja opinè dans 
le Conſeil pour former ces Edits, ils ne pouvoient 


plus opiner pour les vetifier'& les enregiſtrer. C'el 
une deliberation illuſoire & fantaſtique que celle qui 
ſe fait pour juger-fFune loi quon 2 dejaiapprouvee 


comme bonne, que l'on à formee ſol - meme, eſt 
xellement bonne ou non; il faudra donc ſuppoſer 
que la faculté accordee à Mrs. du Conſeil de &afſeoit 


tout ce qu'lls ont fait ou dQ faire au Conſeil. 


Mrs. du Conſeil autolent vu: 3˙., en reliſunt les 


Lettres Patentes du 23 Janvier, (& en fuppoſane 
qu'une Commiſſion puiſſe ſe donner etre 4. elle. 
meme) quiils 6tolent des Commiſſiires employee 


Four prirueir 44 admin(iration da Is juſtice, tn we 


au Conſeil & au Parlement a double leur ètre & leur 

* volonte, & que ces deux Etres. & ces deux volontés 
qu'ils ont acquiſes font tellement diſtinctes, que lors · 
qu'ils s' aſſeyent dans la Grand' Chambre ils oublient 


cn 


Aue qu'il air 11 un nombre d O Meier fils. 
ant  capables de compoſes le Parlement: ils ay. 
Tojſent conclu de- qu' ils ne ſont point le Parlement, 


Puiſqu'ils ne ſont établis qu' en attendant le Parli. 
ment; qu'ils ne font donc qu'une fimple Commiſſion 


& une Commiſſion par interim; or il n'auroit fallu 
apres cela que” conſulter les premiers principes dy 


droit, ou mEme les ſimples lumieres du bon ſens, 
pour concevoir qu'une Commiſſion par interim ne 
peut rien innover, ne peut rien détériorer: il: faut 


qu'elle conſerve les choſes dans le mème état oh 
_olles Etoient, Jaſgu'd ce que les titulaires ſolent en 


place. 11 


Du dimanche, 24. Fevrier,. | 


{ Mrs, les Gens: du Rol de Ia Cour des Alles 


\ Gtant allds à Verſailles demander au Rol le jour & 
Theure ou il voudroſt recevoſr les remontrances de 


cette Cour, le Rol 1 remis au dimanche ſulvant 


3 Mars, pour leur donner co jour. 


M. le Chanceller a regu auſourd'hul le ſermont de 


4 des Premiers Prefidens des ſix Conſells ſuperieury, 
ſcavolr: M/ Brivols, pour le Conſell ſupèrleur d'Ar- 
1661 (II dtolt-le P. P. du Conſeil provinelal.) M. 

de St, Michel, pour le Conſeil de Blolg; M. Rowl- 
I d' Orfeuil, Intendant de Champagne, pour le Con- 
ſell de Chälons; & M. de Fleſſollus, Intendant de 
| Lyon, pour le Conſelb de Lyon. Ces Mrs, aprés 
- avoir prèté ſerment, ont 6t6 preſent6s-au Rol, M, 
de St, Michel eſt celul qui. fut-decrets de priſe de 


corps, en 1754, par le Parlement d' Alx, Chambres 


aſſemblees, refuſe. depuls par la Cour des Aides de 


- Montauban dont il vouloit &re Premier: Preſident; II 
eſt parvenu 4.1e devenir de la pretendue Chambre 
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(in) 
des Comptes de Blois, ot il s eſt dechonort de now! 
veau par le perſonnage qu'il a fait, il y a deux ans, 


dans un procès contre M. le Duc de Chevreuſe. A 
regard de M. de Fieſſelles, on a ſa genealogie à la 


tete du proces imprimè de M. de la Chalotais, page 


4, du diſcours préliminaire, & quelques notes im- 
portantes ſur ſa conduite dans le detail de ce memo 
rocès. 
. Quant aux ſix Conſells, ils dolvent etre compoſts: 
celul de Chalons, deg officiers du Bureau des finan- 
ces; celui de Clermont, de ceux de la Cour des Ai · 
des; celui de Blois, de ceux de la Chambre des comp · 
tes: &c. tous gens ſans doute fort habiles en matlere 


de ſubſtitutions, contrats, teſtamens & autres points 


de droit. On verra par la ſuite comment chacun de 
ces Conſeils a 6t6 forms, 11 ſuffit de ſe rappeller ſel 
cs que la Cour des Aides a annones dans fes Remon« 
trances du 18 Fevrier, qu'on ne trouveroſt pour for. 
mer ces Conſells que des ſujets qui, en acceptant ces 
commiſſlons, ſigneront leur deshonneur-; les uns 
qul, par ambition, voudront blen affronter la- halne 
publique; les autres, qui y ſeront forces par lind 
genes; les uns par conſtquent déla corrompus, les 
autres qul ne tarderont pas © vet. 


Du lundl , 25 Fivrler. 


 Landiones du Conſell au Parlement & !'ordinatre,- 
On a publié 'Edic portant creation des Confeils 
ſupèrleurs: les autres Edits, Lettres patentes, D&cla- 
ration, qui avolent été enregiſtres en mEme tems, 
wont été publiés qu 'i la fin de la ſemaine, Les ex. 
emplaires quo les colporteurs ont cries „Etolent de 


* 
P 


(116) = 

A Fimprimerie Royale. Mais apparemment M. le Chin | 
celier a trouve que le lieu de 'imprefſion repugnoit 
A la beſogne du Parlement, i les a fait imprimer 

- enſuite chez l'imprimeur du Parlement, avec les Let. 


tres patentes du 23 Janvier, & lui a-ordonne de les | 
envoyer aux perſonnes auxquelles il a coutume den 4 


Bo adreſſer. 


Du mardi, 26 Fevrier. 


Les deur audiences au abr6g&es que de-coutume, | 

Les jeſultes publlent partout que I'affaire preſents * 
va les retablir en France, & que quand M. le Chan- 
celier ſe ſera defait des | nb , il fera enregiſtrer 
leur rappel par Mrs, du Conſeil. Les Jeſuites lan- 
-nongolent des le commencement du mols de Novem- 
bre dernier, c'eſt-a-dire qu' ils prèdiſolent dòs- lors ce 
.qu'ils devolent faire. par eux ou leurs partiſans. 

Le Conſeil d' Artols a tenu aujourd'hul ſa 4 | 
re ſèance comme Conſeil Supèrieur: il eſt compoſs 
des membres de l' Ancien Conſeil ſubalterne: c'eſt un 
grand malheur pour la province que ſes jugemens ne 
ſolent plus ſujets a appel, car dans tous les Tribu - 
naux du reſſort. c toit celui dont les ſentences avoient 
le plus ſouvent beſoin d'etre réformées. Les Baillla- 
ges de Dunkerque, Montreuil & Boulogne ſur mer, 
ne paroiſſent nullement diſpoſés a reconnoltre la ſou. 
verainetè du Conſeil d'Artois. A Boulogne les juges 
inſtruits du jour où le Procureur du Roi devoit ap- 
Porter ! Edit-pour le faire enregiſtrer, n'ont pas paru 
au ſiege. Le Procureur du Roi-a voulu faire monter 
les Avocats & Procureurs pour les ſuppleer „ mals 
ceux-ci ſe ſont retires, 


a Chambre des Comptes a fait un Arrete fur | lat 


eng) 


"oo du miese de Paris: elle y expoſe avec 
net:et6 les ſuites dangereuſes de Iarbitraire qu'on 
ſubſtitue aux loix, les maux qui menacent le Clergs 
„aum bien que les autres, Corps. (On poutroit dire que 
le Clergé ayant de plus grands privileges court auſi 
de plus grands riſques que tous les autres Corps,) 
La Chambre des Comptes doit preſenter: un Mémol- 

re pour ètablir que tous ces renverſemens font per- 
dre au Rol 20 millions par an: les entrees, n'ont pro. 
duit aux fermlers gend raux qus go οο Livres, dans 
le meme eſpace de tems on elles rendolent ordinal . 
rement 400000 Livres, La conſommatlon eſt dimi· 
nuee conſidèrablement, par la miſere à laquelle la 
diſperſion des Magiſtrats re dult un nombre conſids. 

rable de citoyens, | | 


Du jeuit, 28 Blorler, 


Laudlencee-a-e6 comme altoid dont on -avbie 
omis de Oo on eſt entre & ſorti, 5 


Du, vendiedi, I Mars 177. 


A la Grand' Chambre rien de nouveau. 

Mrs, du Bureau de la Tournelle, qui juſqulol 
ayoient eu la moderation; de ne pas faire executer. 
ſeurs jugemens, ont commence 4 le faire aujourd'hui; 
quinze ou dix · huit .accuſts ont été fouettés & mar. 
ques, mais clandeſtinement & à nuit cloſe. On pre. 
tend qu'inſenſiblement ils feront exe cuter les condam- 
nes à mort. Quel caractere ont-ils pour cela? L'uſa · 
ge du glaive ne peut Etre légitime qu' autant qu'il eſt 
commands par les Loix & exerce par le miniſtre des 
Loix, e ce quon a dit à la date du 28 Fs. 


* 


5 & U sen dolt tenir trols par ſemaine, qul ordinal. 


Cleres qul y vtolent enfermes yy les huces du oh 


maln de M. le Chancelier » & Ke Feline in 


| eu diaxtravtginaire que M. I'Ev8que de Senlie & M. 


Cade ou Reglement & d'une Declaration ſur les 


. faire renattre de nouveau à 


An 
ver.) Ces Mrs, ſont d'atlleurs trüs prudemi, fe on | 


eule Juſqu'lct de ſe commettre avec le Chütelet. Au 
reſte, ily n'ont pas encore ouvert une ſeule audience, 


ment font blen remplies. 
On a falt ſortir de Biedtre & du Chitelet 100 troh 


de Janvier: ih ont eu ordre de ſortir de Parts & d 
tetourner chen ceux. 


M. de Cdazerat , Premier Prefident du Con 
$upsrieur de Clermont, a prete ſerment entre les 


Rel, 
Du ſamedt, [1 Mare 1777. 


on publiolt que M. le Cbencellor de volt vent 
avjourd'hul tenir une troifieme ſcanee 3 malt I! n'y 4 | 


de Raſedi, Aptès audience de deux minutes Mrs. 
du Conſeil fe ſont aſſembles; Il 8'agiſſoie du nouveny 


Commitimus, 7 
Ce Cade tant vant par M. le Chanceller, qul 
n'en eſt cependant pas Vauteur, & qu'on a attribud | 


dans le tems à M. d. Agueſſrau de Frerne, qui preſide 


au Palais Mrs, du Conſeil, n'eſt autre choſe qu'un 
ancien Reglement de proctdure fait par le Conſeil & 


fort contredit d&s ſa naiſſance. On a tenté de 16 fil. 
re revivre en 1768 , en le preſentant a Mrs. du 
Grand Conſeil ,-qui Vont ts rejetts. On veut le 


faveur de la ſoumiſ- 
pendant ils ont pour 


flop de Mrs. du Conſeil 


cette fols nommè des Commilſaires, Il y a tout * 


* 


. 
de croire que puiſqu'ils ont pris le tems de delibs- 
rer, ils reconnottront quiile n'ont point le caractere 
requls pour verifier les lolx, & qu'ils 8'expliqueront 
ſur cet objet ſi important pour eux=mamen © 
A Legard de la declaration des Committimur, elle 


competemment, toujours ſous le nom faux & dert. 
ſolre de Parlement, toutes los Chambres aſſemblees, 
Ou a remarqus dans Vadreſſ» de cette declaration, 
une clauſe non « ſeulement nouvelle & infolite, mals 
qui de plus implique contradition avee elle-mame. 
Cette adreſſe eſt ainſi conque : ſt donnone en Mandes 
ment 4 not ams flaum Conſeillers , les gens te- 
nant Notre Cour de Rarlement 4 Paris, gue cer pros 
ſentet ils ayent à faire lire, (fe. vous attriduant & 
cet t tous pouvelr en rant gue de deſoin oft ow 
ſeroit. 1%, Adteſſe+t+ on Jamais des Lettres à enre« 
_ giſtrer à des gene qui n'ont point de pouvoir, & 
n'eſt « ce pas reconnottre qu'ils n'en ont point que 
dete obligs de le leur attribuer par une clauſe par- 
ticullere ? .g*, Le Parlement de Parls a+ t+il jamais 
ſoupgonns qu'il lui faudrolt attribuer un pouvolt 
particulier pour enregiſtrer un règlement ſur une pare 
tle de la procedure ? Si Mrs. du Conſeil ſont le 
Parlement, Ils n'ont pas beſoin de pouvoir pour 
enregiſtrer; 8'ils ont beſoin de pouvoir, ils ne ſont 
donc pas le Parlement. Il eſt bon de remarquer 
la progreſſion des idées de M. le Chancelier pat 
Edit de Décembre: le Parlement, ſur la notifica-. 
tion de la volonté du Rol, doit enregiſtrer meme 
lor il juge que la lol ne vaut rien: par Edit des 
Conſella ſupcrigurs il 6tablit des Cours Souveraines, 
wol, tome des e, feront executer la loi 


Tome J. 


a 66 enregiſtrde en un moment, nullement & lin- 


* ( 12d 9 7 I 
fans pouveir en repriſenter les inconveniens, & mb. 
me ſans ddliberer: par la declaration concernant les 
Commit tim Il Imagine de faire enregiſtrer par dei 

1 ſans caractere, mais auxquele l attribug 

cet effet tout pouvolr, 

On aſſure que cette meme clauſd vour attriduant 

& cet Met tout pouvety oft dans I'Edit de creation des 
Conſeils ſuperieurs en parcheminz mals qu'on a 0 
attention de le retrancher dang Vimprimd, On . 
ſure encore que l'original de Venregiſtrement de eet, 

7 Edit des Conſells ſuperieurs porte: fait par ie Cons 
ſeil tenant le Parlement. Dans I'imprims on lit: fait 
| en Parlement toutes les Chambres aſſemblees, Sl Ion 4 
voulu faire illuſion au peuple par cette ſubſtitution de 
noms & lui perſuader que les Magiſtrats n'ont point 
&e diſperſts , ou qu'ils ſont revenus de leur exil, la 
tournure eſt heureuſs: mais oh eſt le reſpe& pour 

* verits ? On en appelle à la notoriete a 


Conſe il ſupirieur. de Blot. 


/ La gazette de France du 11 Mars a annonce que 
le Conſeil de Blois avoit tenu ſa premiere ſéance le 
'2 Mars, elle 4 wor que toute la ville en a tEmoighs 
la plus grunde atisfaction. Cet article à été envoys 
au Gazetier tout redigs. Volci quelques nu pour 
Joindre a cette annonce generals, © 
Dians les 15 premiers jours de Février M. 4 4 
"Michel, Preſident de la pretendue Chambre des 
Comptes de Blois, fit trols voyages Verden pour 
diſpoſer tout avec M. le Chancelſer.. 
Le vendredi t Mars il afſetnbla 4 las Chambee 
des Comptes ceux des futurs conſetllers: quil dtotent | 


en tat de commencet leur bondtlont. Divie * 
dd LY 


SS 


* 
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: gemaln, le 2 Mars, Ils affiſterent en robes nolres © 
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une meſſe du St. Efprit, qui- fut edldbrde à la Ca. 
thidrale & A laquelle 'Rydque &oit proſent, De. ld 
ils ſe rendirent v la Salle d'audience du Prefidial, oh 

le Proſident & le Procureur gdndral haranguerent. | 

Heureuſement que le public, pour charmer ben. 
nul que lul auroit cauſs ces fades difcoure 811 les er 

ceoutés, contempla 4 loiflr les nouveaux juges qu'il! 
no connolſſolt encore que de nom, & qu'il avole 
pelne d crolre qu on eùt choliſls, vu TRI 110 
toire du plus grand nombre, 

Le Premier Preſident étolt M. de St. Michel, 
pere; le nommer c'eſt avoir quali fie. 

Le Second Preſident, M. de St. Michel, fla; 4 
eſt de trop bonne race pour dègènèrer. 

Le Troifieme Preſident, M. Chevalier, 105900 
du Rol au Ballliage & Avocat général à la Chambre 
des Comptes, homme age de plus de. 80 LAG infire 
me, & dont l'eſprit baiſſe. | . 

Les Conſelllers étolent. | 

Mrs, Louet, Preinier Preſident du Prefidtat, lager : 
fort mediocre. 

De Þ Arebe, , aſſeſſeur criminel du Bailliage; il va 
de pair avec le precedent, 

Petit, fils d'un receveur du Chapitre de Blots, | 

M. Petit, conſeiller honoraire à la Cour des 
Monnoyes de Paris; c'eſt un homme de merite,, & 


Il wa pu accepter ute pareille place qu'en faiſant le 


ſacrifice de (es lumieres a Paccroiſſement de ſa for» 
tune, (1) by 


(t) La Cour des Monnoyes, infteuſte de ſh e qua- 
litt, a atrets par une deſiberaclon priſe que dorenavant i 
A'turolt aucune entree aux allembldes de la Compagnie. 
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CCC 
Petie, fils du precedent. 
| Boeſnier de POrme, mattre particulier honoralre 


des Eaux & Forets & maire de ville, grand muſſcien, 
& beau chanteur: ce ſont ſes uniques talens. ö ö 


Boeſnier, neveu du precedent, mattre particulier 
des Eaux & Forets, genie borne, mais laborieux , 1 
d'environ vingt - fix ans. 

— Baron. (Celui. ci, confus de la fauſſe demarche 
qu'il avoit faite 8'eſt demis) II a été remplace par M. 
le Blanc, qui briguolt l'année derniere une place dg 

. Clerc de Procureur, - Ns 

Du Frementel, Chanoine & Prevdt de St. Marth, 
C'eſt un homme celebre dans bien des parties, & qul 
veſt falt connottre ſurtout dans la Litterature par un 
ouvrage qu'il appelle modeſtement le petit labeur , & 
qui eſt l'Almanach de la Touraine, Vol. in 24, 

 Cune feullle d'impreſſion, qu'il teproduit tous les 
ans. On ſo flatte dans la Province que les occups 
tions de ſa nouvelle Magiſtratute ne fuſpendront pas 
cet ouvrage curleux que oh a méchamment dé. 

'p6es dans la France Litteraire en annongant comme 
autant d'ouvrages lmportans & ſeparés ehteun dei 

articles qul compoſont Almanach. M. dw Fremen 

i tel oft d'autant plus Intéreſſü 4 le continuer quill a ls 
”  tiofaction de 8˙% annoneer lul-meme comme tet: 

bre de la 8oetdtd d'Agriculture du Bureau de Tours, 
Profident au Bureau d'adiminifiration du College en 
Vabſence de M. 'Archevdque, Promoteur de Of. 
fletalltd, &e. D'allleurs M. du Frementel u dans fo 
- Gerits une tournure de ſtyle qui lul oft tout falt 
ropre, & i! peut fv flatter d'0tre le Coul dens lt 
tovince vapable d'y exceller. iq k , 
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Les Gens du Roi du Conſell ſuperieur: de Blols 
font Mrs. Ranjard, de la Beiſſere & Bulte. Le pre. 
mier, Procureur general ; le ſecond, Avocat general 
à la Chambre des Comptes: l'un qui n'eſt hotable 
que par ſa charge, l'autre qui a de plus que ſon: fre, 
re la qualitè de joueur. 
Les Subſtituts ſont M. le Groulx, ancien Avocat 
au bailliage de Blois, & M. Pajou, jeune Avocat 
Jul 8'etoit retire à Blois pour y exercer la profes- 
ſion. „ e , EE EL 
Le Greffler eſt M. Fourre, dabord Soldat, en- 
ſuite Clerc de Notaire de village, aujourd'hui tres 
mince Notaire à Blois, inhabile pour les fonctions 
au Gre [HH | 1 
On volte par cette Liſte que le Coriſeil de Hlols 
n'eſt pas encore complet; mais on dèſigne dans la 
ville quelques. uns de ceux qui dolvent remplir les 
places vacantes. C'elt un ei- devant Marchand de 
ſoyes, Auditeur bonoraire à la, Chambre des Comp - 
tes, & un Correcteur honoralte de la m&me Cham» 
bre, regus titulalres fun & l'autre für Fexamen en 
flnance. (Attendu leur Ignoranee és Lolx.) Le Cor. 
tecteur dont on parle 4 la téte un peu derabgde, 
Dallleurs M. I Arehoveque de Tours, protecteur 
de Abba du Fyemente!, & qui par un effet de fon 
eedit lul a procure fa nouvelle dignite, veſt chargd 
de raccoler {autres ſet Un de ceux auxquels il 
Veſt adreſs, & dont II a obtenu le ſuffrage fans 
peine, eff un homme fort connu d Tours par une 
. venture fingullere à l'oeenſlon de laquelle quelques 
berſonnes qu opparemment ful en veufent, Vont per? 
poſe zu College de Chirurgie comme un ſuſet pro. 
pre 4 faire une — importante, dont 'ob/er 
a 3 5 | 
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uttaché aux Jeſultes 1 lors de Vappeſition du (cells 


charge aſſez honndte, qu'il n's plus 


au) 


| Giolt'de verifier &'il eft poſſible qu'un homme vive 


fans cœur. II y a eu des monitoires pour connoftre 


les auteurs des billets que Ion a fait courir dans ls 


ville a ce ſujet; mais ils ſont demeures inconnus: & 
pour ſe: venger, ils ont auſſi affiche depuis peu des 
placards dans leſquels, ſuppoſint certalne 1'accepta- 
tion de celul qu'ils avolent en vue, ils ont dit que 
le mème qui avoit prouve qu'un homme peut vlvte 
ſans cœur, s'ttoit falt fort de demontrer auſl qu'on 
pouvoit vivre fats ime, On attend dans la ville de 
Tours de nouveaux monitoires & es ſujet, Le per- 
ſonnage dont it eft ict queſtion , eſt d'ailleurs fort 


ſur leurs effets en 1762, on trouva late de ſon uf- - 
fllation' 4, Ia Socidtd , ainfl que celul de fee pere 
& mere, V Ss” e 

Une autre perſonne d qul M. l'Archeveque de 
Tours v'eſt adrofſ6, a ou autrefols dans la ville une 
| @ 6t4 aud 76. 
v6tu pour quelques momens de dſifdrentes qualltds 
honorables quiil-n'a pas conſarvees : c'eſt aujourd'hul 


_ - un imple receveut de Chapltre, emplol qul tlent un 
pen de la Domeſticits, & qui VaſſujettiMant & la con» 
trainte par corps eſt certainement Incompatible avec 


Je titre de Magiſtrat, II eft bon de noter au ſurplus 


que la reception des Offlelers des nouveaux Con 


ſells n'eſt pr6ced6e d aucune information de vie & 
maurte ET Ee 


Il a paru dans la ſults deux nouveaux Conſelllen, 


Tun M. Neyls, Lieutenant de la Maréchauſſte, & 
Peautre M. Pomery, Grand Vicaire de Blols. 


Les propridtaires de vignes & autres gens qul fo 
biGlent, du commerce de yin, & qul ſont en plus 


. 
grand nombre que les jurisconſultes 4 Blois, ſont 
ravis de l'établiſſement d'un Conſeit dans leur vik 
le; mais la ſatisfaction des autres s' eſt montree le 
jour de Vouverture, par ce qu'on appelle en pro- 
vince des charivaris, des reproches d'etre des rene- 
gats, & l'on aſſure qu'il y a meme eu quelques pier- 
res jettees, C'eſt ce que marque une Lettre dg 
Blois; on a ajouts que des gens moins violens 


* 


avoient falt condulre pluſteurs ines dans aſſembles 


pour y ſorvir d'embleme. 5 
Parmi les nouveaux Maglſtrats il y en a au- 
av on ne peut refuſer de la franchiſe, L'un d' 

Lerlt qu'il lut ſemble entendre ſes amis fe dire: 

volld un Conſelller blen jeune fera«t- Il en état de 

remplir un parell tat? (C'eſt le Conſolller qul falt 


parler alnfl ſos amls) Tout dmervellls qu'il dtolt de 


ſon nouveau luſtre, Il convenolt copendant quill 


tvolt eu grand beſoin d'$tre encourage pour accopter : 
| avolt 6t6 d&termind flngulidrement par Vayls de 
ſon pere, cltoyen de Blolss a 
Quolques Jouzs aprds I'Inſtallatlon du nouveau Con» 
fell a Bloſy, M. de St, Michel manda le Doyen den 
Procureurs du Prdfidlal, & lui demanda fl lul & ſes 
confreres voulolent qu'on leur fit déllvrer des Com- 
miſlons pour occuper au Conſell ? Le Dayen dit 
qu'il en parlerolt & ſa Compagnie, La Compagnie 
conſulte alors les Juges du Préſidlal, qui declarenr 
aux Procureurs qu'lls n'ont qu' prendre conſeil 
d'eux - mames, Les Procureus refuſent & font con- 
noltre ce refus & M. de St. Michel, qul les ren» 
voye ſans leur rien dire: quelques heures apres M. 
% St. Michel mande le Doyen, le Syndle, I'Ex. 
iyndle, & un autre Procureur, auxquels Il enjoint 
| TS + 


oe 
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cus) 
de fa part du Rol & du Chanceller, d'oecuper. Ly 


dendemain Il leur ne 5 tous des Commilſlons | 


at . | 14 thin: 
pO Aae, q 1. | | 


Mrs. tes Gens du Rol de la Cour des Aides tant 
retournds & Verſallles, pour ſavolr le Jour auquel 16 
Rol voudrolt recevolt les Remontrances de cette 

Cour, M. ls Chanceller « dit que le Rol ne voulolt 
pas recevolr les Remontrances , attendu qu'elles con» 
cernent une affaire qui ne regarde pas la Cour dey 


Aldey ; comme fl lu deſtructlon de ln 16 


regerdolt pas les Magistrats. ; 
Du lunds, 4 Mare, — 


Le Parlement de Dijon falt une proteſtation de 
nullits, contre les ſdunces de Mrs. du Conſeil, con- 
tre le titre de Parlement qu'lls prennent, contre led 
- anregiſtremens qu'lls font Incompttemment, & con 
ire '6iabliMement des Conſelly updrieure; Ils on 
yolont cette Proteſtation aux Princes & Pairs, 

M. le Procureur général 6crit à ſes Subſiituts aus 
Ballllages qul ſont ſous la ddpendance des fix fol-dls 
fant Conſells Superieurs, qu'll a regu ordre du Rol 


de leur mander de ne plus 8&'adreſſer & lul dordna» - 
vant pour les affaires dont ils lul communiquolent. | 


Le meme jour 4, Mrs, les Avocats aux Conſeils 
yecolvent une Lettre de M. Petigny, Seecrétalre du 
Sceau, au nom de M. le Chancelier, qul leur en- 
joint de lire dans leur aſſemblèe la Declaration qul 


leur donne la concurrence avec les Avocats du Par- 


 lbement & 40 dellbérer 4 ce met: les Avocats aux 


Conſells 


— gn wn > oh. 
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Conſells liſent reſpectueuſement la Declaration, & ls 
x6ſultat de Ia deliberation eſt que chacun demoute I 
bre de falre ce qul Jul ſemblera' bon. 

M. le Duc de la Vrilllere envoys aux ne 
de Communauté un ordre du Rol, qul porte pelne 
de punitlon exemplaire, pour qu'lls ayent & le notl- 
fer d leurs confreres, Volcl-la Lettre que les Pro. 
cureurs ont requ itmprim&o, au nom du Greffler de 
Je Communauté, & qul a ets portée ches Were 
uns le 4, chez d'autres le 3. 5 


y M, & Confrere , 

„Les Procureurs de Communauté ont regu hler 
un ordre du Rol, dats de Verſailles du a Mars, pr&« 
ſent mols, qul onjoint 4 tous les Procureurs du Pur 
lement do Parls de remettre au plus tard dans huk 
tains aux differens Greffes du Parlement, Requites 
du Palais & autres JurigdiARlons/ dans leſquelles lle 
exercent leurs fon ions, toutes les Influrices & Pro. 
cos qu'ils ont pris en communication, peine de 
punltlon exemplaire; & une Lettre de M. lo Due 
de In Vrilllere qui contlent l'envol dudit ondre, & 
par laquelle Il marque de falre paryentr cet orde d 
tous leurs confreres le lendemain de la reception de 
fi Lettre. Pour ſatlsfulre & cette Lettre, Il u 6f6 d. 
bers dang la Chambre de la Sacriſtle qu'il vous ſe- 
rolt envoy la prefente Lettre, Vous pourrez, fl 
yous le juges d propos, venir d la Chambre dv lu 
Sactiſtle prendre lecture de cet ordre & de la Let- 
« d'envol qui ſont dans le-Regiſtre des Delibera- 
tions”, | 

» J'al Ihomneur d'etre, M, & confferd, votre, 
&, Signs Oillet Je Nu. ce An 1 1. 

2 ; 


tioment pur 
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» Oh @ etvoys 4 Mia. les Oens du Rot enge Kall 
portant etdation de nouveau Impots, tis les Ohh, 
minent & oy ym leurs concluſions pour Venregl. 

fltiple de ces Kdits , quitly deten 
ptefonter le 6. En. — la Liſte, 
1e, Ktabliffement d'un drelt de a ſols 6 den, U 


chaque livre d'anden. 


3%, Crdatjon de Conforvateurs des hypotheque fu 


les {mmeubles rdels & ARifo, & een dos Dy 


erets volontalren, 

, Rdvacation de enomptlon qu pa ment 90 
Drelu ſelgneurlaux dans la Mouvance du Rol. 
4“, Confirmation des annoblis depuls 1715, 0 
payant chacun 10000 Livres, & les a ſols pour um | 


Sl dans 3 mols, & Pautre molitis dans 6 mol, 


- 5*, Edit qui ordonne une évaluatlon g6neralo de 


NH tous les offices du Royaume. 


6. Suppreſſion des Jurés. Priſurs· Vendeun 02 
meubles, & creation. de nouveaux dans toutes len 


villes, excepte Paris. 


Fog Creation Aa Charges de Barblers- ben 
85 Edit qui declare. hereditaires toutes les Matt 


ſes en payant finance. (1). 


9*. Etabliſſement de * fur 10 ouvieges ins! 


primés en caracteres, taille- douce, papier, & 9% 


ordonne que les Libraires feront marquer tous leun 


ci) Le contraſte admirable l un marchand, „un artiſan de 
la plus baſſe extraction, formern ſon fils à ſu profeſſion, & 
il y ſera n*ceſlite par le deſir de ne pas laiſſer perdre un 
Brevet hereditaire z le Magiſtrat, au contraire, n'aura ue 
des motifs pour ne point inſtruire ſon fils dans 1a ſcience fl 
importante des Loix , parce qu'il ſera convaſncu que de fair 
ſon devoir eſt un moyen ſir pour que la commiſflon dont 
fers revetu ne 288 be * la tete de ſes enfans. 


al 
eh 


eg. 
ett 


i 


1 fans”, 
livres, tant BEuſs que vieux & pour eeux des par⸗ 
leullors, defenſes dun huiffiers-prifeuts de les = 


dre ſatis etre thatques i & 18 Vingtieme du prix de 
adjudication appartiendra au Rol. (Net- 66 pas 


14 mettre la Littdrature en Impet & tamener Vighe= 


kane f)) 


10, Declaration portant fixation des drolts d fe. 5 


eevefr fur les eartens & papers. 


11, Autre ddelaration eoncerndyt les anelens 4 


fols pour livre des dtelts des Fermer, -& la perceps 
tion av profit du Rel de diffdrens droits alidnds, 


Depuis le mois de Decembre ces Edits ételent 


prets, mais on attendoit la diſperſion - du Parlement 
pour les montrer, 


Du nad; 5 Mars.. 


M. d'Agueſſeau Sscrit à M. le Chanceller au ſujet 
des Edits qui étolent au parquet, qu'il ſaſt que fi on 
les preſente'd Mrs, du Conſeil ils y feront beaucoup 
de difficultè; parce que fi on les regarde comme le 
Conſeil, ils ne ſont point competens pour en pro- 


noncer la verification ; fi, au contraire, on les cons . 


ſidere comme le Parlement, ils ne croyent point 
pouvoir y procéder. Cette Lettre, jointe au refus 


fait par les Traitans d'avancer . aucunes Sommes ſur 


des impoſitions, qui _ne- ſeroient pas enregiſtrees au 


Parlement, a determine à faire Ecrire par M. le Duc. 


de la Vrilliere 4 Mrs. les Gens du Roi le . . . Mars 


apres midi, de ſurſeoir à la preſentation des 11 Edits. 


Ils ont &te retires depuis. „ 
Les Libraires inſtruits de I'Edit portant une impo- 


ſition ſur le papier d'impreſſion, mme ſur les Livres 
e 1 


. 2 | 
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. nns) : 
diſa {mprimds Giant dans leurs magaeine j Veg quel! 
cet effet ſerolent marquds, ont portd 4' M. le Chan- 


celler un M6&molre d'obſervation :; i les a renvoyg 


d M. l'Abbe Terra, celui. cl en recevant le Mdemoi- 
re repondit gracleuſement aux Libraires: „ Your 
Fries avant qu'on vous Ecorcbe.. Depuis il a examine 
le Memoire, & il a dit à M. le Lieutenant de Poll. 
ce, qui, comme on fait,. a Pinſpe&ion de la Librai- 
nie, que ce Memoire contenoit de bonnes raiſons, 
mais qu'il ne laifferoit -pas-de-fairg paſſer. ſon Edit 


auſſ - tot qu'il pourrott. 


Kien d'intéreſſünt aux audlences de la Grand' 
Chambre. e „ | 
Les Procureurs juſtement inquiets ſur l'ordre quils 

evolent fecu le 4 & le 5 arrdterent de faire des re- 

preſentations; ils y inſiſtent ſur trois rèflexions princi- 
pales: 1“, qu'au liew de hult jours qu'on leur ace 
corde, il leur faudrolt plufictifs- mois pour remettte 
des Procès dont la plupart ſoht dans les Cabinets des 

Avocats, pluſietirs desquels font actuellement abſens: 

2. qu'lls font ehafgés par Corps en vertu de rect: 

piſſès qu on fe leur tend point: gf; 61 ne peuvent 

fans. ve des parties, Fendre lews: pieces; encore: 

moins deitiafder- 18 JUgemedt; 1 eſt 4 neter gue 16 

tt63 grand Hombre dee fiene svelt defend 6 

leurs Pteeureurs de femettre dietines pie ee, UN 

Cardinal, entf autfes, dyaft te Iftrult de Perce, 

1 maße auffftet 4 fon Provnreur por quill lu rp 

werft gdndralement tete fos plveen 
\ | . 


i C19) 
Les inqufstudes des Procuroure n'dtofent pas det; 
titudes de fondement. L'intention dtolt, 4 ce qwon 
aſſure, de renvoyer les Procty dans les nouveaum 
Conſeils pour les allmenter-* les Procureurs devolent 
recevolr leurs frais enſuite fur la taxe & les pourſul. 
tes qui aurojent été faites dans la Provinoe. C'@tolr 
ruiner abſolument les 400 Procureurs, en leur en- 
levant des pratiques qui font ſouvent la plus claire 
partie de leur patrimoine, & dont quelques unes ſe- 
ſont vendues, les dernieres années, oo & 80 mills: 
livres. Doit · il etre écrit dans le nouveau Code de 
M. le Chancelier qu'on depouillera' un creancier de: 
ſon gage avant de le payer? © 
Le 6 Mars les officiers du Bailliage de Beaujolois 
| 2 Ville-franche: ont envoys à M. le Duc d'Orldans 
kurs demiſſions.. FTC. 


Ce jour, à 7 heures du matin, grande exe ution 3 
i porte de la Conciergerie, de ſept perſonnes qui 
ont été fouettéss & marq uses. 

Ce méme jout on #4 teppotts & la Tournelle un 
| Frocks dans Jequet iI #agifſvit: de I'appel dune fon 

tehce de Clermont, portant condamnatlen 4 mort 
contre deus fommes pour vel avee effpactien, Mrs 
dellbétetent depuis onse heures ſusgu' tes & de- 
this: i! y et Ineldent qui dura foul une heure & des 
mie! il S sgiffeit de füvefr f} les condamiades ferojent 
6xdeutdes J Paris: oy 4 Clermont: Le rapporieus Cle! 
0avis de. faire faire exdeution d Paris, Parse welle 
de ſorelt pas fats 4 Clermont & qu'il faflelt dviter 
ls mbet 3960 6s lu, 1 #Jouta gu iI profiroli-de 


* 
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prefider lukm&me d Vexecution, quelque nn. 
que fut la Commiſſion. Mais ces Mrs. furent of. - 
| Fray6s avec raiſon de la rumeur que ces exécutlont 
ne manqueroſent pas d'exciter dans tout Paris; & 11; 
ont prefers une contradiction. qui ſeroit à 100 ll. 
eues. II eſt facheux-que cette deliberation ne fot 
Pas publique: on y verrolt idee qu'ont ces Mrs, du 
: — que porte la Natlon entlere du triſte pet. 
| ſonnage de Comimiſſaires que M. le Chanceller leur 
falt jouer ſous lo muscarade de Parlement, & avec 
 quel chagrin ils rongent eux- memes leur freln. Que 
mont. Ils eu le courage de refuſer d s'y proter , & de 
. '#abſtonir au moins, comme [ls le falſblent d'abord, 
s dlſpoſor de la vis des eltoyens. 
Au Bureau de la Grand' Chambre on « appelld une 
,  Entifo de Regale, qui avolt deja dtd tires du Role fur 
14 requifition de M. Lambert, Procuteur, L'advers 
ſulre ayant trouvs un defenſour complaiſant dans le 
perſonne de M. Gody/ears de Li{/le, Avocat aux Con- 
ſoils, 4 fait rappeller ' cette cauſe, Avant l'audlenee, 
M. Lambert o'6tolt plalnt de cette nouveautd & a volt 
 obtenu qu'au moins la cauſe füt remiſe au lend 
main de Quaſimodo, Mr. &'Agueſſian y conſentolt; 
maly Il « fallu avoir 'avis de M. le Chanceller, & Le 
Mereler ayant voulu que la cauſe fat remiſe au plus 
A la-quinzalne, cela a dtd ainfl ordonns 
Co mme jour, 8 Mars, le Parlement de Tous 
Jouſe a falt un Arrdtd par lequel II declare 1% que 
10 Peuple de ſon reſfort gyant trouve juſqu'd preſent 
© av Parlement une Juſtice pure & prompte, 1'y treu 
vera gratuite aufſitdt qu'il platra au Rol 8 
, qu'll ne reconnoltra en aucun tems les perſonnes 
qui flegent Illegelement à la place de Mrs. du Perle, 


* 
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(.. | 
ment, dont les offices ne ſont pas vacans, Ile rew 
du auſſi un Arr@t par lequel il defend à tous les of. 
ficiers de ſon reſſort de permettre I'ex6eution d' au- 
cuns jugemens Emanes de Mrs, du Conſeil, & & tou. 
tes perſonnes de 8'y adreſſer , pour quelque cauſe 
que ce ſoit, . Il a envoye ſon Arreté aux Princes & 

dux Pairs (excepte M. d. Aiguilion) par un Greffier. 


Les ſamedfs, alnſf que les morcredis, font les 
jours les molns frequentes au palals pendant la tenue 
du Parlement, parce que les Avocats ne payent pas 
cov jours-1d, Mals de ſamed! 9 Murs a dtd, au con 
tralre, un des jours oh affluence a 616 plus confldd» 
table, parece qu'il g'6tolt repandu que Mrs, ferolent 
plaldur es out- IA une eaufe contradiftolre, C'dtolt 
Iz premiere cauſe plaidde devant le nouveau tribus 
nol, & e'dtolt la premiere plaidolrle de deux Aver 
cats qul devolent parler. Enfin les Hautes ofpdran» 
cos que les Slours ons & de Sapineourt, Vun & 
lautre ddfenſeurs de Je Hane, la partle la plus In 
téreſſunte de la cauſe, ont falt coneevolt d'eux dang 
les dlffürens dtats qu'lls ont ſuezeMvement remplls, 
leur a gequls uns cdl&brits qui aurolt (uM pour atth 
rer une fouls immonſs, . 
A neuf heures la grande Salle tant 'remplle de 
monde qui attendoit l'audlenee, II a par 3 ou 
Clercs de Fawllain, Avocat conſultant de la nou 
velle Cour, qui ont diſtribu un mdmolre fiene de 
lul & dont le tltre dtolt: Pour Frangols le Blane, 
Hul iter en la Chancollerie du Palai j contre tor Hulr 
firs. Priſeurs, Le memolce oft dans une ſorme un 
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pen infollte f Il n'y a nl faits nl moyen, mals ſouvlas 
ment un exorde ſulvi d'objeRions,' de reproches & 


die refutations, Au lieu de peroraſſon, Ia dernlere 


rtle du Memolre oft une ſupplique de M. Is 


lane; & pour qu'on ne doutit pas de co que &'dtolt, 


on a mis un titre qul lannongs, 

L diſtribution des Mémolres n'dtolt pas achey6e 
| lorſque Mrs, du Conſell ſont arrives, On ng cons 
golt pas comment ils ont le courage de ſe rendre 
tous les jours à de parellies ſeances, Le Peuple eff 
rangd en haye ſur leur paſſage; tout le monde la 
tote couverte les fixe ſucceſſlvement & leur atteſts 


par ſon maintlen meme les ſentimens que le per 
| ſonnage qu'on leur falt faire inſpire, Auf la plupart 
arrivent-ils les yeux baiſſts, & la douleur & le ds 


pit ſur le front. II faut excepter M. I'Ev@que de 


8enlis, cet homme eſfentle! A la Cour, ce Magiſtrap | 


 infatigable, alnſt que 1's qualifis Vabb6 de Yo{/enon, 
dans le difcours qu'il lui a adrefls le jour de fa RC. 
ception & I'Acaddmie Frangolſt ;: ce Prelat ne qultte 
olnt cet air de conflance & de (ecurits qui fled i 
len aux ames fortes, II arriva aujourd'bul accom 
pagnd d'une petite Cour compoſte d'un humble abs 
bes, qul le quitta & Ja porte de la Orend'Chambre, 
M. d'Agueſſoau;, pour lequel les hulMers: battent 
de leurs baguettes, étant arrive, audience ouvriy 
quelques momens apres; II dtolt alors 10 heures: 
mais c'6tolt l'audlence de fept heures qui ouvrit, 
Apres l'appel de deux ou trois Cauſes, on fit retirer 


Vaudience, Mrs. allerent & la buvette, On fit ou 


vrir la grande audtence fur les dix heures & demie,. 
& la Grand' Chambre ſe trouva pleine auſſitot comme 
dans; les actions les plus cclebres - 4% 
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Le Sr, Poan de Sapincourt prit la parole pour ls 
Blanc iNfdlicita fa partie (c'eft un Hulſſler dla Chan- 
collerle) fur ce quill avolt pour Juges des Magiſtraty 
t4moins de ſos fervices,, & {1 expoſy le ſujet de fh 
Cauſe, qul dtolt de ſavolr fl lo Plone, ayant gehete 
une charge d'hulſſler- prlſeur, || devolt (tre regu mal» 
gr oppoſition (trbs fondde) de la CommunauteF 
Le Sr, de Sapincourt commenga par 6tablir que (a par- 


tle n'avolt Jamals rien falt contre I'honneur & la pro- 


bis, & II ls d6montra en atteſtant que le Blane 
navoit jamals eſſuys nl interdlctlon, nl ſuppreſſlon, 
pl inſonctlon. (II a ſeulement un petit proces erl- 
minel, ſubſiſtant contre lul, dans lequel il eſt accu- 
{6 d'avolr vol.) Pourquol done, ajouta Ie Sr. de Sa» 
pincourt, le Blane eſt- Il rejetts gar les hulMers-prls 
ſeurs ? C'eſt, rEpondit-{1, Leffet de la notre envis des” 
gros bonngty de la Communauté qui ont pour que J 
Blane ayunt beaucoup de connoiflinces ne gagnät 
plus qu'eux, Cependant comme les buiMers-priſeurs 
annongolent quelques pretextes de leur refys, lo Or. 
1% Sapincourt f@ crut oblige de rdpondre ſueceſſl⸗ 
yoment & uns par une, & vingt obJeftlons ſoufement 
qu'on propoſolt contre ſon ellent. Lorſqu'll crut 
ol difips ces nuages l6gers, Il conclut qu'il dtolg 
of! A Blane de gros dommages intdrdts3 & comme 
|| plaldoli contre le Corps does hulſſlers prlſsurs, it 
obſerva que pour fixer ces dommages Intéréts , . 
tallolt conſiderer, ſolt du ccis de I'uccuſ6, ſolt du 
ele de Vaccuſateur , I'6tat, la famille, &c, En parlant 
de état de ſon client, Il dit qu'il ne gagnoit pas 
moins de 15 4 18 mille livres. Le Public ſurpris 
quun homme fi fortune voulut ſe.r6duire: à etre buls- 
ier · priſeur, accueillit cette aſſertion par de grande 


L 
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Aelate Us fre: Une autre phraſe du gr. 4 a 
out le mdme ſort, 11 parlolt des procds. qu * 6 % Blau 
avolt eſfuyés, II s'6crla:; Quol done | Mrs, parc 
qu'un malheureux nous falt un proces, Commer: nd 
un coquin? Enfin la peroraifon arriva 7 elle 6tolt pi 
thetlque & touchante z le Sr. de Sapincourt Invoquok 
tantdt-la juſtice & 1int&grits de Mrs. du Conſell, 
tantôt le zele de M. oli de Fleury, pour Is de 
fenſe du malheureux & de Vopprim61 en cet endrot 
le Public commenga d huer fl violemment I'Avocat, 
dull fut obligé de couper court & de ſo tar. 
L'Avocat aux Conſells qul s'6tolt' chargé do plil 
der pour les HulMers Priſeurs, parla enſulte; fl {6 
nomme Tyipier. La Cauſe des Hulſſiers Priſeurs & 
defendoit toute ſeule : on Ecouta Me. Tri pier pu 
tlemment; ſur les onze heures & demie on fit rotirer 
a -/Faudlenco, & l'on remlt la eauſe à la hultainb. 
Le peuple attendelt à la porte de la Grand'Chan 
bre le Sr, de Sapinicourt' pour le complimenter, 
mals il avolt eu la precaution de fuir par la porte du 
- Greffe, Le Blanc ayant paru, on le retint plus dun 
quart d'henre, & il eut a eſſuyer toutes les avanies 
-imaginables;. on- montoit ſur les bancs des Hulſſien 


pour le volr, & ceux qui ſe trouvolent aupres de lui 


Pindiquoient- en ces termes: Tenea, voila le Blanc; 


c'eſt cet bomme qui ne rougit pag. On alla meme juſ- 
- qu'a lui donner des coups de canne, & on le remet- 
toit à la huitaine pour en avoir. d autres. Les archers 
de robe courte ne pouvoient parvenir à faire ceſſer 


le tumulte. On aſſure que le Sr. de Sapincourt ful 
rejoint auſſi de ſon cAte, & qu'on. lui St r r. le 
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018 Avant de termiter le rtelt de cette ſdance, U oft 

an bon d'apprendre quels hommes ſont ces deux cile- 

iro res ſol- diſans Avocats: 1s Sleur Fawllain conful- 

ou Bt, & 16 Sleur Sapincourt plaldant, qui Juſqu'd pr6-' 

* unt compoſent ſeuls tout le Bureau de la nouvelle 
our, e | 7 

0 Le Sleur Jaullain a commence par tre Commis 


vun Secrttalre de Conſelller, & en cette quallits Il 
aiſolt des extralts en ſous-ordre, II Jul tomba entre 
es maln un Procès pour la Communauté des Taplſ · 
ers; Il fit ſgavolr aux Jurés que c'&tolt Jul qul tra- 
willlolt, & Il annonga qu'il voulolt ſe mettre duns ſes 
meubles, Blentdt il fut meublé & & bon marché; 
les TapiMers perdirent enſulte leur proces, mals 1e 
Sleur Faullain ne ſe laiſſa pas demeubler, Quelques 
années apres il imagina que ſon eſcroquerie ſerolſt 
oublice, & qu'il pourrolt travailler comme Avocat. 


„ peine ſe fut. Il preſents que les Avocats lui decla- 
1 qu'ils ne communiquerolent point avec lui, & 


que jamais il ne ſeroit mis ſur le Tableau. 

A Vegard du Sr, de Sapincourt, c'eſt un homme 
dont toute la conduite pourroit fournir la matiere 
une ample cenſure; il a commence par etre Clerc 
chez un Procureur, dont il trahit la confiance, & 
auquel il ſuscita un proces; il fut m&me aſſez hen - 
reux pour obtenir des dommages intérèts, qui lul 
donnerent de quoi vivre jufqu'a ce qu'il eQt fait fon 
droit par bEnefice d'age, & qu'il ſe füt fait recevoir 
Avocat. Son emploi conſiſta alors à faire des Ro- 
les en ſous-ordre, A raiſon de dix ſols la piece. Le 
prix lui Etoit mEme aſſez indifferent, pourvu que le 
nombre des Roles ne lui füt pas taxé, & il avoit 
ſoin de les multiplier, en copiant toutes les pieces 
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au procds. Ce devolt etre. la 4 peu pris ſon 6tat pou 
toute ſa vie; car dejd.refuſ6! par la Bazoche & py 
Jes Procureurs, Il ſayoſt blen que les Avocats ne ly 
donnerolent point de place dans leur Tableau. $y 
grands talens ont fait connottre de M. IVAvocy 
General oli de Fleury, qui l'a fait ſortir de cet tut 


Humble pour le placer à la tete d'un en * 
FAvocas, | 


ci Suptrieu de Clermont, 


2 
= 


Cao 2 


Le ſamedi 9 Mars n'a te guere m cdlebre ; 
Clermont qu'a Paris: c'eſt à cette date que la Ge 
zette de France annonce dans les -mEmes terimes 
qui avoſent été dictés à l'occaſion de Blois, la pre 
miere ſcance du YOu. ſuperieur de Clermont 
Ferrand. 

M. de 2 Intendant Auvergne, ne pe, 
70iſſant pas tentè par Jambition de devenir Premier 
_- Preſident d'un 93 dof Conſeils, M. le Chanceller fit 

<rire par M. d Omen à M. de Cbaserat, Premier 
| Preſident. de la Cour des Aides, Celui - ci recut le 
Lettre le 8 Février: on lui marquolt de ſe rendrs 
a Paris toutes affaires ceſſantes, pour un objet Inti, 
krelſſant, & que ſon ſejour ne ſeroit pas long. 
M. de Obaserat partit, & fut de retour 1 

famed! 16 ſur; les troſs heures: Il n'eut pas plut6t 
mis pled d terre, qu'il etivoya ſucceſſivemient prler 
| cEhacun des © _ de ſa Compagnie de ſe rendte 
chez lui: ée quiils firent, M. de Chanerat lei 
 bint quatre heures aſſbmbles „& il voulut 168 pot- 

| Cuador,: tantdt par 1'gventage qui en reviendrolt 4 l. 
Province k C la Ville & f chaque partcullay — 
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Por BW Far 1e perſpe&ive d'un avenlr terrſblb: quill aceomi- 
> Pat pigroſt d'une demande formelle de r6pandre” fur ls 
10 champ par ou & par non. La premſers fiplt oepen- 
bo dant ſans qu'aucun, excepte quatre dont on n'atten« 


du Joit rien de bon, voulut ſigner. . A peine 6tolent-ils 


cut crits, qu'on les convoqua de nouveau, & Lon fit 
dr jouer tant de reſſorts, qu'ils ſe rendirent les uns 
ca preès les autres. Le dernier qui ſigna fut le Preſi 


dent Caucberel: il ne c&da qu'apres la plus forte 6 


ſiſtance, & ſur ce que ſes confreres le conjuroient 


% rigoureux. Rendu à lui-mème, il eut un regret 
„mer de fa foibleſſe. La plupart de ſes confreres 
8 paſſerent une nuit tres agitée, - auſſi bien que lui, 
bes la pointe du jour ils ſe raſſemblerent, & ſur les 
* dix heures du matin ils ſe rendirent chez le ſecond 
Preſident : heureuſement le courier qui devoit por- 
ter 4 Verſailles la nouvelle de l'acceptation n'&toit 
pas parti; ils retirerent leurs ſignatures -&-les brü- 
it BN ierent. , 5 1 
M. de Chazerat deconcert6, ne craignit pas de 


propoſer les nouvelles commiſſions à quelques patti- 
cullers de Clermont, dont le moindre defaut eſt 


des pour tächer de gagner quelqu'un du Préſidlal; 
mais cet envoyé fut chaſſe de la ville avec  ighomi- 


qu'il partolt-pour (Ports, & que dans peu l ferolt 
de retour ayecl'latendant de la province & des Let- 
tres de Cachet on blane pour - former ſon Conſull 


comme {1 voudrolt. II annonga auffl la ſuppreſſon 
de 18 Cour Jes Aides, & ſo mit on toute „ lajflape - * 


toute la ville dans la conſternation, Cet expedidne 


de ne pas s'expoſer ſeul 4 un exil & à des ordres 


ignorance; il envoya mème 4 Rion un de ſes affi. 


ple. Alors le Premier Preſident, fit, courit le brult 
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de ville etoit preſent par ordre du Rol. 


reuſſit: tout es qu Il y avoit de gens foibles ou aw, 
bitieux, tant à la Cour des Aides, qu au Préſidlal & 


parmi les Nobles, 6crivent au Premier Preſident 


pour &tre enrôlés dans le nouveau tribunal, _ 
Loe Premier Preſident de retour, au ſon de quel. 
ques tambours & de quelques acclamations du peu. 
ple qui croyoit qu'on alloit faire quelque choſe de 
blen utile, aſſembla ſur le champ ſes recrues, & 


indiqua la premiere ſèance au lendemain 9. On ne 


ſayoit trop oh tenir cette ſèance: il fallut ſe conten, 
ter de la ſalle de la jurisdiction conſulaire, qui . 
pondoit mal à la dignité d'un Conſeil Superieur, M. 

e Chazerat s'y tranſporta accompagne d'une centai. 
ne d'hommes de la Bourgeoiſie, ramaſſes à la hüte, 
& au bruit de quelques canons rouillés. Le Malte 


Extrait dune Lettre ae Clermont , datte du 16 Mart, 


5 Il n'y avolt rien de plus plat & qul eut Vale: 

fi mdpriſable, que Vinſtallation de notre nouvenu 
Conſell. Les membres de ee Corps avolent tout 
la honte ſur le front, & un alr d'ignominle quilly 
ont toujours ports depulſs; Ils g'afſemblerent ne 
ſuchant que faire, & chucun regardant fon volſly 

| avec horreur do ce qu'll avolt 6t6 aſſes bete pour 
fe fourrer ld: Ils ne peuvent pas (6 ſouffrir les 
uns lev autres, nl gendurer eux mômes dang le 
moment preſent, Notre Conſoll eft l'opprobre de 
Ia ville, i! ne falt rien, & tout le monde ven 
moque. Le Premier Prefident oft hu & OM de 
tous genéralement.“ Volld a quol ſe r6dult la tr 
| grande (atlafaRion de toute la vlg, annonce pit 


i 
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celui qui dicte tes articles de * e de 


France. 

II reſte à donner la liſte des nouveaux officiers ; ; 
toutes les places ſont remplies, x N N deux come 
miſſions de Conſeillers. | 


Piswans, 5 Mzss12URs | 


„ | Prefidens de la Cour des 
Cours de. St. Ae Aides. "FJ 
e Ribeyre , Mousquetaire non gradue. ns 


CONSEILLERS » Masur: 3 


avi, pere, 
allet 9 
Mangue, | 
qubriel de Lauben , 
Defforges, EE On 
Melle, | | | : 
Vet de Chanat, ;  Conſelllers au Prefidtal, 
Wirmard, NT 
Riders , Chanoine 40 la cathddrale. 
Maltet de S. Genet, Procureur du Rol. 
u Diaune, Lieutenant Crlminel. 
% Monteille, Avocat du Rol. 
engl, fils, Jubſtitut du Procureur pingral do 
* Cour des Hall * lo 4 Ala, . 

4, , 6 la ville 
e . 1 
Chateau. Newp, 7 
MN Lavaur, Gentilhomme au 8 tical wel 
| rend n 4 


 Conſelllers à la Cour des Al 
des. 


— 


rr 


5 


5 Morton, un des Agens .do/hdpital gdndral, 
var & Decdonnat, dolvent allerd 


| Lettres de Cechet. Wett, ar ce 


; Rot privs de ſu place, ils ne forotene pl 
vice, On 0 per de — M. de Monthyni 
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n 1. Non 


| Procureur du Rot, M. Champflour ; Procureur t 
. neral de la Cour des Aldes. 

" Avoen du Rol, M. Dufraiſſe de Perniner, Av 

cat General Je la Cour des Aides, d'une fame 
Jeſuite & tr&s Jeſuits, Le... .. . Dufraiſe 
* Pemines, bibliothecaſte du College de Cle 
mont, fut dJ&r8ts de priſe de corps par ſet 
tence de la Senechauſite de Clermont du g d 
cembre 1764, pour fouſtraRtions faites dans i 
Bibliotheque , upres appoſition des tal 
(yes eie au Parlement du 1 Nam 


1763. 


wa 6 


Sb err 


M. Delorme, Subſtitut 0 * du mY 
$avy, =, Avocat, 


Ounnevina 


Mrs. de Rybeire , Preſident; de Perignat, d 


Bourges pour ob 
tenir des degrds, ſans _ n{ examen, en venue 


Le brult r pandu que . de nn 
dre fon Intendance, qui: ſeroit donne WM. de Ol 
verat , a excite beaucoup de fermentation parmi Nun 
les Mattres dev Requites; (ce ſont dus obſem 
les touehent) Is ont delard que fi M. de enz 


las 


... > 3 
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'Intendance de Can pour donner i M. de Chaverat 
celle d' Auvergne 3 mais les Maltres des Requetes 
ttoient encore fort mEcontens de cette propoſition? 
ils regardent les Intendances comme affectées d leurs 
Charges. in | | 1 
5 meme jour 9 Mars, le Bailliage de Bloſe « 
enregiſtrs l' Edit portant creation des Conſells ſups- 
rieurs; les autres Ballllages, ceux de Bourges & de 
Tours ſurtout, ne ſont pas diſpoſés à reconnoltre 
auſſi facilement |'exiſtence du Conſeil ſuperieur de 
Þlois, | 7} ok NE 
Du lundi 11 Mare, 


M. le Chancelier, en aſſiſtant au Conſeil ord» 
hire tenu à Verſailles, lalſſe volr pour la premiers 
fols dans ſa maniere d'opiner qu'il eſt occups dau · 
res objets & diſtrait, LVapros midi I vient à Parts, 


dete Hperleurt de Chain & de Lyons 


» La Qanette de France, du 8 Mars, annonee 
que le Conſeil ſuperleur de Lyon a tenu fa premiere 
ſtance le 1. du môöme mols , & que jamale Evene» 
ment n'a eauſs une ſenſation plus agreable & plus 
generale,” Elle ajoute que „ le meme jour le Con» 
{vil de Chalons fur Marne a été inſtalls, & que la 
ſatisfaction a 616 univerſelle.” On a d6ja averti que 
«i nouvelles ne venolent point des Provinces, | 

M. Roux dOrfentl, Intendant de Chauipagne, 
ot chargs de former le Conſeil de Chilons 1 ll x 
employs, pour y parvenir toutes les voles, propos 
{Wuiſans , promeſles , appas des appolntemens qu'on 
Rem f1 facilement mw n'en codterolt que la 

ome d. | : 8 


1 par ſedulre les membres du Ballliage , afin Faye * 
tre dans le nouveau tribunal des gens de lol. — Tu 


Parls, ſuns avoir rien conelu, 


dent; la mème promeſſe avoit touchs M. remus. 


Orqdonnances. 


| gerent pas à voir ces deux Preſidens forains am 


neſt reſts dans ce ſiege que 4 perſonnes , ſavol 


0 


peine de fo devhonorer ; appar ture nodleld 
roit le prix de la trahlſon de la patrle, mag oy 

exempterolt de la Tallle, & donnerolt un relief fit 

tous les roturters Champenols ; quelques mebech 

auſſi a 1 ropos, & enfin un peu d'argent à titre d 

vance-Tur les appointemens future, | 

Les plus fortes tentatives de M. d Ofen 


ces membres ont conſtamment reſiſts d'abord, & M 
Ofen fut obligs de faire un nouveau voyage 


Cependant M. le Prefident le Gertter ttoſt vive 
mont tents par la promeſſo d'une charge de Pri 


Lieutenant général, homme d'un caractere folble d 
irr6ſolu, II Etoit blen plus affecté encore de la en 
to de perdre la place de Subdelegue de PIntendatt, 
qu'il r&unit avec ſa charge, contre la difpoſitton dn 


Ces deux Mrs, Je Gorlier & Bremont , fo ſont re 
dus les premiers aux vues de I'Intendant; mals len 
ambition a été trompee en partle : tandis qu'ils &olen 
demeurés ind&cis, deux autres perſonnes avolen! 
traits directement avec M. le Chancelier; ils ne ta 


en poſte 4 Chilons. Malgré le devagrement d 
cette furpriſe, la parole étant donnee, Il a fallu k 
tenir, Mrs. le Gorlier & de Bremont ne ſont qut 
fimples Conſeillers: pluſieurs Conſeillers au Baill 
e ont ſulvi le mauvaſs exemple de leur Chef: | 


deux Prehdens, le OED particulier, & un & 


W 
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iller, qui n'ont point voulu prendre part 4 eette 
aneuvre. M. dOrfenil avoit apporté te Paris des 
tires de compatibilits pour les Commiſſions du 
\nſeil avec les charges du Bailliage (comme &'il 
Molt pas contre la nature dee choſes que le juge 
appel qui rèforme, & le juge inflrieur qui eſt r& 
rms, ſolent une ſeule & meme perſonne.) 11 eſt 
mmours à Intendance quatre de cen Lettres de 
ompatibilits, qui ſurement n'en ſortiront point. 

M. Renills d'Orfenil croyant avoir raſſembls ſufſſ. 
imment de Conſeillers, indiqua la premiere ſdan- 
e ui Mars dans uns (alle des Jacobins, La veils 
> au ſolr i! envoya inviter les Avocats en la pers 
ane de leur Syndic & fe trouver à la ceremonie, 
es Avocats aſſembles le lundi matin ont deputs M. 
Pinteville, leur Doyen, pour remercier M. Ins 
ndant, & lul d&clarer que non - ſdulement aueun 
eux ne ſo rendrolt aux Jacobins, mals meme ne 
ſalderolt au Conſell ſuperteur, (On & flatte qu'lls 
 retireront auſM des audiences du Ballliags, on ils 
e voyent plus dans la majeure partie des Conſeil» 
rs que des juges inferieurs qui ont manqud aux 
ments qui les lierent 4 leurs juges ſuperiours, en 
oulant s' lever ſur leur ruine & 8'arroger à eux» 
Jemes une a qu' ils ſont incapables dg IO 


er.) 

Lintallation-a été precedee d'une meſſo baſſes dy 
t. Eſprit, après quol l'on 8'eſt rendu dans Is ſalle 
Jacobins, o M. I'Intendant & Avocat du Roi 
u nouveau Tribunal ont harangus. L'Intendant a 
peu trouble la joye des nouveaux Conſeillers en 
ur. annongant que FEvenement actuel en faiſant le 
_ de la Province, \ſerait pour elle un ſujet eee. 
| G 2 


1148) 


nel de larmes. L' Avocat du Rol a parls fur le dag 
_ tereſſoement: mais ſa Mercurlale a déplu à une bo 
ne partie de Vaſſemblee, On a dit qu'il ferolt big 
de garder ſes ſermons pour lul-m&me, M. intendi 
& annonce la ſolemnits par des boòtes qu'll a fi 
rer. Volla a quol ll faut r6duire les ſignes de | 
ye publique que !'6tabliſſement du Conſell a cault 
dans Chilons & la Province, Il ne reſte qu'a jolnd 
1cl la liſte des nouveaux Magiſtrats, | 


ſo 


"ni 
Pa 


PIENMIZR PRESIDENT. | 


M. Rouille d'Orfeuil, Intendant de la Provin 

On peut dire entre autres de ce Premier Magilt 

qu'on lul eſt redevable de beaucoup d'entrepriſes 

Youvrages faits à Chalons pour ſa commodits pr 

| Vee, au.detriment de la Ville & de la Province: fu 

ſon grand credit en Cour les plaintes que ces entr 

| priſes ont excitses, n'auroient pas mangue d'etre 
: ee ecoutées. 


86 CON PRESIDENT. 


II. eee Lieutenant General de Soifſdn 

X ci-devant Subdelegue de la m&me Ville. La n« 

dicits de ſu fortune & un demle recent avec M 

Vintendant de Soifſons qui lul a 616. ſa place 
Subdelegue , Yont ſans doute force A chercher 

Templol allleuts. 125 


Ta Padetnen's, 10508 


M. Giraud Clurnonimd Lalodre)' el. devant Not 
10 0 Patis, II a qulfté ſa charge tout gxpress pe 


„ „„ 
fo ſalre d&corer de cette Preſence, On fugert. af- 


event dans quelle poſition Il faut quun Notalre de 
bar parts ſe trouve pour préférer a ſa charge une Com. 
— münon de 4000 Livres en Province, II A paru vings 


1Ganclers au moins. oppoſants au ſceau des Provhe 
ſons do ſon ſueceſſeur. Sev e — ont forme 
jepuls une dlrectlon, à laquelle M. le Chenceller 


fa 
de 
wh 
nd 


* 


no qul on devolt nommer pour ſequeſtre. 


Co IIIA. 


— 


Mrs. Bremont, le Oorlier , de Beurille, Billecart, 


enten ces 
D'Amtnay ,. de Brienne- "#4 tous doun Tr6ſoriers 46 


les en Province de faire les fonctions de Juges. 

De Saligny , auſſi Fréſorier de. France. Ceſt pour 
a ville de Chalons un modeie de parcimonie; quel 
ques perſonnes lui reprochent. mòme un certain vice' 


fir une ſomme de 2000 Livres: pour le determiner d 
deshonorer. Quolque riche , une ſomma beau» 
oup moins conſiderable: auroit: "ſuſh- par deux raſ» 
ons: 1*, parece que M. de: Saligny eſtime infiniment 
a ſommes les plug modiques: 27. parce que le prix 
le Thonneur de M. de Suiigny ne doit pas tre ac- 
llement porte bien Haut. I stet oi-devant Prov 
ureur du Rol a Vitry; mals il s'eſt attire, en 1736. 
Ie interdiction de lu part du Parlement, pour _— 
zahl dans cette place ſon devoir, 


9 3 


latereſſe beaucoup; II a eu ſoin d'Indiquer lul-mè- 


e la Cour Cleve, Chaulaire, Fourdain; tous Of. 
ers du Bailllage, eee de leus 


france, On ſgait combien; ces Officiers ſont. eapa 


qui en approche; Il n'6toſt. pas neEceſſaire de lui of. 
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De Saint Cenis, Elu d Vitry, EW 
Piatouilla de Chenevieres , Procureur du Rol en 
Election de Reims, Griſard, Lieutenant d'une Ju 
tice pres Charleville. Sa ſœur, qui eſt en ſervic 
A Paris, & que l'on nomme chez ſon Maitre ls Cr. 
ſatde, paroit n'avoir pas peu contribue à lui procy 
| er cette Commiſſion, 5 5 
_ © Laloere, Clerc; beau - frere du-Preſident Girayd, 


GENS DV Rol. 


De Saligny de Matiginicourt, Avocat du Roi, 
ci-devant Avocat à Vitry: cet Avocat, couſin- ger. 
main du Treſorier de France, &toit eſtime d Vitry; 
on n'y a vu qu'avec beaucoup de peine & de ſut- 
priſe qu'il ait pu perdre de vue les ſentimens de M. 
de Saligny, commentateur tres eſtimè de la Couti, 
me de Vitry, & de ſes autres ancetres. Quelques 
uns ont youlu-excuſer ſa fauſſe demarche ſur ce qu'il 
, parolt y avoir été entratne par 1'exemple & les (ol 

licitations de M. de St. Cenis, ſon beau-frere, qu une 
fortune médlocre à mis dans le cas de faire depuil 
du tems ſa cour & I'Intendant; muls les plus ſes 
{6s obſervent que ſes lutmieres devolent lul dictet de 
ramener plit6t ſon boau-frere 4 des ſontimens plus 
purs, & ſon couſin av vou & a opinion de leuft 
porents communs, qul ne volent qu'avee ld plu 
grande peine leurs noms dans la liſte de ceux qui 
compoſunt un tribunal, qu'ils font blen rdſolus de 
ne point reconnoltre en leurs qualitss d'Oficleri de 
Judleaturo. | 

Brayer , Procurour du Rol, cl-dovant Avocat J Sols 
ons. N p 
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Guillemain , & Rauſſin, Avoctits de Chilons; 
On eſt: etonneE-que ces deux Avocats n'ayent pas 
conſulte les ſentiments qui parolſſent animer leurs” 
confreres , & qu'ils ſe ſojent ſi peu montres dignes en 
cette occaſion de la confiance dont ils Etoient honos 
res par quelques Magiſtrats du Parlement. 

Vn Notaire & un Procureur pour Greffiers. 
Telles ſont les perſonnes qui ont afliſts au Conſeil 
de Chalons le jour de ſon inſtallation. M. 4 Orfeuil 
comptoit encore ſur un Avocat de Rethel; mais 
malheureuſement pour le - Conſeil ; le beau- pere de 
cet Avocat eſt ancien Procureur au Parlement, & 
Pon ſgait que ces Mts, ne plient pas facilement ſous 
les volontés de M. le Chancelier. Le frere de I'A«" 
yocat eſt parti en poſte pour l'aller trouver de la 
part de ſon beau pere, & il I'a emmené de la vil. 4 


de Chilons le matin, meme jour ou le Couſell als” * 


lolt etre inſtalle; de ſorte que quand M. Rouills 4 
voulu enfulte quelques heures apréès raſſembler bon , 
ttoupeau, il a été fott ſurpris de trouver un Moutors' 
de moins, | | 
y a aul deux Conſolllers Cleres, qui oht accepts 
ars prethiers ; mals Ils n'ont pas pu aſfiſter à la pro- 
tilete ſdance, parce quiils n'tolent pas encore gra. 
duds , quolque d'un age tres mir, lun & I'dinre, Loe 
ptemler eſt Abbd ds Brewvry, Doyen de'1d Cath. 
rale & Grand Viealre, age de 63 ans f I! avelt pre: 
ecdemment falt pluſlours veyages 4 Paris pour attfü- 
por une Abbaye, mals Inutllement ! Il a penſé que 
les 2000 Livres de penſlon, promiſe aux Conſolllers, 
Powrolt lul en ten char + Quelqu'un lul W ob. 
. 


ä 
ferve 4 Paris gui] &to't bien tard à cet ige pour api 
prendre le Droit, i1 a rEpondu qu'il n'etoit pas n6. 
ceſfijre d'en tant ſcavoir & qu'oh lui avolt indiqu 
un livre. qui apprepolt à juger : c'eſt le Difomnair: 
de droit & de protique de Forrieres; Il n'a pas man, 
que d'en faire l'emplette à Paris, & Il compte le 
porter gu Conſeil, eomme fon Breviaſre à I'Tglife, 

L'autre Conſeiller Clerc eſt M. Hocquart , age de 
59 ons, & ſous-chantre de la Cathedrale. C'eſt un 
des nouveaux Magiſttats des plus celebres d Paris, 
par une char ſon aſſes plalſunte que 'omiMon d'un 
mot dans ſes Proviſſons a donnd lieu de faire, Au 
Heu de porter à I'ordinaire notre fla! & bien and 
Claude Horquuart , on a (erte, notre foal & bin 
Claude Hoequart, I. Abbe a ſentl ou le coup por: 
tolt, Ils a ſoutenu quill! y (volt erreur, & II @ you, 
ju ja faire reformer j mals on lul 4 16pondut & 
qui eft derit off derit, | 

Volel la Chanſan d ce Suſet. 


Sur Vair; Revellles vous belle „ 55 f | - 


Lorſhu'en France on battolt Ia cniſ@ 
Pour y trouver des Magiſtrats, 
Certain Abbe fendant In preſſe, 

Fut un des premier candidats. 


C'dtolt ſuppot de Cnthddrale , 
Plus fait pour Ja table & le jeu, 
Que pour oucupes une ſtale 
Qul n'eſt bonne qu'n prier Dieu, 


H faut bien faire un ſherifice 
Pour accrottre de deux mille ſrancs' 
Le revenu d'un benefice, | | 
Et du piquet & des brelang, © 
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plein d'une if belle 2 | 
Au fon de Pot notre A bt panes = 


Arrive 4u * © de France 
On annonce Abbe Hoequurt. 


Son nom, dit , mextaſſe, 
C'eſt celuf du fameun Hemm 


A fk place, malgre Penvle, 


Tu ſeras' ; fuſſes - tu bltard, 5 


1 m=_ ſpais joulr 7 jones In Jute,, 
„Co ſera ton premier devoiyy 
„ Et pour mieux remplir ton office: 
T On t'exemptera de ſpavolr. 


„ Des N recommunddes - 
90 On t'exp dlera dans 16 jour, 
„len duoment enregiſtrdes 

„ Par gens de mu nouvelle Cour. 


„ Un preutable oft! ndcofthires 
„ As tu blen did baptiſt 7 


„ ul, Monſbigneur, la choſe oft W 


3 Claude eſt le nom qu'on m's donné. 


go Notre fal blen Claud, 
0 Pulfgu'l appert-þ tout voyant , 
„ Que tu l'es vralment & ſuns fruude, 
1 Regols, en notre compliment: 

„ Pour de notre Gant Moutonnlere, 


„ Juger procbs mas A mouvolr, 
„ Te dlſpenſons de la priere 


„ Et par doſſus de tout ſavolt'' .. 


Pxovisi o M 6. 
Air der Folles & ENpagne⸗ 


Stvolr faiſons aux Abtes Chardpdiat/er | 


we par deſſuln & non polnt par megard , 


bus nommons, pour ſuger toutes le 28 notre 


Notre fan Claude & blen Claude" 1t6c 


* 
I 


* 
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L.e Conſell ſuperleur de Lyan eſt form en pit. 
tio des Conſelſſers de la Cour des Monnoyes; & 
comme le Preſidial oft uni d Ia Cour des Monnoyes, 
les mèmes perſonnes (> trouvent encore {cl les jugey 
finferieurs & ſuges ſupdrieurs. Une premiere tentatl. 
ve falte aupres d'eux avolt 6choude , ils ont t 
Ebranlds enſuite par la crainte de volr leur Cour 
ſupprim6s : d'allleurs la Cour des Monnoyes ayant 
du l'année dernlere des demélés avec M. Pupil, fon 
Premler Prefident , I'a decrets d'ajournement per. 
ſonnel, Ce ddcret avolt 46 donné par les juge! 
ſidgeants au Preſidial, & les ſultes de cette affalre ny 
pouvolent qu'8tre déſagréables pour ceux on leut 
a falt entendre qu'll n'y avolt pas de moyen plus for 
de les dviter, que de ſe transformer en Juges ſou 
verains qui ceſſerolent d'8tre ſujets à I'inſpeRlon- dy 
Parlement; ainſi ils ont été determines, tant, con 
mo les Officlers de Ville-franche le diſent dans leur | 
Lettre du 6 Mars 4 M. le Duc d'Orldans, par le 
defir de ſe venger des moriifications que leur conduit 
Jeur a quelquefols miritdes de Ia part du Parlement, 
duo par la crainte d'en éprouver de nouvelles. 
Loe 11, fur les neuf heures du matin, les nou: 
veaux Conſelllers vaſſemblerent chez M. do Files: 
ſeller, d'oti Ils fe rendlrent au Palals avec lul pour 
r6ter ſerment entre ſes mains, Enſulte ils enré. 
giſtrerent !'Edit de leur creatlon, L'aMembl6e alla i 
Ja Meſſe; on fit ouvrlr Vaudience, & I'Edit de crea: 
tlon fut lu. Le Corps de la Milice Bourgeolſe & les 
autres troupes qul ſont dans la ville, aſſiſterent d li 
eer6monie; ce qui donna a inſtallation du Conſeil 
Tapparence dnn évenement important & agreable I 


 . 
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1 ville, La verits eſt que es nouveau Confſyil de- 
platt aſſez; & que les appjaudiſemens qui ont paru 


accompagner” ſon inſtallation 6tolent des complimens 


mendies. 


Le Procuteur du Rol de la nouvelle Cour eft M, 


Pulliguleu, Conſelller de la Cour des Monnoye.. 


It ſolſleltolt quelque teme auparavalit une Commis. 
ſlon ſubalterne, qui eſt d la nomination de M. de - 


villeroy, & qut devolt le mettre d la tte de la Pd. 
lice dy cette ville: dans ces diſpoſitions Il guroit 


ett ſurprenant qu'il refuſtt une Commlillon qul lul 


donne |'exercice du Miniſters publle. 


Une des premieres Cauſes qul v'eſt Rad % | 
ner - 


Conſell, a 6t6 l'appel d'une ſontenee de la 
vation qul condamnolt par corps un debiteur ſeptua. 


genalre, M. Palerne de Sau, Avocat du Rol, 4 


conclu pour le debiteur:t ,, Porlſſe plutdt le com- 
morce & tous: les coimergaits! a-t-41, dit, que dy 
volr mettre en priſon un ſeptuagsnalre”, Ce paths. 


tique a fort deplu aux commergans & excite beuicoup 


de rumeur parml sux. Et i 
Du mardi 12 Mari. 


| La nouvelle fauſſo de 1'Exll de M. le Chancellet * - 
ql avolt commencé d ſe répandre la vellle au folr, 
veſt déblitée genéralement; on courolt de maiſon en 
maiſon' pour ſe 1'apprendre & ſe feliciter; Il n'y a pay 
juſqu't un Savoyard du Pont Royal qui crioit& ſes” ' 


Camarades, que 1 la nouvelle ſe trouvoit vrale, il 


allumeroit deux bougies ſur: ſa ſellette; mals il na 


pas eu cette — a faire. 


} 


. (166) 
e mome jour M. le heneeller dente audiench 
gun Procureurs de Communaute & loceafion dev ry 
profentations quiils lut avolent faltes ſur erde dy 
41 || leur proteſte qu'il n' ov gueune intentſen && 
leur falte tort, mats feulement d\needlerer le ſuge. 
ment des proces en ſorgant les retrieutlons f Il leut 
8joute quiſls peuvent prendre tout le tems hdeefſhlry 
pour ſut'sfutre & Vordre dent If wagitſbit. 
beau de Villiers , bun des Grofflers commits dy 
Parlement, va ches M. le Chaneeligr pour lul de. 
munder la permiſffen de #abſtnter pendant 13 jours 
ou 3 femalnes ! i! le Jul permet, & lul annenes 
dn den retour il trauvers: blen du changement 


Du morerddl 13 Marr,. 


81.644 


Mrs, dn Cenſell au Bureau de la Orand'Chambyh 
ont 66 ſur le pont d'avofr une feconde plaidairle, 
Le juge de Rumilly, deſtitu& par les 8e gneurs de e 
Heu, a voulu plaider lul- nme ſa cauſes Mr, Cute 
ton, Fun des Procureurs des geigneurs, repreſents: 
qwil y a des parties decedees, que la procedure | 


weeſt point: en regle; on va aux ogtnions: Arret qui | 


ordonne qu'on plaidera; Le juge de Rumilly prend 
ſes concluſions. Mr, Carteron lui demande s'il eſt age 

ſiſtẽ dum Procureur pour pouvoir conclure ainſi, qus 
les Ordonnances Vexigent & II repond: quiit n' point 
Tavantage d'avoir de Procureur; Mrs; du Conſeil 
ſont forces alors de le faire taire & de remettre la 
Cauſe à la- huitaine. C contre · coup les a pri ves do 
Thonneur d'entendre une ſeconde Plaidoirie., depuis: 
engiron deux mes qu'il ſiegent au. Palais. Ce jugg 


; 


| e „ 
4 616 hu# & NG! „ Menfleur, Tull diet en, tee 
proeureurs font rares dens ee tems-el, & les boys 
ſurtout! vous gureg peine A en vol“. 
Le Parlement de Dousy arrdte 6e four 19: dev 
rep! dſvntations: pour demander du Rel ſe roppel de 
univerfalltd des Membres du Parlement de Party, | 
41 fyrolt 4 fouhaiter que Mrs; du Confyll au Hut 
teu de la Teurnelle, qui ont recennu avee leute 
664 fferes leur Ineompetenee pour enrägiſtrer leg: K- 
d'ts burfoux , veuluſſtnt blen deuter zu moins de 
eur competence pour Ster [4 Vie & leurs enelteyens, 
nf qu'tls paroifſolent en deuter dans ie commens 
doment! mäls le ſugement prenened contre les deux 
femmes de Clerment pirolt les avelr enharuls 
(quoiqu'i n'alt'pas encore ste eue) Ils ont cans 
damns aufourd'hul une femme a mort, & ont renyays 
l'ex6cution gu juge de Chenerailles, pros. Guaret.. 
Ils ont auſſi eondamns à la queſtion propsratolre un 
homme, qul eſt renvoys pour I'execution- devant le 
jnge de Chaumont en Baſſigny. Ces juges voudront: 
ils. faire ees ext cutions ꝰ eroiront- ils qu'on puiſſe 
ſans crime dter la vie à un homma contre lequel cet. 
te peine n!eſt. pas prononcee par la Loi & par les 
Miniſtres de la Loi?” ' . 
Apparemment, au reſte, que M. le Chancelier veut 
qu'on juge ainſi; il paroit exiger à préſent que Mrs. 
dn Conſeib engagem le combat avee les Tribunaun lé- 
gitimes; il à mꝭme annonce qu' lis irojent le 22 Marg 
& la ſèance de la- grande Police au Chätelet: quqi⸗ 
que ces Mrs, paruſſent très pan curſieus de, ces, car; 
monies. Dans le eommepcemenpt M. le Chancelier- 
(toit plus modere;, il Oey conſerves-encore, leg 
| „„ 7 
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moemes diſpeſſtlens les premiere ſoure de co mol. 
Volel ce qul oft arrivé au Chätelet. Un homme fr 
pris filoutant, 2 6td condult au Chiteletz un Conſol. 
ler Vinterroge & lu} demande 6'il a dt6 repris'de ſus 
tles 7 II avoue quill u et fouetts'& marqud depuis 4 

6 5 jours de la fagon de Mrs, du Bureau de l 
 Tournelle, Cet interrogatpire ayant exelté un . 
talm bruit au Chätelet, la Chambre Criminelle ay 
 ſembl6e le lendemain ordonne de faire monter le 
priſohnier. M. le Lieutenant Criminel declare qui 
n'eſt plus en priſon: on lui demande comment cela 
g'eſt' fait, & 8'il y a donc eu bris de priſon ? M. le 
Lieutenant Criminel répond qu'il y a eu des ordres 
ſuperleurs en vertu desquels le priſonnier a été en. 

| levs. Antrement la difficulté auroit &t6 grande pour 
Mrs. de Tourneile. En cas de recidive , & lots 
qu'un homme eſt reptis de juſtice , comme celui dont 
il's'agiſſoit , le Chatelet doit juger en deriiier reſſort, 
— Mais aurolt - il regards comme repris de juſtice un 
homme jugé illègalement par Mrs. du Conſeil, qui 
mont pas ce pouvoir aux yeux de la Loif II a 6 
pius court d'enver le priſonnler : cela n'eſt pat 
plus difficile que d'enlever des Oreffes les minuttes | 


des Prock s. | 
x rb Du jeudi 14 Mart. 


Aſſemblée des diffdrens Bureaux 4 la Grand Chin 
pte pour le fumeux Code, c'eſt-d-dire pour cet in - 
fortune Reglement dont M. d'&gueratu de Freſut 
eſt luuteur ; av ſujet duquel Mr. Herault, Conſolller 
d'Etat, difoit en 1740, qu'il le regardolt comme 
auf mau vals que la Bulle; & que Mrs, du Grand 
Conſeil ont rejetts-' encore derbidrement, Mrs, le 


* 
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Commiſtalres , nommés par M. le Chaneelſor pour 
examiner , dtolent prote 4 en faire leur rapport: Illes 
nayolent voulu communiquer le Cade nl aux Bu- 

roaux de Ia Tournelle, nl d eelul des Enquotes , tant 
I| redoute la lumiere! Lour objet tolt de de faire pays 
ſer d'emblee dans une aſſemblce de Bureaux ſur le 
{cul avis des Commiſſaires : co ſont encore ld de cgy 
choſes qu'on veut qut gillent toutes ſeules & ſans obs 

ſervations importunes; mais pluſieurs Mattres 'des © 
Requetes ont arrèté cette operation, en demapdarit 
que le Code leur fit communique ſucceſſivement & 
par partfes, afin qu'ils fuſſont en état de donner leur 
avis, Indépendament de Vexamen du fonds, il y a 
toute apparence que les doutes de Mrs. du Conſeil; 
pour faire verifier les Loix, feront mettre le Code 
en ſequeſtre ae les onze Edits burſaux. 


. | Du vendyedi 15 Marr. 


A la grande audience du Bureau de la Grand 
Chambre, Me. Lambert, Probcureur; fait remettre 
apes la, quaſimodo la cauſe de Regale dont on a de- 
ja parlé. TT FE 

M. le Premier Preſident de la Grand' Chambre des 
Comptes, rapporte 4 ſa Chambre qu'ayant demands 
le jour du Rol pour recevoſr les repreſentations ar. 
tetées le 27 Fevrler, il lul avolt été repondu que 
le Roi ne vouloit polnt les recevolr, qu'slles cons 
cernolent une affaire qui ne regardolt polnt la Cham- 
bre, M. le Premler Preſident à ajoute qu'il avolt cru 
fut ela devolt derite une Lettre au Rol, & quill en 
avolt provenu M. le Chaneeller & M. le Duc de la 
Villltere, mals qu'il n'avolt polnt eu de rdponſe de 


N 
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M. le Chancelſer, & que M. de Ja Vrilllere ty 
avoit, 6crit que le Rol ng recevrolt pas plus la Lets 
que les Repreſentations, . yi x att 

M. le Chancelier continue à dire que le nombre 
des Officiers qui doivent compoſer {4 nouvelle Cour, 
ſous le nom de Parlement, eſt complet. On nomme 

eut · tre par doriſion) pour Premler Prefident, M. 

Preſtire de Chateau - Ciron, fi fameux par ſa tone 
duite Irrégullere dans l'affalre de Bretagne; on 
nomme auſſi pour Preſident, M. I'Avocat Genen 
Joli de Fleury, & e. 

On aſſure que Ms Mayor y. l'un des quatre Jublill- 
tuts qui ont repris, ayant Ecrit à M. Besze de la Be. 
Jouse pour l'engager à accepter. une Commiſion 
dans le nouveau tribunal, ce Magiſtrat, au lien de 
lul faire reponſe, a-envoye: ſa Letzte &' ſor Sdcrb 
talre pour la faire Imprimer ,. ou au moing: la mon! 
trer & tous ceux qul auroſent beſoin de ſe convain- 
cre par leurs propres yeux des intrigues de M. 
Mayou | | 
Mrs. de Breuvry & Hoequart ont été regus Avos 


— 


— * 4 


2 


—— — 


2 ol oem ena ans 


8 cats au Conſeil ſupérleur de Chälons: faute d'Avos 


cats pour les preſenter , {1s l'ont 6:6 par M. Guille: 
main, Subſtitut du Tribunal. II avolt été impoſſible 
a ces deux Mrs, de ſe falre recevolr Avocats &Puris;: 
& le Parlement de Metz, auquel ils s'6tolent enſuite 
dreſſes, les avolt remis & un an, afin qu'ils euſſent ls 
tems d'&udler. 


Di un 16 Mirt, 


Mrs. du Conſeil ont enfin jugs aufourdhul levy | 
Femlete cauly- roellement contradictolre, ,colls- dv 
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MutMer le Blanc, Le Sleur Sapincourt; fon Avbent, 

n'a pas jugs à propos de ſe riſſuen q ſeconte fals 
a audience, Comme M. Ave General 0% 
ds Fleury devolt parler après 'A vocat des Hulſſiers- 
prlſeurs, g aurolt 6t6, de la part du gleur Sopincourt , 
prendre uns peine inutile que de repliquer. M. Jo- 
li de Fleury s'en étolt chargé: i] a beaucoup decla* 
mé dans ſon plaldoyer contre l'eſprit de cabale & de 
partl, i] a conclu d'une manlere Indécente en faveur 

de le Blanc: auſſi Mrs. du Conſeil n'ante ils pas 
jugs 4 propos de ſulyre ſes concluſions; Ils ont ar. 
donné que le Blanc, avant d'8tre regu, ſerolt tenu de 
faire juger un procds criminel dans lequel il cft vis 
lainement '{mpliqus; ' Le public: a beaucoup applau- 
dl, non les juges, mals le jugsment. Pour Mr, 
Foll de Neury, Il a 6t& hud & fie: on le pout: 


 Conſull. Supdrleue de Polt. 


Extralt de la Gazette de France, dd 16 Mars; 
» Le Conſoll ſuperleur de Poltlers i tenu ſu pre- 
miere ſéance le 6: le Public qu'on avolt tente d'in- 
quléter ſur 1s ſucc6s de cet établiſſement, I's vu rea- 
liſer avec la plus grande ſutisfactfon “. ! 

On n'a pas encore aſſez de detail fur le Conſelt 
de Poltlers pour dire' fl cette annonce ſe rencontre 
wleux avec la verite, que de pareilles annonces qu'on 
a vu pour les autres Conſeils, Tout ce que Von 
ſgalt, quant à preſent, c'eft que ce Conſeil eſt for» 
me en grande partie par le Bailllage; on n'eſt poins 
ſurpris que Mr. Folond, anclen Lieutenant Criml- 
nel, alt accepts. ine Commiſſion de Preſident f i! heut 

| | d "1 77 147 
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( 162 Py 
- avoir cherche 4'ſe venger. du Parlement. II en 
de meme de Mrs. Filleau: on ſgait tres bien à Poi. 
tiers combien Mur famille fut de tout tems attach 
aux Jeſuites; ils deſcendent de ce Filleau;  Avocy 
du Roi à Poitiers, qui, Epris de belle paſſion: pour 
la glotre de la Société à laquelle il 8s*&toitſervilement 
dé vouèe, publia le premier, ou mème invent le Ro. 
man de Bourg - Fontaine, fable dont la fauſſeté, tant 
de fols prouvee, à encore été authentiquement di. 
Klarée par Arr& rendu-'au. Parlement le 21 Aufl 
1758. e ee 290 e ee 20440"; en 
© Mais une choſe qui ne ſe congoit pas facilement, 
_ « eſt comment des perſonnes qui jufqu'ici ont vieili 
dans l'exercice des charges qui annoncent au- moin 
une teinture des- Lolx, imaginent-pouvoir réuſſir ſur 
(Jour, tete l'offfee de Conſeillers dans un ſiege Int 
rleur, & celul de Commis pour rendre la Juſtice 
dans un tribunal ſuperieur ob le premier : reſfortlt, 
Quo les Juges qu ee pel (4 
ont les im{mes qul auront-prononcs en prattiſers in 
ſtance ? Ils ſe reformeront eux-memes, 11g. ſe cortl 
getont, Ils anéantlront leur propre falt? Il eſt fl. 
cheux que Iancien uſuge de condamner d une amends 
les juges dont les sentences étolent réformées 16 
ſubſiſto plus z on auroſt eu le ſinguller ſpectacle dv 
volr Mrs, du Conſell ſupérleut de Poltlers & cem 
de quelques autres Conſells, ſe condamner eux - md. 
met & une amende. Apparemment ils aurolent ev 
Lattentlon de la prononcer legere, "4 


Du dimancb 17 Mars, 


Le brult de l'exil de M. le Chanceller, qui avolt 
K lems 6s la vellle, ſe repand une ſeconde fols 


EE oe es wi. al *: 4 


(163) 
aujourd'hui; mals il ſe trouve auſſi faux que la pre- 
miere fois. On commence à debiter, au contraire, 
qu'il y aura dans la ſemaine un Lit de Juſtice pour 
fenrégiſtrement des Impôts, & que M. le Chance- 
lier ne laiſſera pas venir. les fetes ſans amener ſon- 
nouveau Parlement. Aucun de ces bruits ne s'eſt 


r6aliſcs 


| 
Du lundi 18, & mardi 19 Mars: | 
9 


Les Princes du: fans, au nombre de cinq, &crl- 
vent au Roi une Lettre detaillde contre les ſurpriſes 
faites à ſa religion depuis le mois de Decembre, & 
l'on aſſure qu ils y montrent combien tout ce qu on a 
fait ſous ſon nom eſt contraire aux Loix, à la Cons» 
ſtitution de I'Etat..& à la vraie nature de. la Monar» 
chie Frangoiſe, On ajoute qu'ils y proteſtent · meme 
entre les mains du Rol contre tous les Edits. A cet» _ 
— detalllée a été jointe, dit-on; une 00 | 
'envol, | 


— 


Di Chiles; Ii mime 5 my 


M. de Cbanlairs, Conſelller au Conſeil Supetleur 
& en meme tems Procureur du Rol au Balilllage de 
Chilons, requlert à audience du Ballllage Venregl- 
ſtrement.'d6 1'Edit de creation des Conſejls Supt» 
rieurs, Autant aurolt valu aller enregiſtrer encore 
une fols cet. Edit. dam la ſalle des Jacobins où le 
Conſeil a été inſtalls, Les juges du Ballllage qui ont 
prononcs cet enréglſtrement, etolent preciſcment 
ceux qul ont accepts des Commiſſions au Conſeil 
. les autres Conſeillers = Ballllage 6tolent 


c 


fene 4 lexception du Lieutenant particulier, qu 
Feſt retirs lorſqu il a enten du le requiſitolre du Pro. 
eureur du Rol. | 


Du morerddl. 20 Mare, 


12 Lettte ges Princes a été ports au Rol 00 
matin. 

Avant l Audience la Ville eſt venue inviter Mn. 
du Conſeil de ſe trouver le vendiedl 22 à la Meſſe 
gqul ſz celebre tous les ans aux Grands Auguſtins, en 
mémoſre de la Réduction de la ville de Paris ſoug 


Vob&{(ſance de Han IV. La ville Invite les Cours en 


vertu d'ordre du Rol; mais par une precaution ex. 


faire !invitation ſous peine de deſobeiſſance. 


Le Corps de Ville, apres Vinvitation faite 4 Mrs, 


du Conſeil, eft allé, ſulvant uſage, à la Chambre 


der Comptes & 3 la Cour des Aides, Ces deux 


Cours, au lien de repondre, comme il eſt de cow 
tame, qu'elles avoient entendu Pinvitation & les et- 
dres du Rol & qu'elles 8'y rendroient, ſe contents: 
rent de dire qu'elles les avolent entendus, 

A Vaudience du Buresu de Mrs. du Conſeil 4 10 
Grand' Chambre, la cauſs qul- avo't été remiſe # 
ce jour, la huitaine precedent2, a été appellée & 
plaidèe. Le juge de Numilly ayant eu enfin Pavan. 
tage de trouver un Procureur, M. Seguier qui de- 
volt affiſter à cette Audience en cualite d' Avocat 


General, metant pas venu au Palais „M. oli a | 
Fleury a remplace volontiers; il porta la parole 


dans cette affaire, comme dans celle de Phuiffier Le 


© Fane! Le juge de Rumilly n'a pas acheve ſon plai- 


doyer, & la cauſe a été remiſe apres les fètes. 


traordinaſre la Lettre de eachet portoit Inſonct on de 


(16 


qul 


15 cut au nombre de ſes membres les Abbés de Breu. 


vry & Hocquart ; Ils amenerent avec eux de la Cathe, 
drale un Chantre gage nommé Aubert, qui ſut ro- 

cy au ſerment d'Avocat, II faut en recevoir au 
moins un ſecond pour qu'on pulſle plaider au nou- 
veau Conſeil, M. Intendant a écrit à tous les 
Subdclegues de lul chercher des Avocats. On comp. 
te faire aſſembler les Communes & obliger de tirer 
comme pour la Milico, | 


Du jeudi 21 Mars, 


Exil de M. I'Ev&que d'Orleans, qui avolt la feullle 
des Benefices, II eſt relegue' dans un lieu iſole dé. 
pendant de ſon Abbaye du Mans, Son Secretaire 
eſt exllè à cent lieues de lul. On pretend qu'il avoit 
parle trop librement à une perſonne de la Cour. 

L'Academle Frangoiſe a regu aujourd'hut M. le 
Prince de Beauveau: il y avo;t une tres grande af. 
fluence de monde & beaucoup de Dames. M. Se. 
guier, membre de Academie, & M. de Lamoignon 
de Malesherbes y Etoient. Dans le ſecond des deux 
diſcours en uſage en pareil cas, il y a eu un mot 
ſur feu M. le Chancelier Seguier, & un autre ſur 
M. Seguier, ſon deſcendant. Celui-ci, qui a vu que 
rauditoire n'y applaudiſſoit pas, s'eſt concentr hum-. 
blement en lui- meme, Mais il y a eu un autre 
mot ſur feu M. le Preſident de Lamoiguon: a ce 
nom de Lamoignon , il s'eft-clevs6. un cri Faccla- 
mation dans toute Faſſemblee : les Dames & tout 
Fauditoire ont battu des mains: des voix ont 086+. 
bre le zels patrietique de M. de Male cberle ſ. Cette 


Le meme jour, 4 Chalon#, le Conſell Suptrleur xo · 
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| oxprefſion inopine des vœux univerſels de la . 
tion entiere devoit ouvrir les yeux, | 
Suivant une Lettre de Boulogne ſur Mer de 0 
jour 21, 'Edit n'y eſt point encore enrégiſtré, non 
plus qu'a Montreuil, A Calais un Avocat, nammg 
Croiſet , a pris ſur lul en Vabſence des Juges de 
* ſeul.cet . | 


Du vendredi 22 Mars, 


La ce&remonie de la Proceſſion pour la /Reduc: 
tion de Paris (dont on a deja parle à la date du 
20) a attire un concours prodigieux de monde 
aux Auguſtins, Les Gardes avoient été multiplies 
dans la meme proportion. Tout le chemin, depuis 
le Palais juſqu'a VEgliſe des Auguſtins, étoit garni 
de Commiſſaires en robes, d'Exempts de Police, 
d'Eſpions, &c. La Deputation de Mrs. du Conſeil | 
eſt arrivee la premiere & a pris ſeance au chœur 
dans les ſtalles deſtinees au Parlement. Cette Depu- 
tation Etoit compoſee de trois Conſeillers d'Etat, 
douze ou quinze Maitres des Requètes, I'Avocat- 
General Foli de Fleury, le premier Huiſſter & un 
Greffier Commis; ils Etoient tous en robe noire. La 
Chambre des Comptes & la Cour des - Aides ſont 
arrivees ſucceſſivement : elles s'étoient aſſemblées 
Pune & l'autre le matin; chacune d'elles avoit prevu 
tous les cas & avolt proteſte d'avance contre la 
Kance de Mrs. du Conſell, | 

La Chambre des Comptes entrant dans le. chœur 
des Auguſtins, a été recue par le Mattre des Cert» 
- monies , qui a montré au Preſident ſa alle, Le 


Preſident, int @ demande: Qt ſons cer Mefſieurs fan 


( 167) 


L&ponſe : c "uſt le Parlement. Le Parlement oft en 
5 nous ne reconnoiſſons pas ces Mrs. pour le Par- 
loment : nous nous en allons, En mEme tems le Preſl-. 
dent a paſſe outre, & eſt ſorti par la porte ordinaire, 
ſuivi de toute la Deputation pour retourner au Pa. 
lais. 
Au moment ot la Chambre des Camptes ſortolt, 
Ja Cour des Aides eſt arrivee, La Deputation eſt 
entree dans le chœur; mais ayant appergu Mrs. du 
Conſcil , elle a0 fait fa retraite en bon ordre, ſans. 
rendre le ſalut a Mrs. du Conſeil, ni en entrant ni 
en ſortant, & eſt auſſit6t retournse au Palais, eſcor- 
te des Gardes de la ville. | 

La faintete du lieu n'a pas pu contenir le public 
& I'empecher de donner des marques de a ſatisfaction 
& de ſa joie. Peu de tems apres que les Cours ont 
6ts retirees, on a fait ſortir du jube tout le monde, 
contre [uſage ordinaire; on a allegue pour pretexte 
qu il Etoit trop plein & qu'on craignoit qu'il ne tom- 
bit, En effet, il commencoit deja 4 tomber de-14 
quelque choſe ſur Mrs. qu Conſeil , ſans danger e- 
pendant pour le jubg. | 

Il eſt d'uſage qu'apres la ceremonie la ville donne 
aux Chartreux un repas, on elle invite les Chefs de 
la Deputation du Parlement. Elle avoit contreman - 
d le repas, aſin de n'&re pas obligee d'y, invites 
Mrs, du Conſeil. M. de Blair , chef de la Députa · 
tion, qui ignoroit cette anecdote, comptolt tres forf 
aller manger du Poiſſon aux Chartreux, lorſque la 
ville l'a fait avertir qu'il s'tolt tromp d. 

Cependant les membres de la Chambre des Comp: 
tes & dela Cour des Aides, qui n'etolent point de la 
* , attendolent leurs confretes ay Palals 3 


* 
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on 
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Arrèté du 9 de ce mois, qu'elle avoit tenu ſecret, 


de la Cour fone pourvus & n ont jamals ede <Q 


nombre, & delalement contre les pretendues dis 


de juſtice, ni Jos Aces qui en rtr comme 


ae ſerolt noulls dans le jour au doo 
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le récit fait par Mrs. des Co Comptes » la Chambers 
rèmis. Paſſenblee au lende main. 

Mrs. de la Cour des Aides ont trouvé en arrivant 
la grand ſalle pleine de monde. On les a accueily 
Ifs avec les plus grands applaudiſſemens : on crioil 
il'y a encore de Citoyens l il y 4 encore de Fray. 
pais! Sur leur rôcit, la Cour, en renouvellant u 


dans Veſperance de le faire paryenir au Roi, a pro- 
teſts „ contre la pretendue érection d'un nouvem 
Tribunal au lieu du Parlement, & contre J'intro du. 
tion de toutes perſonnes Etrangeres audit Parlement, 
dans Vexzrcice des charges dont les vrais officien 


pouillss,” 
„ Arrdte qu'elle ne reconnottroit point comme 
Arrits de Parlement aucun des Ages émanés degds 
tes perſonnes rem 1 induement les forRtions de 
ladite Cour,” 

„ Proteſte notamment contre tous entt giſtrement 
faits ou A faire dans le Neu des ſtances * Perle. 
men: de Paris, ſans les membres néceſſatres dud} 
Parlement & pendant abſence forece du plus grand 


trations de effort & erection de houveaur Tido 
haux. 1248 | 

„ Dbelare quielle ne reconnottre polnt tos pris 
tendus, Officiers desdits Tribunaux comme Officien 


»» 


Jugomens.” 
La Cour des Atdes « fni par e 


1 
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uübliſtant du Parlement, & quiil' en leröit envoys" 7 
ies copies aux Princes & Pairs, 8 
Le meme jour la Cour des Aides a rendu Arrdt ; 
ar lequel elle defend A tons les Officiers de ſon res- 
ſort de-reconnottre comme arret du Parlement, les 
actes Emanés des gens du Conſeil ou de toutes au - 
res perſonnes qu'on voudroit ſubſtituer aux mem». 
bres du Parlement; leur defend auſſi de reconnottre 
Jes perfonnes ſe qualifiant Officiers des pretendus 
Conſeils Superieurs, ni les actes qui émaneront de 
es pretendus Conſeils Superieurs comme jugemens. 
Lenvoi de I'Arr&t a &E ordonne à tous les Sieges du 
reſort; dans le jour mème il a été ſignifiè au Bu- 
denn de la ville (1), au Grenier & ſel & U T'Elet» 
ion; Il eſt Etoit parti auſſi pluſieurs paquets per le 
poſte pour les Elections de Province, mals le lende- 
mein il y a eu ordre à la poſts d'arrdter tee autres 

paquets. Py : 
Le mine jour an, le Parlement de Rouen u don · 
hd un Arrèt par lequel, apres evoir declare qu'il re+ 
donoltra toujours les membres qui compoſent le 
Parlement de Parts, quoique diſperſe, comme &tant 
ſentiellement ledit Parlemem, defend à tous Jn 


— 


(t) NM. je Procureur du Rol de n Ville, u &6 porter l 
Verſdilles eette Ognification pour conſulter M. le Chancelier, 
qu lui a promis un ordre portant defenſes de publier, Be 
comme Mr. le Procureur du Rol a craint que malgrs cette 
M'ecaution la Cour des Aldes n'envoylt un Commiſſhire pour 
ſtire faire cette publication à Vaudience du lundi ag Marty 
a a engage N. le Prevot des Marchanda à ne point denn 
dience. 


La publication © 616 kalte l TRlection de Parls 0 ah 
me . | X 
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da fon reflort de ſceller ni delivrer aucun party 
ts ſur les Actes émanés des Tribunaux cre&s par! 
Lettres patentes du 23 Janvier & Edit du mois ds! 
Février; leur defend également d'y avoir égard eg 
jnugement, ou d'accepter aucune commiſſion qui leu 
_Feroſt adreſſée à raiſon d'iceux; fait defenſes d tou 
huiſſiers ou ſergents, à peine d'interdiction, de fairy 
aucun exploit tendant à traduire les juſticiables de 
la Cour devant lesdits tribunaux & de Agnifier Wy 
.cun ate Emane d'iceux, y 


Du ſamedi ag unit. bop 0 


Lu Chambre des Comptes, qui avolt renis hier 
Faſſemblde à avjourd'hul, a falt un arrdts par Iv 
quel elle declare „ ne pouvoir reconnottre dun 
Renee l&gale dans aucun corps qui ſerolt ſubſtitut & 
la Cour de Parlement, dene \ubſiſtante en l 
perſonne de ſes membres, :quoique diſperſce.“ Lt 
Chambre prateſle enſuite „, contre Letabliſſement 4 
tous tribunaux, qui sattrlbueront en tout ou en per 
tle 1\oxerctes de Pauterité & des fonctions du Pele 
ment, & tous actes & ſugemene emende des dio 
tribunaux, qubelle regardera toujours comme nun & 
renqdus fans peuvelr nt furtsdletten.“ 

Une Lettre de Blois de ee jour 23 Mare, annes 
ee que tout ee qut a «6 fait juſqud ee jour par 0 
Conſell de cette ville fe redult à deux jugements pet) 
" defenſes d'exdeuter des ſentences, 

Veſt fans deute pour multiplier les occupations < 
fan Conſell, que M. de St. Michel follicite peut 
. Av'en lui denne le reſſort fur la ville de Vendeme, 

|! pretend que colt Pu pure ollen que le Stege 


ö 
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de cette ville n'a pas Eté compris dans la liſte de 
ux qui doivent dependre de Blois. La ville de 
Venddme, au contraire, preſente des Memoires 4 
M. le Chancelier, pöur prouver qu'il falloit la laiſſer 
dans la dependance du Parlement de Paris. 
En general, les Senechauſſées & Bailliages ne font _ 
point diſpoſes a; reconnoltre la ſupèrioritè des Cone 
ſeils; on aſſure” que les Procureurs du Roi de ow 
Bailliages ont Ecrit. à e ſujet à M. le Procureur GO& 
neral, en répondant à la lettre qui leur avoit te 
alreſſde pour quiils ne communiquaſſent plus avec 
ul. Le Ballllage de Langres a fait des-repreſenta- / 
tons contre exiſtence du Conſeil de Chialeng,. 
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* M. le Chanceller a falt venir. M. le Lieutenant 

cn pour Pengager A ſo trouver, mardi 86, d la 

dee de Mrs. du Conſeil au Chitelet, M. e Liew 

(tenant Civil @ repondu qu'il, en röfererolt 4 la Come 

k pagnie & qu'il ne my 0 ce qu'elle aurolt arré 

5 8 N Chancelier Va aſſurd qu'il n'y aurolt point 
ordres. . | 1 8 

iu. le Chancelier dit qu'il attend blen d\abard A 

. des contradiions, mals que tel & la St. Martin 


(e terme eſt alles lontz) U en ſera debarraſls, — | 
we ſon play, Way ira tout ſeul. II ajoute, 1 
ten 


quon p z quiil Ravra blen de défalre du Chis 
* elet. Cependant les paplers Anglels ent fellelté la 
„ Nation Frangoife fur es qu'll 6toit dementré, par 


Nutilits des tentatives de M. le Chancelier, qu'elle 
he pouvelt pas predulre les 4e eu ze C, 
dont it avelt befoin pour fermer fon nouveau Parle. 
ment, Un Mlniftre a dit qu'il n'aveit aueune part - 
cette affalre : qu'a proprement parler i! n'y avoir 

2 2 5 WAS": 


. * 


( 
Quite (dt. le W & raue Terra) wil e. 


Ak 


dulſolont tout cola," '> 
90 nean 5 Aare. 


.. le Premier Prefident de la Cour des Aide ef 


alle d Verſailles dans le deſſein de parler au Rel, 
on le lul @ refuſty I d voulu au meine Cerirg al 
| * on le lul a également refuſs. 


Du lune 1% Marr. 


N oh (uſage que elnq fols Fannde, aux Nele Un 

indes feétes & des vacances, Mrs, du Purlement 

aſſent la vIſlte des Prifons: on nomme d cet effet 
un Commiſſire pris de la Chambre de la Tournelle, 
& un Subſtitut, La Tournelle depute enſulte plu 
leurs de ſes membres pour aller av Chatelet tent 
une Teance, dont I'objet eft de renouveller les r6gle 
mens ſur la police des Priſons, & de prononcer fit 
les demandes de certains déblteurs qut demandent ! 
fortlr de priſon, en payunt une partie de leur deity, 
Souvent cette partle qu'ils payent alors eſt le fru 
d'aumdnes recueiMſes par des perſonnes charttables 

M. le Chaneelier a voulu que Mrs, du Confell fir 
ſent la vifite des Priſons, & allaſſent 4 la ſ6ance, 
Le Maitre des Requetces 'commis pour faire la viſits 
des priſons du Grand Chatelet, du Temple, & de 

St. Eloy, auroit bien deſire qu'il ne reſtat aucune 
trace de lexercice de ſa Commiſſion. II à eu beat. 
coup à luter d'abord contre M. Davignon, Iun des 
quatre Subſtituts qui ont repris, & qui ne cherchot 
A multiplier les actes de Jurisdiction. II a eu fe 
lehattro enſuite contre la Trsſoriere de 1a rita a0 
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gu. Kloy, celt:Ktlity h parties charge dee aum. 
des deltinées à cette Ptifon , & ne pouvant pas fo 
ddfendre de (es (ollicitations\, II a ordonne Velars 
giſſement'ds trols priſonnterez. 1 
Mrs, qu Chitelet Inſtrults de ce qut 4'Roſt paſlh 
ax Prifons, (> ſont aſſemble le £5, pour prevole 
es qu'lls ferolent le lendemaln. Independamment 
qu fait de la vifite des Pfiſons, un de Mes, @ rap» 
porte & Paffomblee que le a I avoit 616 ſtanife au 
Ureffe Criminel 10 r dupport de eharges & 
+, & du, mole par Mrs. du Cone 
Sur cola Mrs. du Chatelet ont proteſts contre tout 
te qui avolt 66 fait ou pourrolt l'&tre par Mrs, du 
Conſeil, & ils ont arr0ts que dans le cas oh ces 
Mr, viendrotent tenit la_ſ6ance\, aucun des Lleute. 
nans Civil, 'Criminel & de Police, ni aucuns Off. 
clers do 14 Jurlediion no pourrolent y affiſter; Ile 
ont arr6ts' en méme tems que leur arröté ſerolt 'notle 
fe dans le jour au Fyndle des Commiſſhires, aux 
Grofflers & autres Officlers, de la Jurlsdletlon 1774, 


De cn 26 More: | 


Le Chütelet 5 ctant affeihbls pour entendre lo- 
compte qui devoſt lui ètre rendu par les gens du 
Roi, de Pendenden de Varr&t6 de la veille, M. le 
Procureur du Rol # dit qu'il venoit de lui etre 
alrefſe un paquet contenant des Lettres de Cachet, 
dates du 24, pour tous les membres du Chatelet & 
Officiers'de la Jurtzuiction qui“ de voient aſſiſter à la 
ſeance : ces Lettre leur enjoignent d'y aſſiſter, ſous 
heine de deſdhéiſſanee. It a été arr6ts.alors: que ME, 

1 H 3 | 
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© Lieutenant Clyll, fergit, la prateſtgtion fulyanyr 
„Co n'eſt que par }'effqt-de;notrg_entlerg ;pbdiſhy 
ce & de notre profond feſpect pour: Jes ardres & 
Rol qui viennent de'ngus tre remſe, que nous nou 
trouvons ici ; stant charges par. les artes ge l 
Compagnle de prateſter contre notre propre preſes 
ce & contre tout. ce qul ſera falt.“ 

NIrs. du Parlement vont à pied, du Palals au Ch 
telet; Mrs, du. Conſell h ſylyze le meme ul. 
ge, le, chemla, a ee S 0 tres gr pi nombi6 
Archers du Guet' la Garde de Paris & d autres d6 
tachemens du Guet gard ney auſſi toutes pi aveny 
du Chitelet, . Le, Tribunal, les Cours, Quit 
les robe etole 100 0 remplis d'un peuple.. wmepſer, 0 
avoit diſtribus dans ces .diiferens, .endroigs heaucoyy 


 4'Exempts, des..Plquets de cavaliers, du, Que, 
Corps de Garde e Colt au mog 


A midi trois, quarts wry Deputation, compoſes, d, 


_ Conlejlter d'Etat, (N. de 1a Micbuudiere) &. day 
douzaine de Matzres 06h, Requetes, oft Yom: 10 

Gardes formolent une haye fe ſgrzde, & got , 
ctoft de ſüreté, LL de Mrs. Woke n 
F de deux fuſilierg, .. IE $i. een air | 
Au moment où its Alte entrer, Mrs. les * 
denaps du Ch\telet ſont deſcendus avec les Officer 
de la. jurisdition ,, tous tenant. leur Lettra de Cache 
à lay main, Mrs. du \Conſeil. stant aſlla, M. l 
Lieutenant Civil s'eſt, levé, & 4 proteſte dens l 
termes qul avolent; 66; artétös. Mrs, les Leude 
de Police; & Crimitiel.ſe ſont; leves auſſi, & ont dit! 
„ out adheron ““. Le publle a appfgudl, & a bet: 
15 battu des mal; „% la Michauglere 5 

hiuMer, d'appelier. 1 <puſps f celui lag autour 


= -—2 = > >; 


cn) 


& a dit: l Wy en a point, Alert M. Pleron, bun 
des Subſtituts rentr6s, a falt le requiſſcotre de ſtyle a 
ces ſbances, & M. de la Miecbaudlers 4 prononce 
en conformité. Mrs. du Conſell ſe ſont retirds au 
bruit des hudes, des ſifflets, des crachemens, &e. 
La ſdance a dure en tout huſt minutes au plus.“ 
Voila les avanles & les ſcenes humillantes auxquel. 
les Ils veulent blen 8'expoſer pour M. le Chance- 
lier; ces Mrs., & M. Pierron ſingullérement, ont 

avoue qu' Ils avolent beaucoup tremble pour leur vie 


en cette occaſſon- | 
I! eſt d'ordinatre que deux Conſuls aMſtent à cet. 
te meme ſéanee. M. le Chanceller n'a pas manqué 
de faire exp6dier des ordres & a Jurlsdiction Conſt: = 
lalre pour qu'on les vnvoAt; mals on ne ſęalt com - 
ment {1 oft arrive que ces ordres n'ont été portés que 
e jour meme 26, A neuf heures & demie du matin,- - 
Le porteur 4 àti d'aboxd- chez le Steur Breton, juge 


cette année; I étolt à fa campagne': de- ld le porteur 


u été chez le Sieur Ouyet, plus aneſen des Conſuls; 
celul- el s'eſt excuſꝭ d'ouviir'le paquet, attendu quiil 

(toit adreſſé au' Sr; le Breton: on lui a dit quifl- 
pouvoit Pouvrir, & qu'il contenoſt des ordres adregs * 
ſes aux Conſuls. Le Stenr Guyor a replique que c'. 

tolt une nouvelle ralſon pour lul de ne pas les ouviir, - 
parce qu'ils 6tojent dans uſage conſtant de n'opvrit” 


& de prendre lecture de parells ordres quy la juris. 


dition aſſemblée, ce qui ne manquerolt pas d'stre 
ſaſt, 11 a été Impoffible de le falre departir de cette 
reponſe : & comme le mardi n'ttoft pottit jour d'ns“ 


ſemblée pour la jurlsdictlon, les ordtes n'ont ste“ 


duverts qu'aprés la tenue de la (ance, A laquello- 
par conſéquent les a h'ont polnt aſiſte,- 


„ 

Ze. Journal politique de Bouillon (Mars, deny. 
me quinzaine, page 53.) annonce à l'article de Par 
 »» qu'il a & envoys dans les Provinces. un avis pour 
inſtruire ceux qui. auroient deſſein de ſortir du 
Royaume, qu'ils ne pourroient eſpèrer de trouver 
dans les pays ol ils pourrolent &tre appellés, le 
avantages dont ils ſe ſerojent flattes ; & qu'il doit &re 
en mme tems enjoint aux Officiers de Maréchau- 
fee de continuer 4 veiller avec attention ſur cem 

qui entreprendroijent de paſſer. hors du Royaume, ſans 
une permiſſion expreſſe.“ Ces ordres annoncent le 
ſuites de: nos malheurs; nos. voiſins profitent donc 
deja des maux que\ cauſe ici. le Deſpotiſine, 
Le 25 Mars la Cour des-Aides regut ordre d'en. 


Foyer trois Députés a Verſailles, le mercredi aint 


27 Mars, avec ſon Regiſtre & Loriginal de la ſigni 
fication, faite au. Greer du Parlement. Mrs, les 
Deputes. sy étant rendus, {1 leur a été falt lectura, 
en preſence du Rol, d'un Arrdt du. Conſeil, qui or 
donne la radiation. de l'arrèté & de Varrdt, & l'on 
fupprims loriginal & la copie de, la ſignification, 
comme ſi cette radiation & ſuppreſſion pouvoignt 
ampécher que la Cour des Aides n'alt proteſts, que 
ſa proteſtation n'aſt. été ſignifice, & que toute 1s 
terte ne connolſſe une reclamation & une ſignifica, 
tlon que toutes les. radiations goſſibles ne détrulront 
jamais, Au reſte, tout 8'eſt paſſe, tres doucement | 
]'6gard des Deputes, „ | 
Quelqu'un a dé finl en trols phraſes toutes les opt: : 
rations de cette affalre. L' Edit de Ddcembre tend i 
nous d&manarchiſer, comme l'a dit excellemment 
un Selgneur de la Cour (5); !'Edit de Janvier eſt 


ung 
— — eenc 


0p) M, le Mardchal Duc 4 Ire. 


* 


7 


(17) 15 

une maſcarade ,..c'eſt' le Gonſeil 'd6guiſs en Parle. 
ment ? Edit de/ Février repond à la ſeene des Ma. 
zionnettes, ou Madame Gigogne tout en danſant 
produit de petits Gigognaux, qui tous en neiſſant 
danſent comme elle: c'eſt une grande Commiſſion 
qui en enfante ſix petices; il y a-.cependant cette 
difference que les enfant ne danſent pas plus que la 


mere. N | 
7 


(Na. Quoigue Fon retrbuve ape faits 4a 
a deja ite fait mention, on doit voir qu'il 1 a plus 
de developpemens '& de details.) 


Du 16 Mars 1771. | 


If parottun Ant du Conſeil d Etat du 28 Fevrier 
1771, qui fixe (c'eſt-& dire qui recule) le tems dans 
lequel ſera fait le payement des Effets qul reed a 
rembourſer à la catfſe- des amottiſſemens. 

Tout annonce la diſette du Tréſor Royal, on a 
ſiſpendu I''mpreſſion de la loterle du tirage des re 
ſctiptions & aſſignatlons, & o. enſorte que ceux qui 
ſont ſortis de la roue ignorent encore leur ſort, & 


par ce moyen per ſonne n'eſt dans le cas nen ſon 


rembourſement au tems preſcrit, | 

On ne fait pas meine honneur aux billets des ren 
mes; quſ' ſont dans le cas d'8tre payes actuellement, 
& pluſleurs de ceux qui d'apres la liſte ſe preſen» 
tent pour recevoir leurs funds, N ſs trouvent returdes, 
faute d'argent. 

Les Fermlers Gerieraux pretendent qu'ils ont une 
amtnutlon de recette de 1800, O00 LIV. depuls l'exll 
u Farlement ee qul falt is difference d environ un 

J. 


* 


(18) 5 
miltſon: ou- r205,000 Livres par mols, Ils ſo pla. 


gnont- tres haut, & annoncent qu' ils ſeront obliges 


des pr6ſenter un Memoire pour demander à compte 
de clerc a mahre avec le Rol, fi cela dure. 


w 4 $7417 3-9 % 
Du 16 Mays 1771. 
| 1 f 


Les Cbancelieres font la plus grande ſenſation dang 


le public & ſont recherchées avec un empreſſement 
fund egal, plus, ſuns 4oute, à raiſon du perſonnage 
qu'elles concernent & de l'objet qu'elles traltent, 
que de leur mörlte intrinſeque. Elles ene valent pay. 
à beaucoup pres les Pbilippigues, qui paruxrent dans 
le tems de la Régence, attribudes au St, la Gran. 
ge Cbancel. Le pamphlet en queſtion, eft plein 
d'injures atroces, dites preſyue toufours en terme 
Impropres, ſans chaleur, ſans. Eleyation , ſans en. 
thouſlaſne j le ftyle en eft dur, groMer, autant que 
les choſes; eel plutét de la profe ride qu'une 
ode, II y « copendant quelques ſtrophes, ou par 
tles de ſtrophes touträ-felt diffrentes , ee qui annons 
cetolt Iouvruge de deux mains, ou celul d'un eo. 
Her corrigd en des endioits par maln de malte! 6 
un mot, c'eſt plutdt, une nlece hiſtorique qu'une ple 
es de poeſlo, b ee e 


| "ep LABELLED: e | 
\: 1147404 4 u 16: Mars 1771. 799 Ell, 


Mrs, les Profidens & Maltres de la Chambre du 
Comptes ont regu Jeud! une invitation pour ſe fen. 
dre le lendemaln fept heures du matin aux Bureaus, 
les gemeſtres aſſfombplds, & y entendre le telt þ files 

par M. Je Premier Preflden 


ty 


106 


111 6174 


1409 


c 
ce rec{t à confiſts dans le detail” des démerchés 
faites par ce chef de la Compagnie pour remplir Ia 
miſſion qu on lul avoit donnée. II a dit qu en con- 
{quence de V'Arrete, il avoit Ecrit à M. le Chance- 
lier & à M. le Due de la Vrilliere pour tächer d'ob- 


tenir accès auprès du Rol, mals inutllement: qu'il - 


ayoit écrit une ſeconde fois au dernier, en lul adres. 
ſant une lettre pour 8. M., dans Jaquelle il la ſup. 
plioit de Jul donner audience ; que cette nouvelle 
tegtative n'avolt pas eu plus d'effet, & qu'il ul 
avoit eté repotidu que 8. M. ne voulolt pas le volr 
hi recevoſr les remontrances de ſa compagnie, rou- 
unt fur des objets qui lul Etolent etrangers, 

Sur quol {1 a été falt un nouvel Arete pour Falre ' 
copnoltre au Zelgneur Rol lInterét proſfant que la 
Cour gvolt de fe meler d'une affaire qui toucholt 
auf pres toute la Magiſtrature & tous les Cl- 
toyeng ! & le Premier Profident à die charge de 


nouveau de continuer & chereher tous les moyenes 


poſMbles de parvenir au Rol & de Jul porter le pes. 
ſent Arete, alnſt que le precedents” 


Du 17 Mare TIT | | 


- Hier on a continue 4 Vaudienes du nouvenu tits 
bunal la Cauſe eommenede u plalder le ſainedi p*$+ 
bedent! lo Br. TVipter , avocat de la Communauté“ 
des huifflers-prifeurs , a flint for plaideyery & YA 
voeat general Fleury a ports la parole, quelque ſus 
{nftions ne fuſfent que de rſumer les meyens des 
deux parties avec la plus grande exattitude , de tanir 
enir'eux la balance, & apres avolr peſs les ralſons 
dv part & d'autro, * avec Impertialſie 


: 6 


wlxeßt in fagon de volt & (hs lumferee, Le: publi 


4 connu des le commencement de ſor plaldoyer quy 
ce maglſtrat Inellnolt pour le Nane, Ceſt-a-dite pour 
Phuilffler de la Chancellerle, que les huiMers-pricouns 
refuſent d'admettre parimi ovsx ; & la parttalits 864 
manifeſtde de plus en plus dans le ſulte du difeoury, 
les eeneluſlons ont die toutes entleres & de lu fa 

ls plus complette en faveur de fon proteye, en 
ts qu'il gest dlevd un murmure d'Indignation parni 
lov ſpetateurs, | 5 

Is Juges ont dt longtems aux opinions, & M, 
. Agua i enfin prononee que / Hlane ſotaſt 
tenu de fv laver des Im putstions A lul faltes, ant 
d'8tre requ hulffler - priſeur, Cette ſuſtiffeatſon d. 
pond dun proets dans lequel it eſt eemprls & det 

z ddeiflon peut etre tes longue, 

On 4 applaudi & le fagetfe de eg, jugement, yu 
autre fon dquitd eff fort adralt, patce quill lud [4 
gonteftation fur le point de s'elgver. de la part di 
Ehitelet, ſuppeſd quien ent voulu fereer ſa Coy: 
munautd des hulfflers prifeyrs f recevolr,le Alan: 
Inffallation qui concerne cette ſurisdiftion & quo 
ne pouvolt lal enlever, mals. qu'elle n'auroſt vouly 
conftrer d'aprds un ſugement d'un tribunal qu'elle 
-ne reconnolt pas, Du reſte, la foule était .ongore 
NMus nombreuſe que le premier jour, | 0 


Du Mars. 1771. 


Bux aſſure: qu un des motifs, de la venue du Prine 
Rayal.de Suede en, ce pays étoit de fe faire pays 
des 3ubfides dus depuis. longtems à la Cour. de 


Werkhelm, & que depuis la- mort du Roi, ſon pers, 


I e 


enn 
1 weſt roſts que pour terminer ſans retour cette 1 
faite ! Qu'enfin ſa dette avolt dt6 liquidde d 1 566,008 
Livres, ques. M. avolit acquittdes de fa Caiſle pars 
ticullere , faute de fonds au. 'Prefor Royal : mats 


quelle avolt chargd M. Abbe. Terral de fulre rem) 
plir es vulde du -premler argent qul arrlverolt. 


Du 17 Mare 1777. 


Bxtraſt d'une Lettre de Moss du 16 Marg i446 
Quoalque notte Conſell ſo ſolt ouvert 16-2 4 (1 1's en- 
core tlen fait depuls ſen enregiſtrement; les Jurig* 
dictions [nfrieures parolſſynt e a lul eonteſtes 
ſon exiſts, Lo By. Haro, Als d'un analen Noo 
tate de Paris, ige de 23 ans, s'0tolt laiffi. fcdulrg 
& avoit accepts une commiſſion de Confeiller, mals 


l vient d'enveyer f@ ddmiffien, fous pritexte que 


fes fentunens d hHenneur & de probite ne lui permets 
tent pas de een ferver une place fl contraire & fa fü 
60h de penſer & dent Il ne conneiffet. pas les in- 
eonvenlens & le danger. 


Au- id Mars 1771. 


II y a des paris ſur. le retour prochaſn. du Na 
nent. On ne peut rien aſſurer à cet &gard, & cela . 
parott.d&pendre du. plus au moins d'activité, qu'y ap- 
porteront ceux qui doivent y concourir. Les efforts 
peu: vigoureux. des Pärlemens, Vinaction des Prin- 


ces & des Pairs, l'illuſion qui. ſubſiſte encore A.cet- 
tains Egards . ſur Putilite, de la beſozne de M. le 
Chancelier, peuvent ſoutenir quelque tems ſon pro- 
get; mais, Limpoſlibilice. morale de. ſon executions. 


N 


1 LE) 

@ les obſtgeles touſpurs renalſmns par le defont d 0 
Mformitd & d'enſenble dans le plan, font provolr | 
tous les gens ſonſes & impartiaux' que 10 ou tard 
ſon nouvel edles de Legiſlation s'dcroulera & oy. 


wvelira ſon aute ur ſour ſos ruler, 'D'niNeurs 1s es. 
ractere du Rol qui ne ſzalt reſter longtems-dans un 


Etat violent, qul ſo fatigue blentdt des reclamationg 


& des Importunltes, qul ne peut ſo laiffer porter aur 
actes de rigueur exemplalre qu'exigerolt un renvere 
ſoment auN'gencral, oft le motif ſur lequel Ils 4p. 


puyolent davantage: & l'on ne peut -concevolr quy 


Mr. le Chanceller, eonnolſſant ſon mattre comme 


11 dolt le connottre, alt pu ſe flatter de le tent 


auſſi conſtamment attaches a un plan deſtrufteyr qu 
exigeroit pour etre conſolidé la vie entlere dun 
Monarque. | | AVIAN 


Ce qui fait preſumer que l'ouvrage de M. le Chan. 
_ *edlier- n'ira pas loin, - c'eſt Vattention meme du- 


Conſeil a4Eviter de terminer-tout ce qui pourtoit o6- 
eaſionner des accrocs au nouveau tribunal, & de ſus- 


pen ire ce qu'on peut remettre juſqu'a ce qu'il y ait 
un vrai Parlement, en un mot; de travailler comme 


ne regardant la ſituation actuelle des affaires que 


2 & dans une criſe dont il faut abſolument 


ortir pour prendte un parti définitif. 
| Du 1 9:Mars 1777. 


Lies Remontrances du Parlement de © Bordeaux 

"ont arrives: elles ſont du 25 Fevrler, fort lohgues 
& roulent ſir les mèmes obfets deja traltées par les 
utres Cours: mals elles dementent blen puthent 
- Quement 'Arr0td gulli Indécent quo ſboltleux, en di 
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ts du 8 Pdvrlor Ir pendu avec tant de raffen (il 
e nom de cette Coinpagnies & que ls rivdrond po 
gs 


14 Cast de. Cologue avolt adopts dans ſu feu 
On « auffl les Remontrances d'Alx, plus ſingultes | 


avec trop de; bonhommle, 


tes par leur tournure, & qul font remotter les dvds * 


nemens du jour juſques à Vaifalre de Bretagne, oh 
ee Puarlement en trouve Vorighne, Cette Allation 
trdy developpee forme un tableau hiſtorique & sten · 
du, extremement curleux. WR 


4 


Du 20 Mars 1771, 


M. le Baron de Breteuil 6to!t nomms depuls quel 
que tems ambaſſadeur de. 8. M. à Vienne, c'eſt M. 


F 


* . 


- 


le Duc de Cbotſeul qui avolt fait ce choix pendant: 


ſon miniſtere; ce Seigneur avoit :d6ja fait partir ſes 


6uipzges & ſe diſpoſoit A remplir ſa miſſion. Mais. 


ces jours derniers M. le. Duc de la Yrilliere lui. 


. 


zyapt conſeill6 de paſſer chez Madame la Comteſſe 


Dubarry , elle lui. a declar6 qu'il n'alloit plus 4: 


Vienne, & qu'on lui deſtinoit 1'Ambaſſide de Stock- 


holm: il a tEmoign& ſa ſurpriſe, ſa douleur, d'un pa · 
reil changement, - le rendoit coupable aux yeux 


du public, ou le feroit paſſer pour avoir . deplil 4 


ſon matire; il a paru defirer au moins qu'on ful a6: 
cordat le cordon bleu comme une marque de la fa- 
llsfaction du Rol. Madame Dubarry..lul a ptomig 
ſes bons offices auptès de 8. M., mals Il a vu de 

puls le Rol qui ne lul a rlen dit, & il craint d'etre 
en disgrace, 1 5 pie 


On attribue es changement d une Intrigye < ! 
en peak da . 8 Abe a for c . 


1 ; . a 
0 4 4 vb & #, Fi * 
; | 2 ; 
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Due dr Chiſſeul; on eraint qu'il ne porte, étant 
Vienne, Vimperatrice Reine &..I'Empereur a (eli 
forrement en faveur du Minlſtre disgracié: & la < 
bale adverſe eſt blen alſe de faire nommer d cety 
place un homme & ſa devotion ;- on putle d'y en. 
voyer le Duc de Saint Maigrin, © 


Du 21 Mars 1771. 


Le Parlement de Douay a fuit le 13 de ee moi} 
un Arreété en faveur du Parlement de Paris. Cette 
demarche eſt remarquable en ce que c'eſt la premie. 
re foils que cette Compagnſe- prend fait & cauſe 
ppur. une autre, & que juſhues & preſent elle n'&v0| 
paru prendre aucune part aux affaires publizuen 
D'ailleurs on y voit avec plaiſir qu'elle traite 1'objet 
d'une manlere neuve, en demandant que le procts 
ſolt fait legalement aux membres de ce Corps, le 
ſont coupables: point capital, pas ou trop peu. diy- 
cuts par les autres Parlemens. e 


Du 22 Mare 1771. 


Tous les jours. om regoft des nouvelles de difft. 
tens Bailllages qui ne veulent pas reconnottre les 
Conſells' Superleurs; on parle  entr'/autres de celut 
de Langres, qui a &crie & ce ſuſet une Lettre try 

forte & M. le Chanceller. 


Du 22 Mare 1777. 


| MeMeurs du nouveau tribunal quſ compoſetth 
Tbucnelle, Evitent avec ſoln de prohoncer dans. + 


Py my my, => — — og yy — ac 
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iſfalres qui poutrolent les compromettre, en con- 
(quence ne condamnent point a mort de peur que 
le criminel ne réclame contre Villegalite du juga- 
ment, ou d'8tre un jour pour ſulvis comme aſſaſſins 
par le Parlement. Ils font un triage des proces ,.& 
ne jugent que ceux qui peuvent tourner au profit 
de l'accuſè: c'eſt dans cet efprit que, Grand- 
chambre & Tournelle aſſemblées, ils viennent de 
tenvoyer abſous un gentilhomme pres de Mont- 
revil, accuſs+ dtavoir vlolé une payſanne de 15 ans, 
& condamnè par les premiers juges à avoir la téte 
tranchée: ſentence d' autant plus abſurde qu an dit 
ge gentilhomme- ag6- de plus de 60 ans. 5 


Du 22 Mars 1772 Th 11 70 5 


Le Parlement de Toulouſe, le 8. de ce mois, nt 
Jant- encore reg\t; aucune  rEponſh à la Lettre qu'fl 
a eu l'honneur d'adrefſſer au Rol le g du mois der- 
nler, 4 arr6t6 quiil ſera fait dutératives Inſtances & 
leffet d'obtenir. de 8. M. qu'il. lui plalſe accorder 
wdience à ladite, Cour par la bouche de ſes deppi* 
tis, tant au ſuſet de I'Edit publié au Lit de juſtice 
ls 7 Décembre dernler, que ſur la diſperſion des 
membres du Parlement, de Paris &. ſur la n&ceſit6 
de les rendre 4. leurs fonctlons, &c. II finſt en db 
(ant que la Cour, organe ordinaire du vou de na 
Natlon, pouvolt prendre l'eſp6rance d'8tre entendus 
do 8. M.; ou fl la force des preyentlons Inſplrées 
contre le zele & les vues de ladite Cour «toit por- 
(ls au point d'arrdter les effets de cette conflance 
dont elle l'a toujours honor6e,, elle ſuppllerolt ledle 
Eigneur Rol d'interroger ls Natlon elle- meme, &. 


* 


\ 


| nier, & de IEdit de Février, portant creation d 
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fort , qui wont 'Jamais trouvs en chi gu. uns ul 


ih | c 186 ) 


de b ao la corel des Etats Geiz 
raux a été pluſieurs fois ordonnèe dans des occy 
ſions moins importantes. . . Ledit Arreté envoye a 
Roi en la ſorme ordinaire, & copie collationnee en 
voyce aux Princes & Pairs en leur oualite de men- 
bres de la. Cour, priés & invites d employer leun 
credit & bons nen _— du Roi aux fins dud 
*'Arr te, | et 
Le Greffier du Parlement eft venu en 1000 1 Pa | 
Ils pour remettre aux Princes cet n e by l ill Bf 
vemettre aux Pairs. | 
Sur la denonciation faite le 5 de: ce moin l | 
Parlement des Lettres Patentes du 13 Janvier 


Conſeils Superieurs ; il a été rendu Arrèt le 8 ſuivant, 
qui fait inhibition & defenſe de mettre 4 11 0 
Ans. ſon Reſſort aucuns acts c martes do jugeł . 
Par des Lettres Patentes & cet Edit; qu'il ſera faj 
Ro de tres humbles Remontrances ſur le dont. 
en iceux „ que notamment ſur l'Edit de Gun 
Fern entré dens un detail capable de fulre Vonbbln 
audit Seigneur Rol la realits/ du mal que 0 Fi 
_ prepare” & 1illuſon du blen (qui! promets þ 
%- ort &. deja ladite Cour gue let priiples "ps th 


promptꝰ & pure, ly recevront gratuite ! T Pla 
audit Seigneur Rot de Vordoniner : a düclafe & declin 
que les Lolx du Royaume no permettront Jamaly ds 
Cour de reconhottre ' comme Parlement & Conſell 


fuperleurs, les ſuges etablis par lesdites Lettres pjlil - 
tentes & Evie, nl d'accorder aucune avtorits nf al 
thentictts aux ates qul ſeront emenés ou qu! po, 
 rolont 6mayer d'eux . . felt Inhibltlons & defer BN * 


* 5 7 


1 tous ſujets du Roi stant Hants le reſſort, Paſfgner, 


plaider & defendre devant lesdits Juges & ce ſous 
peine de Droit; dèclarant en outre ladite Cour 


quelle ne ceſſera de ſupplier ledit: Seigneur Roi 
d'ordonner le rappel & xetabliſſement du Parlement 


de Paris, ce faiſant, de rendre à ſon, autarite. les 


cefenſeurs les plus fermes & les plus fideles; aux 


Princes de ſon ſang & aux Pairs de France le pre - 
mier Siege de la Pairie, à la Monarchie un tribunal 
efentiel a la Conſtitution, & que des établiſſemens 
illuſoires & deſavoués par la Loi, ne pourront ja- 
mais remplacer dans Veſtime & la confiance publi- 
que. Cet Arreté a été imprimé, affiché, &c. 


e! m4 x ad 


b , 9 2 4 a 5 * i bo, Be 
1 3 . 4 7 : - . , * 1 : * 
Du a3 Mars 1778. | 
"0... , 7 ü ene 4428 
" 2 4 . * * 2 — 8 4 LY) N 1 * 


On fefa ſimplement mention ſel pour .mimoire 
dun Ecrit: intitul6 Lettre d'un Bourgeois. de: Patio & 
us Provincial, au ſulet de 1 Edit du, mole de. alt a 

bre 17701 en date du 5 Fourier 1771. Cet ecrit e 


porte aucun caractere d'authenticits; it entre dans 


un detail deja fait des maux qul peuvent reſulter de 


l funeſte Lol: Il eff inſlruRif, ſimple, & paroit lou . 


yrage d'un, bon patrlote, mals ne contenant rien, de 
neuf on nen parlera pas plus au Jong, 


* 17 


F i'ry 


Du 23 Mars. 1771. 4 Sat 


M. I'Ev8que d'Orldans eſt exil6 d'avant- hler au 
ſoit à ſon abbaye de St. Vincent, dioceſe du Mans, 
M. le Duc de la Prilligre, lul à redemands, 18 
feullle des Benéflees de la part du Rol. Quolque 


depuls la 


ſyraco, de. M. le. Duo do | Choiſeul „ye 


cu). 


parle ds cells de ce Prelat, comme une ſalts E 
faire de la premiere, on attribue ſp6cialement cet 
eEvenement à un- deftrit qui s'eſt trouvè dans la Caiſe 
des Economats, qu'on dit: de ſon fait, & l'on preſumy 
que la cabale ennemie a profits de cette citconſtan, 
ce pour le*' perdre, 8. M. n'a encore nomme per. 
ſonne à cette place, on met n de prelats-fiy 
les range. : 


# 


Du 23 Mary In. 


Artie de In Cour des Aides du 22 Mars 1797; 


F; 


„ La' Cour confiderant qu'il ne lul eſt / pas poſſi 


do paroltre' ignorer que des perſonnes ſans qualli 


varrogent induement lo tlere de Cour de Palle, 
ment. 
Quo e Rol re jamals voulu obliger 18 Con 
* le, Teconnoilre en ladfte quellis, puiſqu'll ne ld 
n Jamal fhſe connoſtre ſes intentions à ce ſujet, 
& qu'il & été impoſſible à la Cour d'approcher ds 
Ia perſonne dudit Seigneur R 


„ Conſidérant encore que la Cour ne peut plus 


eſpérer de faire parvenir audit Seigneur Roi ſes-trb 
"HumVles & très reſpectueuſes remonttances , & nei. 
moins qu'il eff neceſſaire de conſtater promptement 
& authentiquement Vattachement de la Cour aut 
Loix du Royaume 

„ A arrèté, en renouvellant les Proteſtations par 
olle deja flites par ſom Arteté du g du preſent & de. 
poſe dans les regiſtres , qu'elle proteſte contre la 
' pretendue Eteftion d'un nouveau tribunal au lieu du 
Farlement de Paris, & contre introduction de tou 
des — — audit Perlement dans: 


(139) | 
fre WM cxercice des charges dont les yraſs offlciors de as 


t ie Cour ſont ne. 0 ont jamals ele depouſle 
ale es * 4 


ume „ Arete qu ele ne vocondtite volt comme Ar- 
tan, th du Parlement auctins des actes 6marits degdites 
per. WMherſonnes , rempliſſant les fonctlons de ladite Cour“, 
all „ Proteſte notamment contre tous les entregiſtre« 


mens faits ou à faire dans le lieu des ſ6ancey dn 
arlement de Paris, ſans les membres ndceſſaſres 
dudit Parlement & pendant l'abſence forc6e du plus 
grand nombre & ſpeclalement contre ſes pretendues 
dfrations de Reſſort & creation de nouveaux tile 
bynanx ”, 

» D6clare qu'elles ne reconnottra les pretendus 
officlers desdits tribunaux comme officlers de juſtles 
pl les actes qul en émaneront comme jugemens, Jus. 
du ce que lesdltes diſtrations de Refſort & 6rec- 
lon de tribunaux alent été Wgitlmement enregiſtrdes 
u Parlement & par les vrals officlers de 1adito 
Cour“. 

„Ordonne que la preſente Proteſtatlon ſera gl. 
fide dans le jour, au greffe toujours ſubſiſtant du Par- 
lement de Paris, & qu'il en ſera envoye des coples 
collatlonnées aux Princes du ſang Royal & aux Pairs 
de France, membres eflentiels de ladite Cour“. 


„ 


Extrait, &. 


„La Cour fait défenſes à tous les officſers de ſon 
Reflort de reconnoitre comme arret du Parlement les 
ictes Emanés des gens du Conſeil ſeans induement 
dans les lieux des ſtances du Parlement de Paris, 
on de toutes autres perſonnes qu'on voudroſt ſub- 


(0 

liner aux membres dudlt Parlomont „ non leglüme, 
ment depoulllés de leurs offices 
„ LGeur falt defenſes auſſi de reconnotere les pers 
ſonnes ſe qualifiant d' offlelers des! pretendus Con, 
ſails ſupérleurs, 6riges par I'Edit non-l6galement on 
rglſtré du mols de Fevrier 1771, comme offlclen 
de- juſtice, nl les actes qui 6maneront de ces preten- 
dus, Conſeils ſuperieurs comme jugemens , juſqu'l 

ce que lereRion, desdits tribunaux alt èté enxegiſtr6 
au eee & par les vrals afficlers de c 
Cour”. T4 "(33 14951 | 
2 Ordonne qu cople du prelent Arret * enn 
yee à tous les officiers du Reſſort de la Cour, 
pour 6tre lus, . publlée & enrégiſtrée, & que le Pro. 
cureur g6neral du Rok 0 tenu d'en votlfe. la 
oe ene % 799 PRE; 5g 1+ 14 


get . 23 Mars 771. 1 . ts nd 

1 ſe alt Ms 22 de ce mols aux grands Auguſtin 
une meſſes ſolemnelle en commémoratlon dg la, re 
duction de Paris: c'eſt la ville qui la fait celebrer, 
& les Cours y aſſiſtent. On attendoit ge jour com 
me important par le conflit qu'il pourxoit-oecaſion- 
ner. En effet il eſt d'abord intervenu une Lettre ds 
Cachet A la ville pour lui enjoindre d'inviter le tri: 
bunal actuel comme Parlement 4 la cérémonie en 
queſtion; autre Lettre de Cachet au Grand Maitre 
des Ceremonies pour lui enjoindre de faire I'invi- 
tation ſusdite. Les deux autres Lettres de Cachet 
ſont arrivees comme de coutume 4 la Chambre des 
Comptes & à la Cour des Aides, àvec les reſerves 
de: forme ſur % preſeance, Ces Cours, * 15 len de. 


(19190 
tyondre au por tour degdites Lettres: nou / nous dm 


morons aux ordrer du Ros, formule ordinaſre, ont 
tondy ſimplement! nous avons regu les order du 


ances, En effet hler la Chambre des Comptes . 
at tendues par Deputatlon aux grands Auguſtins, 
K ayant trouvé le prétendu Parlement en place, 
en retiree aux acclamations du peuple. La Cour 
ee, Aides a falt de meme. On les a recondults au 
alas comme en trlomphe, 14 les applaudiſſemens 
ont redouble: ils ſe ſont raſſemblés dans leurs Cham · 
res pour dreſſer proces verbal & faire fans doute 
eurs Proteſtatlons. On a deja un Arrôté de la Cour 
es Aides cl-deſſus à cette occaſion & un Arreét. 


Du 24 Mars 1771. 


La Cour des Aides, le meme jour 22, a dreſſo proces 
verbal de ce qul s'eſt paſſe aux grands Auguſtins, 
felt ſes proteſtations, ſon arrëté, a rendu ſon arrt, 
& Va fait ſignifier ledit jour ſans deplacer. La 
Chambre des Comptes n'a pas 66 auſſi vite en be. 
ſogne; le jour meme elle n'a que drefſe ſon proces 
verbal, elle s'eſt raſſemblee hier 23 pour rediger 
ſes proteſtations en conſtquence, & a renvoye après 
les ſetes. à traiter le fond de Vaffaire & a travailleg 
à des remontrances ſur le tout. | | 


— => 


Dd 'T 7'©_— 


Du 24 Mars 1777. 


II paroft une Lettre des officiers du Bailliage de 
Ville-Franche en Beaujolois, ville de IAppanage de 
M. le Duc d' Orltans , adreſſèe à ce Prince, CY 


TE JR „ GD neo,” 


I, 4 deſſein de ſe comporter ſulvant les elreon- 


x 
f 
' 
1 
[ 
1 


4 4 


ce) 
s Mars 17,71: par laquelle ils remettent leurs 4 
miſſions entre les mains du Seigneur Rol, plut6t qu 


de reconnoltre le Conſeil ſouverain dont on ven 
les faire reſſortir, abby» 


Du 24 Mays 1774. 


Les pasquinades continuent : on a falt te Ou. 
train ſulvant a occaſion de la creation des ſix Con 
ſpils ſuperieurs.: | | 


La Cour Royale eſt accouchee 
De fix petits Parlementaux , 
Tous compoſes de M****, - 
Le d... . . emporte la nich%e. 


Du 24 Mars 1771. 


La Cour des Monnoyes de Lyon n'etott qu'une 
dtſtraction de celle de Paris. On vient de la ſup» 
primer à Poccafion des troubles ſurvenus dans ha 
premiere ville relativement à eEre&ion du nouveau 
Conſeil Souverain qu'on y a établi, & contre lequd 
cette Cour s'tlevoit avec indignation. M. le Cortttd- 
leur General ayant propoſe au Premier Preſident de 
celle de Paris d'aſſembler les Semeſtres de ſa Comps 
gnite, pour aviſer aux arrangemens qu'elle pourtoſt 
prendre concernant. une. augmentation de finance, qui 
put completter une ſomme de 800, ooo Livres, neces: 
ſaire au rembourſement des offices de la Cour &teits 
te.. Envaln ce magęiſtrat a temoigne ſa ſurpriſe, de 
ee qu au moment ou M. le Chancelier annongoit 
m nom du Rol que 8. M. vouloit ſupprimer lu 


( 193 ) 


nalits des charges, on parla de grever les leurs 
Etat d'un pareil accroiſſement; il a fallu ſe ren» 
e aux inſtances du miniſtre, & les Semeftres as. 
mbl&s ces jours derniers, cette Cour a fait un are 
6 tres reſpectueux, ou apres avoir annonce ſon 
pulſſance, elle profits de ſa reunion pour ſe join» | 
e aux autres Cours, & porter aux pleds du trdng 
reclamations unanlmes ſur la deſtruction de la 

lig ſtrature & des Lolx. 7 $ 


us. 
"y 


Du 25 Mars 1771. 55 


U paſſe pour conſtant que mardi dernier M. le 
ue de Duras, gentilhomme de la chambre ea 
ercice, a remis au Roi de la part des Princes de 
ſang un Memoire nouveau de vingt pages, ou 
reprennent toute Paſfaire actuelle des ſon origi 
attaquent directement M. le Chancelier dont ils 
rent les operations, en font voir le vice & les 
ntraditions, & finiſſent par des proteſtations en- 
les mains de 8. M. contre tout ce qui a été fait 
contre tout ce qui ſe fera, Il eſt à obſerver que 
le Comte de la Marche refuſe conſtamment de ſo 
dare aux autres & n'a rien ſigns, | 


* 


Du 25 Mars 1771. 


On repand aujourd'hui de nouvelles remontran- 
| de Rennes, en date du 19 Février. Comme - 
en roulent ſur ce qu'a deja été rEpete mille fois, 
wen fait mention encore que pour mèmolxe. 


bx © Þ 


— —— —— —¾— RV 3 oo OG” 
* 


, 
* 


la disgrace de M. PEveque d' Orléans, la liben 
| avec laquelle ce prelat &'eſt explique aupres de M 


remede, qui n'&oit autre que le rappel du Parlemen 


qui avoit fi bien endocrine la Princeſſe, que cl 


allles le 13 Janvier 1771, enrégiſtrée en la Chun 


( 194 ) 
> Du 25 Mars 1771. 


| 5 1 
On donne pour autre cauſe plus vraiſemblable 8 


dame Adelaide ſur les maux de la France, & ſur! 


On ajoute que cette Princeſſe, vivement touch 
du tableau effrayant qu'il lui avoit fait , en an 
parle au Roi: que ce Monarque avoit voulu ſcavo 


ci avoit conſtamment refuſe de le dire; mais que 
les perquiſitions & les rapprochemens on avoit 6 
couvert qu'elle n'avoit cauſe particulicrement & long 
tems qu'avec I'Eveyue d'Orleans, 


2 Du 25 Mars 1771. 
a1 parolt une Declaration du Roi, donnée d Ve 


bre des Comptes, les Bureaux aſſembles, le 18 
vrier, & en la Connetablie & Marèchauſſèe de Ft 
es d'après Pordonnance du Tribunal du 14 Mit 
au ſlege general de la Table de marbre du Palai 
Paris le 15 dudit mois. Par cette Declaration! 
offices de Lieutenans des Mardchaux de France, 
de Conſeillers Rapporteur & Secretaires Grefficn 
Point d'honneur dolvent ètre rembourſ6s, pour | 
re deſormals pourvu qu'd vie, de Vagrement & 
la nominution des Marechaux de France, mat 
Nant vue molndre finance, &c, | 


N01 
6 
II 
101 


If 


Du 26 Mars 177 1. 


Le Sr. Abbe de Foix, l'ame damnée de M. IE 
eue d' Orléans, & le miniſtre de ſes plaiſirs, eſt 
ile 4 une Chartreuſe dans le fonds du Vivarez, 
lieu inacceſſible dans ce tems- ci, -a cauſe des neiges. 
On aſſure que ſa Lettre de cachet porte ordre, en 
15 qu'il ne. puiſſe y penetrer, de reſter dans le plus 
prochain village juſqu'au moment d'un paſſage libre, 


e ( 
hen 


Du 26 Mars 177k 


Extrait d'une Lettre de Chalons ſur Marne, du 
2 Mars.. M. Rovwille @Orfeuil a enfin par ſes 
auctions conſomme le grand ouvrage du Conſeff 
Souverain, Des dix membres du Bailliage trois ſeu- 
gement ſont reſts inébranlables, ſgavoir, M. & 
ieuxdampierre , l'un des Preſi dens; M. de la Fours 
ere, Lieutenant particulier (& non Procureur du 
Roi;) & M. de Pinteville, Conſeiller: les autres 
nt eu des Lettres de compatibilite, par leſquelles 
| peuvent tour-dtour ſervir au Tribunal inferiewe 
& an Tribunal ſuperieur, avec la Clauſe cependunt 
ils ne pourront juger au Conſeil des proces dom 
k auront connu au Ballliage ; ce qui redult'd ry lo 
hombre des Conſeillers du Tiibunal ſuperieur dam 
8 cas-l\, C'eſt le 12 que le Conſeil geſt ouvert. 
M. I'tntendant, comme Premier Preſident, a pro ; 
honed un diſeours auſſi mince que ſa perſonne, qui 
et accompagne du filence le plus morne: on « 
ſuite proceeds à I'Enregiſtrement de l'Kdit de Creas 
lon du Conſoll ſuſdit. Aucun Avocat ne 8'eſt trouvs 
la (cen, II y 4 une 2 de 24 charges de 


(196) 


Prochreurs 4 ce Tribunal, dont aucun du Balla 
ne veut ſe pourvoir, 
Le vendredi 15 le Conſeil a tenu fa econ, 
{ance pour recevoir Avocats les Abbes de Bent 
& Heeguart, Conſeillers Clercs, dont le Parlement 
de Metz avoit refuſs d'admettre le ferment : 0 
leur avoit dit qu'a lige de 50 ans des Pretres qu 
avolent falt leur Droit avec toutes les diſpenſes py 
» fibles, n'ttotent pas en état d'adminiſtrer la Juſtiet 
On avolt voulu exiger d'eux de ne faire aucune 
fonctlons de juges pendant un tems preſerit, qu'ile pi 
mettrotent de coufacer & betude des Lolx : les cab 
didats n'ayant pas voulu jurer d'obſerver ces cond 
tions, Gtolent revenus avec la douleur de ce ref 
juſte & humillant. Sur le rapport du fait, M.! 
Chancelter, ce chef de la Magiſtrature, a deci 
qu'lle pouvolent ſe faire recevoir au Conſeil, 
Loe mardl, 19, geme. ſdance du Conſeil, on le 
_ recolt comme Conſelllers les deux Abbes cl-deſſly, 
& l'on regolt Avocat un chantre de la Cathdd 
lleenele au Parlement de Metz, nommé Aubert. 
Co meme jour enregiſtrement zu Ballllage de 1 
dit de creation du Conſell, I 
M. de Vieuxdampierre & M. de Pinteville n'y ws 
ſiſtent point, M. de Ja Fourniere fe retire. au m0 
ent où le Procureur du Rol commence ſon requl 
ſitolre. . | 
Loe vendredf 22 , 4eme. & derniere ſ6ancy dt 
Conſeil, où l'on plaide trols cauſes, II faut obſers 
ver que de 12 Avocits aucun n'a voulu ſe preſenttt 
d ce Tribunal, mals que les Avocats Gui/lemin à 
Roſſn, qul ont eté faits ſubſtlituts du Procureur gene 


xa), ont eu des Lettres de compatibylits, pat les 


em) | 
elles ils pourroient faire les deux fonctione, d. 
harge de ne pag conclure dans les proces oh: ils u- 
nent parlè comme Avocats. En conſequence ils 
nt plaids deux cauſes, une contre Vautre, & un 
Jeux, le Sr. Roſſin, a plaid la geme. contre le 
hantre, Ce qui a Indigué tous les Avocats, ſos 
onfreres, & I's couvert de ridicule, 3 
Voila od les choſes en font, Le Preſident le Ger» 
er, & M. de Beuville, deux excellentes tètes, pas 
ilfent confus de 8'Ctre laifſs abuſer. Tous les Bal 
ages refuſent ; dit-on, d'enregiſtrer Edit, à lu r 
we de celul de Ste. Menebould. 


Du 26 Mare 1771, 


* 
* 


 L\ufige eſt que le mardi ſaint le Purlement faſſo 

 qu'on appelle Ade de Reſſore: i! ſe tranſporte la 
alle par ddputation aux Priſons du Chitelet,- ib 
informe ſi les Priſonnlere ſont blen tenus, blen tral» 
i, & wells n'ont aueune platiite & porter Þ Le len- 
maln cette deputation arrive au Chitolet, Lau- 
lence tenants, Les Conſeillers ſ@ retirent z mals 
4 chefs reſtent, & paſſont dang le bane des Gens 
lu Rol. Elle prend ſtance d leur place, & le ſub: 
wt du Procureur general va s'aſſeolr au- deſſus dy 
euten ant Civil, du Lieutenant de Police , du 
teutenant Criminel, du Procureur du Rol &. du 
leutenant Criminel de Robe courts, les 5 Officlers 
eſs, Alors on falt appeller une ou deux cauſes, 
ul ſe plaident; enſuite le Subſtitut requiert que les 
wſey civiles ſolent renvoy6es par-devant le Leute. 
tht ctyil, lev cauſes de Police par devant le Lleu 


Th 


ferent de Police; L qu'injonRtion ſolt ſalts. 
Commiſſuſres (preſents 4 leur. bunc) de continuer 
bien faire leurs fonctlons aux Geoliers, &c. Le Pr 
dent prononce en conſequence, & la cerdmonie ful 
alnfl. 

Les Juges Conſuls en outre (6 trouvent ſur le pi 
ſoge de la Deputation du Parlement, lorſqu'elle v 
au Chatelet, 4 viennent & ſu ſulte, y prennent le 

place, & rego:vent guſſl une inſonctlon accoutund, 
Comme M. le Chenceller n'a polnt voulu lor 
Inſtallation de fon tribunal que dans l'enréglſtremen 
 Fenvol aux Ballllages sit requls ſulvant la ſormuleq 
6outumee , que depuls Il a 61uds les occaſions ob led 
tribunal aurolt pu ſs compromettre vis & vis du Ch 
telet, on (6 flattolt que la c6remonlſe qu'on vient d 
dctailler n'aurolt pas Ileu ; mals par. une Inconi 
quence trop ordinaire dans ce qul ſs paſſe, le Ch 
telet informs que le Chef de la Magiſtrature volt 
rompre la glace aujourd'hul, les ſervices afſembli 
ii a te ſormé hler 25 PAr dee ſulvant. 

„ A été arrbts. qu'attendu que le Chatelet 101 
mals reconnu d'autre tribunal ſup6rieur que le Park 
ment, qui eſt eſſentieltement la Cour des Palrs, i 
quelle le Chatelet eſt attaché par des liens. indiſſbl 
bles, & qu'il ne peut en reconnotire d' autre ſulu 
les lolx, ſon ſerment & ſon inſtitution primitive: q 
Mrs. du Conſetl n'ont & ne peuvent avoir Court 
Reſſort ſur le Chatelet, la Compagnie fait touts 
proteſtations de drolt contre exercice de reſort, 
fite de priſons, ſtance dans Vauditoire du Chatelet « 
autres actes qui ont été fajts ou quj pourrolent Jen 
dans la ſuite par Mis. du Conſeil“. 125 


4 


en outre que dans le cas ofi Mrs, du 
vlendrolent demaln, mardl, tenir- la ſean» 
6, auctins de Mrs, les Lieutenang, Civil, de Poll. 
« & Critninel, Procureur du Rol, nl aucuns offf 
ers de cette Jurlsdlctlon, ne peuvent & ne dol· 
ent aſſiſter à la ſeance ”, 

„ Arr6t6 en outte que les Gens du Rol feront 
larges de notifier dans lo Jour I'Arr6t6 cl-defſus aux 
$yndics des Commiſſalres & autres officlers de la 
urigditlon , pour qu'lls alent A s'y conformer, cha. 
jm 4 ſon 6gard, & quo los Gens du Rol ſeront t6- 
us den rendre compte & la Compagnle aſſemblde,. 
lomaln a 8 heures du matin, avant'le Service", 
On pretend que les Juges' Conſuls ont arrété de 
tur part de ne pas ſs trouver du paſſuge de In Dé. 
tation du Conſeil, ni au Chatelet, Il eſt a obſer- 
er 4 cette occaſion, que ces Conſuls aurolent du 
re rejnouvelles dans le mole de Fevrier, mals que 
tur inſtallation devant tre. prècèdèe d'un ſermene 
u Parlement, ce qui pouvolt engager une querelle, 
ls ont été continués dans leurs fonctions pour cette 
ee. 


Du 27 Mare 17H, 


Her une foule prodigleuſe de monde veſt rendu 
u Chitelet-& zu Palais, Les rues de l'un à l'autre 
tolent dordses de Guet, & tout annongoſt-plutdt 
de expedition militairè qu'un acte de Reſſort, une 
Xputation pacifiqus de ſuperiorits d'un tribunal ſur 
autre, A onze heures du matin I'auT1ience s'eſt ou - 
erte au Chatelet a ordinaire, à l' exception que Is 
rot de Paris, qui ny eſt. jamais, 8'y eſt trouves 
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comme il n'y an Avocats nl Procureurs & cette k 
vladlctlon, I'auJience a 616 ferme ſur le champ; & 
yon a vu d'apres 'arrets cl-deſſus que Mrs, du Ch 
telet comptoſent ſe retirer, mais pendant audienty 
eſt intervenu au Parquet un paquet contenant ci 
Lettres de Cachet pour les cinq officlers nomns, 
A per en £09 termes: | | 


DI Pax II Rox, 


„ Il eſt ordonne A A.. . . de ſe trouver demai 
mardi 26 Mars 1771, à Taudience du Chatelet & d) 
reſter tant que la ſeance tiendra, fous peine de 4 
obciſſance * 

A midi & demi les officiers defignts ſont rents, 
ont pris place a leur banc, chacun fa lettre de C. 
_chet a la main; les Commiſſaires ſont venus au 
ſulvant une Lettre de Cachet ſignifice aux Syndic; 
& la députation du Conſeil, au nombre de 10 Men: 
|  bres, preſide par M. de 10 Mic baudiere, Conſeillet 

d'Etat, eſt entree. Le public les a hues & ſifflés, & 
M. le Lieutenant civil a prononce en face de ca 
Mrs. le diſcours fuivant, en forme de proteſtation: 

„Nous ne pous trouvons ici que par la ſoumiſſon 
„ que nous devons aux ordres du Roi, tant chat 
„ ges par notre Compagnie de proteſter „ comme 
„ nous proteſtons, contre la ente . & tout 
„ ce qui pourroit y etre fait“. 


Les autres Magiftrats d la ſuits de M. 10 Lieu 
nant Civil, ont par une inclination témoigné leur 
 acquiescement. Alors le Sr. Pierron, ſubſtitut du 


Procureur général, qui n la 8'6tolt tenu en be 
U 


„ * * * W — 
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ay banc, y. 4 monté, & a pris la premlere place, 


comme de coutumne. 
Tout le Public qui avolt deja fort appleud! à l'en- 


trée & à la levee de audience, a redouble de bat: 


temens de mains en ce moment. 


La Deputation, ſans paroltre tenir compte de la 


proteſtation, a rempli le e6remoniel d'uſage: ,. trow-- 
ble par les broubahas & les. ſifflemens des ſpecta 


teurs. 


On a A avec peine qu'au renvol. pronon· 


oe par le Preſident, des Cauſes: Civiles par-devant le: 
Lieutenant Civil, des Cauſes de Police par devant le- 


Lieutenant de Police, &c. ces Mrs. faiſoient chacun 


une inclination quand on les deſignoit , & ſemblolent 
par cet acqulescement tacite dementir la W 
qu ils venoient. de faire. 


Aprés la ſortie du Conſefl, le chttelet 8 et rav- | 


ſemble &.a-renouvelle ſes proteſtatians. 


Du ar Mars 177k 


M. le Premier Prefident.de 12. Cour der Aides, & 


hw Préſidens, ainſi que le Greffier en Chef, out 
ordre de ſe rendre aujourd'hui a Verſailles, aves les: 


Regiſtres : on ne doute pas que ce. ne ſoit pour: dib- 
fer. I'arr8t6. & Varret du 22. 


. * 7 


Du 27 Mars. 1775 


A Toecaſien du bruit qui court. de 1exil'de la Cour 


—_ 


des Aides, on a fait le placet ſuivant au Rol au 


nom. des- nn Con 1 au Parlement: 
3 
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Nes dpoux , — font en captivitsr' 1 1) 
Nous gemiſſons, loin d'eux, dans l viduite, 
Juſqu'k co jour pourtant une erreur ſecourable 
A nos cours deſolés apportolt quelqu'eſpoir z 
| Mals enfin de Maupeou la vengeance implacable 
Nous condamne, dit-on, à ne les jamais voir, 
A leur conible montés, nos maux . ſont ſans — 
Laiſſez- nous, pour ſoutien, au moins la Cour des Addesl 


Du 28 Mars 1771. 


| ta Cour des Monnoyes, outre ſon Arrets dy 's 
Mars en faveur du Parlement de Paris, en a drieſt: 
un le mEme jour contre un de ſes membres, dont 
volci la teneur. 
„ Aujourd'hul 16 Mars, un de MeMenrs a &: 
qu'il auroit appris que M. Petit, Conſeiller honor 
re en la Cour, auroit une commiffion de Confeillet 
au Conſeit ſuperleur de Blois 
„ Sur quoi, la matiere mife en deliberation; li 
Cour, les ſemeſtres aſſembles, a arrèté que le Gref. 
fier en Chef s'inftruira par toutes voles poſſibles de 
la vérité du. ſait, & en cettifiera la Cour, les ſe. 
meſtres aſſembles, le mercredi 10 Avril 1771. Fait 
en. la Cour des Monnoyes les Jour, mois-.& a 
W. 


nu mm [|_| as = . 


Dun 16 Mars 1771.1 


un paroft deux nouvelles brochures fur les matls 
res priſcttes; l'une en-date du. 11 Vevrier 1771, 1 
pour titre: Lettre de M. e, Conſeiller au Paris 
ment, 4 M. le Comte de * . Le but de Pautout 
aſt tl prouvers 


*, Que le Purlement a 40-v%oppoſhr conſume! 
a. as INT do. F Edit; 
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2., Qu'il n'a falt en cette occaſion que ce qu'il 
woit fait dans d'autres avec ſuccs, & avec l'appro- 
bation de nos Rois, mieux inſtruits, 

g*, Qu'il a employs pour manifeſter ſon! oppoſition 
je ſeul moyen legal, honnete, qui peut convenir 4 
des Magiſtrats. / 

L'autre, intitule : Obſervations ſur incompetence de 
Mrs, du Conſeil pour la verification des Loix. | 

Cette ſeconde brochure, bien ſuperieure à la pre» 
miere, demontre par huit conſiderations la nullité 
de tout ce que feroient Mrs. du Conſeil en pareil 
genre & meme celle de tout juzement civil ou erl- 
minel qu' ils peuvent prononcer. Outre Vavantage 
dune logique claire & preſſante, elle a celui d'etre 
tres courte & de reſumer en peu de pages les plus 
puiſſans argumens ſur cette matiere. Le ſtyle eſt 
d'une energie propre à la choſe & ajoute encore a 
x ſorce du raiſonnement. | 


Du 28 Mars 1771. 


Le R6i a rendu aimanche dernler en n fon Con. 
vil d'Etat un arrèt qui caſſe les arréts & artèté de 
ls Cour des Aides du 22 de ce mois, & qui a été 
'objet de la DEputation inandee de cette Cour pour 
hier mercredl ſaint," Cet arret eſt l prime & ſe pu- 
blie avjourd'hul, | 


Du-28 Mos 1771. 


Extrait d'une Lettre de Clermont en Auvergne, 
fu 1 Mars 1771. , Volel le journal des pelnel- 
vun falts concernane l'etabliſſement de . okrw Gul» 
J&ll Souveraln. | | 

1 6- 


d Ormeſſon, Ectite de la part du Chancelier, ſe 
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+ Le 8 F6vrler M. de Choſſerat, Premier Preldent 
de notre Cour des Aides , ſur une Lettre de M. 


rendit à Paris le lundi x1 , & revint le ſamedi 16 dans 
Faprès-dinée. Sur le champ ayant fait inviter ſt 
reément chacun des officiers de la Compagnie 4 ſe 
zendre chez lui, il les tint aſſembles ſix heures de 
ſuite pour les engager a donner leur ſaumiſſion & 
former le nouveau Conſeil; il employa tour-à- tou 
les promeſſes & les menaces, l'eſptranee & la crain- 
te, enfin i} termina par une demande formelle de 10 
pondre ſur le champ ous ou non. Cette premiete 
ſeance finit 4 10 heures du ſoir, & 4 ſeulement de 
20 8'ttojient rendus. A peine rentrés chez eux 01 
les con voque de nouveau dans la nuit, on aſſets 
ble chez le Preſident de Clary, on les preſſe plu 
fortemenr, on redouble la terreur & la (dudion, 
enfin tous donnent leur acquiescetnent & le fignetd 
Loe courter n'6tant pas parti fur le champ , ces Mev 
leurs font des r6flexions dans la nuit, fe repentent 
da leur lächeté : ils ſe raſſumblent encore le lends 
main matin dimanche ,, ches le. geme, Profident ; 
ls fs communliquent leurs remords , [Is d&llberent 
plus mfirement & unanlmement, exceptd tals: | 
eonviennent de revoquer leur acceptation & 0 
_ oft brale. On envoye deux deputey porter cette now 
volle au Premier Préſſdent. 
| Alors M. de Cha/ſerat v'eſt retournd vert des pit 
tleullers de la ville, II @ envoys d Kom un det 
quatre acceptans. de la Computthie , & celul-ct effayi 
de gegner quelques membres du Prefidial , mals (tw 
Ulemont II fut chafls avec Igueominls. 


2 mw ww wo) = 


; 
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gur ces entrefaites lo R P. eſt reparti pour Pac 
ris, & ſur. les bruits. ſiniſtres qu'il a fait rEpandre, 
partie de la Cour des Aides, partie du Préſidial, & 
partie des Nobles ont écrit pour ſplligiter nee 
uu Conſeil de cette ville. 


Ds 26 Mare n. RES 


M. de Chaſſeras, de retour le 5 Mars, a reunt fer 
proſélites, & l'on eſt convenu de &aſſembler le g 
la jurisdiction conſulaire, lieu convenable pour un 
tribunal auſſi auguſte. La Compagnie 8'y eſt rendu 
eſcortée d'une centaine d'hommes gages pour applau- 
dir, & de quelques canons touilles + ce qui-faiſoit de 
cette aſſemblée un ſpectacle de derifion pour les 
gens ſenſes... | 

On a envoys Edit de creation au Prefid(al pour 
Penrdgiſtrer, mals. Ils ont ſurſle & ont pris du tems, 
Le Premler Preſident a mandl. le 13 es Avocaty 
pour les inviter d venir proter ſerment à ſon Con- 
foll, mals 11s sen font defendus pollment pour gas 
gner du tems & volr comment front les choſen, 

Du reſts, le nouveau tribunal n'a encore rien 
falt, & pluſlenrs membres parolſſunt rougly. d'en de 
& 8 dro la fable de la vino 


Du 19 Mort 1771 


6 Ir. Suing Notalre & 8ecrdtatre de lu Cour 
& premier Oreffier de la Grand' Chambre du Parles 
* & qui a 6td faite 1a fighification de Iarritd de 
la Cour wn Aides du 2a , avoit refuſe de donner 
ſon 6xp6dition-& M. * tener Prefidend 


* 5 


qu nouveat tribunal, ſous pretexte qu'il” diflinguai 
deut hommes en lui Greffier, l'un comme faiſint 


us fonctions de cette place par Lettre de Cachet zu- 


du Conſeil commis au -lieu- du Parlement, & 


'autre comme étant toujours attaché. par effeiice & 


par ſa charge d la vrale Compagnie à laquelle il 4 


pt6ts ſerment. . 
i a teu ofdre de petter cette expédition 4 Ver. 


fallles, le meme bur u' 66 mand la Ddputatich 


4% 14 Cour des Aides: 
Du #9 Mare 1771. 


1% Ghambrg des Compies avoit felt le vendred| 


matin avant de: fe rendre aux Auguſtine , Varrdth 
fulvant, oh Von velit que ceite Cour tres Ferinaliſte 
avolt prä vu tous les eas paiſſbles, Obs 4 
„% La Chambers 5 tant falt reproſenter fun proce 
 Veorbul du 186 Act 173 par ſequel j1 appert que 
ls Roi fit donner des ordres a ffn qu'il ns ſe trouvit 
tfonne dans les flalles du eur de |'Egliſe de 
otre Dame, qui ſont ordinairement oeeupee pet 
les efflelers du Parlement, attendu qu'dtant alors 
_ fans eentradletlen Ia plus anclenne Cour du Reytu- 
moe, elle ne peurrelt tre expoſte & foulfrir aueune 
preſtanes“. | 


. 


„ Et stant Informee par a vel publique qu'au - 


euns des Geng du Conſeil du Roi tlennent des (ans 


des dans les chambres du Parlement, ſans qu'il en alt 
6&6 donné une connoiflanee legale à ladite Chambre, 
laquelle ne peut reconnoltze l'exiſtence d' aucun TI. 
bunal dont la creation n'aureit été régiſtrée en icel- 


le, & moins encore la ſupreſſion de. tous les. oſſi 


7 


ciers. du Parlement. 


fit 


„A arr8t6 que ders. Ie cbs oh #cunes-anires pad» | 


ſonnes que les membres du Purlement reconnus per 


leuts proviſions ,- {i&geroient- duns Jes hautes ehaires 
du chœur de J Egliſe des Auguftins pour: la cet mos 
fie de la Reduction de Paris ſous. Fabeiflince du 
Rol Henri 1, les Prefdens & autres Officiers 4 
1 Chambre ne doHaeront aueun falut auxdltes per- 
forties & fbront tenus de 6 fetifer du chit de la 
alte figlife par la porte mentlennde fix ordres du 
Hel, & de vent en Ia Ohainbre'drefibe proede Fer: 
bai ds ee qui 8ir4 ts fait; pour Otre par-ladits- 
Ghambre ſtatus es qu'il appartfendrs” „// 
„ A arr64d que. dans le ess of les Officlers de 1g 
Ghambre stant dans lere places ordinaires, auen 
autres O/fielers que les membres qu Parlement v6. 
eonnus pay leur proviſlong, entrerolent aun chays- 
de I'Egliſe des grands Auguſtine pour u (Wer: dans 
en hautes chalres & affiſier 4 ladite edrdiiiunie, les: 
Prefidens & auttes Offlelers de la Chambre ferent: 
galement tanus de ne donner aueun falut avxdites 
pefſonnes & de ſe retirer, comme i} a dtd dit“, | 
„ A Arete que dans le eas oft la Chainbre recge: 
vioit de nouveaux erdres dans L'Egliſe, . legdits. ofs 
dres portant - defenſe gendrale de  fortir de ladi'e 
Lulife, eu ordre d'afflſter & ladite edrdmonie , les 
Prefidens ou autres Offlelers ne tiendront point la 
parallels des gens. du Conſpil, mais deſtendront her 
rang & ſi6garont ſur des ſleges quils ſh feront pore 
ter“. | 13 : 
» A. arr8t6 que ſl les ordres portent injonction de . 
prendre les f6ances-accoutumees, la Chambre en- 
eta. le: Premier. Huifller notifier a: celui qui pre: 


\ 
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9 
gtent les places du Parlomm Wl { 
gue la Ohambre ne peut reconnelire aueuns ON 


| dier J le place du Parlement 4. gu'elle proteſts 60h 
we toute preſtanes K allfMance deodite Oelen 4 


| 
| © odors eu qui tien 


Welle ne reſts en place quien vertu des ordies 5 
5 du Rol qul Jul enjolng ladite Wance“ . 


Du 90 Mare 77 | 


. \{nddpendamment de 'Arrots el-deſfus, la Chin 
bro dev Comptes a dreſſd „ comme on a dit, proch 
verbal de lu ſdanee, & falt ſes proteſtations, 
II avoit dtd aufM queſtion de-rendre un Atrét & 0 
former un Arr6t6,. parells d, chu de la Cour dn 
Aides: c'dtolt M. le Prefident de Sslaberry qui avol 
ouvert cet avis, & le Jundi ſaint II a dtd dlſeute. Lo, 
Monard de Souny , fils d'un Premier Commis de M. 
le Duc do la. Villiers, & du parti de la Cour con. 
quemment „ ſe leva contre cet avis, en detaills la 
inconveniens & les ſuites funeſtes , & opina pour qull 
n'eft'pas lleu. Le ſlen eut 25 volx, & eelui di 
premier en avolt 36. II fut queſtion d'6plucher let 
voix npulles ou caduques, & les 36 ſe trouverent 
rEduites 4 26, Ce parti avolt encore la prepond6 
rance, au: moyen d'une voix, qu'on e6lagua de non 
veau. Il ne fut plus qu'6gal à l'autre, mais toujours 
ſoutenu. par le vou du plus grand nombre & ut 
tout par celui des 4 Auditeurs, repreſentant leur Bu- 
reau de d membres. A force de ſollicitations on 
entraina du coté du Sr, Menard: un des ſuffrages 
attaches: au parti du Preſident, & le plus foible (6 
nous par ce moyen ſoutenu de 26 voix contre: 24 
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(yyulement f en forte qu'il parolt que cette Cour en 
tendrs , alf qu'on 1's anhRendd, J de flmples remon- 


TITLE | | | 

Copendant comme [| y « aftuellement fur le By- 
tau le compte d'un payeur des rentes qui (v trouve 
ayolr pour piece un ſbutlen, un Arrdt du nouveau 
Tribunal, en vertu duquel II 4 pays, on efpere 
quo cette Irrdguleritd pourra donner liew 4 d'autres 
obſervations & rengager la partts, 


Du 30 Mari 17711. 5 


1| court une chanſon fur l'air der pendus, conter 
part la relation de la premiere ſcanee du Conſell ſu- 
perieur de Blols du a Mars 1777 / par le Maitre 
Ecole de Choury pros Blols. 
Cette chanſon eſi un de ces vaudevilles , tels qu'il 
en parolt ſouvent dans co pays» el, mais qul d tra- 
vers les tralts ſatyriques qu'ils contlennent, ſont con- 
ſervés avec ſoln par les cutleux comme pleces pour 
vant forvit 4 TRE 8 3 

II réſulte de celle-ct que le Confell s'eft ouvert A 
Blois le 2 Mars, que Meſſieurs étolent en Robes 


rouges & en rabats, au nombre de trols Preſidents 


& onze Conſeillers ſeulement; que cette Ceremonies 


a eu lieu un four de marché, & a été prècedse d'une 
meſſe du St, Eſprit; mals que le public a peu de fol & 
Fillumination de ces nouveaux Magiſtrats; qu'enfin 
des 14 Membres 8 ont deja qultté, enſorte que le 
3 ne ſe trouveroit r6duit quia fx, fi le falt 
eſt vrai. 13 | 


| Cnr 
Chanſon fur air des Pendus, contenant Ja velatton de 
ba premiere ſtance du Conſell ſupirieur de Blais 


du a Marr 177 t. Par le mattre d'Ecole de 
Choury , pros Bois * 


Or, conte, petite & grands, 
Lo plus grand den dvdnemens 1” 
On on parſera dans l'histoire, 
| A peine, pourra» t- on le crolre, 
Car 1 jo ne Pavols pas vu, 
Jainals Jo n'en aurols rien eru, 


Le*ſamed! , deux de co mols, 

Nous ſommes tous venus à Bloſg- 
Pour y comtempler la mervellle 
De notre Souverain Conſeil, 

Et nous avons; en verits, 

Tous 6ts. bien dinerveilles, 


Nous avons vu des Magiſtrate 

En Robes rouges & Ribats, 
_ -  Par6s comme les jours de fote t 
e., Michal doit l- leur tote: 
Apres marcholent deux Préſidens , 
Suivis d'onze honnetes gens. 


Preuve de leur honnéteté 
Et quiils etoient bien 'flevds, 
Ils faiſoient foree reverence,.. 
Comme à la noce, quand on danſes - 
- ,  Enfin par leurs Proviſions | 


* 


On volt qu'ils ſont tous bons gargonse. , 


Pour attirer le Saint Eſprit. 

Sur des gens auſſi bien appris 

La meſſe en pompe fut chantee,. 
Par la muſique bien notée; 

Mais l'Eſprit Saint n'eſt pas venu, 
Uu moins nous ne l' avons pas vu. 


* 


(ary 


 E'dtoit un grand jour de marched 
Que nos Couſyillers blen frifds 
H&filplent le long, de In place ; 
Mals plus d'un failblt la griinace 
De ce qu'ſls n'dtolent pas ab 
Pour former le nombre annonces. 


Nous ſbuſfrlons de Vembarres 
De ce vdndrable Bengt, a 


Mals pur une heureuſs avanture, 
Nous avions plus d'une monture, 


Fe chaeune certalnement 
Etolt barde fort proprement. 


Des que le gouveraln Conſull 
Sortit avec {on appareil, 

Nos anes voyant leur-confrerec 
Se mirent guſſitot & braire , 


Et demanderent à grands cris 
Que dong la troupe on les admit. 


Independamment de la voix 


II toit bon de fate un choix 
Pour dviter. la bigarrure, 


Parmi cette Magiſtrature, 
Les plus rouges furent choiſis 


Comme &tant les mieux aſſdrtis. 
a a „ 144 | 


Les nes 8yant pris leur rang 


Formerent in marche a Vinſtant z 


Je paſſe les-c6&r6mgapies:. > - 


Et la ville en cette occaſion- 
Marqua {a ſatisfaction, 1 


Or done de nos vingt Conſeillers- 


On vit d'abord les ſix dernier. 


1 1 FR UA PARTY + 


Que firent les deux Compagnies; 5 fy 


— 
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s'en retonrner à leur village, | 

Criant dans leur noble Tangage a 
Que, vu le poids de leurs fonctions 
Is donnoient leurs démiſſious. | 


Vous voyez qu'il ne reſtoit plus 

Que quatorze Ines tout au plus, 
| Mais sentant on le bit les Dn 

Prodige de dElicateſſe ! 

Huit autres encore ont quitt6, 

Et ſix font ſeulement reftes:! 


Tout ceci, 'retenez-le bien, 
Fait lecon pour les gens de bien, 
Dans une pareille occurrences 
M. le Chancelier de France 
"Merite bien tous nos reſpects © 
D'*ayoir pris ann 1 r 


i 5. 90 Mott 1771. 2 i 


t et, 4+ 2.4 


' La Cour des Aides rakes fait auf le matin ay 22 


avant de fe rendre aux Auguſtins, un Arrétè de C6 


remonial 4 mettre. en regard aver celul-ci de lu 


Chambre des Comptes „dont la teneur ſult. 

„ Ce jour, les Chambres aſſemblées, la Cou 
tant avertie qu'il eſt à craindre que pendant Lab. 
| fence du Parlement, les ſtalles occupés ordinairs 
ment par les Officlers de ladite Cour dans 1'Egliſs 
des Auguſtins à la Meſſe c6|6bree en memo're de li 
Reduftion de Paris, ne le ſolent aujourd'hul par 
des perſonnes Etrangeres au Parlement“. 

„ A arrdte quo ceux de M. M. qul alliſteront l 
ladite meſſe, feront toutes les démarches convent 
bles ſulvant les circonſtances, ſoit en ſe retirant, 
Halt en falſant notifier leurs proteſtations auxdites 


Can) 
perſonnes, ou autrement, pour conſtater authentiqusz 
ment que la Cour ne peut reconnoltre lesdites per- 
ſonnes comme repreſentant ladite Cour de Parle- 


ment, & proteſte non-ſeulement contre la preſeance, 
par eux pretendue , mais auſſi contre le droit d'ass 


iſtance à ladite ceremonie en qualité de Cour Sou - 


veraine qu'ils voudroient $'attribuer ”, _. 

NB. Si la Cour des Aides eut été forcée de reſter, 
le Premier Huiſſier Etoſt charge de lire à haute voix 
u Preſident du Conſeil la proteſtation ſuivante : 

,, Monſieur, la Cour des Aides m'a chargé de 
vous declarer qu'elle ne peut reconnoitre ni vous, 
Monſieur , ni les autres perſonnes qui vous ac- 
compagnent, ſoit gens du Conſeil ou autres, comme 
[ habiles 4 remplir aucunes fonctions du Parlement; 
& qu'elle proteſte non - ſeulement contre la preſtean- 
ce par vous pretendue ce jourd'hui, mais auſſi con- 
tre tout droit d'aſſiſtance à la preſente ceremonie en 
qualits de Cour Souveraſne; & qu'elle ne reſte à 
la preſents ceremonie que parce qu olle 7 eſt con · 
trainte par des ordres expres. 

NB. Quant 4 Arr rendu enſulte, les gens dy 
Roi avoient été charges verbalement par la Coue 
de faire ſignifier dans le jour le preſent Arrèt 4 IE. 
lectlon, au Grenier à Sel & au Bureau de la Ville, 

NB. M. le Preſident le Boulanger 6tolt 4 la tote 
de la deputatlon de Ia Chambre des Comptes, & 
Hocguart à la tète de celle de la Cour des Al 

es, 

Du 31 Mare 1771. 


Additions importantes © falre au r&cit 16g81 de ce 
qui 8'eſt paſſe 10 Chiteler les as & 26 Mars. 


aw) —_ 
Du 25 Mars, M. le Lieutenant civil dit quil el 


.informe que des Commiſſaires du Conſeil ont fait li 
viſite des priſons du Grand & du Petit- Chatelet 4 ce 
qui annonce que des Magiſtrats du Conſeil ſe diſpo. 
ſent 4 venir tenir demain mardi ſaint la ſeance, & 
qu'il prie la Compagnie de lui preſcrire la conduits 
qu'il doit tenir en cette occaſion {4 quoi M. le Liew 
tenant criminel a adhere, 
Vn de M. M. ayant ajouts que vendred{ 22 du 
/ preſent moſs ſur le midi, i! a été ſignifies au greſfe 
criminep un jugement d'apport de charges & infor. 
matlons en date du 6 du preſent mols, ledit ſuge- 
ment rendu par Mrs, du Conſeil, 
La matſere miſe en deliberation, II a été arrdif 
«qu'tl ſera fait regiſtre desdits recits., & nttendu que 
le Chitelet, &c. ſulvant VArrets dla rapport &c, 
Du mardi 26 Mars, La Compagnie aſſemblee, le 

gens du Rol ſont entres & ont rendu compte de 
Vex6cution par eux donne à V'Arrdts du jour hier 
Tar quol Il a été arrèté qu'{l ſera falt Regiſtre du 16 
clt des gens du Rol, & Paſſemblee continnée d ds 
maln hult heures du matin, . 

Et dans inſtant le Procureur du Rol a pris li 
parole & a dit, que dans le moment il venoit de ki 
Etre remis un paquet à Ini adreſſè par M. le Duc de 
la Vrilliere, contenant differens Paquets adreſſet i 
M. M. le Lieutenant Civil, Lieutenant de Police, 
Lieutenant Criminel, &c. & aux Commiſſaires du 
Chaàtelet, au nombre de ſix, & pour lui, accompte 
gnèés d'une Lettre de mondit Sr. Duc de la Vrijllie- 
re, qui le charge de faire parvenir les ſusdits pa- 
chets à leurs adreſſes; & a remis ſur le champ à 
Mrs. Lieutenans Civil & Criminel preſents les par 


4453. 


quets 1 ceux adieſſss, deſquels ouverture faite pa 
mesdits Srs. Lieutenant Civil & Criminel, il s'eſt 
trouve dans chacun une Lettre 4 Cachet dont 
ſuit la teneur: 

„ Mons. du Fn de Villeneuve, je vous fais cette 
Lettre pour vous dire de vous trouver mardi 26 à 
Theure & en la maniere accoutumee d Faudience du 
parc Civil du -Chitelet pour la ſeance, & de ne ps 
deſemparer qu'après qu'elle ſera finie , 4 peine de 
deſobélſſance. Sur ce je prle Dieu, N. du Four do 
Villeneuve, qu'il vous alt en a ſalnte & digne gate 
de, A Verſailles le 24 Mats 177 1,Signd Lovis, & 
plus bas Phelypeauv. 

Cells de M. le Lieutenant Crlminel ne altrerolt 
de cello el-deſſus, qu'en ce qu'elle portolt le terme 
enjolndre, au lieu de dire el-deſſus ſousliyne, 

Sur quol la matlere miſe en ddllberation , & &t6 
arr6t6 que M. le Lieutenant Clvil en obelſſant à lore 
dre cl-deſſus fera la proteſtation qul ſult, à lentree & 
ouverture de ladite ſ6ance ; 

„Ce n'eſt que par l'effet de notre entlere obélſ- 
» ſance & de notre profond reſpect pour les ardres 
„ du Rol, que nous nous treuvons ici; étant char- 
» ges par les arretes de la Compagnie de proteſter 
= N notre e preſence & tout ce qui ſera 
„ fait” 

Et Vaſſemblce eſt demeurde continue à ce jour» 
dhui à Pidue de la ceremonie. 


Dudit jour 26 Mars, heure de midi 2 3, M. le 
Lieutenant Civil a dit qu'en execution de Parrbts de 
ce jour, il a fait & prononce la proteſtation y por - 
we, à laguelle Mrs. les Lieutenans de Police, Crimi- 
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Cad) 
nel & Procureur du Rol ont publquement declard 
quiils adherolent, 

A été arrdt6 qu'il ſera falt regiſtrs du recit de M. 

ls Lieutenant Civil, que la Compagnie perſiſtant 

dans les arrôtés du jour d'hier & de ce jourd hu 

& proteſtation y portés, proteſts de nouveau con! 
tre tout co qul vlent de ſs faire & paſſer au Parc 
Civil de la part de M. M. du Conſell, la Compagnly 
remettant & deliberer plus implement au premier 
our. 

1 NB. M. le Lieutenant de Police n'a point afſifs 
aux deliberations, ce qul a deplu a la Compagnie: | 

i y a pourtant adhere , ainſi qu on ra n 


Du 37 Mars 1771. 


Gens la Deputation de la Cour des Aides man! 
dee par le Roi ne dit &tre compoſte que du Pre. 
mier "Preſident , de deux Preſidens & du Greffier, | 
la Compagnie avoit arr&i6 d'y joindre quatre Con · 
ſieillers, comme auſſi de ne porter qu'une expedition 
en forme de I'arr&t & de Varrete, * Torn 
fat de porter les regiſtres, 

Arrives à Verſailles le mercredi faint, la Deputs 
tion a d'abord été chez M. le Chancelier. Ce chef 
de la Magiſtrature a temoigne d'abord ſa ſurpriſe de 
la voir plus nombreuſe que Sa Majeſté ne Favoit | 
demandee, enſuite il a annoncé les intentions & les | 
volontés du monarque , en faiſant part à ces Mrs, | 
de Farr& du Conſeil du 24 ; il a propoſe pour ne 
pas ennuyer le Roi de Vinſerer ſur le champ en 
marge. A quoi M. de Melesberbes geſt oppoſe, 
en diſant que e plus touchs du REV 
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Je la- forme, Il. ne croyolt powtant, pas fevole, þ 
45pattir de la regle, & qu'il ne ſoufftiroſt pat qu'on 
inſcrivic rien, que de l'ordre & en preſence du Rol. 
Enſulte ſun los repreſentations que. lul a, faices ls 
Premier Preſident concernant le malheureux: hulſlep 
Interdit pour avoir obél à la Cour, qul ne pouvolt 
urs autrement, pulſqu'll et été Interdit Ferns 
us juſte titre 1 ll elit refuſs de rem ir ſon minſſte- 
e, M. le Chanceller a 6luds la Aficults « en. "#000 
wil y avolt des exemples pareils, _ 

A Theure Indique la Deputation eff entree chi 
e Rol, & M. de Malesbtrbes ayant-voutu EY 
douche pour patler, apres la cancellation ordon- 
abe, S. M. lui a tourné Ie dos, en lui diſant, ſans 
ourroux pourtant ni ſans humeur: retirez-uous, „A 
pt heures du foir Ja plupait des membres de la _ 

our des \Aides ſo fone, renduf chez M. de "Mates 
erbes , qui Falk a "rendu uh compte, niteriede de ſa 6 
ſion , maſs non le hb Taſfemblee' < renyopes 1 
pres les fetes, 18 es vacahces; fe raſe 8 | 

le Chanet elter por elolgner 1a d enn 
et. Cour dont il, cralnt les Foups "rigotireix. * ny * | 
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© Du z3r "Mars 1771. 15 5 5 2 1 i 


On few. que B. 16" Comte 4e Is Marche ayant 
te voir le 4 de Conty, ſon pere, dermigroing | 
elui-ci La tres mal degu, Tui a ale Fe I le ehre 

it depuis longtems pour un mauvals fila, quit oft | 
it toutes les preuves d'un mauvais mart; wais qu 1 | = 
enoit d'y joindre la qualité de mauvais citoyen: | | 
meme tems il a reconduit juſques à ſon veſti- = | 
e, en lui diſant qu il lui rendolt cet bonneur com. | „ 
Tome 1. K | 
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"th mn Pitnes' en Sang) ne reconnolſſint pl | 
ks Wa" 455 0 
Cette unecdote u tra 1 la felffton conſtapte & 
authentique que M. le Comte de la Martde vient & 
Filre d'avec let autres Frinew dane la elrconſta 


pans . 
que les Prince N 


Du reſte, on dit depuls peu 
foi” pas mon furteux contre * Prince de 00 
qui ni peru fv rGurfie J eur que pour de Mleu th 
* t & rendre compte au Rol de tout ee W le pal 


nd leurs aſſumbldes, 
Du 1. Aru 1771. | 
5 1 bases de Bourdeaux q rept te 15 K 
an Fey hs 8p; uh Arete du 8 Fivrier, 
1 a le yoni de esche Com 
dent qu'il "ho laforms contre les fabricatenn | 
Ai itributouts Tun e Udelle, trop e 
 contraire 4 Ja Cage erdinalre des Arrbts de 1 Co 
pagnle, la nobleſſa des motifs & des principes 
8 Taniment, & 4 la conflance quelle conſerve en Mer 
juſtice & en la «ht dy Seigneur Rol. p! 
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by 1 e's nt que Nie. ty Concelt ale 
+Þ Vile des ase qu'ns ont faite ia veille WW: 
tn ſalnt, ont eté mal accueillis des —.— gu 

- 4 que erur-el ont pas voulu reconnotre leur e n 
petence, ni repondre à leurs queſtions. L Ind ci 

tion generale a penette juſqu aux cathors, & d i" 


malheurens dans leurs tn bred ont wide den 


Ce) | 
giſtrats comms uſurpant des fonRions qul de leut 


kolent pas eim 
Les Conſuls ont N Ans ve. l. le Chance 
liet & fe ſont frets ly, 


mardi tae d fon injone · 
ton. 11 y avoit auſſl une Lettre de Cachet préparde 
pour eux , mals le Grand Juse, eeſt-d-dire le Chef 
de ce tribunal (le Sr. Je Breton, Imprimeur) ſe dou- 
unt de la tournure, Kolk parti de grand matin pour 
l I 4apros la dfliberation de la vellſe 
nt ag de ne. pus > trouver 4 la Nance 
Chitelet, Sur le compte rendu de ſon. abſehce au 
chef de la Magiſtrature, I a fait potter I'ordre au 
ſecond Jugez mals celubet a oftims ne pouvolr en 
faire I'ouverture qu'en preſence de ſes confreres 1 fl 
a fallu les aſſembler: tous ces mouvemens ont gagns 5 
du tems, & la Wagce ſe. peſſolt ee avant * 
* Conſuls pes en N 1— N | 2 1 
| Du ori we 8 & 75 71 
19 $1 Fo 7 7 - 
Les Trbubzur tnfiture- cbmmwendent a o'dlever 
contre les Conſeils ſuperieurs, & le Bailliage de Lan- 
pres, des le 7 Mars „volt arrèté des repreſenta» 
tions à M. le Chancelier ſur erection de celui de 
Chilons ; elles font-&crites-.noblement. & d'ailleurs 
fondées fur des raiſonnemens ſolides ; elles .remane 
tent juſques à 'origine des Bailliages, dont elles de- 
taillent les anclens privileges & les fonctions au- 
guſtes. 
Ces repreſentations font faites d'apres une Lettre 
circulaire que M. le Procureur général a eu la la- 
chets d' crire à tous ſes. Subſtituts des Bailliages 


dus le reſſott de ae Na par laquelle = 


3 adreſſeront felpeRttvement.” | wag 250 An! 


ene . J avril wt. i 0 


177 . . On eſt Wool gulf stonng en cette 
que vous tes, Monflevr; d'ayofr vu M. C 


Premier Prefident du Confell Souverain de Ct 
Tons, & Vautre celle de Procureur general au me 


'giſtrat recommandable par ſon. zele pour la juſlict 


| 
\ 


(ent) | 
eur interdit" tote  correſpndutiee te dul, 4 
clare, qu'il pen conſeryera qu'avee le Proving 
"General de chaque Confeil Siperleur , dae 
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w Du 2 Pra r. 7 ee en 
14,344) 10 pe 

ah pirote wprwé des Nenbrtinbls du Pur 
ment de Rouen, en Yate du 19 Mars; elles 
pour objet retadlultement des Conſeils oh, 
EX relevert "touts tes irregularitds, ou, pout leh 
dire, Vill6galite 'enticre de ces nouveaux tributan 
C'eſt le meme fonds d6ja traits dans divers t YM 
particulſers, & furtout dans la Lettre adreſſte ul 
 Magiſtrats de Provir ce, mais avec la 1 * 
-venable à un eitoyen notyme qu'un zele 
porte a Eclairer ſes Wihetioyeld Tet} au oat 
re, c'eſt une Cour Souveraine, armee du glaived 
Is juſtice, & qui tanne dvgc cette Eloquence mii” 
dont elle dolt faire entendre la verits au Prince 
"Epouvaiter tes Pome adulateurs al — n 


M $4 


Annen Pune Lettre "OY W du oe N 


tier, notre Lieutenant genetal, & M. Bade 
tre Procurevr du Rol, accepter Tun la place 


Tribunal. II eft certain que le premler eſt un 1 


Cr „ 
ar ſes lomleret, pet ſen maurs, par ſa condulte: 
aue fa fortune plus que médlocre le mettolt dans le 
u de ne rien defitet de mieux, & que ſa charge 
holt aſſes honorable let pour ne pas la ſaculfier; A. 
ge dignitè peu fre & qui le rend l'objet de la ja- 
ouſle des magiſtrats du Billiage de Chalons incor- 
Lords dans le Conſeil, Volel comme cela s'eſt paſſe, 
le Sectetaire de M. le'Chancelier qui le connolt - 
di, Ia, propoſe de ſon propre mouvement au Chef, 
ge la Magiſtrature pour etre à la tete du Conſeil de 
balons. Celui-ci I's. Wandé avec la plus grande di - 
gence. M. Cbarpent ier netoit parti qu après avoir, 
domis à ſa famille de ne rien sccepter de la pub / 
le M. de Maupeon ſans la conſulter. .., Mals H a, 
ts enivi6. des _ carefleg: du Chancelier, qui Ia ſalſi 
ſonid&botts (C'eſt exsct, II a été oblige de parol- 

e devant Jul: d. NMullant meme de ſon. err ve ;] qui» 

ui a fait entendre que le Rol le connoiſſoit, avolt 

eite ſes vues ſup; lul, & le regatdoit comme un 

jomme néceſfalre A Pexecution de la reforme & de A 
imélioration de la juſtice. Il n'a pag eu propremeht — 
e tems de réfléchir, & on a fait repartir avant quit 5 
at celul de vo'r perſonne. On aſſure que ce Ma- 

rat, dun caractere folble , weft pas & ſe dapemtlr 

e (4 dé matche malt Il foſe reeuler. 

Quant au Procureur du Rol, i & eru etre 1 

ute par P'eremple du Lilevitenant general, Tou 

— ville gemit [cl Cur le ſort de ces deux kad 

ſkrats. 
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On croſt favor . avjourd'hui certainement que fir 
la Lettre des Princes au Rof, remiſe d 8 . M., aing 
qu'on a dit, le mardt 19 Mars, dans ſon lit par fon 
premier valet-de- chambre, Elle 4 été tres courroy. 
ce, Elle en a fait part au Comits de ſon Conſeil, 
& il 6toſt réſolu -d'exiler/les Princes, - Le Rol pu 
ſon ſilence parolſſdit arquieſcer i ce parti violent 
mals revenu à lui i} a remerquè qu'une parellle dis 
grace ſetterolt un vulde affreut aux 'ndces de fo 
petit. fils, quiil ſe ttouverolt comme Isole & ſa-Cour, 
& perſonne n'ayant ofs reſoudre cette obſectlon, ly 
ojer eſt refl6 ſans ex6dcution, Pluſteure Seigneut 
& Dames de la Cour devolent Otre compris'duw 
ceite proſcription, tele que M. lo Princes de d 
veaw, Madame la Comteſſo dv e ee by 

oa Joh inp mn y enen HRT 2.160 


I Du 3 Avril 177. F216 l K '\ if 


Le refus de M. le Doyen de Notre Dame, dl 
que dos 'Ddputss du Chapltre, d'officier aux Grand 
Auguſtins le 22 Mars pour la cdr6monie de'la mh 
duRion de Paris, eſt fauxt 1% M. le Doyen 1 0, 
clo ſamals en ce 088-10 t 6“, c'eſt M. TArechsveqn 
de Paris qui dit Ja moſſo, & qui la falt cdldbrit 
communement par un Archidlacrs z o qul 8-40 016 


— r r oa 


cuts c mme our. 


. Du 3 Ari 1771. 


A la ſulte de ſes Remontrances du 19 Mars, | 
Parlement de Rouen a rendu un Arr@t contre 10 


( 


ns dy Conſeil tenant le Parle; ement , contre. les. 
* des Conſoils ſupérleurs, % contre 9 
bres futurs d'un pretendy Parlement AY Wal . Cons, 
tenant les memes confi rations & aux mbmes * 
que celui de ee 1 N W diet 


N b. 3 aui I., 14 
Extrait d'une Latire de vor le - 8 19 
Mars 177. Cette ville g la douleur d'avoit foarht 
deux membres pour le Copſeil Souveruin de Chi ons: 
lepremicr, eſt M. de Saligny; celul of avoit &6 Pro» 
cuteur du Rol A notre Ballltige, 8'&olt mal nite 
avec le Parlement dans le tems des diffrends de 
tte Cour avec ls Grand' Conſell, en avoit mime: 
4% interdit pour v'0tre prets & avoir requls lente. 
giſtrement d'un jugement de ce dernſer tribunal, 66. 
tant enſuite voulu | couvrir d'un autre jugement du 
Grand Conſeil. pour tre relevs de cette Interdic- 
non, Il en avoit regu une plus longue & plus hum. 
ante, enfin g'eſt- trouve fore de ſe" defulre de ſu 
charge, il n'eſt pas dtonnatt qu'ayant trouve & (@» 
neerocher II alt profits. de Ioccafion & telle fin 
que de ralſon : mals II eſt pn outre Tréſbrler de 
France, & on alt que i yore: n_ TO" » 
1 . 


. 4 Aol „n. 1 SF 


Extralt une Lettre ds Chilons, du rer. Aer 
77... ... On ne peut avoir de copie du dis- 
cours de M. J'Intendent à Vouverture du Conſeit 
ſuptrieur de cette ville , mals vous nd pordes pas) 
pind'choſe , vous en jugerez par la diviſion ; ſes 

| K 4 | 


canto. 


W__ 
Fels ponts (iotent Ia ure, 16 bete, Maut 
Rol. Quant 4 ceful de PAvocat Oegeral, fl U pat 
t ollemeft d vofx baſſ qu'on n'a pu leptendte, Db 
puls ma detniere Lettre, {fat pris des Information, 


plus exactes ſur les membres du Tribunal nouvery} 
& Jen trouve 16 comme Confaillers Volel la Liſte; 


Parnita Paditount du cj Supdrieur dt 
e199 | Chalone, Nel ent en 


. A. d'Orfeull, notre — 
Wis PabotDanG „ "HY 

M. Cbarpentier, Lleutonant-gené ral de Sollfon, 
N. Girault (La Louaire) Notalre de Parlk |, 

| Conan rLLAG" 1 
N. Garlier, Preſident du Ballliage, &. qul ah 
avoir refuſs d'$tre Preſilent de ce Conſell; en 
trouve anjourd'hul ſhnple +Conſeillerz 11 8 pourtunt 
I'expeRtative de la diane Place de mannes we 


i 8Y 


M. Bremont, Lientenine general du Bulllizge 
qul avolt Veſpoir, d'&tre Preſident,' & ſe trouve dupt 
e ſon ambition; il @ auſſi une expeRative,” 1 
"Bewville, Bilcard, Fourdaing, Maulaire, quate 
Conſ:illers du Bailliage. On comptolt fort ſur Ia fer 
meté de Mrs, de Beuville F Jourdain, | \ 
Saligny, Treſorier de France & ei devant Proct: | 
reur du Roi du Bailliage de Vitry, mais oblige de 
ſe defaire, il 'y a quelques années, de: ſa Charg?, 
pour avoir. deplu au Parlement dans la fagon de ſe 
conduire lors des diffetends de cette = n 
W Conſell, Aeon EIT + DOOTP 5 
Nate F397 et 49 Elle, 


* 
"# 
4 e 
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Zrieuns, Dostenay, de St. Gen ; Griſard +. Tz6- 
1 7 France, de Chilona, . © demmler elt de 
barleville, & * 2 is femme de-chambre 4 Parts, 
Parouillet de Che helme Labbé de ls 
aire , lt. 0 4 1Egilte de 8t. Merry, pa- 
eile de Parls ; Labbé dP 1g. Cour! Confalllors Clores 
u Ballllage. 
Labbé Heeg u 12 U de Brewery, tous deux 
hanolnes lol Cathedrale, le dernler Doyen! r6+ 
alte pour Avoests au Parlement de Mes. 
Al. Arabid , Procureur gdndrel, el : devant Prody- 
eur du Rol de 8olfſong, | 
M. 4 Matignycourt, Avocat wind, el devant | 
vocat du Rol & Vitry, | 


Su „error 


Mrs Gulllimin & Ren, tous deux NEE 4 
E alli ge. 


Du 4 Avril 1771, 


Extrait d'une Lettre de Rennes, du 31 Mars 
77. . Notre Parlement, outre ſes dernlereg 
Remontrances tres belles concernant erection des 
onſells ſupörleurs, a rendu un Arret le 27 de ce 
mois, imprimé, publié & affſché, portant defenſes 
| tous officiers' de juſtice de les reconnolire; Il eſt 
ans le goùt de coun: 475 aendgs par te Parle- 
mens. 


. s Hori 1772. | 


M. Null- T Orfeull, Intendant 40 8 
yant appris les brults injurleux qui couroient a le 


(26) 
compte du Sgr. Oirnulr, qu'on pretendoſt Fl 
quits ſa charge de Notaire qu'd ralſon d 'thabvii 
stat de ſes affaſres, & que des gens mal Intentlos. 
nes voulolent faire paſſer 4 Chlons pour banque 
router, a cru devofr en privenit M. le Chanceliq, 
Ce Chef de la Magiſtrature très jaloux de volr oo. 
cuper les places des, nouveaux tribunaux par dy 
membres capables & irr&prochables, a mend le 5. 
Oirault, 1's oblige de lul rendre compte de Ja ſitu 
tlon de ſes finances, & ayant reconnu IexdRitude f 
Ja candeur de cet officier , 17a rafſurs, & ſul a po 
mie touts: &tendue de ſa protection. 
Co sr. Girault eſt d autant plus Bible h 
pres avolr paſſè pour banqueroutler à Chilom, 
oblige de revenlr en cette Capftale finir & arrange 
ſes affalres, on dit à Paris qu'on l'a chaſſè du Conſell 
Ce qul eſt abſolument calomnieux: Il ſo poſs ly 
ſetoumer apres la Qua modo. 


D 5 Au 1771 


Ces jours dermers M. le Comte de la Marche 
allé en chaſſant au 'Tremblai chez M. d' Aigre, . 
Premier Preſident du Parlement, avec lequel il el 
Fort lis, & a fait tomber la converſation dur le nob 
veau Parlement; il à paru vouloir Je, placer d la tit 
de cette Compagnle, en lui declarant qu'il en parte 
yoit d S. M. & qu'il regardoit cette | ſollicitation 
comme un ſervice à lui rendre: on ajoute que K n. 
 & Aligre en tèmoignant à 8. A. toute ſa reconnois b 

ſance de voulolr bien ſonger 4 lui, ne ful a pas di | 
_ ule qu'il regarde toit comme un très mt urais off i 
ce celui de le propoſer au Rol. Envain le Pring 


Cao). 


— — To ;gugnern3 
en 1's trouve indbranleble, Cette anectdote | quiord 


on regarde comme certaine , fait honneur 4 la cha. 
leur de Vamſti6 de M. le. Comte de la Marche, 


& plus encore - integrits de M. Ca 
D 51 im. He 981 f 

4-01 ) bs v1 

"Lov gens leo plus conflans aux optintions 40 v 
je Chancelier ſemblent deſeſpgrer. aujourd'byl de 
volr con ſommer mardi prochain,  joyn de la rentreg” 
du Palals, le nouveau Parlement, qu'ile aſſuroſent 
ltre tout prèt. On eſt conveineu que les membres 
qu Conſeil , malgre leur A; ſeront obliges: 
de rentrer &, de continuer 4 reprtſenter le ſimulacre 


Magiltrature n'ait fait les plus grands efforts dane ca 
tems de Vacances pour achever ce grand ouvrage « 
on aſſure qu'il a ſurtout cherchi & Ebranler les mem 
bres du Grand Conſeil, qulil en avojt determine plus 


ſes creatures mme, voyant la fermeté de leurs eon 


a Chancelier eſt oblige de ramaſſer des ſujets iſolés de 
routes parts, & tandls que Fun lui donne ſa parole. 
| Fautre la retire , ou il de&couvre ſur les canJidaty- 


des notes fi fücheuſes quiil eſt oblige de les riyer de: 
ſon propre mouvement. Les magiſtrats de nom qu on 


=> — 


banc de ce Parlement, s'em defundent; les, Nirolat, 

les la Briffes:,. les Caumartins, &c. reclament bau- 

tement contre un 1 auſſi eg N & n 
As- 4 J. 51 2” K. 6: 47. 2 


"ob 3. 5, 


de cette Compagnie. Ce n'eſt pas que le Chef de la 


ſieurs dans l'eſpolr que le reſte ſuivroit; mais que: - 
freres, n'oſent 8'en détacher. En ſorte que M. be: 


nommoit dans le Public pour compoſer le grand 


(06) 
te r6duſt 1 Mrs, Seguier & 4. Fleury 00 L 
d. n. aux volontes de * Cour, 2 1 


ne eee 
df Ault 10. V Ts 


Extralt June Lettre du 16 Mars 1771. Co Jour i 
la Chambre du Confell du Bailliage de Berrl, & Bou. 
ges, le Slego aſſemble, les gens du Rol font ent 
& ont dit: 

„Que contre les ontlment * denn cœurs, I 
font' dans TaMigeante néceſſité d'erre porteurs dun Bil q 
Edit du Roi du mois de Février dernier, contenant ill ; 
creation de Conſeil ſuperieur dans diferentes ville t 
du Royaume, & état des Bailliages qui doivent Bl j 

6 

I 


reſſortir; que par une vole qui leur a été juſqu's 
moment inconnue, cet Edit leur eft parvenu, à les 
fet d'èire lu, publié, Vaudience' ordinaire de ce Siv Bil 
ge tenante, & regiſtré ès regiſtres du Greffe pour 3 g 
avoir recours au beſoin: que malgre I'hommage dd 
à une Loi qui parott porter Fempreinte du Souve BY | 
rain, ils ne peuvent cependant, ſans violer la fol Bl | 
de leur ſerment & ſans encourir le reproche de pr. 
cipitation, en adopter les principes par aucun ade 
de publicité I&gale, 8. M. ne s'étant point encors 
_ expliquee definitivement, & n'ayant point -pourm 
par des reglemens promis, 4 ta bonne & prompt ill « 
adminiſtration de la juſtice dans lesdits Conſeil WW « 
ſuperieurs. Ce qui prouve qu'il ny a point enco il « 
xe dans ces tribunaux, le degré irrevocable de per I 1 
fetion & de ſtabilitè qui doſt corftituer le Cor I | 
de juftice; que neanmoins pour laiſſer at Siege 1 Wil 
Uberté de del:beter fulvant fa prudence, Ile me“ YN « 
tolant ſur le Buren ledit Edit & 1'dtat y athexd' 


(ng). 

Fux retirs : la matiere-miſe en dellberutton, o 
goge juſtement allarms de I'6tat actuel du Porſement: 
46 Parls , d'où H reſſortit 2 ung lo! auf} aneſenne 
quo le Parlement m&me, a d6clard (fans manquer aux 
(gards qu'll dolt à fous Corps de Juies ) qué dans 
es elrconſtances proſentes, II ne'pouvolt; n ne de- 
volt, au préſudles de ſon ſorment dont ' pont 
44 relevé, reconnoltre par aucun ade de publibſt6- 
legale, la ſup6riorits- & le reſſort desdits Confelly 
ſuperieurs, ni obtemperer à leurs mandemens] Jus 
quà ce que 8. M. ſe ſoit expliquee definitivement 
& ait pourvu d'une maniere unlforme & permanen. 
te au reglement promis pour adminiſtration de la 
juſtice 2 juſqu ad ce ſurſis a la publication dudit Edit, 
& ſera copie en forme du prefent delivree- au Procu. 
| reur du Roi pour en uſer ainſſ qu'il verra bien etre. 


25S 838 


2 & = 
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te fait en la Chambre dy Bailliage de Berff, X Bour- 
ee de Siege aſſemble. “ 
0 NB. Le préſent Arrèté a été adreſſs IM. de la 


Boiſſiere , Procurtur general du Roi au Conſeil fue 2 
perfeur, en Wo hotel à Blois, le 20 Mars 177. 


D. 6 Avril 2771. 


De is es de M. I'Eveque ore 
quitre cabales diviſent la Cour pour y porter leurs 
creatures & faire tomber ſur une d'elles la feuille 
des Bènè fices. Le parti de M. Bertin, Miniſtre, 
youdroit faire nommer 4 ce miniſtere M. Hertin, 
Eveque de Vannes. M. le Due de la Yrilltere, M. 
Phelypeaux , Atehevéque de Hour es. M. le Chats 
eller, M. do * Archovdque d Arles, ou 

7 
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M. I'Evique de Lygen : & Madame la Comteſſe Du 
barri, M. de Rocquelaure ,; Evdque de Senlis. Le 
Roi -pref(6/ entre ces. quatre factians, pour ſe deb. 
raſſer de toutes à la fois & ſans conſulter perſonne 
laiſſe à tout le monde Feſpoir de r&uſſir, à jetts les 
yeux ſur M. Ie Grand Aumònier, Archeveque de 
Rheims, -prelat dont le grand age doit faire eſperer 
qu'il laiſſera de nouveau la place inceſſamment va. 
cante, On dit que ſa Grandeur commence 4. rece, 
volr des complimens, | | 


Du 6 Avril 1771. 
22 * 


Les Remontrances du Parlement de Provence dom 
on a parle, quoique du 19 Février, ont eu juſqu't 
Eſent beaucoup de peine 4: percer, Outre le pati 
te M. le Due d Aiguition fortement intere(ſs i at 
ater la difitibution de cet éerit, oh on le ramene 
fur la ſcene de la fagon la plus eruelle & Ia plus hi 
millante, les Minifites ont été entrémement choqud 
ds la phraſe fulvante, page 38, ligne 21 6 /erott un 
tet grand bien que det miniſttet privatitatturs ful 
ent puff: ils ent Fedoubld de vigilance & 60 
telt pour dérober au public, 8 J Steſt peffltle, ess 
Aeweptranees, hulls rogardent comme une effect 
die ad um dige ef enn. 


Du 6 Aue 17. 


Quelques eu tifuns racen tent que le Curt de gl. 
Louis de Verfalls, Puroifſy dy Rol, tant 8l'6 
ſulvent I'uſnge faire (a cour 4 8, M. dang e on 
tone, Elle 1avalt beaycayp dueſtlonnd (ur le bouy 


„ „ r AY ton g=yse 


” * 


7 


. 
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53 N 
bre des morts , des malades & des pauvres. Qu'# 


['4gard de ce dernier objet, le Roi ayant entre dans 
quelques details ſur leur nombre & qualité; le Curé 
ne lui avoit pas 'diflimule qu il yr en avoit beaucoup 
& mèeme des gens de ſa maiſon; à quot 8. M. avoit 
repliquè: je le crois bien, on ne les pays pas. II pay 
roit conſtant en effet que pluſieurs palfreniers & au- 
tres domeſtiques ſubalternes lui demandent Vaum6d- 
ne, n'ayant que leurs gages pour: vivre, arriérég 

de pluſieurs: angdes. . al non glngyh lt 
12 ho 7 Avril. SHE. hl i 
On ne regarde pas encore comme decidde la no; 
mination du Rol en faveur de PArchev&que de 
Rheims, pour la. feville- des Benefices,. Mais on par- 
le auſſi de donner infpeRtion des Economats 4. N. 

FEveque de Senlis : quoique ce detail puroiſſe peu 
digne d'un Prelat, comme objet patticulier & ayant 
toujours Eté téun a Ia Feuille, on f. trouve dans cet. 
te pattie une fl grande deptédation, qu'on la eonfl⸗ 
dere kufdurd'Hul comme meéritant attention fpérfule 
un Pines de 1 Egle. ., Le brult court meme 


beet fait #eventr Pabbd de Foiv pour lui faire ren 


dre edt pts du defordre de la Eailfe, 1 
Cet abe de Win 8 depuis lengtems paſſi pour un 
ibs Mauyals fujet, & est d cette Ses fen que My 
de Chapesſlef, qui ne Bie pay fire Pavteur de Js digs 
grace de M. VEv0yue d Orleans., dit en plalfantant 
4% 4 fait enweyer Vabbd de Fi dan, ren Char 
eie, Par A V'a beur- Jugs propre 4 ſower: be 
(Wie A For der Chartroum  » 4 71 


enen ee been thy Wi VAD 


f e ; 
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MH: 3149 12610 12201. $3 699000 ine, 05 wb bo! 
- Il patoft une ſeconde Ode pour ſprvlr, de ſuſte aux 
Oban teen, olle ettibrafſe les dernieves.. operations 
de M. le Chanceller. Dans les 27 ſtrophes dont 
elle oft compoſe ; i! en trouve d'une grande ther 
gle, & qul ſetitont tout 1'enthouſſaſine du Poste, 

I 'parvit au des ' Couplets fur 1s Cour, & ſur 
Madame la Conteſſs Du barry privelpalement, dont 
fly ddpelghent les paftlſuns, M. le Due de Niebel, 
M. le Comte ds Hu, M. le Comte ds Madllebolr, 
M. le Due 4 Awnot, M, le Dub dr Vet, M. 
Jo Prince do , y figurent parmi los hommes, 
On woublle pas les fommes, Madame de V4 
ino /, Madame / lap, Madame la Mardehe 
le de Mirepolw , Ke, C'eſt une ſutyre platte & gul 
+. +99 pas des vauilevilles plquants de la viel 
6 Cour. F f Vi 6985 


f 
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M. le Chanceller, pour contrebalancer l'effet que 
pourrolent produlre dans le public les divers 6ctith 
qu'on a répandu ſur ſon projet de deſtructlon ou de 
rèformatlon des Parlemens, a faſt compoſer d'autres 
ouvrages en ſa faveur, tels que des Confideration: 
fur Edit, Reflexions d'un Citoyen, &c. Les gent 
Impartlaux n'y trouvent pas cette force de raiſonne- 
ment, ce droit des gens, cette r6clamation contre 
le Despotiſme, i bien établis dans les premiers, On 

m auſſi affects de reimprimer un Arrèt rendu en 
1732, par le Parlement de, Provence, contre un 
puviage qui contenoit les. propoſitions qu'avancent 


Du 6 Avril 1777. CR 1 


„ 

1 MWijourd'tul les Parlemens, mals qui en renferment 

| Wifi dautres quiils profcrivent , & ſur lesquelles 

bolt Ia fldtriffure dont il u 616 secuelflt dend le 
eins, e to, ieee 45 404 0010 4848 

| Du 8 Avril 1999 47 


{| paſſe pour conſtant que ls Conſoll rentrera do- 
ln, mals quill 4 « tdtnolgnd une fl grande repue 
mace, u'll @ fallu leur expddier des. Lettres do; 
het qul leur en ſolgniffont de le falt. 
| Load FS | 


Du 9 Avril 1771. ay r; 'H) 

| 11 
Pur packfiquer ſur Vat affuel du Parlement / tel 
f un [Imprim6d on date du 4 Mars, repandu depuis 
Nu, oh l'on ddmontre que le racommodement entree 
Cour & le Parlement tlent & peu de choſe, de- 
puls que le Rol dans I'Edit de erdation des Conſeils 
kelare ſors Impulſſance de changer les Loi Fonda- 
males, Ke. Ce petit dcrit eſt fort ſage t apres 
yolr falt le tableau effrayant de nos malbeurs, || Ins. 
dique le remede , qul n'eſt autre choſe que le rappel 
les Magiſtrats, Vabolition du fatal Edit de Decem-! 
bre, & le retour à la regle & aux vrais prineipes. 
dans rlen dire de nouveau, cet ouvrage eſt un de 
eux qu'on ne ſgauroſt trop multiplier, afin de faire. 
pindtrer l'inſtructlon & la verits chez les ' gens les. 
moins inſtrults, & dans les provinces du Royaums; 
les plus reculèes. Au moyens de cette fecondite de 
umieres, la Nation connoltra enfin ſes vrais inter Cts 
K pouſſera un cr{ unanime vers le Souverain, ſi 36: 
aire pour reveiller l'engourdiſſement dans lequel 
le plongent les Miniſtres qul 'obſedent, — 


ES 9 a — — Wenne 


( 234 ) 
| m De g Arn 277. 


| Feri le difdrens. Rdits Burſaux il 7 en 8 den 
| qui concernent le papler, une Declaration contenam 
une augmentation de pres du double ſur les drojt 
1 d' entre de cette marchandiſe, & un Edit ordonnant 
| un imp6t nouveau au moyen d'un timbre à Imprimer 
| ſur toute eſpece de papier quelconque , depuis le pu 
pler à ſucre juſqu/au papier i paulet, a raiſon d 

: 5 deniers par foullle, de 4 & de g, ſulvant les diver, 
| ſes eſpeces, Les Imprimeurs & les Libraires alla. 
1 mes de cette Inquiſition,: qui doit avoir un effet 1. 
| troactif ſur tous les effets en marchandiſe de lun 
magaſins, ont dreſſ6 un Mémolre, ol ils repreſentet 

les inconveniens d'un Impet, qul, en parol(ſant falt 

pour augmenter les ro venus du Rol, dolt au cot 

tralre les diminuer, par le d6couragement qu'il ſetter 

dans cette branche de Commerce, dans les Mani 

ſactures, & parml les Artiſtes que ces vexations ob“ 

geront d'emigrer chez YEtranger & d'y porter leun 

Induſtrie, Ils ont auM cherché & s'ttayer des reel 

| matlons des Agens generaux du Clergé, & des Seen 
| taires des diverſes Academies & autres Corps Lit 
_ teraires, alnſi que cela 8'eſt pratique, il y a nombre 
d'ann6es, qu'il: avoſt etè queſtion d'un ſemblable pro 
jet que les inconvèniens firent abandonner alon. 
M. le Chancelier & M. le Contr61-ur general ont 
— donne aucune i a ce nn 


1 
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3 | | Du 9 Hon .. 7 
. OP Confeit" a' pit. aujourdhui ſos Mabe 10 
nouveau tribunal, & la Grand' Chambre s elt bu. 


: ( 239: ) 

yerte par une ceuſe en ſéparation qu un Avoca 
zu Conſell a comm Cet Avocat eſt un nom - 
den ne Je Prince, qul a' fait ci. devant les fonctions de 
nt gobntut du St. de Calonne, Procureur general! de la 
ron commiſſion de Bretagne, enveyte pour faire le Pro» 
pant 4 4 Mrs. do bo Chalotair & aun Magiſtrats een 


imer 

e py ml atten 
— Do 0 all n, "om £ 
e A important l. Nhe Apen aus Remo 


ee de la Cour des Aide, du 18 Fourier par un 
| mmbre dun Conſetl ſupiriur. Lettres Americaines 
ps fur lis Pavlemens. Extvait de diffirens Edits, Roe 
=o glemens ,, Ordonnances, Wc, Letire d'un Prifident du 
a ange do Normandie'& un Prifidint du Parlement 
ce , Rouen. Sentiment der; film Conſeils ſouverains, Woo 
e Tels font les ouvrages nouveaux qu'on repand aved 
* noſullon pour favoriſer le Syſteme du Deſpotione , 
ip qu'on cherche Aacerddiger, II y en 8 pour tous les 
au tene d'efprit & pour tontes les eſpeces de lefteurs,. 
yd Rf plalſans & de ſirieux, dv ſavants & de ſuperfl. 
5 * & les chefs des differens Conſeils doi vont 
a emporter des Ballots pour les communiquer;& 
dre leurs partiſans dans les provinces. - Les gens impar 
0 tizux & les amis de la Liberté n'y trouvent encore 
nen de ſatisfaiſant: tout 11 fone en de parti, ou 
ot! (o plus _ en 16 Mn Ba 8 Cs Ws 


Du x0: Avril 177. 1 mn 5 


Des lundi le bruit vetoit repanda' que M. Dax 
moignon de | Malesbtrbes, Premier Preſident de la. 
Cour des Aides; dtant ſur le point de' revenir de ſ 


„ͤ 
terre, avolt regu ordre d'y reſter. Cette -nqureli 
vErifice & reconnue vrale ne pouvolt qu anuoncet 
quelqu'svenement ſiniſtre pour ſa Oompagile. In 
effet la nuit du lundi au mardl des Mousquetairey 
ont porte a chacun des membres de cette Cour une 
Lettre de Cachet, leur enjolgnant de ſe rendre au 
Palais le mardi neuf a huit heures du matin, pour y 
entendre les ordres du Rol; avec defenſe de rendre 
ayant aucun Arrèt, de former aucun Arrete, de pren. 
dre aucune Deliberation, ni weme de rr 
peine de deſobolſſan ee. 
Vers les ſept heures du matin un exeridienia 
ment de la Pouſſe ou Guet à pied de Paris s'eſt 14 Wil 
pandu dans les cours du Palais, dans la Grande pe 
Salle & juſques ſur les eſealiers de la Cour des Ai. ae 
des. On pretend qu'une partie mòme a pënétré dans s. 
Ia Salle d'audience: ce qui à oblige les Magiſtratr BN v 
de ſe tenir à la buvette. A l'heure indiqucte, des d. 
coureurs ont annonce l'arrivee de M. le Varechi Wi { 
Duc de Richelieu, accompagnt de Mrs. de Ia Cala 
fere & d' Ormeſſon, Conſeillers d'Etat, & eſcorts 
d'un autre 'detachement d' environ cent hommes dr. 
mes de la meme pouſſe: ce qui, joint à ce qu il y en 
ayoit- deja; formoit: un Corps de ow de trois cen 
Konmes: : men ci e ob its 8 0 aut! 
Les Magiftrats one réunis pour entendre les or- 
dres du Roi qui leur étoient annonces, & dont M. 
le Maréchal Duc de Richelieu s'eſt dit le porteur, il 
a voulu en cette qualité prendre place après M. 
Cbarpentier de Boisgibault , le Preſident qui tenoit 
Faſſemblee; :-On lui a obſerve; qu'elle toit due 
qu'aux Princes du: Sang, ſeuls, qu'il ne pourtoit i- 
ger ſur le grand: banc, & qu'il falloit e m 


c237) 
went le Doyen des Conſolſlors. Le Mardchal bas 


cet tale quelque te ins pbur ſoutenſr'ſa prétentſon, en- 

E mak paſſe au 4 qu os . deter, cee wrig on 5 
ret te d'hbumeur, & les deux 'Conſelllers Eat ſe ſont 
ane portes en face" ds uf. % oor ng r n 


al Comme. les Gens du Rot hentrent q 'apres en 


ere avertis de Vordre' du Prefident)par un HuiMer 
Ire gu va les chercher au parquet, '&quiil my avoit point 
. 8 {uifier pour Jes avertir, le porteur d'ordres leur 
1 Bi: envoys par le Buvetier une Lettre de Cachet, leur 


portant injonction des andrer Faſſemblce-& de 
7 mettre NISur Danes: ut s 1 


par un diſeours contenant à peu près le:preambule/ 
de l'Edit de ſupreſſion de la Cour des Aides: dont il 


voulu parler il a montre une Lettre de Cachet qui 
defenddit d' opiner: il a fait lire par M. de la Galai - 
fere cet Edit, dont il eſt inutile de faire le détail, 
pulſqu'ii ſera; rende public: le peu d' utilitè dont eſt 
cette Cour, & les frais qu elle octaſionne à ceux qui 
font obligés d'y venir plaider, y ſont expoſes comme 
les raiſons du eee e n'y inculpe en au- 


leur y donne mème des Eloges . qu'on leur hs. 
tre des Egards pour la ſu ite. 

Apres cette lecture le porteur d ordres a roquls. ies 
Gens du Roi de donner des Concluſions , & ces 
Meſſieuts ayant ſuivant Vuſage demands communica- 
tion de Edit, il leur a adminiſtrè une ſeconde Let- 
tre de Cachet qui, leur.enjoignoit de conclure 4 1'en- 
rgiſtrement, ſar le champ & ſans aucune communi- 
cation prealable... Alors M. Bellanger, le Premier 


Alors le Marechal a ber, hobjet de fa miſſion, 


veſt dit potteur; & quelqu'un de Meſſieurs ayant 


cune façcon les Magiſtrats de cette Cour, qu'on 


— — — — 
— — — — — * — 
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| chant, où en combattant les. motifs. de ſupreſſioi 


bref, au contraire, les divers objets d'utilits dor 


ide Cachet 4 Vinſtant,, que lui a donne * ann 


C28 


Avocat general , les larmes aux yeux & d' abondanq 
de cœur, à prononce un diſcours ſugcint & toy 


Enonces dans le préambule de l Edit, il à detaills a 


Etoit la Cour des Aides, il a fait voir que a prin 
pale fonction ttoit de déſfendre la Nation contre l 
rapacité des traitans, leurs exactions, & les ſurpri 
ſes qu'ils faiſoient perpetuellement à la Religion & 
Roi. II @ pourtant canclu 4 bee thy 
£xpres commandement du Rol. | 

Quand il a fallu enrégiſtrer, ls Greffier a 'reful 
de le faire ſans l'ordre du Preſident. Autre Lei 


chal, pour le faire & obèir. 
Apres cet ncte d' autorité abſolue, Ma A rea 


| en place comme pour-deliberer ; le porteur d'ordig 


leur a dit qu'il 6toit chargé de 8'oppoſer A; toute 6 
liberation, de diſſoudre incontinent, leur afembie, 
de les faire ſortir devant lui & de ne pas mme pe. 
mettre qu'ils ſe retirent dans leurs Chambres: il1 " 
-appuye le recit par VYexhibition d'une multitude d 
Lettres de Cachet en blanc, -qu'{l a dit avoir Ia. q 
berté de remplir comme bon lutiſembleyoit, - M. Mn 


ne paroiſſant encore tenir compte de ſon Injondion, il i 


Il leur a ajouts qu'il &tolt' autorife 4 les falte enleva e 
de force par les 'archers qu'll avoſt avec lul. Lo, 
Conſelllers d'Etat ont atteſté la verits de l'ordre, Kn 
quelques membres plus timides tant ebranl6s 1, » 
ſembleée s' eſt rompue. M. le Maréchal' les a falt 46-0 þ 
'filer devant lul, deux à deux, en les appellant pn ! 
leur nom, entre deux hayes de ſoldats de Ja pouſe, b 

| 


Il eſt reſts le dernter-il e ade le ſcellé fur Is 


7 


e . 


«ffes, par les Conſeillers d Etat, veſt fait remet- 
xc les differentes clefs, & les 4 4 emportdes. | 


"0 Aer 177r. £ 


M. ne de Ben Conſeiller Aktat, a EtE 
nommé hier Secretaire d'Etat au Departement de la 
Marine, & il en recevoit au Jourdhut. * N 
mens en ſortant de l' audience. 

Les Mercuriales d'aprag Plaques ont eu leu au- 
jourd'hui ; elles ont été faites à huis clps, par M. le 
procureur, ſuivant Vuſage. Son diſcours rouloit ſur 
les devoirs du Magiſtrat. Quatre Huifſiers ont pre- 
te le ſerment au nouveau tribunal, | 


Du IT Kern in. | 


Extrait dune Lettre Ambleteuſe. te 6 Avril 
1771..... Ambleteuſe eſt un méchant village A 
trols lieues de diſtarice de Boulogne, oli eſt exils M. 
/2bbs de Malezieux, Conſellter Clerc au Parlement 
de Paris, I! n'y a de remarquable dans cet endrolt 


þ que la tour batie au-dela du port, & que la mer & 
8 narte haute balgne de ſes flott. Elle eſt belle dans 
ui on genre, c'eſt un ouvrage de M. de Vauban; elle 
a ef: babitée par quatre Invalldes, qui y montent la 
, girde: il y a un logement ſort ſuccint pour le Com- 
mandant, qui n'y vient qu'en tems de guerre, La 
g plate · forme du bas eſt garnie par 13 canons aſſes 
beaux, & celle d'en-haut par elnq. Au ſurplus il y 4 


12 maifons dans ce malheureux trou, dont trois ha- 
bices par des payſans qui vivotent, le reſte par de 
BH pauvres diables dont le métier eſt d aller en route. 


& bialant en Eté, m'a paru tres mal-ſaln pour ut 
ſoe. et que de Boulogne, à trois lie ues de diſtane, 
leteuſe. II y a d la fin des hymmes & des cantlqus 


ſon exil avec galeté; lui & ſa ſœur font un blen |- 


peuvent ces pauvres gens & les Faiſunt ſubliſter, | 


eutte ce pays-ci & les Attéſiens. Calais 4 enregl 


- £:249 ) 
Aller en mute, en jargon: du pays, vept dire me 
dier ſon pain. Dans le tems du flot, I'babitation 4 
M. de Malezieu n'en eſt qu'à trente pas, elle 
ſur une falaiſe de ſable: c'eſt celle de Ingenieur 
mais inhabitée depuis longtems, parce que le jo 
ſt en ruines, ainſi, qu'elle: elle na qu'un rex, 
,chauſſee fort bas, pour ne pas donner priſe à iq 
petuoſité des. vents, Dans la cour eſt un arbre, 
ſeul qui ſoit dans le pays, & qui ne 8'tleve jan 
| {mpunement*au deſſus de la maiſon : le fler Aquilc 
1'slague 4 meſure, On nd volt au loin que des mo 
tagnes de ſable arlde. Ce ſcſour, glacé en hive 


coꝶ plexlon auſſi delicate que celle de abbe, 11 nel 
pas malade, mals [1 y ſouſfre; Il ne peut avolr 4 


comme je I'al déſa dit, Son Curs eſt auteur du 
petit 1 1 bleu, int tulé Ja Vie de St. Plerre d n 


en proſe. Jugez de la reſſouree dont peut Gre & 
bon Paſteur, Au ſurpius, M. de Malesieux ſoutlent 


fini au pays oh ils ſont, en occupant autant qui 


JEST & OSD LOO GEET: SD DSETSDOS 161 319%). IHE T8 
W 149) 1 Du 11 Auril 1771. {ty nh 1 8 
Extrait d'une Lettre de Boulogne ſur mer, dt 
6. Avril 1771. La Senechauſſte de cette vill 

celle de Montreuil n'ont point enrégiſtre 1'Edi 
de création des Conſeils ſuperieurs': on Elude, fans 
refus formel. En general il y a une *antipathig 


%% 0e ſtis, 
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, mais vous allez voir comment. Le Lieutenant 
;nfral de cette ville eſt en proces avec les autres 
Aciers, qui ſont décrétés, & par conſequent ſans 
actions. Lors du Venvoi de Edit par le Procue 
ur general du Conſeil Souverain d'Arras, le Lieu · 
nant général 8'abſenta, & Venregiſtrement a été 
it ſur le requiſitoire du Procureur du Rol, par un 
ple Avocat, au defaut de tous autres juges . . « 
| furplos dans tous les ſieges les fonQions de la ju- 
ic vont tres mal, ou plutdt ſont A * pros inter · 
pues. a 
Du 11 Avril 1771. 


Mrs, de 1a Cour des Aldes chaſſbs de leur trlbu⸗ 
{ por M. le Maréchal de Richelieu, ne ſe regar- 
nt point comme deſtituss lègalement, ſe ſont rens 
js ſur le champ le matin chez M. Charpentier de 
;gibault, leur Preſident, y ont dreſſes leur pro. 
4 verbal de co. qul venolt de ſe paſſer, & leurs 
oteſtations contre tout ce qul avolt été & ſerolt 
It, On pretend m&me qu'ils ont expedi6 ſur le 
amp des couriers à la Cour des Aides de Rennes 
autres du Royaume. Quolqu'il en ſoit , à onze 
ures du mEme matin M. de Boisgibault a recu 
e Lettre de Cachet qui Vexiloit à ſa terre, dans 
$ 24 heures, Les Preſidens Bernard , Cboart, | 
utras, Hocquart, de la meme Cour, ont auſſi 
des Lettres de Cachet, ainſi que Mrs. de Fax, 
Tilliers, Brion, Conſeillers, pour s'exiler à dix 
ws de Paris, A leur choix, dans le meme delai, 
A 4 heures du ſoir le Preſident de Boisgibault E 
une ſeconde Lettre de Cachet, gui lui — 
ot de partir ſur le champ. | 

Tome 1, L 


(2449) 
des Aides étolent 32 4 Vaſt 
leur Preſident, | 


L Archeveque de Rheims, Grla-Aumdeir, a 
feuille des Benefices déeldemment; & les Econon 
ſont reunls au Controleur general. 


3 Du 18 4 15 r. 


n parott un Artèt du Parlemeht de Bordeaur, 6 
date du ad Mars, _— la * — des C 
foils Supetieurs, le m eu pres, quant 
fonds & à la forme, — — dee ou Ar 


Eiths, 


Du 13 Avril 1771. 


On Cerit de Rouen que la nult du 7 av 8460 
mots, on a enlev6 par Lettre de Cachet trol: 
braires de cette ville, alnſi que1'Imprimeur du Pa 
ment. Ce qut a jett6 une fermentatlon encore pl 

grande dans cette Compagnie. On ne doute | 
que ce ne folt relativement à VimpreMien & d 
button des Arrétés, des Remontrances & Arr 
de cette Cour dans la crife preſente, Col j 
que M. le Duc 4 Harcourt a eu ordre de 7 8 
quelque expedition, 


Du 12 Avril 1771. | 


Le Sr, Linguet, Avocat de Mr. le Due 4 190 
lon, n'ayant pas ole repondre pour ee Pair en 


C2132 
qualits, dans la ceſſation générale de ſon Ordre, a 
tis la tournure d'&crire comme auteur, & II a 1. 
pandu depuis quelques Jours un Memolke pour fon 
dient, ſous le titre de 2 Obſervations ſur Pimprime 
iatituld Reponſe des Etats de Bretagne au Memoire 
du Duc d'Aiguillon : par Simon Nicolas - Henri Lins 
ques, On en parlera plus amplement une autre ſols. 


| Du 13 Avril 177r. 


| Louvrage du Sr, Linguer oft precdds dun ayer - 


ülſement, oh 11 dit que ce weſt pas Vanclen com» 


mandant de Bretagne, que Ceſt lul-meme quill de. 


fend; que le Rol pour cette föls a revoque la defen- 
le de parler deſormals des affaires de Bretagne, & 
lui a permis de juſtifier la juſtification de M. le 
Due d' Aignillon, Enfulte, 4 Iombre de Arret du 
Conſeil du a. Janvier qul à proſerlt la Reponſe des 
Hatt, dont Il fe couvre comme d'une Egide qui le 
tend Invulnérable, it oſe provoquer A la fols & les 
ats & le Parlement de Rennes, qui d'après un 
compte rendu a brils ſon Memotre par Arret du 14 
got 1770. Le ton impudent dont toute cette ef- 
pace de preface eſt Ecrite, ne peut que révolter les 
— honnstes, & les Indiſpoſer d'avance contre 
lauteur, 5 5 

Le reſte eſt un volume auſſi gros qu ennuyeux à 
deux colonnes, dont I'une contient le Memoire des 
Etats, autre les obſervations de I'Ecrivain, Du 
premier il r6ſulte que M. le Duc d' Aiguillon avoſt 
&branls la Conſtitution nationale juſques dans ſes 
fondemens , avoit jetté la diviſion dans Jes familles, 


laids les finances de la Province dans le plus grand 


— — WoeÞ 


* 


© 
deſordre, le patrimolne de ſes villes dips, þ 
credit public anè anti; qu'il avolt atme contre lul le 
Lolx, le Parlement, la Nation, qu'il etok le flv 


d'un million d' hommes x 
Suivant les Obſervations , au contraire, le Com. 


mandant accuſs a reſpes les privileges de la Bre 


, Oat. Es 


tapne avec plus de ſcrupule qu'aucun de ſes pris, 
ceſſeurs; it a trouvs le ſecret difficile de concilie 
les intérèts du Prinee avec ceux des peuples, & l 
contribution indiſpenſable aux beſolns de I'Etat avec 


le ſoulagement des particuliers ; II a fix6 fur les cd. 
tes de cette province la victolre qui abandonnolt let 
armes ſrangolſes, & donné lieu aux Bretans diy 

laudir a des triomphes, tandis que tout le reſte dy 

Koyaume pleurolt ſur des deſaſtres; i] a retabll ſans 
fralx les communications entre les villes, & mull. 
pllè les debouches du Commerce par la multiplics 
tion des chemins, ſans manquer aux &gards dus 
Vindigence dont il fallolt employer les bras pout 
ouvrir ces ſources de richeſſes. Il a maltriſe |: 
mer, en reparant prefque tous les ports de Bretagne 
degrades par impuiſſance ou par inattention ; les f 
vieres, en creuſant leurs lits, en rapprochant, en 
rEuniſſant leurs eaux trop diviſées, en augmentant 
par des travaux auſſi ſimples que ſolides leur profon 
deur & par conſequent leur utilité; les ſables men? 
de Vocean, en leur errachant de vaſtes terrain 
qu'ils avolent dEja- ſubmergés, & une ville entier 
(Saint Pol de Léon) qu'ils menacolent d*enſevelit 
bient0t, II « en negociant & faiſant reuſſir I'acqub 
ſition des contrôles, deformais réunis au domaint 
de la province, falt ſucceder en Bretagne une n. 
pie douce & juſte, à une perception que 10 


ca) 
b accuſolt d'dtre abuſive & tyrannique; operation dou- 
blement avantageuſe, en ce qu'elle a procuré d'une 


" part des ſoulagemens aux Particuliers & un profit 
* certain aux Ktats. II a ſacrifi6 les Prerogatives de ſa 
W blace pour autzmenter celles des Etats, & ſes reve. 
1; uus pour prevenir la diminution des leurs: il a fa - 
10 yoriſs bembelliſſement des villes, en remédlant d la 
1 WY 4Mpation de leur Patrimolne. I a fait tout ce qu'il 
« WI 4llolt, ſiaon pour relever entlérement le erédit pu- 
„die, ce qu'aſſurément les circonſtances ne permet - 
4 WY olent pas, du moins pour empècher ſa chüte totale. 
p I arms contre lul que les ennemis de l'ordre & 
ee Loix, II a merits Vapprobation du Souverain. 


des Miniſtres & de tous ceux des ſujets que la hal- 
ne n'a point aveugl6, que le fanatiſme on parti qui 
les joue n'a point entraines 

Mais, d'une part, c'eſt la Pods entiere, ſous 
|: nom des Etats, qui parle, comme on doit le croire 
par cette piece qui termine le Mémolre. 


Extrait des Regiſtres du Greffe des Etats de Bre- 
tzgne, tenws par autorité du Roi en la ville de 
Rennes, Du vendredi 21 Decembre 1% ne uf 
beures du matin: 

Monſeigneur l' RVvEque de Rennes, Monſeigneur 
le Marquis de Pire, Monſieur le Senechal de Fanne c. 
Sur le MEmoire fait par la Commiſſion nommee, 
pour examiner celul ſigne. Linguet, & y repondre : 
les Etats ont adopts & adoptent ledit M&moire falt 


par Ia Commiſſion, ordonnent en conſequence qu'il 

„es ſera inceſſammient imprime 3000 exemplalres pour 

tre diſtribuss en ſu preſente tenuez. & que la meme 
* % 
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Commiſſton, de laquelle Mr. de la Bedoyere 4 dit 

nommé & la place de M. du Sel det Monte, veille 
m d ce que IIwpreſſion on ſolt falte avec autuy 

de xactitude que de celerlis. | 1 


(L Minute fignde) | | 70 * 
FR, Fulque de , G de Reſunvinn (le 
Rennes. . Marquis de Pit. Me 
Borie. h 1 1 ö fa 

. 


Que peut conclure de deux rdſultats al cont» 
dioires, ſoutenus de part & d'autre de falts cltesd 
réſettés tour à tour comme faux, un  lecteur ins 
partial, hors d'état de ſe faire adminiſtrer les plecu 
juridiques? Qu'en conclura la poſtérité, pour qui d 
fameux proces ſera peut - Etre encore plus problity 
tique, finon qu'il eſt tout auſſi impoſſible que. di 
pres la reclamation. auſſi conſtante-, auſſt nombrey 
ſe, auſli articulce de la plus forte partie de la Pro 
vince, M. d' Aiguillon ne paſſe pas pour un grind 
& tres grand coupable, que dans Ya ferments 
tion Mine haine auſſi générale; de tant d'animoſith 
particulieres, il ne ſe ſoit neceſſairement gli(ſs dani 
es jecuſitions beaucoup d'erreurs, de OY i 
calompiey atroces. | 


Du 14 Avril 1771. 


Mer dane le nutt tous N. M, les Profidentsd 
conſeinors du Grand Conſeil ont recu des Lettie 
de Cachet, portdes par des Mourquetatres , poil 
qu'ils alent 4 ſe rendre d Verſailles & fopt heute 


6 
an foir, a Vee t d'y paſſer vingt. quatre heures, avec 
le, eſenſes de s' ſſembler juſques-ld ni de prendre au- 
un cone Deliberation, 

Tous M. M. du Grand Conſell ont regu de pa- 
geilles Lettres de Cachet, à l'effet de ſe trouver le 
natin douze à ſept heures au Palais, pour y enten- 
ire les ordres du Roi, Le nouveau tribunal, les 
chambres aſſemblees, a été invité de la part du 
Grand Maltre des Ceremonies, de ſe rendre à Ver- 
ſulles aujourd'hui 13, à 11 heures du matin, au 
Lit de Juſtice que 8. M. doit y tenir. 

Les Princes & les Pairs ont recu de pareilles in. 


o& Wvitations. On ne ſcait pas encore ce qu'ils feront. 
ll y 2 eu pluſleurs aſſemblées chez M. le Duc d'Or. 
en ans, & chez M. le Comte de Clermont, II paſts 
pour conſtant que ce matin les Princes, (M. Je 


Comte de la Marche except) ont fait ſignifier au 
Greffe, toujours ſubſiſtant du Parlement, des Prote- 


r taions contre tout ce qul s' tolt falt & fe feroit, 
fo · | | 3 

nd Du 14 Avril 1771. 

ty 


La Proteſtation des Princes eſt tres vraie, elle 
eſt detaill&e & contient 15 pages, elle a été ſignt- 
fie hier matin, comme on à dit, par un Huiflier 
& la Chambre des Comptes, & le Greſfier, a été 
ous en mbme tems dv 1a preſenter ſur le chan p 
M. M. du Conſvil aſſeinbles à la Orand' Cham. 
bro, proöts A partir pour ſg rendte au Lit de juſtice, 
ces M. M. n'ont pu en entendre toute la lecture, 
deore molns deliberer en conſequence, stant pres. 
I gar le tems; ils ont remis la ſbauee au retour 
& Verſallles, 
LJ 4 
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Les Princes ayojent arrété en outre de ne point { 
rendre au Lit de juſtice, & ont Ecrit le ſamedi mi. 


tin une Lettre au Noi, pour en temoigner leur dou, 
A minuit de la nuit du vendredi au ſamedl, il 
avoient envoys chez M. le Comte de la Marche, 


pour tenter un dernier effort ſur lui, & lui appren. 


dre que tous les Princes du ſang, y compris m&my 
le Duc de Hourbon, avolent fait une proteſtation 
contre ce qui devoit ſe paſſer, & ne ſe trouveralent 
point au Lit de Juſtice, | i 


Du 14 Avril 1771. 


Extrait d'une Lettre dy Verſailles, du famed 14 
Avril .. . . Le Rol oft entre au Lit de Juſtice, | 
pres de one heures. Le Chaticelier à ouvett | 

ance de. lordre du Rot, par annoncer la reſo! 
tlon de g. M. d'andantle ſon anelen Parlement. d 
diſeours eft une recapitulation de eeux qu'll a dd 
proneneds ſur la meme Matierez en J A remarque 
de plus la Declaration que fa Majefts, par un 6 
côs de elémenee, veulelt blen rembourſer les chit 

eg de £68 officiers & ordenner la liquidation 4 
ours finances, I. es Gens du Rol ayant enſuite i 
permiſſlon de parler, M. Seguier, Premier Avoen 
general, a parle avec une force & une onAlon qu 
a ponétreé tous les caurs; Il a defendu les Paris, 
mens avec un zele qu'on n'attendolt pas de ce Mt 
_  giſtrat, & voulant proflter de ce dernier moment 
pour reparer tous les torts qu'on lui {mputaſt, aprt 
avoir conclu pour l'enrégiſtrement des Edits, obje!s 
de la ſèance, du tres expres commandement du 11 


— 
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I a annonce qu'il g'acquittoit pour la dernlere fois 
de ce douloureux miniſtere, & qu'il remettoit la dé- 
miſſion de ſa charge entre les mains du Roi. 

On a lu trois Edits: le premier de Caſſation de 
hancien Parlement, le ſecond de Caſſation de [a 
Cour des Aides, le troifieme de Transfuſion du. 
Grand Conſeil en nouveau Parlement. 

M. le Chancelier a parlé trois fois, avant la lec- 
ture de chaque Edit, & a mis dans ſes diſcours la 
nobleſſe & l'energie qu'on a déja remarquees. dans 
ceux qu'il a prononces en parellles occaſſons. 

Il a été fait auſſi lecture d'un Reglement en vlngt 
& tant d' articles, concernant la nouvelle forme d'ad- 
niniſtrer la juſtice : la ſuppreſſion de la venalité des 
charges en falt la baſe,. les places de Magiſtratuze 
te ſeront plus que des Commiſſions inamovibles; en 
conſequence le Rol ordonne le rembourſetnent des 
charges de M. M. du Grand. Confell, mème de 
ceux qul Ty gs” places de la nouvelle Cour, 

Le Rol a flint la fdance, qui a dure fept quits. 
(beure,. par la phraſe ſulvante ! 

„ Vous venes d'entendre nos Intentions, je veur: 
1 gen s' conforme; je vous ordonne de commens 
u ee vos fonctions lundl i mon Chancelier ira vous 
» Inſtaller, Je defends toute deliberation eontraſre 
„ mes volontds & toutes repreſentations en faveur 
» de mon anclen Parlement, car je ne changerai Ja- 
„ Mals.“ | | | 

Le Rol a prononcs ces dernleres paroles, & fur. 
tout le mot jamai , avec une Energie qui a imprime- 
u terreur. dans toute. Vaſſemblee. ; 

Enſuite Sa Majeſté a paſſe dans.ſon Cabinet ,, &. y 
3 recu le ſerment du Sr, 5 Sauvigni, Intendant de 

55 
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Paris, en quali 6 de Premier Preſident a vouren 
Parlement. 

Pluſieurs Pairs, torfque M. le chanceller eſt al 
recuelllit les volx pour la forme, lul ont parlé for 
tement & ont exprimé comblen its Etoſent oppoſty 
à ce quill fe paſfoit, en d&clarant quiils ne ſe trow 
voſent en ce lieu que pour obelr aux ordres du Rol 
Aprés le Lit de juſtice, Mrs, les Magtiſtrats ont 
taus été diner chez M. le Chnncelier, & viennent 
de _ pour. fe rendre à Paris à leur inftallatlon, 


Du 14 Auril 1771. 


M. le Ehanceller avec M. M. du Grand Conſe 
formant le nouveau Parlement, ſe ſont rendus a 
Palals; 118 font arrives & ethq heures, eſcortés ct 
1k Maréchauſſte, 1'&d&e gs le Guet &-pled, & 


. Guet à cheval, la Robe courte, & des detachemen; 


de Sergents aux Gardes Franpolſes botdofent. lem 
paſſage & 8'Etofent emparés des avenues du Palais 
Ce ſpectacle militairs avalt MUks: une foule prod 
gieuſe, 

Apres PinRtaltatloh . ts Chaneatiet u ddclar6 
ces Mrs. que les ordres du Rol etolent quifts' ſe re 
diſſent lundi aux andtences ordinafres: II leur u en. 
joint de f@ tenir & leurs Chambtes reſpectl des, ſans {4 
ru unlr & voutoir former aueun Art on uffemblee; 
& tont: de ſulte il les a falt ſortir, a ſait fermer les 
portes deyant lul: de ſorte que M. M. 00 Gran 
Conſefl ayant eu defenſes de delkberer fur les Let. 
tres de Cachct: quiſſs ont recurs pout ſe 'rendre 4 
Verfillles, àyant pendant tot teur feſour A Ia Cour 
#6 perperullement chez M. te Chancelier, depdis 
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je Lit de juſtice, ..n'ayant eu. aucune permiſſion de 
conferer enſemble , de ſe concilier, recevant enco- 
re apres leur infallat'on de veritables defenſes ul- 
terieures, n'ont pu juſqu d preſent exprimer leurs 
„ux, & l'on ne ſyait Nl au premier moment de li- 
berté ils ne donnei ont = leurs COTE n o 


20 partie. | 
2 14 Avril 077%; 


Ie nouveau Parlement doit &tre capa de cinq 
Preſidens a mortier, ſavoir, M. de Sauvigni, Pre. 
mier: les autres font Mr. le Marquis de Nicolalt, 
d-devant Colonel d'un Reglment de ce nom; M. le 
Prizre de Cbateaugiron, ancien Avocat général a 
parlement de Bretagne, & décrété par ſa Compag- 
nie; M. de la Briffe, ci-devant Avocat general du 
Grand Conſell; & M. de la Ad! de 1a 1221 
tiche, 

Le reſte de la Compagnie ſera eompoſd de 5 
membres, répartis en trois Grand' Chambres, une 

des Enquètes & la Tournelle. Ontre M. M. du 
Grand Conſeil, pluſieurs membres de la Cour des 
Aldes, des Chanoioes de Notre Dame, des Avocats , 
quelques particullers de Paris & des provinces, ont 
pris parti dans cette Compagnie. Ceux-14 mont 
point été au Lit de Juſtice, mais ſe ſont rendus ſé- 
mrément au Palais lors de VFinſtallation & y one 
prets ſerment entre low maine 70 * le Chance. 
lier. 


Ti. 


Royale; leur permettant au ſurplus d'aller on bon 


Ueux ob ſera la Cour, 


Gouvernement. 


de ſel & d' enjoũment en ſociété, malgre ſes impot- 


Taſcendant qu'elles prenoient ſur leurs maris; &. i 
A ujoutoit qu'il trouvoit cela d' autant plus Etrange, 


82 
Du 15 Avril 1771. 


Les Princes, excepté le Comte de ls Marche, ont 
regu hler matin une reponſe du Rol A la Lettre quill 
avolent dcrite la vellle 4 8. M. Elle leur tdmolgny 
ſon mdcontentement 1 en conſdquence leur defend 
d'approcher do ſa perſonne, & de volr la family 


leur ſemblera, pourvu qu'lls s'abſentent de tous le 


Du 15 Avril 1771. 


Li Gazette de Bruxelles, ainſi que celle de Br 
ne, viennent d'&re proſcrites dans ce pays- el: lin 
troductlon en Frunce en eſt defendue au Bureau de 
.Gazettes Etrangeres. On pretend qu'elles ont ddl, 
Pour 8'exprimer trop librement ſur les affaires di 


Du 15 Avril 1771. a 
: Ces jours derniers un cexcls de femmes &toit cher 
M. le Chancelier, & ce chef de la Magiſtraturs plein 


tantes occupations, plaiſantoit les dames ſur Vachar- 
nement avec lequel elles declamoſent contre ſon nou- 
veau Syſteme; il leur reprochoit d'embarraſſer ſes 
operations, de les retarder par leurs criailleries, pat 


qu'elles n'ctoient point au fait de la politique, que 
ceite matiere leur 6(oit interdite par leur ſexe, leur 


nd 
Ile 
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4ducation & la folbleſſe de leurs orgenes, qu'en um 
mot elles n'y entendolent pas plus que des 0). 
I ne νν. ,x, 
dit avec vivacite Madame Pelletier de Beaupr6, gue 
10 ſont los Oy qui ont. ſauvd Ie Cap 


Du 16 Avill 71. 

Lon compte ce matin ſopt membres du Grand 

Conſell qul ont envoys leurs demiſſfons, ſavoir Mre, 
Lambert, Plonteſevette, Perrault, Megre, Guigna- 

de Villeneuve, Yaucreſſon, Duport, | fn, 


Du 16 Avril 1771, 


| Extrait- d'une Lettre de Rouen du 12 Avril. . ; 


Le Greffler en chef du Parlement ayant regu un pas 
quet à ſon adreſſe, en @ avert! M. le Premier. Prefi- 
dent avant de l'ouvrir; & ce Magiſtrat ayant falt afſ- 
ſembler les. Chambres , ſous cette premiere envelop . 


pe il sen eſt. trouve une ſeconde,. 4 adreſſes du 


Procureur general, & une troiſieme enfin 4 la Com- 
pagnie aſſemblee. Sous cette derniere Etoit un Ecrit 
anonyme tres ſeditieux & exhortant les Magiſtrats 2 
tenir ferme, à ſe revolter meme gil le falloit, avec 
promeſſe de ſeeours de toute eſpece, &c. Le Par- 
lement a d'abord été atterré d'une ſemblable decou- 
verte, enſuite on eſt convenu d'une voix unanime 
de depoſer la piece au greffe, d'ordonner une in- 
formation tres prompte, tres exacte & tres ſevere, 
J la requete & diligence du Procureur general, & 
gu il Ns dreſſe proces verbal du tout pour expè · 

y + 0.2 - | 1 15 | 


ie Obancelier, lul rspon- 


Cr) 
Aalen en dive envoyde 4 M. eri * 
4 Ktat, 4yant le Departement de la en 


| * 10 Avril 197 | 


- y a quinze Confellldrs-Clores dan la nonvel( 

AN C'eſt M. VArghevoque de Paris qul le 
a recrutds ; on compte entrautres cIng Chanolng 
de I'Eglife de Parls : Lucker, la Tage, Mallamr, 
ds Beaumont , & Deplaſſty, Les trols dernlets ne 
ſont point encore graduds , les dei paciniers ſore 
Hcencies & ont di etre en hier Avocau au Par, 
loment « oo; 7 


Du 16. Avril 1777. 


De tout le Parlement i} ne veſte av. tribunal ac: 
tuel que M. Joli de Fleury, - Avocat général, qui ſe 
ra Procureutr general, Le Procureur general: an- 
eien, le premier & te fecond Avecat general, let 
deux Greffiers Secr6taſres-de la Cour, Habeau & dy 
Brane , _ que le e en any cows denne dan 


Gl, Du 10 bu 157 | 


Deum nouveaux Eerits ſe a6pandent en foveut dex 
operations de M. le Chancelier , ou pour decrier 
ceux compoſes par le parti adverſe; l'un a pour titre 
da Tate men Wannen 


hs 


it paftolt par tes "TO pietieiiers 1 4 1 
maftes fur Id defnlefe operation! de M. te. Chance: 
lier Wil — une «Fransfullon dy enn co 


* 
0 1 8 [ 
: 1 
| 


ew) 
4400 fo Parlement, cwil u combine in ruft, te mit 
tere & la foree, trols reffOrty mis en eu, tantôt & la 
fols , tant6t alternativement , pour den aſſwrer le 
ficehs, Mrs, du Grand Confell rendus & Verſvilles,. 
malgrs les brufts qui conrolent , n'evolent aucune 
onde tn projet, Qu Quolques mombros ſeulement 
en 6tolent & avolont ste proeddemment 
toutes les dEmarches que la en. auroit pu 
enter pour manifester fon vu ſur le istour du Par- 
ſement, & la Iler d'une faqon trep contradictore 
pour qu'elle pitt enſulte fe prôter à un métamos- 
phoſe, Ces mEmes membres, au nombre de 9, ant 
«6 les ſeuls intraduits dans le Cabinet du Roi, 4 
Jeur arrivée chez le Chanegher la veilte du Lit de 
juſtice, La, en preſence de 8. Mi, M. le Chance-- 
lier, M. le Due de la Prilliert,' M. de Boyne, om 
endoftrine” ces Mrs, & les -ont-difpoſ's & ce qui ſe 
devoit paſſer fe lendemain, en les chargeant de ſd- 
duire ou d'intimider leurs confreres. Ceux- xi atten - 
doient pendant ce tems- li, & naturellement devoient 
tre jaloux de reſter exelus de l'audience que le- 
Roi donnoit aux autres membres. C'eſt pour calmer 
ce ſentiment quis reparurent avec hexterteur de da 
triſteſſe & de deéeouragement, ne- Foxprimant: 
quavec des 'foupirs & des exclamatiens, donnaht 
i entendre-quiils ne pouvolent en dire davantage ;: $: 
mais que leurs confreres avoient été trop heureux 
de ne pas Eprouver les reproches & la colere du 
ol. Enfilite M. le Chancelier f& montru avec: 
ſon giſanees & Ta gayeté erdinaife, parlant vague» 
tent & ne Kerpliquant fur rien; il les quitta bien- 
tot pour ufer au Confeil des Depesbes & leur! 
"Wt qa les lulſfolt aver M. 4% Heyne; un aut 


(66 
| lai-m#me. Celui-ci, ſans leur apprendre rien @ 
plus, les cathEchiſa ſeulement ſur la punition infj, 
gee au Parlement de Patis, ſur la neceſlite d'obelt, 
de ſe reſigner à ſes volontes, de ſuivre 1impulſion 
de ce ſeul legiſlateur ; &c. il amuſa ainſi le tap 
jaſqu'à neuf heures, que M. le Chancelier revint, 
& trouvant ces Mrs. fort decontenances , ſe plalgul 
qu'on ne leur eftt pas donné des tables de jeu pout 
gvoccuper. M. Lambert lul repreſenta que la Comps 
gnie n'étolt pas venu pour manier des cartes, thu 
pour parler affalre. Ls Chef de la Magiſtratur 
parut entrer dans ſa demande, & voulut faire. ys 
nir ſes paplers; puls, ſous pretexte qu'il etolt tand, 
quo cos Mrs, devolent tre fatigues, quills aurolent 
| beſbin de ſ@ coucher de bonne heure, II demande 
fl fon mattre d'h6tel avolt ſulvl ſes ordres: pout l 
fouper On lul repondit que tout dtolt pret. Ai 
moyen de quol on fv mit A table, of y teſtu [otþ 
demo, & fs ſuppofunt Fatlgud Jul meme, 11 6 fut 6 
core queſtion de rlen apres fouper i II renvoyy ilbf 
605 Mev logds d la craye ches differeris boirgeoli, 
6h {1s trouverent des uppartemons trös projjres & til 
nls de teut ee qui leur (telt ndeeffulre, te lends 
main matin, réunls ches ul, II dluda encore de Io 
Inflruſre fous protexte d Allen gu Ohäteau fo difpotr 
@ la Ceremenſe ] en forte que Is Compagnie he (ut 
proprement ee dent II dtolt queſtion. qu'au Lt de 

* juſtice meme, 1 5 | 
Quant A M. Angrau d Allerat,. le Procurevy gle 
noral, comme on avoſt pris des engagemens pour 
_ cotte place du Parlement vig-d-vis de M, Avocent 
144 Foll de Fleury, & qu'on eralgnolt que 6 
giſkeat macontent n'delalrät les autres mamb es du 


\ 
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6 WM Conſeil & ne les excitit 4 la reſiſtance, il avoit re- 
nfl, cu le meme jour, que les autres membres, une Lettre 
Gir, de cachet pour aller 4 Meudon, oh ſa ſœur a une 
maiſon, en robe & en bonnet carre, y coucher & 
zuendre les ordres du Roi, qui furent dans la nuit 
de ſe rendre au Lit de juſtice à Verſailles. 

Ceſt ainſi & par ces incidens comiques qu'a été 
nenage un des EvEnemens les plus mémorables dans 
u Monarchie. En revenant de Verſailles pour Fin. 
ſrillatlon au Palals, le ſeul M. Lambert, Doyen, 
1 eu le courage 4 Ventree de Paris de dire d ſon 
cocher de le remener ches lul. Le ſolt pluſieurs 
ont envoys des d&miMons , afnſl que le lendemaln; 
mals on varle encore ſur ly quantits, 

ws 


A V'&gatd de la Cout des Aldes, on peut juger 
ptomptoment que pour en entralte quelques ttaltres, 


e coup vigoureux portd contr'ells n' &t6 frapp 
4 hombre de hult. 


Tara, Oteffler ; n' polnt donnd su ddiiffien , 
mals les deux Twabran vue mont, | 

Cuunt 4 M. J. gu, elle off trds cortaliie, & oft 
til 4 propos qu on 4 dit qu'il avelt eonelu 4 Vets 
tulfitetent des Edits 4 II avelt, au eentralre, sen- 
ea 4 66 qu/lls fuffent retirds ; coming fit autrefels le 
meu Aveeat general Servin, On verra ess d6talls 
ding le proces Verbal du Lit de juftice lnprime, 


Du 17 Avril 1771, 


Les ouvrages en faveur du Byſteme de M. le Chan- 
eller pullulent de toute part, II en parolt encore 
un tout rõcemment, Intitule RY * 4 la Leere d'un 
ancien Magiſtrat 4 un Duo 9 air, &c, On ne 


(198) 


peut qu'annencer les titres de tant de brochures, 
qul en general ne ſont que plaiſantes , ou #YEcartent 
. #bfo;ument des vrais prineſpes lorsque la matlere y 
eſt diſcutte ſérleuſement. Se a] 


Du 17 Avril 1771. 
Les Pairs r6clamans ſont les Dues Ude, de l 
Tremouille, de Fronſas, de Roban Chabot , de Nis 


qilles, Brancas , Palentinols , Nivernbis, la Valin 
ro, Fleury, Durst, de Beauveau, Prince de Tingh 


Du 18 Avril 17717. 


En attendant que les Proteſtatlons des Princes, ex: 
trEmement longues & qu'on affure tre tr6s bien ful 
tes, ſblent imprimees, on en tepand“ un Extralt, 
par lequel i! paroft quis y parlent ſous pluſſeurs 
qualites; comme Princes , pour la conſervation dy 
leur droft & la couronne; comme Pairs, pout let 
drolts de la Monarchie, la confervation & la frets 
de la per ſonne ſactte du Rol; comme Gemilibm. 


fes Privileges j eh un mot, comme Coen, uu nom 

une Nation libte , qui ne fut famals fulte pout 

Fefclavage, AVE | a Edo oh 
KEnfiflte feur Réelamatſon embraſfe hult chefs diff 


rens, & ils proteſtent t 1%, Contra offer des ſufptl. 


ſes faltes 4 la religion du Rol par les perſonnes qul 
Yentourent, & dvidemmont par fon Chancellor, 

ae, Contre effet des furprifes & de VobſeMon de 
womes perſonnes qul ont ferme Vaceds nu $1600, 
3, Contre log violences exercdes onvers los mom 
bres du. Parlement de Paris. 


wer, au nom de la Nobleſſe, pour la violation 4 


l 
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„. Contre a conffseatlon Illegale des offices yon 
ent arerens membres dudit Parlement. 

HF. contre I'6tablifſement de la Commiſion fg 
membres du Conſell, ſubſtituss aux voy GA 
du Parlement de Paris. 

6. Contre Iillegalits de envol fait aux wonkees 
au Conſeil de VEdie de Février, & contre Lenrégls- 
trement qul en a été falt. ) 

74, Contre tout err qul pourra ae fait 
dans la ſuite, 

8*, Contr toute proſencs, deliberation, afDftanco. 
force ou volontaſre dans aucune ſbance que ce ſolt 
de ces pretendus Tribunaux, & contre leur acquieg- 
cement méme, v'll &oit poſiidlo 5 -qu'ils fullens & co 
polnt ne | VION 


ET wm 177%. Pig 219511 


Inet du Bellllage du Many, 4 0 jour 19 Ant; 

1 Compagnie conſiderant que &'eſt ute mexime de 
droit emanèée de la bouche meme de nos Rols, qup 
hulles Lolx ginétales ne peuvent 4voſt force dans 
[Ftat que par Fenrehiitremant dans les Cours do 
Patlement ”, 

, Quo 100 Loix du Royaume dé fendent berse- Z 
toy 0 dayeun Corps dans l'Etat, fl c@ teſt en vertu 
alis, Lottres pe e. enrdgifirds dans les 
Cohrs oft legdite Edits & Ddclarations ont des ct, 
4 dont les Arrdts & Roglemens ſont Glan, 
„AA unanimement qu'elle ne peut, fins con- 
4 aux Kdite, Ordonnances & Ddclarations, 
uu violor ſon ferment & (uns ddrager d ſon Stat 
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primitif, enrégiſtrer lesdits Edits. portant oft 
des Conſeils Superieurs ”. 


„ Quelle ne peut recotnokte de nouveau i 
perieurs qui auroſent fur elle le droſt de reſſon, 
dinſpetion & de correction, d'autant qu'elle 11 
mais dependu que de la Cour des Pairs”, | 

„Que pénétrée du plus profond reſpect pour | 
volonté du Rol, elle n'auroit rien de plus 4 can 
que de pouvolr concilier la foumiMon. & ſes oft 
avec ces lolx & ſon ſerment“ . 
„ Que dans les triſtes clrconſtances oh dt 
trouve, olle ofs eſpérer de 8. M. qu'elle ne defy 
prouvera pas les vaux qu'elle ne ceſſera de fan 
pour le retour du Parlement, ſon p rr ly 

tlme”, 5 2 

„ En conſbquence, qu'elle no crolt pas quo ct 
Arr6t6 pulſſe lul attirer la dlsgrace d'un Princy 
qu'elle cherlt comme ſon pere, qu'elle honore & m 
pete comme ſon Rol, & pour le ſervice duquel d, 
le ſera touſours prite a ſacrifier ſes charges „ in 
biens, ſa liberté, ſa vie meme”, 
NB. On &erſt que les Bailliages: de Tours & 
Angers ont adopts ledit Arrete, & en ont bene un 
Pareil. | 


5 Du 1 Avril 1700, | 

Tous ces . le bruit a couru que 1 Pain 
proteſtans avoient été exiles: le fait eſt qu'il sel 
tenu le Dimanche un grand Conſeil d'Etat, od cette 
matiere a été fort agitee & débattue: que Mrs, le 
Marechal Prince de Soubiſe & M. Bertin ont fait 
fentir Vinjuſtice de punir ces membres de la Cour 
_ — pour avoir opinè librement dans un lieu 
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is Etolent cenſés n'&tre convoques que pour ce- 
que g'aurolt été leur tendre un plege: ſoupgon 
digne du cœur & de Vame noble de 8. M.; que 
ailleurs l'exil en donnant plus d' authentleité A cette 
feſtation, pouvolt faire un effet plus dangereux 
ela vole de la douceur & de la clemence, Mal. 
4 ces repreſentations tres ſages, les Lettres de 
ichet 6tolent expediges , 1 one heures du 
jr {1 eſt venu un ſurſls, & 11 parott aujourd'huf 
don a renonee abſolument 4 cette vole de rigueur. 


Du 19 Avril 1771, 


Le Proces verbal du Lit de juſtice ſo répand de- 
uls hler, on y volt que M. V'Avocat general $9» 
ur blen conclu de I'expres commandement du 
lol 4 !Enregiſtrement des deux Edits de ſuppreMon 
„ Iz Cour des Aldes & du Grand Conſeil z mals 
11 exemple du grand Avocat general Servin, II 
yolt conclu & es que celul d'extinctlon du Parle- 
nent de Parls ſolt ſupprime, 5 | 
Co Magiſtrat, qul 8'eſt relevé avec honneur dan 
cette occaſion de la chùte honteuſe qu'il avoſt faite 
u moment de la diſperfion du Parlement de Paris, 
youloit en effet donner ſa démiſſion à la fin du Lit 
de juſtice meme; mais le Roi exigea qu'il fut au Pa» 
lis avec les autres membres du Grand Conſeil pour 
inſtallation du nouveau Tribunal; & c'eſt en ren- 
tant chez lui que ce Magiſtrat a envoye ſon ate 
tedemifſion- : il 8'eſt exils volontairement à une 
terre 6loigneEe, | 


Rig 
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Du 19 Avril 1771. 


Rd 


on ne ſcaſt pas exactement le gehe 4 dim 


Hons du Grand Confeil: le 4 fort calcul u 
e à 18, & formetol 


douze ; ce qui reduiroit le re 


un petit r6ſidu, Celui des traitres de la Cour dg 


Aides ne ſe monte, heureuſement, qu'd huit. On ne 
connoſt auſſi que huit Avocats. Le reſte n'eſt compo 
{ que de Cleres & de forains, ſauf un Conſeiller ie 
Ja Cour des Monnoyes. (Le Sr. de la Calprenede) 
Ainſi Ton voit que ee Tribunal eſt encore bien in 

forme. - II y a quelques plaidoyers, au moyen de 
anciennes affaires du Grand Conſeil, qui &'y cont 
nuent. Les Avocats* & en n'y vont pas dr 
vantegs. =. --- 

On aſſure que f 5 Admetrans *n Grand Con 
ont regu des betrres de cachet pour reprendre, a 
attend à voir e parti ils 'mrendroat en cette ,OCCUs 
genes. 75 
On parle W de M. 1 Camur as Neill, 
jeune Magiſtrat, dernier membre du Grand Conſeil, 
regu en 1769. M. le Chancelier a cherche A l intim 
der & occaſion de ſa demiffion, en lui declarant qui 
8. NM. ſeroit fort mdcontente, quiil ne ſavoit pas cc 
qui en atriveroit, qu'elle poutroit ſe porter 4 fait 
ſur lui quelqu' exemple plus ſevere, qu enfin il y 
avoit dans le Royaume des Chateaux, des Fort 
reſſes, des Priſons, Fe Je ſpais, Monſeigneur, li 
a répondu le courageux Magiſtrat, mais je ſuis jt 
ne, Uigoureus , & Jeſpere vous ſurvſure, 


Du 19 Avril 1771, 
11 parott une Complainte ſur * Fair de- Pendu 


On imagine aiſement que c'eſt une ſatyre en ſorme 


— az . go oo o> 
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de cantique contre M. le Chanceller, oh Fon re- 
erace en bref ſa naiſſance, ſa vie, & ou l'on pré- 
mature ſa fin ſiniſtre. Il faut joindrs cet ourrage 
aux affreuſes Qdes deja repandues ſur cette matiere 
& que la Police recherche avec la plus grande 
vigilance; ce qui leur donne beaucoup plus de vo. 
gue que ces pieces n'en meritent par leur merits 
incinſeque, tres mediocre. - 


«Dy 20 Avril 1771. 


Les Repriſentations des bonnites; gens ont un pe-. 
tit 6crit tres impartial , ou en convenarit des torts du 
Parlement, on $'tleve avec la meme liberté contre 
Til6galits de ſa deſtitution & la fauſſeté des pretex- 
tes qu on met en avant pour autoriſer un ſemblable 
delpotiſme. On fait voir que cette Compagnie a 
toujours ou presque toujours été l'eſclave des minis. 
tres, qu outre pluſieurs actes cin juſtice particuliers, 
comme Fexpulſion des Jeſuites, la condamnation de 
M. de Lally, &c. commig pour leur plaire, elle a 
ac eux conſomme la ruine de l' Etat, en ne ſévis- 
ſant pas contre les depre lateurs des finances ou en 
ſe pretant aux impdts Enormes dont les Miniſtres 
ine de ſon ſein ont. ſurcharge le Peuple &c. 


Du 20 Avril 1777. 


Le vendrolt- 5 jour on Mrs. du Grand Conſell 
ſouperent chez M. le Chancelier & le lendemain 
ol ils y dinerent, étolent des jours maiſgres, Quel- 
ques uns des membres de cette Compagnie exal-» 
tolent ces repas & diſoient qu'il y avoit des mons. 
tres: ou, Mefſieurs , leur repliqua. * de Beau 
pre, autour de la table. 


U. 
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Du 20 Avril 1771. 


, on Etoit fort empreſſe de favoir. la facon FN pen 
fer du Parlement de Metz ſur les calamites actuelle 
de la. Magiſtrature, & l'on étoit ſurpris de n'en ap, 
prendre aucunes nouvelles; on vient pourtant den 
imprimer un Arrets ancien en date du 29 Jamie, 

ue voici: 

„II a été arrèté qu'il ſera tres bumbloment & wi 
: reſpectueuſement repreſente au Roi: | 

„ I*. Que toute la Nation le ſupplie de laiſſer lt 
verits Pacces 7 la calomnie veut lui uſurper”, 

„ 2. Que fi 8. M. vouloit ſe ſervir de es ly 
mieres elle decouvriroit bientot que les intrigues 
de la cour & la concurrence des pretentions met 

tent en ceuvre les plus vils reſſorts pour donner! 

la Nation conſternee le triſte ſpectacle de la Mag. 
ſtrature flétrie, ſoupgonnte dans l'exécutlon de ſe 
premſers devoirs, & punle de ſa fiddlits genereuſe”, 

„ . Que Pautorite des Rois de France ne s'dle+ 
vera jamais ſur les ' debris des Lolx; que I'Edit, 

portant Reglement eſt lo Code fatal de leur ſubs 

verſion totale, & que le privilege funeſte qul vou 

droſt mepriſer la lol devlendroſt blentòt I'6cuelil ol 

ſe briſerolent le Monarque & I'Etat”, 

„ 4. Que le Parlement de Paris eut ceſl6 d'etre 
fidele en obélſſant, & que la fidelits n'eſt jamais fl 
reſpectable qus quand elle ſalt donner ck 
à VobEiſTance ", 

„ $*% Que 10 ennemls les plus dangereux de IE. 
tat ſont ceux qui veulent anéantir les fonctions de 
la Meinte en e par Tapparell des 


pal 
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peines, un conſentement que la liberté francoils 

avoue ” 
A 0% Que les loix veillent ſans ceſſe aytour du. 
4 qu'elles le gardent bien mieux que les _ 
ves deſtines 4 dEfendre les barriergs du Palais, 
que c'eit par les loix conſtitutives de la — 
que nos cœurs ſont encore plus a NOS . 
que nos biens & nos vies”. 

„ 7% Que Timmobilitse dans les mnchen & 1s 
noble ſoumiſſion dans les Magiſtrats diſperſés, ras: 
ſurent la generation preſente & ſerviront de modele 
& de lecon aux races futures, tandis que nos An- 
nales ne feront connottre à la poſterite les auteurs 
dy trouble que par I'6clat de leurs vice & la fucour 
de leur ambition“. 

, 8+, Qu' enfin nos Rols ne dependent de pee, 
de, mals qu'ils dependent des loix, & que cette dé 
pendance eſt le titre le plus cher au Peuple Fran- 
cois, puiſqu'elle ratifie chaque jour le choix libre de 
nos ancètres & qu'elle aſſure laffermiſſement de lau- 
torits purement Monarchique ”, | 

» Arrete en outre d'adreſſer au Rol ſeu les Ro- 
nontrances dont les objets ſont fixes par VArrdte. 
Fait 4 Metz en Parlement, toutes les bows runes a8. 
lemblées, le ag Janvler 1791", | 9 


Dy ar Avril 1771. 


Dans la nult du jeud! au vendredl 4 Mouſque . 
ulres furent encore mis ſur pied & allerent portor 
wx douze membres du Grand Conſeil qul s'6toſent 
demis, des Lettres de Cachet portant injontion de 
ſe rendre au Palais, d'y reprendre leurs demiſſions 

Tome I. M | 


- 
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& de continper leur ſervice ordinaire, a peine de 
1 — formelle, 

Quelques - uns de ces Meſſieurs ne ſe font Point 
rendus au Palais, d'autres s'y ſont rendus pour pro 
teſter de nouveau: on cite ſurtout M. Lambert, |, 
Doyen, qui ayant demande à parler, a declare for. 
meNement qu'il ne paroiſſoit ſur les fleurs de ly 
que par ſoumiſſion aux orJres du Rol, mais qu 
n'entendolt faire aucune fon de Meagiſtrature, 
qu'il ne reviendroit pas; ne reprehdroit pas a 4 
miſſion, que 8. M. étolt maltreſſe de ſes biens, dt 
ſu liberts & de fa vie, male qu'Elle ne pouvoit dis 
poſer de fon honneur ni de fa conſcience. Apttt 
avoir prononce ce diſcours avec une fermets dighn 
d'un ancien Senateur de Rome, Il 8'eſt retirs en lu. 
cant un regard de courroux ſur toute cette aſſewdſi 

_ confuſe, 

D'autres, N folbles „ ont repris leurs 46miſfon 
des mains du Premier Preſident, d qul io Chancelik 
les avoit renvoy6es, 

Dans la nuit du vendredl au ſamedi dee gent dQ 
Ouet ont ap __ aux Magiſtrats perſiſtans dans leun 
demifMons, des Lettres de Cachet, oh ſa Maſeſte m 
les tralte plus que comme des particuliers, les en. 
le en differens lieux, a peu de diſtance de Pati, 
fauf M. le Camis de Neuville, qu'on affure tte 
envoys au Mont St. Michel} c'eſt celui qui avolt pit 
16 fi vertement a M. le Chancelier, Les autres con 
nus ſont Mrs. Lambert, Perrault, Guignace de Pl 

leneuve Megre, Michel de Montpera E W 
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Du 21 Avril 1771, 


' lo 


M. Claret, un des membres de la Cour des M- 
ges qui par une infame perfidie ont paſſe dans | 
i-diſant Parlement, a tellement eu honte de A 
tion, dont ſa femme ne ſavolt rien; celle - ci lui 
n a fait des reproches ſi ſenſibles , qu'il en eſt tom- 
x dans une meElancolie affreuſe, a envoys a" dé- 
nion, & &eſt exil&lukmeme, ſans quion ſache pre. 
{ment od il oft allé: on . * _ ne 8 
alt tOUrNG, | 1 T6 8 4 0 
ä = 003248}; ; | 


"Da at Avril 1 n. 


Le 10 Avril, les Semeſtres aſſemblés & la Cont 
les Monnoyes pour entendre le récit des faits con» 
ernant le Sr. Petit, Conſeiller honoraire de cette 
our, que le bruit pablic' d6ſighoit comme ayant"ac« 
opts une place au Conſeil, Superieur de Blois, be 
Grefler en chef, chargé de faire des informations, a 
It quill parolMott que cet Officter avolt effective. 


, nent accepts une place audit Conſeil, mals que vra{» 
a enblablemerf ſo repentant de cette ddmarche Il wen 
Wm retir6; ſur quoi arrété quill wa avolt plus lieu 
it, e daliderer pour 0 peeve, N 
0 ” Ari! 1 . 
ov dual dune Letire de Rouen du 16 Avril 1771. 
le Parlement, les Chambres afſembldes hler lundt 
ts, a rendu un Arr@ qui dèelare fntrus , parjures & 


Volateurs de leur ſerment, ceux qul ayant jurè dob - 
ſerver les lolx du Royaume » fe ſont ingerès ou ala · 
n | 


(266) 
kererolent aux fonctiont des Magiſtrats diſperſts & 
Parlement de Paris; & nuls, tous actes Einands a 


qui Emaneroient des pretentu Patletbne te Paris 
Conſeils ſyperieurs, y 


Du ar Aer _—_ 


+l RON une Reponſe au Citayen,, qui a publis ft 
reftexions, Cet Ecrit, plein de neif & de raiſh, 


detruſt tout ce qui eſt dit dans autre pamphlet d 
ſoutlent ſes argumens de I'autorits des plus grand 
Ecrivaine ſur adminiſtration & le gouvernemet 
des Etats, & combat ſouvent ſon ne perk 


progres paroles. 1 
| Dun Anil r. 


Its fvt -difune Parlement, a. Pair def bl 
quelque choſe, a enrégiſtré, mereredl. dernier I 
Grand Chambre & Tournelle aſſemblées, un Bd 
du Rol coticornant les Conſells ſuperisurs, pour 
plus parfalt arrondiſſement dans le ret ae EL 
bunaux 
1ly a ev auſ quelques aſſembldgs 2 
divers objets, dont le. premier 66 de de puter 
Kol pour le remercier de la creation du ſol - dif 
Parlement, mais cette demarche ridicule n'a pol 
Un nommé Defir rat, Avocst, cl devant, , jo 
.d'hui membre de ce ſol-diſant Parlement, a ted 
nonce 4 ſes nouveaux confreres comme decret6 | 
le Chaàtelet, & il eſt oblige de ſe laver. II eſt cu 
ſtant, & le Procureur du Rol ne diſconyient pas 


— = ic a_ © Q8QTfro ww 
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yoir decrete Yaſlgns pour etre out, & il aſſure qu'il 
e mèritoit bien: on ne ſcait ſi le Lieutenant Crimbs 
nel aura été plus loin, c'eſt ce qui elt en queſtion. 


Du 22 Avril 1771, 
il court un Quatrain ſur les circonſtancess 


France! tel eſt done ton deſtin, 
D'etre ſoumiſe à la femelle : 
Ton ſulut vint de la Pucelle,. 
Tu porlras par la Catin, 


Du 22 Avril 1771. 8 


On rapports que Madame la Comteſſo Dubarri 
tant rencontr6 M. le Duc de Nivernois , un des 
Proteſtans au Lit de juſtice, Vavoit arr&t6, & lul 
avoit dit: M. le Due, il faut eſptrer que vour vou 
dtdartires de votre oppeſition , car Vous Vaves enten ; 
du, le Roi a dit qtt1L NR CHANGEROIT JAMAIS, nn 
Oui, Madame; mais il vous regardoit, à repondu 
le tin. courtiſan. 


Du 22 Avril 1721, 


On n'eſt pas content dans le Public du diſcours de 
M. .Seguier , annonce avec tant d'emphaſe, & qub 
n'elt rempli que de lieux communs ; on [ui reproche 
de n'avoir pas profits d'une circonſtance eſfentielle 
& particuliere qui donnoit lieu aux plus grands mou» 
vemens de I'Eloquencez c'eſt . Pabſence des Princes, 
On trouve également mauvais qu'il ait inculpè le Par- 
lement, & paru accorder qu'il ait peut- etre &tE trop 
loin; en un mot, on n'y voit de beau que la ferme. 
1 avec laquelle il a oſé conclure a ce que PEdit de 
M 3 


( | 
Awpreſſſon du Parlement fut retité. Au Curplis; BN | 
blen des gens prétendent que ce diſcours à é mu 2 
ner ca qul ſe verifleray car en aſſure que es Mig 
giſtrat requis par M. 16 Chanceller de le lul envoy 
pour Vinſerer au Procès verbal, lul avolt falt des in 
{ances , pour qu'il n'y fat rien change, en ajounn 
qu'il en avoit delivre des coples à ſa famille, & qul 
pa! oſtroit ſurement imprime dans toute ſa, verits, 


Du 23 Avril 1771, ; ! 


Depuls que les ſergents aux Gardes ſe ſont ret 
res du Palais, le tumulte y eſt revenu, & le 6 
diſant Parlement eſt ſiſſlé & hué : l'autre jour quel 
ques membres furent obliges de s'echapper par la h 
ve tte: quatre A vocats, aujourd'hui Conſeiller, 
ayant pris un fiacre, on a erié dans la rue : cup 
de Conſeillers d fix ſols, &c! On ne finiroit pas d 
zapporter tous les brocards qu eſſuye le Tribunal en 
général, & chaque membre en particulier. Pen 
aujourd'hui eſt comme la Bretagne ou comme Ret 
nes: C'eſt une eſpece de guerre civile, toutes les 
familles ſont diviſces. Non-ſeulement on fait ſe 
mer la porte aux membres du nouveau tribunal, mai 
les femmes mepriſent leurs maris, les fils ſuyent lein 
peres, les peres maudiſſent leurs fils, les freres { 
deteſtent, en un mot, c'eſt un ſpectacle continuel 
de haines & de diviſions, qui ſe perpetueront peil“ 
tre pendant pluſieurs generatiuns, | 
Loe Sr. Sauvigny, le Premier Prefidend, eſt ſu 
tout l'objet de la riſte publique; il eſt d'une ig 
rance ſi craſſe qu'il faut le ſouſfler fur le tribunal 
Ces. jours dernlers, les Procureurs jouant la Patad 
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1 l'ordinafre, on lul dit de remettre In Cauſe & quit. 
zainez ce qu'll fit, Une ſeconde appellde, les Pro» 
cureurs s' excuſant encore, le ſouffleur lui dit de nd. 
me, c'eſt-A-dlre, remis & la quinzaine: il repeta tout 
haut de m4mel & à l'inſtant il fut appelle M. le Pré. 
fident de meme, qui n'eſt pourtant pas le mme, fal- 
fant alluſion au fameux de Mesmer, autrefols chef du 
Parlement. 

Ce qu'il il y a de remarquable dans tout cect, ceſt | 
lezele & la fermete que les femmes y mettent, l'in- 
terèt avec lequel elles ne ceſſent de vantretenir de 
ces matleres de politique: objet perpetuel de la 
converſation depuis quatre mois. Ce ſont elles qui 
ont echauffe beaucoup de Magiſtrats tremblants, in- 
decis, & qui peut-etre auroient molli; pluſieurs ont 
fait à cette occaſion des ſacrifices de fortune con- 
ſderables. Mais le propos de Madame. Negre à 
fon fils, Conſeiller au Grand Conſeil, eſt ſurtout me- 
rorable & peut &afſimiler 4 celui d'une femme 
Lacedemonienne, M. Negre partant pour aller à Ver. 
filles, en vertu de la Lettre de Gachet dont on a 
pare: mon file, lub dit cette mere courageuſe, laiſ. 
ſex 4 la Cour, vil le faut, votre robe & votre 


charge, & rapportes n en 
D 23 Avtil 179TH. 


Arrets du Bailliage de St, Dlzler, du 18 Avril 
1771. „ Nous officiers du Bailliage de St. 


 Dizier ſouſſignés, conſiderant que d'apres le fer- 


ment que lors de notre reception nous avons pres 
ts devant les - vrais officiers de notre Phrlement de 
Paris, nous ne reconnoltre ni proceder à 
4. 
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Lonretziſtrémene d'aucun acte émané d'officters qu 
ne ſont pas regus en les loik conſtitutives gy 
Roydunie, 

„ Que depuis e 21 Janvier 1771, les vrais off 
ciers du Parlement de Paris étant abſens par force & 


diſperſes, ront pu ſe reunir & 8'aſſembler pour au. 


cun Acte juridique. 

»» Qu'en conſequence il reſulte que Tenregiſtre. 
ment pretenty fait au — de Paris, toutes les 
chambres aſſemblées, le 23 Février 1771, d'un Edit 
du Roi donné à Verſailles audit mois de Fevrier, & 
portant creation de Conſeils ſuperieurs , doit Etre 10 
gard6 comme un enregiſtrement illegal & fait par des 
. offficiers ſans caractere, & qui paroiſſent douter de 
leur .competerice, puiſqu'ils ne nous ont pas fil 
connoltre la loi qui les autoriſe à exercer des fonc- 
tions attribuèes aux vrais officiers du Parlement“. 

„ Avons arret6 que nous ne pouvons proceder. 4 
Fenregiſtrement d'un Edit du Roi portant creation 
de Conſells ſuperieurs, ſans contrevenir aux Ordon: 
nances du Royaume, & aux Reglemens faits par lei 
officiers du vrai Parlement de Paris, à I'execution 
desquelles . Ordonnances & Reglements nous ſoit» 

mes aſtreints pat un ſerment dont nous cohnoiſſons 
la force & letendue, & auquel nous declarohs voulolt 
ette conſtamment fideles. Sight Gilles & Arbinet. 


Du a3 Avril 1771. 


| Lie 11 Avill 7777, le Ballllage de Vitry le- nf 
sols a auffl falt un Artete tres long , tres n 


n., ou d'apres les autorites fans _ 
RON” 


a Pp. . N 


= 
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inonce, Il a arr8t6 de ne point recannoltre le Cog: 
ſell ſypdrlour Ich do Chalons &, 


Du 25 Avril an. 


voilà juſqu's preſent. ce qu'on a pu recuelllir con- 
eernant les demifſions du Grand Conſeil & les Exils. 
M. Lambert, exile a Clicby; M. Guignace de Fil. 
neuve, à Chaume, en Brie; M. Michel de Mont. 
perat, à Verclai, en Bourgogne; M. Megre, a Ger- 
beroy, en Picardie; M. Camus de Neuville, à Rains, 
i, en Artois, & non enfermé au Mont St. Micbel;: 
M. Perrault, 4 Neuville; M. Ride! de Pleine Sevente,. 
1 Colloncutiers;- M. de Baralſi , 4 Pont St. Maxen- 
ce; M. de Maufſion, qui a donné ſa demiſſion. dii 
nanche, eſt parti & Lon ne ſcait ob il r 


Du 23 Avril 1777. 


M. de Vaudreui!, l'ancien Premier Preſident din 
Parlement de Toulouſe, a regu avis de M. le Lieu- 
tenant de Police de partir de Paris & de ſe retirer 
iſa terre, On ne doute pas que cette eſpece d'exilf 
non caractériſe ne ſoit la ſulte de la delatton de- 
pelques propos ttop- vifs qu aura tenus 00 an 


Da mM Aur 1771. 1 


Le ti-difune Parlement a ehre iti, les Cham 
bees affembldes ,. le 19 Avril, un Edit portant erda. 
tion de Chanesllerles pres les Cen ſells ſuperleurs 
de Blois, Chälens, Glerment- Ferrand, Lyen, Pel⸗ 
ters 1 ll V oft dit que = pourvus de ” nouvelles 

F F 
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charges jouiront, des meémes privileges que les tituli 
res de pareils offices près les autres Cours, quel 
qu'on ſache parfaitement, que parmi les Edits Bur. 
ſaux annonces depuis longtems, it y en a un dont 
robjet eſt d ter aux Secretaires du Rot, C'eſt. d. due 


Fla plus stande partie: de ces offiviers, Tews Pf 


* 
Du 23: All 17706 


10 this 100 le ſoi-difant Parlement a reh 
un autre Edit, portant ſupreſſion & creation d' Ae 
cats & Procureurs GeEneraux , & Subſtituts dans | 
Parlement de Paris; en ſorte qu'il n'y aura plus qui, 
Procureur general, deux Avocats genéraux, & hut 
Jubſtituts par commiſſion, commes les autres oa 
RO, Conſeillers ke. 


Du 24 Avrit _ ” p 


Dies Syndics de la communauts des Procureurr o ql 
te mandes ſamed! chez le Premier Preſident du (4 
dlſant Parlement, en preſence du nouveau Procureir 
general Joi de Fleury, Crs Magiſtrats les ont Wl 
cuelllis avec beaucoup de pollteſſe & de douceu, 
M. de Saubigny leur & dit qu iI vouloſt Gre. leur blen 50 
faiteur, leur ami, leur pere; &c. qu'il 8'agiſſolt e oe 
blen vlvre enſemble, & qus pour obeſr au Rol! ” 
fallolt qu'ils portaſſent loyalement lcurs affalres e .. 
juſtlee. Sur quol grandes: rEv&rences & profond Te i 
pet & ſoumiſſion entlere de la part desdits 8% ue 
dics aux ordres du Rol, qui ne leur ont pour e 
0. annonces que verbaloment, , | | 
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Lundi matin „ legdits Syndics ont fait aſſembler 
les Procureurs pour leur faire part des ordres qu'ils 
zwoient recus verbalement, & qu'lls leur ont rendus 
de meme ; ſur quoi l'on Set retire ſans deliberer, 
& le palais \ va 4 peu pres toujours de meme, 


Du. 25 Avril 1771. 


Les Proteſtations des Ptin&es, en date du 4 Avril, 
commencent a ſe repandre manuſcrites, & occaſion. 
nent le. plus grand effet. I! n'eſt pas poſſible de 
crolre qu'un homme alt pu oſer perſiſter 4. vouloir 
changer la face de tout un Royaume, contre la r6- 
camation auſſi forte, auſſi ralſonnès de Princes rey: | 
nis, Ils y expoſent de la fagon la plus &nergique | 4 
[obſeſſion conſtante du trdne, & inculpent.le Chan. 
lier ſpeclalemend, ainſl qu'on l'a deja vu · dans le 
peilt extralt donné de cette plece precleuſe d la Na- 
don, & le gage certain de Iint&1& vif & tendip | 
qu'y prennent ces chefs prob & adorés. | 


Du 26 avril 1777. 


on n'a point encore envoys au Chitelet rhdit de 
ſupreſſion de l'anclen Parlement & de creation qu 
nouveau, M. le Chanceller ſent comblen l'enrégis- 
tement de ces deux Edits doſt cofiter à la Compa · a] 
'gnie en queſtt6n , quelle influence ſon exemple doit N 
wolr ſur les autres Bailllages du reſſort, de quelſe | 
importance i eſt de- ne pas faire en cette occaſion 
une fauſſe démarche; & d'aftleurs combien't- eſt dif- 
ficile qu'elle conellle ſon acquiescement actuel avec 
lu Arrdt6s precedemment faits : c'eſt pourguol il | 
M. 6 | | 


— 
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retard fon opération, il cherche à intimider let vn, 
& ſedutre les autres, 4 gagner les chefs , 4 ſomes 
une diviſſon utils, en un mot, 4 applantr les diff. 
cuſtes avant de propoſer un enrégiſtrement qul pour 
rolt, par un refus du Chatelet, arrétet abſolumen 
ſes projets, 


Du a6 Avril 1771. 


Le Chanceller, toujours actif, toujours Intriguunt, 


bft actuellement occupé f falre négocler nuprds dy 


Princes; on affure que M. le Duc de Pentbisurs of 
charge de cette commiſſlon delleate de ln part di 
Kol t i] parott difficile qu'après leurs Proteſtation 
formolles Ile pulſſont changer de ſyſteme, f ffn 
cependant qu'on s'en flatte 4 la Cour, pour perſiſt 
duns une revolution qui ne peut abſolument pe 
wu du molns ſubſiſter ſans leur concours, 

On ne travaille pas moſns auprès des Dues & Pag 
dont les Proteſtations n' ont pas regu le môme del 
que celles des Princes, & d'allleurs plus dependan 

die la Cour, & qul n'etapt pas unanimes ſemblent 
plus aiſcs d detacher, | 

Le Rol a envoys chercher dernidrement M.! 
Due de Ia Valliere, un des Proteſtans, gone fot 
favor; I a eu lhonneur de ſouper avec ſ@ Majeſt, 
comme 4 bordinalre & M. le Duc de Nivernol o 
auſſi un de ceux qu'on ſolllelte le plus, mals dg 
plus difficiles a ſedulre. 8 


(em) 
Du 20 dviil 177f. oh, BY 


M. Bourgeois de Boyner, que M. le Chanceti& 
wpelle fon bras droit , concourt de ſon mieux & 
fexécutlon d'un Syſt&me que tous deux ont 6gales 
ment à cœur de faire reuſſir, Le premier, à qui l'on 
accorde plus de lumſere, de ſavoir-faire & de ſang- 
frold, qu'au ſecond, eft tres propre d tempérer “ef. 
ferveſcence de l'autre: mals on pretend que c'eſt en 
meme tems le plus redoutable ennemi qu'il alt pu f@ 
donner & qu'll doſt tôt ou tard ſuccomber ſous les: 
efforts ſecrets de es concurrent ambitleux. 


Du 26 Ari 1771. 

Extralt d'une Lettre de Pau du 18 Avril 1771... 
, Le Conſelller Clerc (l'abbé Salles) tird de notre 
Parlement pour entrer dans le nouveau tribunal dl 
v6 & Puris, n'avolt aucun projet de cette eſpece en 
pirtant d'icl, mals II avoit une affaire au Conſeil 
qui lul-tenolt fort & cur. M. le Chanceller l'a te- 
nu par- ld, & Vinter@t I's falt ſuccomber aux propofis 
tions flatteuſes du Chef de la Magiſtrature”, 


Du 27 Avril 177%, 


| | \ 
11 faut joindre aux exllés du Grand Conſell M. 40 
Manneville, qu'on à envoys 4 Peritulers; M. de 


 Mauſſion , dont l'exll n'&tolt pas connu, eſt a Soong. 


M. Martin de Vaucreſſon, un de ceux qui avolent 


donns leur demiſſion, pour faire ſans doute ſon mare 
che meilleur & ſe rendre plus cher, a obtenu la 


M 7 


(ol) 
place dAvocat enerali {1 y 4 4 regu vendyey! 
— | & M. Pirgd?, Prefldent' de ſa Cour de) 
Aides non wi, a eu Vagrament pour Vautes, 0 f 
8 44 beg 10 m eme four. 


= Du ur Avril 1771. 


Modime L Comteſſw Dubarel, trhs Jatoun 90 

conttlbuer, en ee qul la eoncerne, 4 la formation dy 
fol - difant Parlement, a cru devolr temolgner ſu fl. 
tlefation d M. Foll de Fleury, aujourd'hul Proe. 
eur general, le ſoul qul farvive Fla Compagnie ons 
tlere, en falfont 4 Madame de Fleury, fa- forme; 
un profent de cent mille francs en diamans, Cette 


aneedote _ pour cortvlne,: . *' 


. 


Du 27 Avril 177. 10 5 * 


M. le Chanceller continue! avec un-zels Infailge 


ble à lever tous les obſticles que rencontre ſon pros 
jet. Le plus grand & le plus dangereux ſans con. 
tredit eſt la Proteſtatfon des Princes & des Pairy 
Enconſequence il a fait entendre à S. M. qu'il Stot 
eſſentiel de rameher les r6clamans; & que puisquiBl. - 
le avoit juge a propos de ne pas employer les voles 
de rigueur auxquelles ſu elèmencè s'ttoit oppoſie ,. 
Il falloit uſer des voies de douceur & d'inſinuation. 

Depuis ce tems diffetens nëgociateurs ſônt en mou- 

vement pour opéter une rèunion bien difficile, ſtf- 
tout de la part des Princes; Leurs Proteſtations ; qui 
acquierent aufourd'hui une grande publicité & ſerort 

mceſſamment imprimèts, ne peuvent ſe rẽpandre ainfl 
qe de leur confentement; & quoique M. le- Chat 


6 4 


eng 


6d! eller alt falt rotlepr du, Oreffe du Parlement la ff 


do 
1 


n(fleation de cette plece Impol tante, elle ne peut 

lum porlr, & fora pour la poſtdrits ls plus reculde 
un t4molgnage ſubſlſtant de la parſfverance conſtans 
to.dev Prinasy d repouſſor un Tae deſtruftour des 
Loix & de la Monarch(e, 1 + bs an 

M. de- Boyner ſeconde de ſon mleux ce Chef en 
tropronant, La defetion. des membres du nouveau 
ributal no pouvant que produlre un tris mauvate 
offyt, 11-8'06cupe contlnuellement d raffermir pardon 
doquenes coun qul ſorolent dbranids par es reſþek 


bumaln , fl pulſſunt ſur les hommes, par es mdpris 
n6ral qui ſemble les flettir, par les reproches. dd- 


folans de leurs.cancitoyens , de leurs amis, de leurs 


parens, de leurs freree.,, de leurs meres, de leu 

femmes, &c, II ne cherche pas avec moins de zeſe 
i ramengr les deſerteurs 3.1] a criti M. Claret, dong. 
on a annones le repentir, quill avolt eu beaucoup- 
de peine & calmer,le courroux de M. le Chanceller, 
qu enfin Ib eſperolt de rendre plus favorable ; qu'il fe 
donnero't. la peine de paſſer chez, lul, (M. Claret) 
qu'il leveroit ſes ſcrupules, & travailleroit à Je re. 


mettre en grace. Madame Claret a.xtpondu;a M. 


de Boynes, qu'il ᷑toit inutile qu'il ſe donnat la peine 
de venir voir ſon mari; qu'il <toit. abſent, mais 
quelle ſavoit ſa fagon de penſer , & qu'il pouvoit Etre 
ſdr. qu'il ne rentreroit jamais. I! paroit, que les af- 
forts de M. de Boynes n'ont pas. été plus heureux 


contre M. de. Mauſſion, &. que ce dernier, ſEduit.Jla 


premiere fois par la langue doree de ce Miniſtre, a. 


46 en garde contre ſes conſeils & les a repouſſes. 
courageuſement cette fois -c il. 16158 se 


„ 


(a9 
bu ad Aw 2771. 11 N rl 


n paroft 1 un Arrdts ds Rio , per lenny od 
Hage de cette ville! refuſe de recennottre le Con. 
Fell ſuperleur de Clermont: on le trouve dann din 


falt & 88 bert. 4 : F 
Du 29 au 1777. 


bleme Joy ts du Parlement: 17 "_ 
folbleſſe de faire ou de faire faire par leurs py 
rens une ſoumiſſion à M. le Cbancelter, pour de 
mander 4 revenir des exils éloignès ou incommo- 
des of ils ſe trouvoient, ont obtens Is Je 
de revenir dans leurs teres. 


Du 29 Avril ne 


I. de Flury, le Procureur general „t 6 
faits de l'aſſemblèe tenue chez M. de Sawvigny ml 
Premier Préſident actuel, des Syndics des Procy- 
reurs, leur a écrit une Lettre, oh il leur marque 
que d'apres leur ſoumiſſion aux ordres du Rol, leur 
- attachement A leur devoir & leur zele pour les inti- 
rets de leurs parties, it ne doute pas qu'lls ne ſu met 
tent inceſſamment en deyoir de remplir leurs fonc- 
tions & do ſervir aupres du Parlement. Les Syndics 
ont fait imprimer cette Lettre & l'ont en voyés eit. 
culairement 4 tous les membres de la Communauté. 

I y a eu en eonſtquence une aſfombiée de 90 des 
* -gnclens d la chambre de d{/cipiine : 14 les opinions 
ont balance le pour & le contre de la queſtion, £46 
Parlement anclen 2 encore ou n'exiſtolt pas f 


(629 0 © 


1's ont mis d'une part les Proteſtations des Princes, 
elles des Pairs, les efforts conſtans & uniformes 
ies autres Parlemens, le refus du grand nombre des 
pailliages & Jurlsditions Infürleures de ſe preter au 
syſdme de M. le Chancelier, enfin le vœu gene- 
al, il eſt vral tacite, de la Nation, mals dont eux 
procureurs avolent les indices les plus ſürs par les 
ifenſes multipliees de leurs clients de porter au- 
cunes affaires aw nouveau tribunal, - De Vautre c0- 
1 ſix Conſeils ſuperieurs deja dans une ſorte d'ac- 
tue, un Lit de Juſtice, des Edits ſolemnels, un 
parlement incomplet, il eſt vrai, mais exiſtant d'u- 
ne facon quelconque, enfin le glaive de la juſtice 
levs ſur eux, accompagne de tout ce que la force 
exccutrice peut y joindre & 'pret A ſe déployer. 
ls ont conclu que la prudence & leur ſũretè exi- 
geoient de ſe rendre aux inſtances du Procureur 86 | 
eral: que leur ſoumiſſion ne donneroit pas plus de 
nouvement 4 ce Parlement, fi leurs clients perſis 
lolent ou à retirer leurs affaires ou 4 leur defendrs 
de les mettre en état: que d'ailleurs ils ſerviroient - 
Kritablement Vancien Parlement, en empechant les 
rangers de 8'emparer de la jurisdiction à leur re- 
ſus; &c. En conſequence, des ſamedi, plus de 130 
Procureurs avoient deja donné leurs ſoumiſſions chez 
 Piocureur general, Ce magiſtrat, le nombre des 
Procureurs pour ee tribunal y étant fixé à cent, avoit 
alt le difficile pour le ſurplus, en pretendant que 
la liſte Etolt complette & deja adminiſtree 4 M. le 
Chancelier; cependant par commiſerution il a falt 
— de fe préter encore & l'empreſſment des 
einer, 7 | pal | | 


S © © + x - . 


r 
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5 . Du 30 Avril n 


La 3 de M. ls Been General; aux Pro 
eureurs 25 eee etoit congue: en ces terme: 


23 


0 | 95 | A Paris. ce 22 Avril un 
Ts  Connoilline Mn, votre attackement pour ly 
3, perſonne” du Roi „votre fidelits pour le bien di 
„ ſon Service, & votre exaQitude A remplir vos d 
„ Voirs vis L vis de vos 2 eltoyens, J attends ce 
„ votre zele & de votre bonne volonté que vou 
| ” voudrez blen engager vos Confieres a me donnet 
»” chacun en particulfer des marques ſinceres de lex 
„ facon de penſer, Je ſuls, Mrs., tout à vous, 
ene by de Fleur. | 
Et fur Venveloppe eſt Ecrit 4 Meſewrs Jes In 
| PrEdr di Communautd, 4 Parts,  - 
Celle des Syndfcs contenolſt a qul ſult: „ Mov 
” „ Neur & Confreret 
„ Par Jn déclaration faite en la ehembre del 
» ſacriſtle le 23 du preſent mois, {1 a été arrtt6 
'” conſentement de Mgr. le Procureur general, qui 
” pour donner & nos confreres eonnolſſanee de it 
* Lettre qu'il a éerlte le 22 du m&me mols aux Pte 
„ cureurs de Communaute,, II ferolt envoye & chacul 
„ de nos confreres Cople de ladite Lettre pour fat 
» faire 4 cette deliberation, Je vous envoye en ttt 
» de la preſents: cople de cette Lettre. 
„ al Phonneur d &tre tres N Monſleut 
„ & confrere, | 
Votre &, 
(Signs) oller le ws „Greffer ll 
N de la Communauté. 


Ce 24 Avril 177t;. 


( 2630 


Ceſt en vertu de ces deux Lettres que plus de 
730 Procureurs ont été donner leur ſoumiſſion chez 
M. le Procureur Gen, On pretend que le nombre des 
Procureurs pour le Parlement de Paris: étant fixe @: 
cent, ce Magiſtrat a arrété le cours de lrempreſſe- | 
ment des poſtulans: cependant beaycoup-n'approue 
vent pas cette demarche, & des dix Syndics trais 
ne 'ont pas fait, & ſont pres, plutot à donner Ia de · 
nifion de leurs charges: ces trois oppoſans ſont. les 
ors, Callleay s 5. unn & Gilles Values |; os be 


Du 30 Avril 1277. X e 


| Lbut afuel du Parlement de Paris oſt aid n 
thit, | 
on ns. 
; | Prifidane. . W „ | 44 0 1 


| MIS. Berthler 1 Sauvigny, Premler Intendant 1 


Paris; homme ſans naiſſance, trés bort6, 

De la Bourdonnals de la Breteche, cl-devant con- 
ſelller 4 Rennes: un des Ifs, 

Le Pritre de Chateau Giron , c{-devant Avoott 
general du. Parlement de Rennes, Vennem! purtleu · 
ler de. Mrs, de la Chalottals , & decrets, il y a pres 
d'un an, par la Compagnie d'aigne pour ètre oul, 

De Is Brig, el-devant Avocat general du grand 
Conſeil, homme folble, & qul renloſt ſa- nouvel 
eigolté, lorſqu'on-+ lul en parloit avant la formatlon 
du Parlement. 

De Nicolat , Chevaller 4 St. Louls, anclen Colonel 


de Dragons, que ſon pere n'a pas. jugs digne de pou- 


voir lul ſucc&der en ſa charge de Premier Preſiden 


(984) 


te la Chambre des Comptes. Entre dans cette place 
I ſon pere, ſa Re & done ee 


Conmr tun Lates. 0 


Langel. Pallier. Delier: D. Andilly. De 12 
Wowrry de Bonnaire, s'&toit demis par ſimagrée, vel 
fait donner une Lettre de Cachet pour rentrer, ei 
appeNe par les exiſts le petit racbleur, patce quill i 
6t6 mis en œuvre pour ſ6duire uno partie do ſes con 
freres. Honor. Canclaux, Vacquette du Cardonny, 
Duport, deEmis, puls rentre: Homme foible, fren 
dun Conſeiller au Parlement, Frecot de Lanty, paſte 
pour un grand uſurler. Doe de Combeault , hong 
ralre recu en 1740; M. le Chancelier l'a falt rev 

trer malgré ſes infirmités, ſous prétexte de filn 
nombre. Vacguette ds Banobere, fils du premier 
* Sorbouet de Bougy „ appelle le grand 16 

ltur par. ſes Confreres. Vernier. Chappe , ao 
grande envle de ſe démettre, mals eſt retenu pu 
des conſiderations d'Int&r6t, Quirot, el- devant Cons 
ſelller au Parlement de Beſangon, accuſe. de mo. 
nopole, & oblige de ſs démettre, ainf{ qu'il a 4 
yappotts dans les gazettes. Pojlot de Marolldr, el. 
devant de la premiere Chambre de 1a Cour de 
| Aides, fils d'un Procyreur , deſigns, Alt-on, mus 
.cond. Preſident des Enqus ies. 5 ; 


.. tout 19 Conſoillora 1 
— 


© Les. onze rden, eee erk u Gro 


cl. 30 3 12 1 43 0 5110 FH ' 
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ConILLEns-CLERES. (9) 


place 


Mignot , neveu de M. & Voltaire; honoraire, 
mais qui a ſollicite de rentrer: homme de lettres & 
point magiſtrat. Geoffrois. Le Petit de Belouney. 
De Sal, Conſeiller au Parlement de Pau, venu 
elt Paris pour affaire au Conſeil, & ſedult par M. 


ele Chancelier par l'eſpoir de r6uſlir.: iſole 3 Paris, 
Ul 18 « logs en bdtel garni, 4 hotel Notre Dame, rue du 
ö rdinet. Porteron, de la Ste. Chapelle: rand Ca» 
„bone. De Lucter, grand-chantre de 5 Da- 


ne, fils dun négociant de Nantes, qui a falt ban · 
querouts: d'une famille vouse 4 M. le Duc d'Al- 
guillon, C'eſt cet abbé qu'on aſſure avoir regu une 
pure de ſouflets dans les Cours de l' Archevéché. 
Dt la Fage, autre champion de Notre Dame, .atta- 
che 4 M. VArch&veque; Cotet, ci-devant Confeſſeur 
de ſeu M. le Dauphin, pretre autrefols de St. Sul- 
pice, fort attach aux Jeſultas. Colet de la Mar- 
rs, chanolne de Meaux, logs en hotel. garnl, ho- 
tel de Notre Dame, rue du Jardinet. Boucher, 
pauyre dlable, & pretre do 14 e de St. 
dulplce. | 


(En tout 10 Conſeillers Ces) 


La Grand' Chambre ainſi compoſts en tout de 
igt · neuf membres Conſelllers Lalcs, ou 'Clercs, 
en manque encore onze, pour aller au nombre de 


quarante dont elle doit etre fournle. 


— 


— 416 ,_cl-devaat., du Grand Con- 


| | ( 2860 
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6 - rt *_ Conſelllers Pref Jens, ME” 
'De gh rey Maltre des Requetes, RN, 
Manque le ſecond, qu'on dit etre le Sr, Poilot 4, 
F ae Maroles, © 
Baſſet de la Morele, el devant Avocat BEneral ay 
Parlement de Dombes. ' 
De Cbazal, de la Cour des Ades. . 
De Gorzman, du Conſeil Souverain' WAtice! lig 
en 'b6tel garnf\ Hotel de Brie, rue cloche: perche. 
Coudin, Corps ," Blantdn de chen, Tt 4 
Vaureſſon „de la Cour des Aides. [Ni 
De Cote de la Calprenede, de la ue few Mov 
noyes, gargon- — dag fe afajresy point eſſime 
de ſes confreres. Pd) 0803.51 Þ-YNGS th; 
- Mayon gun, — du Protureus Sénétal, 
— guatrs- reſtes lors: des {eances du Conſeil n 


Farlemeory, i! co: l fot no fods [ 
Tiſſot de. Aead. foraln nconu, demeuran ru I ( 
de la Comèdie frangoiſe, 7 3 £4275 e 


(% Raymond, peu connu. 
Muyart de Vauglans, a Ecrit ſur les mauer cs 7 
__— eſtini& en ce genre. 8 Bu 
Gin; Secrétaire du Roi, abime de dettes. On . 4 
2 qu'on les a pay, & qu on lui a fourni quittanes 
des 40000 Livres qu'il devoit donnet en la qualite 
ci-deſſus pour la taxe A laquelle ſon e a & 


impoſce. 
Buinan, Inconnu. pI f 
Fr tC RG NH 94 FORT EVT Al "WIS" oh 


9 Les fulvans ſont Avocats. | 51 de 


( 287 
Deſi rat, charge de pluſieurs decrets, dit-on, maly 


;ocureur du Roi du Ohatelet. 

Billebeu de Bouille,' $ecretaire du Rol, ne fan 
3s lire, d'une Ignorance craſſe, a eu un de ces 
roces eriminels qu'il eſt meme honteux de gagner. 
Honore du Corton , fils du Conſeiller au Grand 
onſeil, aujourd'hui de Grand' Chambre. 
Mangot de Dauzayer, ideen. 
Monin de Meserel, eke en zum. „ rue der 


Calmar de Sara, rät hotel * Bretagne, 1 eſt 


ttre marque & banni, par le Parlement. 
Pacquette de la Merie, fils & petit · ſils des deux 
Vacquettes de Grand' Chambre. of b 


22 Conſeilles-Lattes, y, compris 7 Prof Ment) | 
ConsEILLERS- CLERCS. /: "7 


De. Fay. Duprt de I'Ifle. Deux pretres habitues de 
1 Communaute de St. Roch, aujourdhui logs en 


de des Arts. 
Deſplaſſes , frere du Notaire de cs nom. De 
Jeaumont, neveu de V Archeveque: deux chanolnes 


d Notre Dame. 12 5 


(Quatre Conſeillers cler) 
Du Ter, Mai. 1771. 


Tel &toit pier letat du pretendu Parlement, — 
ou Ton voit que malgré toutes les . facilites don - 
dees, il ne ſe trouvoit encore compoſe. que 25 29 


25 


ertainement deEcrete d'afſigns pour Etre out par le "© 


ſoſſes MontmartrGee 19 . 


oufin-germain de Calmar de Mont-Foly,. condamane 


hotel garni, 4 Thotel de. Pologre rue St. An- 


Conſeillers de Grand' Chambre & 26 des Enqutte 
y compris 4 Conſeillers Preſidents: faiſant en toy 
55 membres, au lieu de 70, nombre fixe pour le con 
pléter. A quoi il faut ajouter les membres ſujyy 
qui font ſur les rang. Z 


; 1 2 ; f 


Au lieu & place de Abbe Mallaret, Chanoine de 
Notre Dame, qui a refuſe Abbé Marie, Chancing 
de Caſtelnaudary & qu'on dit autaur d'une 'brochy, 
re ei faveur du nouveau Syſtsme, ayant pour tity 
Conſiderations ſur Edit de Dicembre 1770: le nel 
leur ouvrage en effet de ce genre. Outre cette 1 
compenſe, onajoute qu on lui a donne une penſion 
de 4000 Livres ſur l'abbaye de Tyran, à -laquelle 4 
Eté nommé I'Abbe Vermont. Le Sr. Martin , An 
cat peu connu. Le Sr. Nau de St. Mare, Conſeil 
ler 4 la Cour des! Aides, à qui Pon a fait crain. 
dre de perdre une place qu'il a dans la Commit 
on établie a Rheims contre les contrebandiers: |; 
r. du Moucbet, Lieutenant particulier 4 Belemg 
en Perche; & le Sr. Menardeau , A vocat, pu 
Conſeiller au Parlement de Rennes, dont il a 60 
oblige de ſortir lors du retour des exiles, 


ti 


0 F 


Du 3 Mai 1771. 


M. le Prince de Beauveau 8'Etant trouvs au Litds 

* Juſtice en ſa qualité de Capitaine des Gardes, a auſl 

proteſts, à Iexemple de pluſieurs Pairs, Le bruit avoit 

deja couru que ce Seigneur n'6tolt point blen dany 

Peſprit do 8. M. ; Il prrott que ce dernler trait ty i © 
5 ; 85 4 


( 


a mis encore plus mal, car quoique M. de Beauveme 
ſolt de 2 ce quartier · el, & par eonſequent 
toujours aupiès du 01, 8. M. ne dul parle-ni ne 
le regarde, - 1 


Du 3 Mai 1771. 1. N or 


Avant d'entamer le Chitelet on a toujours fait-re- 
connoltre le nouveau Parlement aux petites Jurisdic- 
tions reunies par la ſupreſſion de la Cour des Aides, 
telles que le Grenier à ſel, RElection: il y a ecpea· 
ont en dans celle · el einq welt. n 


0 8 Mai 1778. 


Extrait d'une Lettre de Riom, du 18 Avril 1771. 
.. „ Notre Bailliage a fait un Arrete très bien 
belle, en date du 21 Mars, communiquè par deli- 
beration de la Compagnie aux Syndic & Doyen des 
Avocats le 27 Mars, & envoye à M. le Chancelier 
628, Par cet Arret6 il expoſe d'une facon auſſi forts 
que reſpecteuſe, les raiſons qui l empꝭchent de tecon- 
oltre le Conſeil eee 60 nn 0-19 


Dug Mai 4772 - 


On poblle un Artet du Conſeil du 25 Avil r 
qui caſſe l'Arrèt du Parlement de Rouen du 15, de 
brile par Atrèt du ſol - dlſant Parlement 1 
„ An nt id | 


* Du 4 Mai 1778. | 


LArrdtd au ponſell * 20 "Avell;cuiifize de dem 


bourſement des charges de Magiſtratute 2 
Tome 1, N 


C 2 

14 mithiets dont elſes le ſeront, & ordre de ce rem. 
bourſement; eſt extrèẽmement artificieux,' en ce qui! 
met ges Offciers dane le eas; ou de retbngoftre 11 
légalité de l'opëration en recevant leur argent, ou 

de courir le risque de perdre leurs fonds en ne 1 
preſentant pas dans les delais convenus, & en ne 
 Faifant pas les dentafches d'acquieſcement qu'on eri. 
get d'ailleurs em donnant la preferenee'# ceux qui 
s'enmdleront dans les nbuvelles Corimiffiots de pal 
cature etablies;, on fouinit un vehicule à Ja cupidite 
de ceux que l'interèt pourroſt aigulonner; Ken ſe 
menage des __ 


Du 4 Hai wt. # 


Reck de co qui belt paſts au chtele 1 W 0 


+ Mai 1771, pour l' Enregiſtrement de l Edit du mob 
Avril detbiet , portant ſupremen & crbatfon' 705 
fees dans le Parlement de Pütis. 

Le nult qu vendredt au famed? | 4 Mul prehnt 
mois. M. M. les Officiers: de ſervice du Pere C. 

vil du Chitetet de Paris; ont regu chacun whe Lettre 
de Cachet, congue en ces termes, 

Mon. e JF vous fuls cette Lettre pour 
vous dire que mon intention eſt que vous vous ren 
dies deinath 4 du pretent mols av Pare civil du Chi 


tdelet alt vous — actuellement de ſer vice, pour 


aſſiſter d la Lecture, Publication & Rardgiſtremen 
de mon Edit du mois d'Avril dernier, vous falſant 
defenſe de prendre & ee ſujet aueune deliberation ul 
tlen propoſer de contralre à Pex6cution du dit Edit, 


wome au WU ok = difo 
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(ance. Sur ce je prie Dieu . at, Mons, 
en ſa ſainte garde. 

„ Ecrit 4 Verſailles le 3 Mai 177%: Signs Lou, 5 
& plus bas Phelypeaus. 

Les autres Officiers & Conſeillers du Chitelet qui 
4oient de ſer vice au Preſidial, au Criminel & 4 lx 
Chambre du Conſeil, ont regu chacun une autre 
Lettre de cachet, portant defenſe de s aſſembler & 
deliberer A | "occaſion de Edit dont il &agit. , 


Il parott certain que ces ordres ont été portes - 


chacun de ces M. M. par des Mousquetaires. Jus- 
qu ce jour les Lettres adreſſces aux Officiers du 
Chitelet portolent pour adreſſe 4 notre ame, Je vous 

fais cette Lettre, &c, Ces Lettres n'&toient point 
portees par des Mougquetaires, mais par des Ex- 
ewpts du Guet, ou ds la Robe Courte: la No- 
bleſſe accordèe depuis quelques années aux Officiers 
qu Chàtelet eſt, peut; etre; la cauſe de ce changement 


dans le Cerenionial'; car les ordres adreſſes WW 


Greffiers du Pare Civil: Dexpros & Faquetot; dtolene 
congus en ces terme; different dos Lettres de 3 
En volci & peu pros la teneur. 


De per le Reb 


* 


| 


» 1 n anjatne a Me. Derprec, Giefiter tht " 
Chitelet de Parts, de 6 trouver. dematn 4 du pr6\ 
ſent mois au Parc Civil du Chitelet de Paris, pour 
faire la Lecture, Publication & Rnrdgiſtremene de 
[Edit de 8. M. du mole Ar dernler, ſous es 
de deſobsiMance, '! 

Na 


(ar) 


La Lettre remiſe à Faguetot Etoit Ia meme. Les 
Lettres de Cachet aux Greffiers mont er * 
que par des Exempts de Robe Courte. 

Cette nouvelle r&pandue de bonne heure dans le 
public, rauditofre & ant - chambre du Parc Civil du 
Chatelet ont ets EA d'une foule de Spettateurs, 

A 11 heures & demie M. le Lieutenant Evil & 
les Conſeillers ſont arrives au Parc Civil du Chite. 
let, tenant tous deployee à la main la lettre de 0 · 
chet qul leur avolt ètè remiſe. 

Les Gens du Rol ſont entrés enſuite, tenant Þb 
reillement les ordres qu'ils avaient recus. 

Nt vet fait un grand ſilence un inſtant, puls &. 
le Procureur du Rol rol leve & a dit: þ 


MnzzrevRs, M 


' 1» M. Felt de Fleury, Procureur General de G. M 
nous a adreſſs hier un Edit du Roi du mois dA. 
vril dernier, portant ſupreſſion & creation offen 
dano le Parlement de Paris, regiſtrs au Lit de Juſt 
ce , tenu à Verſailles le 13 du meme mols. 
„ Le ſoir du mème jour nous avons recu des or. 
dres de S. M. qui nous enjoignent de requerir l 
lecture, publication & enregiſtrement de cet Edit en cet 
te JurjediRion, & nous defendent de rien dire davan: 
tage, ſdus peine de defob6iſſance, Les mémes or 
- res ont été ſigniſſes à nos Collegues au nom chef 
du Rol, prec6ds du terrible mot de Deſobeiſſenct. 
Je meartete. Eu conſequence je requlers la leQure, 
publication, enr6giſtrement , & I'envol aux juges di 
Reſſort, & c. Que ne nous eſt · il permis de lulſſer i 
| cette Compagnie, à nos Concitoyens, & à la Poſts 


| « 293 ) 
rte; un ubmolgnage anhentique de notre s profonde ' 


douleur! * | 
D'dutres perſonnes *rendent ainſ cette dernier 
phraſo: © a | 
,, Puiſſe cette marque Godelſſance de notre part 
etre à cette Compagnie, A nos Concitoyens & à la 
Poſterite un temolgnage authentique de notre pro» - 
fonde douleur! | 
Riſuite le Greffier 2 fait de dure de run. IO 
Pendant cette lecture M. le Eteutenant Civil a perle 
wee M. Ductuaray, conſeiller, qui 6toit & fa gau · 
che, & lorsqu'elle u été finie ,- ſans aller aux opi- 
nions, comme f eſt uſage, ibn dit? M 
„ Nous donhons Lettres au Procureur du Rot de 
& qu'il requiert la lecture, publication & Entiggiſtre- 
ment de l' Edit de 8. Me du mois d' Avril dernier, 
&attendu les ordres de 8. M. qui nous ont t re- 
mis „ tant collectivement que" feparement, par les · 
quels il nous eſt enjoint de nous trouver aujour- 
(hui au Pure civil du Chatelet, pour y aſſiſter à la 
lecture, publioation / Enregiſtrement dudit Edit du 
mois d'Avril dernier, & nous eſt fait d6fenſe de 
prendre a ce ſujet aucune delibèration , ni rien 
propoſer de contraire &Pex6eution dudit Edit mè. 
me au ſujet des ordres d nous remis, nous, ſans au · 
eune deliberation, fans prendre avis de nos Colle. 
gues, & du très expres commandement du Not, diſons 
que I'Edit de 8. M. du mols d'Avtil dernier, Re- 
giſtrs'au Lit de Juſtice tenu à Verfailles le 13 du 
mème mois, ſera enregiſtrs au Regiſtre des ber- . 
res de France, pour y avoir recours au beſein, & 
copies collationntes envoyecs aux juges du 
Reſſort' &c. Diſons auſſi que les orares collectifs * | 
N 3 


( 


q que nous avori requs , ſeront. tranſerit fur 
le Regiſtre enſuite du dit Edit. 

' Ceſtainfi que g eſt falt I Knrégiſtrement. Ona aþe 
pells enſuite deux ou trois cauſes, Perſonne n'a _ 

peru, & on d leve Vaudience, 


Du. s Moi 177. /[by 


Le 16 Mars le Parlement de Rennes a ak contre 
lee Edits des mols de D&combre & Fdvrigr demler, 
un Arr@t6 ext! emement blen dre(l6 , par la ſugaelt pur 
tteultere de cette Compagnde d decouvrir Villuſion 
du blen pretendu que preſentent. d'abord ces Edu 
ſous certains points de vue, mais dont Il demontre 
I'mpoMbvilits dans l'exéeutlon, & meme dans la vo- 
lonté de celui qui ſemble le propoſer. 

II a & en voyé au Rol une Expedition en forms 
— cet Arreté, & on y a Jolnt une Leue an dus 

18. 

Le m&me jour Il en a &6 ders une autre elrcw 
aire aux Princes du ſang, 4 eux adreſite, avec copie 
du m@me Arre:6, pour les prier d'interpoſer leurs * 
Offices auprès de 8. M. dans une elrconſtance fl 
critique & ſi importante pour 'Etat. 

Le Greffier en Chef du Parlement a 646 change 
d'envoyer auſſi ledit Arr&6 aux Ducs & Palrs, ſul 
_ . vant ſes propres termes , pour du ile ſolent invites i 

concourir au mème but. 
Les Lettres & VArrdte ont bent le mercrdl 2 20 
Mars 1771. 
Le 25 du meme __ fur le lence is Rol et en- 
vers le Parlement, malgre ſes Lettres, Arrétés & Re. 
-montrances en faveur des Procureyrs Genéraus, 


. (vgs) | 
contre la detention du Sr. Du Sel des Mente, i! a 
dee arrété de renouveller avpres de 8. M. les RG. 


clamutlons de la a ce _ a ed ex6cuts 
le n. W 5 


Du 5 Mai 177 


Le Sr. Morin, Avocat, aul bolt mis ſur les 
nige pour (re membre du nduveau Parlament, a» 
pres avolr falt toutes des yiſlige, a 6 refuſd comme 
fils de Marchend de yin aul a fait banquerqute. 
Qupigue les, vices d origine ue ſolent pus portss dans 
les Edits & R&lemeng concernant ce tribunal com- 
ne raiſons d'exclaſion, il parott que N. le Chan- 
celler a voulu qu'on fit exemple ſur ce candidat , 
pour falre voix qubon n'admettrolt pas indifferem- 
ment tous les nden cue Compagnie. 


(47% | 
5 1 . 8 


Le nommé Lutinoie, el devant Commiſairs, 2. 
{ de cette Compagnie pour ſes méfalts, puis Huis- 
ſer, empriſonné & reprimande encore dans cette 
profeſſion, a falt demander aupres de M. de Chan- 
celier une place dans ſes nouveaux tribunaux: ce 
chef de la Magiſtrature lui ayant falt repondre. qu'il 
wavoit d autre place à lui donner qu'a Bicttre, il a 
dit au porteur de cette rèponſe: „ qu'elle le ſyrpre- 
„ noit d' autant plus, que M. le Chancelier devolt 
„ ſavoir que 8'il ent été hohnete homme & bien fa - 
„ ME, il ne ſeroit pas venu ſollieiter de ſemblables 
„Commiſſions“. Ce bon mot rendu à M. le Chan- 
celicr a valu en effet Bicetre a ſon auteur. 
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On ſalt que les Mattres des -Requites ont tous f 
_ dividuellement ſcance au Parlement, mais qu'lls 90 
peuvent y fieger col lectivement qu'en nombre de 
quatre, M. le Chanceller a profits de cette prerogs 
tive, & depuls la creation de ſon» Parlement, Ii 
en envoys » r6gulicrement quatre qui ſiegent l lt 
Grand' Chambre: au moyen de cela il garnit d'. 
| bord le tribunal d' autant de Magiſtrats de plus, en 
qul luł donne plus de majeſts; enſulte Il & cer vor 
d'augmentatlon dent il eſt ſùr dans les oecaſſpns of 
it 1ai Importe de feire pencher la balance; enfin, 0 
font: des: gens à lui, qui contiennent les oratein 
 petulans, que leur eloquence pourrolt entratner trop 
loin, ou en état de lui rendre compte de tput < 
qui ſe ſera paſſé, & de lui fournir les moyens de pi. 
rer les coups qu'il craindroit de la part d'une Cour 
i ne lui ſero't pas auſſi dEvoute, . 

Au ſurplus, M. le Chancelier continue avec l 
plus grande ardeur à pouſſer en avant Fexdcutionde 
fon projet. Comme Vargent «ſt un des moyens les 
plus fars, les plus univerſels, les plus actifs, il. le 
répand avec proſuſion,, & l'on aſſure qu'ik en code 

dejd quatorze millions & 1'Etat, ſoit en eſpionn® 
ge & delations, en couriers, ſoit en dettes paytes, 
foit en argent diſtribue- ou pour acquerir. des ſujets 
ou- pour gagner des ſuffrages, ou pour faire taite, 
ou pour rallentit le zele des. Magiſtrsts, qu'il. pout- 
roit craindre, on enfin pour faire éclore cette mul 


titude. de Brochures dont on eſt inonde en p 


un 


(* 
u Cauſo, qu on \difiribue gratle dans les Provinces & 
uon donne icl d tres bon compte. | 


Ds 6. Mai 1771. 


Lo quatre Maltres des Requbtes, dont par 
M. le Chanceller pour ſieger habituellement au Pax- 
ſement, ſont M. M. Aſtruc, Brochet de Saint Prot, 
Chaillon de Fouville, & Tolozans 


Du 7 Mai 1777. 
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On a a ache Darts de la Lettre d'un Boiirgtale) te 
Paris d un Provincial, à Voccaſion de Edit du 
Septembre 1776, en date du 5 Février 1771. Cet 
ouvrage lumineux, à la portée de tout e monde, 
peut 8'appeller 16 Cathéchisme des honneètes gens, 
des bons citoyens. II parott une Seronde Lettre 
de la meme plume, en date du 13 Mars 1771; gu 
diſcute-les faits qui ont ſulvi “Edit, avec non moins 


elpece ſuffit pour ren verſer tous les ſophiſmes re- 
tournes en cent facons differentes dans ſes Pam- 
ptlen graves, ſublimes, plaiſans, burlesques, dont 
on farcit journellemeßt 1a Capitale & tes Provitices, 

& qui par Id fayeur que leur accorde Evideniment. e 
Miniſtere, doit beaucoup diſcrediter une Cauſe qu on 
re peut ſouteh'r que par de ſi petits moyens", des 
eforts auſſi mitices & un manege goſſi inddcent, 


| Dur dudit 771. 


Lettre à M. D. 7: Mattre des Requitet, oh un 
umme d bonne ur & de * 6 qui Von propoſe 


„ 


te bon ſens & de ſimplienie. Un feut Cerit de rette 


C 


uns Place dans le nouveau Parlement des Iutxus; g 
date du 24 Mare r.... irt tg 
C'eſt un écrit dans le gotit du precedent, où 0 
demontre avec autant de ſiimplieſté que de bon ſe 
qu aucun homme d' honneur ne peut accepter e 
conſcience & fuivant les loſx feules de la probit 
 ondaine une place dans le Tribunal en queſtion 
SITY A $2036 dj COT ICT ,* Us 119: 144 HAT, 


Du 7 Mai 197. 


| Ce matin M. te Lieutenant Civil $'Etant rend 
au Chatelet pour y tenir audience, Ms. avant d 
| {ſs rendre A leurs ſervices, ont fit des reproche 


;graves à ce Magiſtrat ſur la conduite qu'il avoic will | 
nue depuis le ſamedi precedent; & M. Marotte iff - 
| . Cougrey,, un des Conſelllers, portant Ia patole, Wl 
2 &t6 oblige de repongre, cathègoriquement 1 pil | 
Heurs faits , ainſi qu'il eſt mentiopnè au proces 9 
bal chjoint. Aprés une converſation tres. chaude oil / 
I .6t6;traits tour d tour & comme un &coller Wi © 
Somme un traitre, ſur ce quiil s'impatientoit, & 
Joie qweprès tout, quelque fit Jae, II ven dn 
molt avec bonneur: dites ayec derbonneur, Mo | 
eur, dui a replique M., du © udray; „ Car nou [| 
2%, Von gue, yous devez avolr pour récompenſe BN © 
tay Votre conduite, une place de Conſelller (TN 
„ pour vous, & la ſurviyance de celle de Liu _ 
„ nant Civil, pour M. votre fils 3 altifl ce ſont, co |: 
„ me vous voyez des honneurs : mettez done ci ': 
„ Monſleur , dans les termes on cela doit etre n ti 
„& dites que vous vous en tirerez avec db ti 
n ene ee e ee e e P 
5 oh | | | 1 U F. b 1 le 


0 a 


A ſon a retpur de, chez le Cha ie N lai, t 
declare qu'fl e t 3 fe'r iir e Pf ee öde 

pas etre prefides par't enlulte 5 ce que la Com- 
pagnſe ne paroiſſoit pas; auſſi. complette que l'exi- 
geoit la Deliberation importante dont il 6toit ques- 


tion, il a été. decide de eontinuer Vaſſemblee 4 5 


heures de I'apres-dinee, d envoyer ſur le champ le 
'Buvetier porter des billets Finyitatign à tous Mes- 
ſeurs abſents; & tependant ſahs dk ſemparef du Tri. 

bunal de manger” an morceiu Fi 1 Büvett * Laſſems 
ble Fetant.f form, & Mrs. au nt K 7 1% How: 
"ville; Lieutenans articüllets, $'y Etant rendus, on 
leur a declare "ade" comme ils avolent regen des Lat- 


tres de cachet qut” a les compromettre $'is- _ 


prefidotent: la Compagnie , ls etoleht les mares de 
fe retirer en das 90 euſſent u ce ſujet, quelqu” in · 
quletude. Fut quot ces "Mts, $'anhongar ti , comme 
dicides à tout 11 70 RL ſurtout M. q Houvil 
, on, leur a Alt que la NN ompaghle 25 
d leur zele , de leut attacheifient; c 17 le tyer 1185 
7 plus de relſof b Pour les 6 — uon les prlelt 
ay 2 v'6xpolor a indignation is ls r, qu'on 


a hw co lf ro : quot 


fer 
1 ont e wils ne ſorfolent deferep · 
ce aux lnſta bes N 1 Gy 1 {ls adh 98 


yy 5 5 a 6 0 ,F8 Ju elle ol. 45 1 

La Compa 10 440 ombr 17 7 
1aDalibera 4 01 F . 65 Fa * gul be 
toyolent pas My a delibdr ſur quol [ls fone for- 
tis, ſavolk les Std. Dufry 3 Oateau de la Chas 
tlere, Benolt de Mol ſancelſet, Ie Roi de Barincourt, 


Perinet d'Orva , & un Ilene, mals qul 4'eſt r&uni 
le lendemaln” hu WER, 7 fs oplnans, oſtans- 


Sve voulolent 


_perſijad c& 


5 


(C590) _ ; 
ont forms unanſmement le Procts Verbat cl-joint & 
ne ſe ſont (parts qu's 11 heures du ſolr. 


Du 8 Mat 1771 


Pa o . VIII AL. 


„ L'an 1771, le mardi 7 Mal, nous ſuges m 
-Chitelet de Parls ſouſſignés, nous étant rendus au 
Chitelet en la manlere ordinaire & accoutumée, 
avons conſtat les falts qui ſulventtm. 

„ Ce mutin M. du Fuur de Villeneuve, Leute. 
nant Clvll, etant artivs d la Chambre du Conſell, 
lieu ordinaire de la reunion de tous les Services, (ut 
les 11 heures, oli etolt le tt& grand nombre de 
fouſſignés, II a ée detmands par pluſienty de Mei. 4: 
mondit Sr. de Villeneuve, Lieutenant Civil, 1 
CEA. +5 5 

„ 1“. Que depuls ſamed! dernler, 4. du preſent 

mol, i] avolt rendu viſite du Sr. Bertbier de Saul. 
guy, & au Sr. 7% de Fleury, uftuellement ft 
geans avec autres perſonnes uu Palals & dans I 
lleux de (dance ordinalte du Parlement 7“ 

„ 2˙, $'ll avolt connolſſunce qu'un Avocat ay Cots 
Foil devolt fe-proefenter d Vauglence du, Parc elyl, 
your y platder uns Caufo?” 

A. quol M. le Lleutenant, Civil avolt reponcl 

- qu'il &olt vrat.qu't] avalt rendu viſite aux Sti. Bey 
tr db Sauvigny, & olf de Fleury, attendu fen. 
r6giſtrement falt au Chatelet, 4 du preſent mol}, 
de Edit. d'Avril dernier ; & qn'tl ayolt, parellle 
ment. connoiſſiince' qu'un. Avecnt an, Conſeit toit 
chargé d'une Cauſe & audience du Parc Clvll, 
mais qui ne ſe preſegtergit. pas auſdurd'hul, & que 

| Fd 


„ (30 | 
ut, Lieutenant Ciyll,, avoſt conſelllé d'arrenger l'. 
faire ”'s {pdt of Faves 1 

„ Sur quol II a 66 obſerve, que... 'enregiſtremenc - 
Je Edit du mots d' Avril dernler avolt été force & 
non delibere. ,. & qu'ainſi Il ne pouvolt ni ne devoit - 
ler la Compagnie, ni aucun de ſes membres; com- 
me auſſi que les Avocats du Capſell n'avolent au. 
cun drolt nl poſſeMon de, porter la parole, aux au. 
diences du Parlement & du Chitslet, attendu levy 
quplits d'Avoegt poſtulapßt ). 

„Ila encore dts obſervs à mondit. Sr. Lleute. 
nant Clvil , que dans la Ouzette de France d'hler 6 
du prefent Mols, II . &té infer (article de Paris) que 
ls 4 du préſent, Edit portant. ſupreſſlon, rembourſe- 
ment & inſtallation d'Officlers, dans d. Parlement de 
Paris, a été publié & r&giſtrs au Chitelet, Que cetts 
bonelatlon lalſſerolt croſre gu public que ledit Enrg- 
Iſtrement auroit 66 libre & volontalte. A quol mon- 
dit Sr. Lieutenant Civil a repondu qu'on ne le ſoup- 
conngrolg pas ſans doute d'avolr eu part &, cette 
duonelatlon, & qu'll n'en 6tolt pas re ſponſuble“. 

„ Tous, Mr. preſens alors lul ont demandd de 
convoqugr la Compagule, pour par elle avlſer d la 
condulte qu'elle aurolt à tenir relativement aux tro 
fats el-deſſus,, Ledit Sx, Lieutenant, Civil à répon- 
du, que les ordxes, dont Il avolt donné .connolfſance - 

a lg Compagnle,.lul défendolent de Vaſlymbler ,, & 
que ſa conſcience. ne lul permeitolt pag de ſe refuſer 
a lex6cution desdita ardrgs'., _ 4h 

„ M. M. ont. repliquè qu'une Compagnie de Ma- 
giſtraty , prlyés, du drolg,de. délibérer, eſt un Corps 
andanti, & qu'entr'eux Ils ſe regardolent comme in- 
terdits de faire leurs W ordinaltes juſqu' ce. 

N 44 
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qu'lls euſſent 0 la permiſſion de 8'aſſembler, E. 
conftquerice qu'ils' le prlolent de ſe fotlter fur l 
champ par devant M. le Chanceller Jour lut porter 
Je ve wiidhine de tous M. M. pt ſents" . 
„ Mondit 8r. Lieutenant Clyfl eonferitant 4 1, 
demarche propoſte , eſt ſort! de la Chambre du Con. 

vil pour fv rendre ches M. le Chanceller ! de to, 
tour d !heure de midi & demie, en ladite Chambre 
du Conſoll, II a dt 4 M. M prefents que M. |; 
Chageeller avolt rdpohdu' 1 he pouvolt' flen chins 
ger aux ordres du Rol, & quill n'y avoſt dautre 
part! que celul de VobetMines, | 
M. NM. ont rdpondu quil14 dtoferit des Nujet tr 
Adelles & tres obelſſuns au Rol, mals qt ont 
falt ferment d'obſerver les Ordonnances du Roya. 
me, notamment Particle 9 de IOrdonnance db Mou. 

Uns, qui defend aux juges d'avoly &gerd aux Let. 
tres cloſes d eu envoyees pour Te falt de la Juſtice; 
que ledit Enregiſtrement fored & 4nvolontalte dtoit 
peut-stre le falt'de Juſtice le plus Important qui 
fo fat jamals pafſs du Chätelet depuls fon exiſten 
ee, & quainfl la Compagnie fo trouvant toujours 
privée du droſt de deliberer, elle étolt forede'de de. 
mander d'8tre relev6e do Yinterd!ttion de fult qul en 
eee eee , ee 
„ Monat Sv. Lleutenant Civil veſt reties; & 
nous tous ſouſſigués, attendu la Proteſtatfon goto. 
roment connue des Princes de 'Sang, en date du 4 
Avril dernler, & celle du grand hombre des Pairs de 

| France, contre tout ce qui a pu ſe paſſtr àu Lit de 
Juſtice, où a EtE publié & regiftre I'Edit d' Avril der- 
ner, Ia Réclamatlon du Mivitete publie lors dudit 

- {1}; nt RIHUE. 16.0% 7; 288 2494 3873 Lig) Nile 
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Lit de juſtice, celle des Parlemens & de preſiue- 
toute la Magiſtrature du Royaume, celle de par. 
tle de M. M. du Grand Conſeil & auttes qul ont 
te inſtalles au Palais Ie 13 Avril dernier, aiix- 
quelles Proteſtations & Reclamations nous ne pou- 
vons hi ne devons prejudicler par uns condulte eon - 
ttalte“. | 

„ Attendu Vinamovibilite des offices de Magidtra. 
ture, proſerite par le drolt naturel dans tout dtat mo. 
narchique, & par le drolt poſltif du Reyeume dans 
(6414 Jos les de ld Monarchle, notamment par 1 
elgbre Ordonnanee de Louls XI, du moss d Odo. 
bre 1467, , conflringe par d'autres poſterieures , & 
(ptclalement par la Declaration du feu Rol du za 
Octobre 1040 Inamovibllits reconnue par I'Rdit 
mome du mgls d'Avril dernler, excepts dans. 1s cas 
de mort, reſignation volontalre & forfalture , ds. 
clarde Judicialrement 3 Juges compétens & par- 
ties oules, & que les Oficters du Parlement actuelle- 
ment difperſss n'ont polnt été dépoullles de leurs 
Offices felon les formes ſagement établles, par 
loſquelles le Rol a declare voulolr regner ”, 

„ Attendu. le ferment falt par nous Juges ſouM- 
ges d'obſervor les Ordonnances & Reglempns, ee 
qul nous lle '8nyers Dieu, le Rol & Etat, à Vox» 
cutlon des Ordonnances, auxquelſes il n'a point été 


4 


_ ddrogd que par !'Edlt du mols de. Décembre der- 


nler, 8. M. à düclaré ne voulolr gener la bonſelen · 
ce de ſes ſuges, & que par l'Ordonnance de 1467 
il eſt enjoint nommément au Prevôt de Paris de 
la garder Invlolablement, fans faire ni fouſſtir fal- 
n e ee e e ee 
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(mJ) 
„ Atfhndu que le Chiftelet' n's ow rden 
d'hutre Tribunal n que e Parlement, dent 
% Rol eſt le Chef, le Princes dir ſung & les Pain 
fot eſſontlellement len prinelpaun membres que 
gependant par des yevulutions (nevncevables dany'lty 
principes des Loſx qui font la ſarets des Magl. 
ſtrats „& 4 plus forte raiſon celle des Tribvnaux, tg 
Chitelet, dans, Veſpare de 50 urs, veſt trouvs de. 
place 5 fold du Refſbfe naturel* & letzal da Parkement 
eſſentlellement Cour des Pairs; contre leaquely de. 
placemens, notamment en 1753, le Chittelet a 6 
clans en touteb oecaſlons par ſes Arr6tes ; condulte 
laquelle M. %% Mat cou, Premier Prefldent, & la the 
te du Patlement, on fe trouvolt alors M. le Chanes. 
| Ner, d'anjow'd'huil en qualits de Prefldent, a rendu 
ee t6molgnage : fam, la Cour noublitra le courage 
ave, lequel vous vous dtes expoſts 4 perdre co que Its 
bommes ont de plus cher (..de plus precieux; pour ſi» 
rigfaire & vos devoir avec fidelitd; & quune exiſtence 
auſſi verſatile, abſolumert"tncompatible avec la pos. 
ſesfion la plus immémorialé, avec les lofx, avec 
yancienneté & la conſideration du tribanal du Cha. 
telet, que le feu.Rot a qualifie de Stege de ia premic- 


re juſtice des Bailliages . Prefidiaux', la premiere 


E, principale, Furisdickion du Royaume, neTeſt pas 
moins avec tous les lieux qui uniſſent le tribunal au 
Parlement, eſſentiellement Cout des Puirs, ſpecla- 
lement en ce que la Prevôté de Paris tie peut ceſfir 
detre en la garde. dudit Prev6t, ſans rentrer ſous cel. 
le du Procureur Genexal audit Parlement“. 

1» Attendu enfin que, quoique Fenregiſtfemetit des. 
loix dans les Sieges inferieurs ne ſoſt pas une veil 
_ fication, il eſt cependant un acte fait en connoiflup- 
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10 de cauſy , dIfide par la confelenee quf vseennol Ia 
tice de la Lol, & qui preduſt en eonſiquenee dens 
ofprit & le eur des Juges une ſoumifMon 4 ens. 
mer ladite Lol, A molns qu'ils n'euſſont des motifs 
ylablos de repreſenter. d qui pourroſt / trauver 
ds contralre à la juſtice ou meme A }'intdr0t legitle 
ne de leur Slege.“ 4 T 

„Nous declarons que nous ne pouvons nous 3e- 
girder comme lids par Venrdgiſtrement dudlt Kdlt du 
nols d'Avril dernier, falt d'nutorits abſolue -& ſans 
(dliberation le 4 du preſent.mols, que nous ne pou- 
ſons conſentlr. à 6tre pri vos de la liberts de ddllbds 
ror ſans nous anéantir noug-m&mes, & que Nous 
ſommes toujours prets & diſpoſts & remplir toutes 
nos fonctlons des que nous pourrons les conelller 
tec les lolx, notre ſerment & notre inſtitution , ſous - 
. _ du. .Parlemend eſſentlelloment Cour des 
„„ "+ By | 

» De tout ee que deſſus nous avons dreſſe le pF 
ſent Proces Verbal pour &tre dépoſé au Greffe du 
Chatelet, & d'icelui etre pris communication par tous 
ceux de Mrs. qui ne ſe ſont pas trouves preſents ,.& 
par les gens du Roi. comme &.ainfi qu' ils, aviſeront 
bon Etre fait“. TT I TE 
». Fait au Chatelet le 2 Mai 1774.0 — 


g Du 8 Mai 77 T. ST” 


Proces Verbal de ce qui 8'eſt paſſẽ au Chitelet-le- 
mercredi 8 Mai 1771. | oy | 

„ Lan 1771, le mererédi 8 Mai, onze heures 
du, matin, Mrs. 8'tant rendus à la chambre du 
Conſeil, en la manlere. accoutumèe pour leur ſeryi- 
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vo, ſont entrds en ladite chambre, les re, Dy 
aye, Otta de Ja Chase, ls Rob de Barincy 
& Poyrines Dorval , Conſelllers; lesquels, M. 
Roi de Bavineourt portant 1a parole, ont deman 
de la part de M. ſe Lieutenant ' Civil, fi Mr, « 
 fervice au Parc Civil voulolent deſcendre 4 Lud 
co & d cet effet aller joindre M. le Lleutenant C 
vll & fon Cabinet 7 A quol 11 a été repondu qus ect 
"miſſion, ſans Fapprouver, devolt etre remplie p 
un HulMer audiencler, © Eux retirés, eſt entre pt 

" apres' un audlenoler, Tequel-a'invits M. M. du pt 
„Clvil 4 fe rendre au Cabinet de M. 1e Lieu 
nant Civil, pour deſcendre enſuite à Paudience, 

' quol {1 a 6t6-r6pondu qu'aux termes des réglement 
les Preſidens doivent venir prendre Mrs. à la Chat 
bre du Conſell. L' Hulſſier retire, eſt entre M.! 
Lloeutenant Civil, lequel à demande fl. M. M. « 
ſiorvlce au Parc Civil voulolent y deſcendre? 
'.quol il a été répondu que tous M. M. 6tolent prit 
i'& fe rendre à leurs ſervices, ils Ctolent relevise d 
Finterdiction de fait dans laquelle is ſont par la pri 
vation de la facults de deliberer 3 & en conſequenc 
-.qu'ils lui demandolent Paſſemblee de la Compagn 
avant le ſervice, A quoi M. le Lieutenant Civil 
reœpondu qu'il avolt des defenſes d'afſembler la Con 
pagnle & de la préſider. M. le Lieutenant C. 
8'eſt retire, & eſt deſcendu à Vaudience du Pate C 
vil, ſuivi de M. M. Dufreenaye, Gateat de la Clu 
tiere, Benoſt de Maiſoncelles, le Roi de Barincourt 
& Perrinet d'Orval, Conſelllers; quoique M. M 
les Conſelllers furnommes, à l'exceptlon de M. Per 
| Finer a Orval, ne ſolent pas de ſervice au Parc Cl 
vil : ce qui eſt contraire-aux. röglemens, dont & de 


tout 
bal, 
yit 
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out ce que deſſus a dtd drefls le preſent process vere 
jul, pour tre dépoſé au Oreffe du Chätelet & ſor» 
& valor es que do taiſon, 


Du 8 Mal 1771. 
In conſequence de co que deſſus lo Chitelet qul 


n meme eu d Hetel, & qu'on mu pas ce qu'on 
pelle date, a repris aujourd'hul, en partle ſbu- 
ment, Les deux Lieutenants partleullers ayant 
adhere ce matin par Ecrit A lu reclamation de M. M. 
4 la veille, M. Dupont n'a point tenu le Preſidlal, 
KM. de la Houville, qui devolit prefider aux cri6es, 
je by eſt pas trouve. Le premier tribunal a vaque 
tſolument, Le Lieutenant Civil a commls le Sr. de 
Maiſoncelles, Fun des cing Conſeillers reſt6s, au ſie- 
ge avec lui pour faire falre les crides, + a 

Le Juge Auditeur, petit tribunal -tenu par un an- 
len Procureur, relevant du Prefidial, a zuſſi vaque, 

Pluſeurs de Mrs, qul ne ſe ſont pas trouves & 
luſemblee du mardi, y ont. adhere. 5 


du Mat 17717. 


M. de Moras qul avolt été Contr6leur general & 
Miniſtre de la marine, eſt mort il y a quelques 
jours, Il n'avolt polnt d'enfant & etolt très riche 3 
|| laiſſe tout ſon blen a M. Gilbert de Voiſins, qul 
volt Epouſ6 Mademoiſelle de Merle, ſa niece. C'eſt 
te jeune Maglſtrat qul, à la ſulte du Parlement, & 
eu le courage de ſacrifier ſa charge de Greffier en 
chef, Tout le monde applaudit aux diſpoſitions de 
M. de Morag, OTH NN» 


nolt abſolument vaque hler au point qu'il n'y avolt _ 


el) 
Di 10 Mai 1771. 


Tous les conſeiller d honneur du Pireten 
ſont demis, & il. paroit decide que ce ſeront do 
navant les ſix anciens Conſeillers d'Etat qui occy 
ront ces places dans le ſoi-diſant Parlement 9; 
jourd'hui: ce qui rend le Chancelier Encore pl 

maitre de ces-aſlemblees, en y imroduiſant aal 
Conſell.. 

| Du 10 Mob 1771. 


on écrit de Grenoble que le Parlement de Di 
phinè, qui a fait des Remontrances comme les aui 
& rendu des Arròts contre les Conſeils ſuperieurs$ 
ayant été informs que la Commiſſion de Valenc 


avoit fait une Reclamation contre cet Arrt, il «| 3 
decrets les membres, qul ſe ſont enfuis &-ſe-ſont! ll 

; * a Paris. 1 \ 
— 10 Mai 1771. Is 


Is ſamedt 4. de ce mois ſe ſont falt les lu 
tions pour le mariage de M. le Comte de Proven: 
Il paroft conſtant que les Princeſſes ſeulement ot 
| EtE prices, & que les n n. en ont been. auc 
notification; . 


Du I! | Mal 177. 


Loe ſoi-difant Parlement ne pouvant g'occuper fu 
tes de conflance du public & d'&tre reconnu pat le 
Tribunaux inferieurs,, 4 juger. les affalres des part 
. Cullers, enregiſtre. toutes ſortes de pieces du Co 
fel. en forme de Lettres patentes: ce gul donne lit 
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es- publications dans la ville &. a falre- rotentit 
vom dans les rues & dans les Conſeils ſucceſſi- 
nent qui en regoivent auſſi une. ſorte d importan 
, Ceeſt en conſtquence qu'on crie: __ 
.. Lettres patentes du Rol portant: &vocation d 
4, Grand'Chambre du; Parlement de toutes les con-. 
factions entre les Srs. & Dames de Laye & leurs 
10 anciers, données a Verſailles le 26 Avril 1777 
WM r&iltrees en Parlement le 3 Mai. ; 

1. Lettres Patentes id., rëgiſtrées Id., par lesquel- 
ts les Huiſſiers au Grand Conſeil, quoique pourvus 
offices ſyprimes, ſont aytoriſes a exercer leur vie 
durant, ſeutement, ſous l'inſpection de la Cour de 
lement, leurs fonctions Chuiſſiers „ comme cl- 
derant &c. 

7. Autres Id. concernant les tanneurs & les 
ls, 

4. Edit au- Rel du mois d'Avrll 1777, regiltre 
l., portant Lettres d'appanage de Louis-Stanivlas- 
vier, Petit-fils de France. 

. Lettres patentes du 20 Avril 1771, regiſtrees 
. qui accordent 4 Louis-Stanislas-Xavier, Petit-fils 
e France, la nomination des Abbayes, Prieurès & 
utres Ben6fices, & aux offices & commisſions dang 
ls Duch&s d'Anjou, Comtes du Maine, du Perche 
de Senohches, formant ſon appanage. 

6', Lettres Patentes du Rol du 26 Avril, regl- 
ſites en Parlement le 4 Mal, qui accordent 4 l'Or - 
dre de Malte une attribution genérele en la Grand- 
Chambre du Parlement de Paris, 

7% Autres, données à Verſailles 1e 4 Mal, regt. 
fires en Parlement lo 6 Mal, qul renvoyent aux 
Neustes de I'Hotel les affulres penduntes aux Ro- 
quetes du Palais, | 


(3109 


8.. Autres dudit, regiſtrees en Parlement, toute 
les chambres aſſemblèes, le 7 Mai, concernant le 
Conſeillers d'honneur au Parlement, par lesquelle 
les Srs. d' Ague ſſeau, Doyen du Conſeil, de la 6. 
laifiere, le Fevre, d' Orme ſſon, Feydeau de Marvi 
le, Pontcarrre de Viarmes & Bourgeois de Boyne 
tous Conſelllers d'Etat, lont inveſtls de cette i 
gnits.: * ' 


2 12 Mai 1771. = _ 


La tournure des deux procès Verbaux du Chits 
let des 7 & 8 Mal, a fort embarraſſ® M. le Chance: 
lier; il veſt conſults longtems & & pluſleurs repriſes 
avec M. de Boynes, & le reſultat de leurs conferen- 
ces a été de declarer au ſol-diſant Parlement que ſon 
Edit de creation étant enregiſtre au.Chatelet, nn 
porte comment, c'etolt à lul, tribunal ſuperleur, 
ſévlr contre la jurlsdletlon ſubalterne. 

D'après cette tournure indiquee par M. le Chan 
celier, vendredi dernier un de M. M. a deénoncé 
aux Chambres aſſemblees le falt en queſtion, com: 
me de notoriete publique; ſur quoi il a été fend 
Arr&t qui a ordonnè que ſur le champ Ihuifier Gf 
veau, eſcorts de quatre archers, iroit au Chltelet, 
quoique ce fut jour de Vacance 4 cette Turisdi 
tion, ſommeroit M. Morel, Greffier du depot, 
de lui remettre les deux Procts Verbaux des 7&8 
Mai: à quoi contraint par corps, avec ordre den. 
lever cet Officier en cas de refus, pour ces pieces 
etre communiquees aux Gens du Roi, & par eur = 

telles concluſions qu il appartiendra, 
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on ne fait pas encore la cults de cette affalte, 
is il paroit que des membres du Chatelet ont été 
(mids , que des tEtes foibles ont été &branlées, 
que quelques - uns ſont revenus contre leur ſigna- 
ire, Ce qu'il y a de für, Ceſt que ſamedi, à Au - 
ence, le Lieutenant Civil a ſiege avec ſept Conſeil» 
as, au lieu de cinq dont il colt loulement accom- 
Agne le mercredi, L | 
les deux Avocats du Rol, 9 6 Foulon , 
ayant pas jtige 4 propos de ſulvre Vexemple trop 
roique de M. 4 Aprememmii, ont auſſi patu a Vau- 
jencede forme, car Mrs, n'ont falt qu'entrer & ſor · 
1. Le Préſidlal s'eſt rouvert de la mème manſere, 
jls ſans L leutenant partſculler. On preſume que 
t ervice des Colonnes étant abſolument intervertl, 
anemes Conſolllers qul ont paru au Parc Civil ſe 
ſeront 1 wien au Prefidlal. | 


Du 13 Mai 1777. . 


1, ls Chanceller ne pouvant mieux conſollder ene 
te ſon Tribunal, cherche au moins à lui procurer 
but le luſtre apparent dont Il peut le decorer; en 
tnſtquence Il a fait entendre 4 I'Univerſits, qu'il 
lot ſurpris qu'elle n'eut pas encore été rendre ſes 
kvoirs au Premier Preſident du Parlement; à quoi 
ns reſpectueuſe Univerſite a cru devior deferer. 
M. PAbbe Tudert , quoique Conſeiller honoraire 
@ Vancien Parlement, enſuite Conſeiller d'honneur 
(mis, 8'eſt pr8te auſſi à aller, comme Doyen du Cha- 
tre de Notre Dame, chez M. de Sauvigny, & quo · 
wil v'y ait pofnt eu de Delibetation capitulaire , cete. 


| * de Hema. ack 
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te de warche paſte dans Parls comms clle du Cliff 5: 
re. de 
** le 3 a auſſi falt recevolr au 1 ſol. 4 0! 
ſant Parlement de jeunes Maltres des Requétes, fn Wi 
n'ayant pas l'age n'avolent pu Ctre regus au. Pall e 
ment vral: ſon fils oft du nombre. 1 
| 
Du 14 Mai 1771, 
Les ſouſcrivans du Procès verbal du Chttelet 

7 Mai .6&toient au nombre de 38. On en a recueill 
les noms avec ſoin, ſavoir .M. M. Pillet, Peszi . 
' Davesne Defontaine, Roger de Baulieu, Avril, ¶ ee 
Eilliers de la Noue, Marotte du Coudray, (autem p 
de la rèdaction du proces verbal & celui qui a inte d 
pelle le, premier le Lieutenant Civil,) Pelletier, f. 
Millon, Nouette de Montauclas, Beville,, Duval ; 
Phelippes de la Morliere , Batiſſier, Roger de lil © 
' Presle, Huerne, le Roi d' Herval , Olivier, du Bu : 


Rouvretot, Belanger, Boucher l'Aine, Olive de |i 
Gatine, Bouvou, Daulages , Chaindret d. Appreville 
Nogent de'Sozy , de Roſſet, Mauſſion, Pacguier 
Audran, Boucher le jeune, Brochant, Maupinot, 
Le Moine, Ogier, Maynier, an. de * 


Du 15 Mai 1771. 


M1 parojt conſtant que M. de Paltaire a adreſs ung 
Lettre 3 M. le Chanceler, ot il félicite ce Chef de 
la Magiſtrature de Thevreux ſucces de ſes ,projets, 
il en exalte VEtendue, li importance & la vaſte com- 
inaifon, II loue elo quence de ſes diſcours & pre 

al: 
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> oules d' Edits, où il trouve, dit- F „Tele gane 
de Racine & la ſublimite de Corneills: Il finit par 
obſerver que le Cardinal de Fleuri a par un 'traits 
ajout6 la Lorraine d la France, que M. le Duc de 
Cboiſeul nous a conquis la Corſe, mals que M. de 
Maupeou, ſupérleur encore à ces deux grands mini - 


| ines, rend au Roi la France entiere, 


hs 15 Mai 1777. 


M. b de Pilleneuve , an Civil, 
{ cache plus & ſemble aujourdhui reconnoitre Was 
tement pour ſon Tribunal immediat le ſoi · diſant 
Parlement: en conſequence il a mande les Syndics 
des Procureurs , il leur a ſignifie de dire à leurs con- 
ſreres qu'il Etoit tems de terminer leur ination, & 
de faire reprendre aux choſes leur cours ordinaire; 


& ſur ce. que les mandes lui ont repreſents qu'ils 


navojent aucun exercice de diſcipline ſur leur Com- 
munaute, qu'il leur falloit une Lettre par écrit pour 
[envoyer circulairement 4 tous les Membres, il a 
eu peine à ſe déterminer 4 un acte qui ſeroit un 
nonument ſubſiſtant & litteral de ſon zele pour le 
nouveau ſyſtème: cependant fon dEvouement a M. 
le Chancelier I'a emporte ſur le reſpect humain & 
ſur les craintes qui hui reſtent du retour du Parle- 
went; il a écrit la Lettre, & comme cette opinia- 
treté des Syndics lui avoit donne beaucoup d'hu- 
eur, il s'y eſt abſolument Ecarte du ton d'honn8- 
tte qui lui eſt propre, & que doit conſerver tout 
ſuperieur, meme envers ſes ſuppots les plus ipf · 
tieurs, La dureté & Vindecence de I'Epitre ont 
Tome I, FE je 
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i*tt6 Fallarme parmi les Procureürs: erpen ent ts 

re ſemblent pas encore y avoir en égard. 

Dun autre cöté, on a vu avec Gonnetent fl ieger 
murdi dernier tous les membres du Chatelet oppo- 
fans a Penregiſtrement, & qui dans le proces verbal 

au 7, ainſi que dans celui du 8, avoienc declare 

qu'iis ſe regardoient comme interdits de falt par la 

Lettre de cachet qui leur deferdoit de deliberer, & 

qVils attendoient que cette defenſe fat levee pour 

faire leurs fonctions. Ils ont reparu à leurs diffs. 
jens ſervices, pour 1a forme, il eſt vraf, ſeulement, 

& Pon ne ſeache point qu'ils aient préablemett dreſ. 

{s aucun Arrèté, mEme ſecret, qui puiſſe concilier 

une contradiction auſſi ſubite & auſſi- manifeſte. 
'Quelques gens diſent que c'eſt M. Marotte du Cote 

dray, le mme qui avoit, ce qu'on appelle, attach 
ie Grelet, qui a propoſe à Paffemblee de changer de 

batterie, pour arr&er les projets dangereux de M. 

te Lieutenant civil & du petit nombre de membres 


attachés à ſon perti. Que les Proces Verbaux des 


+ & 8 Mai n'éëtant point des actes qui puſſent lier 
toute la Compagnie; les Chefs & ceux qui reſtoient, 
pretendant pouvoir occuper, & occupant en effet le 
Tribunal, il a eſtimè plus prudent de ſiôger avec eux 
ius qu'à ce qu'il ſe preſente une occaſion de former 


une Deliberation plus legale. Quoiqu'il en ſoit des 


motifs, le publie qui ne les conhoit pas, en a & 
rut ſurpris quinuligne, 


Du 15 Mai 1777. 


Tous les jours des gens officieux font de nouvel 
les c couvertes, concernant les membres dy nouveiu 
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Tribunal : on a trouys qu'un Sr. Calmar de hw. | 
| Conſeiller, qu'on regardoit comme un forain incon- 
nu, portoit un nom qui ne FEtoit pas aſſez malheu- 
reuſement pour ce Magiſtrat; il eſt decidemment cou 
ſin-germain d'un Calmar de Monjoly , qui a été mis 
zu carcan , fouetté, marque & envoys, aux Galeres, il E 
y a quelques années, pour ſes excroqueries & autres 
_ plus graves encore. . 


Du I5 Mai 1771. | 1 


II garolt qu'au moyen de la EAT de M. M. les 
Conſeillers. au Chatelet., le ſoi-diſant Parlement a 
abandonné la procedure entamèe contr'eux, ou du 
moins ra ſuſpendue Jusqu'a nouvel ordre. 


Du 16 Mai 1777. 1 


Les Princes du lang ont affeQs de reſter à Paris & 
de ſe montrer beaucoup la veille, le jour & le len. 
demain du any de M. le Comte de Provence. 
M. le Prince de Conty eſt all lundi dernier à la Co- 
medie Italienne, il a paſſè aux foyers apres la pie- 
ce, il y eſt reſts longtems, & a parléè a beaucoup 
de gens avec affabilité. Il etoit vew tres modeſte. 
ment, ſulvant ſon uſage. | - 


Du 16 Mai 1571. 


On «toit Si de FinaRion des Parlemens de · 
puis le fameux Lit de Juſtice du 13 Avril, & ſauf 
rArrsté de Rouen du 15 Avril, il ne rradſpiroit 
encore rien de nouveau concernant le proces impor* 
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tant entre la Nation & le Souverain: on attribuoſt 
leut ſilence au conſeil des Princes du ſang, qui leut 
avoient écrit de ſuſpendre, de ſe tenir ſimplement 
fur la defenſive, d'attendre tout de la bonté du Rol, 
de ſa ſageſſe mieux Eclairee & du benèſice du tems. 
Enfin pluſieurs viennent de porter de rigoureux coup 
au fimulacre du Parlement élevé par M. le Chance, 
lier. Le Parlement de Dijon a fait un Arréèté en 
date du fer. Mai, tres long & tres detaill6, oh il 
developpe tout ce qu'on peut dire de plus fort con- 
tre l'eſſence meme de ce Tribunal, contre la forme 
qu'on lui a donnee, contre les membres qui le com- 

oſent, & contre les divers actes qui peuvent en 
Emaner. Il n'omet pas la deſtruction de la Cour des 
| Aides, dont il fait voir le vice & les motifs ſeerets; 


Il declare qu'il n'eſt d' autre remede à un renverſe- 


ment auſſi manifeſte de la Conſtitution Frangoiſe, 
que Paſſemblee des Etats GEneEraux , qu'il ſupplie for- 
mellement S. M. d'accorder d ſes inftances & 4 [a 
n&ceſſite des conjorQures, II arrète en outre que 
les Princes ſont pries & les Pairs invites de fe rey - 
nir, pour former la mème Reclamation & la meme 


demande. 5 ; 
| Du 17 Mai 1777. 


Entre cette multitude de Brochures qui ſe fucee: | 
dent ſans interruption, & auxquelles travalllent inf · 
tigablement les Ecrivains qus Mr. le Chanceller 4 
aaigne vaſſocier pour cooperatzurs de fon ſubllme 
ſyſtene, Il faut qiſtingner un petit pamphlet Intitull 
Odſervations ur V'teris intituls Proteſtations der 
Princes. On les y cath6chiſe de la ſagon la plus 


\ 


Enn | 
ſolente, & on ne doute pas que les Princes ne 
ſogent indigr és & de Vaudace avec laquelle Panony+ 


me oſe leur donner des lecons, & de la publicité 
avec laquelle on vend un pareil écrit, juſques dans 


eur propre palais. Au ſurplus, Pouvrage ſemble ſor- 


tir de la meme plume qui a fait les diſcours de M. 


le Chancelier, & à tout Vapparat d'une dition ma- 


jeſtueuſe rèunit les fophiſmes du raiſonnement le 
plus ſubtil & le plus delice. 


Du 17 Mai 77. 77 


Arrcete” du Parlement de Bretagne „ du jeudi 2 


Mai 1771. „Ce jour, toutes les Chambres aſſem- 
blees, en execution de l'Arrèt de renvoi du ſame- 


di 27 Avril, la Cour deliberant ſur le rapport des 
Commiſſaires nommes pour examider l'imprimé por- 


tant pour titre Proces verbal de ce qui vet paſſe au 
Lit de Fuſtite, ten d Yerſailles le 13 Avril 1791,” 


” 


„ A arr0t6 qu'il ſerafait à 8. M. de tres humbles 


repreſentations ſur la forme & les objets de la ſtan» 


ce dudit jour 13 Avril , qualifice de Lit de juſtice, 
& ſur tout ce qui ven eſt ſuivi; & que pour fixer 


les objets des dites Repreſentations, les Commis» 
faires ordinaires, & tous ceux de M. M. qui vou- 
dront 8'y trouver, 8'aſſembleront le mardi 7 de o 
thois aux 4 heures de relevee.”  * 

„Et néanmolns la dite Cour perſiſtint dans fon 
Arrètè du 27 Mars dernier, & conſiderant que dans 
lordre des Loix, la ance du'13 Avril ne pent 
etre regarddee comme un Lit de Juſtice, attendu 
Pabſence du Parlement, dont la prèſence eſt effen. 


tlellement n&ceſMaire & ces ſcances ſolemnelles: ver. 


„ - 
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te {i inconteftable & ſi bien reconnue, qu'on a cry 
ne pouvoir ſe diſpenſer de fuppleer a l'abſence de 
ce Corps, toujours inamovible & ſubſiſtant aux yeux 
de la Lol, par la convocation des Officiers du Con. 
ſeil qui n'avoient aucun caratere pour le rem. 
placer.“ F 

„La dite Cour ne peut s'empecher de proteſter, 
comme de fait elle proteſte, contre la dite ſeance du 
13 Avril, conſidérèe comme Lit de Juſtice, ainſi 
que contre ce qui s'en eſt ſuivi & pourroit 8enſui- 
vre: perſuade ladite Cour que ledit Seigneur Roi 
ne verra dans cette demarche neceſſaire, que le zble 
de ſon Parlement pour la conſervation des Loix & 
la fidelite dont ſes Magiſtrats s'empreſſeront tou · 
jours de donner Vexemple d ſes ſujets”. . 


Du 18 Mai 1771. 7 ; 

M. Je Chancellor ne ceſſe de fairs enregiſtret ay 
ſol-alſant Parlement des Actes publics de toute eſpe- 
ce, ce qui en operant d'autant la deſtruRion quill 
ſ@«propoſy, falt avancer de plus en plus $. M. dans 
le plan qu'il a trac, & d'ailleurs donne du relief 4 
[02 Tribunal. De cette eſpece eſt un Edit du moſs 
de. Mal, enrdgiſtrs le 10, portant ſupreſſion de 4 
vilices de Conſeillers d'hanneur, Cur le fait des Al- 
des & Tallles, Incorporés au Bailllage & Slege Pié- 
dial d' Auxerre. | 


Du 18 Mai 1771, 


M. le Chanceller, avant d'en venir aux voles ds 
rigyeur pour conſolider & faire reconnoltre ſon til · 


„ b £© 
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bunal, Epuiſe toutes les voies de manege & d'inſi 
nuation: on a vu qu'il avoit engage Univerſits, & 
certains membres du Chapitre de Notre Dame, à fai 
te viſite au Sr. de Sauvigny; il a propoſe la meme 
choſe aux Conſuls: mais cette Jurisdiction qui, 
quoique tres. ſimp'e dans ſon effence & dans ſes 
membres, eſt cependant de la plus grande importan- 
ce, quant 4- ſon Gendue & 4 ſes effets, n'a pas ploys 
encore ſous le joug. Les chefs ont repondu quiils 
tendoſent la juſtice gratuitement, que leurs fonctions 
leur ctolent mme onereuſes, qu'ils n'ttolent excites 
que par le cri de l'bonneur & par Veſpotr de cette 
conſi.lEration attachée aux fonctions des citoyens: 
utiles à leurs ſemblables; qu'ils ne voulolent pas 


ben priver par une démarche propre d leur faire 


perdre 1'eſtime publiqus & contraire d leur devolr; 
quils reconnolſſolent le Parlement, Cour des Princes 
& des Pairs , comme leur ſuperieur legitime, &. 


qu'ils ne pouvolent rendre honmmage d un tribunal =» 


devs ſur ſes debris: qu'au ſurplus le tems de leur 
miſſion étoit fini , qu'lls ne reſtolent en place que 
par une continuation qui leur Etoſt enjointe en ver- 
tu de Lettre de cachet, qu'ils &tolent prets d remet- 

tre leur titre, & que ce ſerolt d leurs ſuceeſſeurs d 
yoir ce = auroient a faire a cet 6gard, 


Du 18 Mat ogy 


Le nouveau Tribunal n'a polnt Intetrompu ſes pro. 
«ures contre les Offlelers proteſtans du Chütelet, 
quolqu'lls euſſent ſiege & repris leurs fonctions; il 
parolt Ignorer ce falt, il leur a fait faire des ſon: 
nations de reprendre, A peine d'etre pourſulvis e. 

0 4 
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On ne ſait pas es que les Conſelllers ont arréte 4 
cette occaſion, mais volel ee qui s eſt paſſe hier ven. 
dredi, jour ou le Parlement vint une feconde' fol; 
faire ate de reſſort ſur le Chitelet, | 

Le Public d'ordinaire peu eurleux de femblabley 
eceremonles, qul ſ@ repetent elnq fols l'annde, / dtoit 
rendu avec la meme affluence que le mardi faint, | 
eauſe de la elreonſtanee : mals une garde nombreuſe 
a'6toit einpard de toutes les portes, & audience qui 
devolt etre ouverte d tout le monde v'eſt trouvd ſet- 
mee, Independamment de cette precaution, ung 
cohorte de ſergents aux Gardes rodolent en unlfor, 
me de diverſes parts, ſans aucune fonQlon apparen: 
to, mals non ſans deſſein: un d&tachement d'Inſpec. 
teurs de Police & d'Exempts, en uniforme auſſt, 
en |mpoſoient de leur còtè & faiſoient le ſervice pus 
rattetement aux ſergents deſignee, 

A heute preſcrite le Detachement du nouvem 
Tribunal eſt arrivs, ayant M. de Nicolal d fa t& 
te, Chevalier de St. Louls, & dernier Preſident l 
mortler. Des Procureurs au Parlement & des 4. 
vocats au Conſeil font entres au Paro Civil ſous les 
auſpices de ces Magiſtrats, ils ont regu quelques 
hudes en fendant la foule immenſe qut les regardoit, 
Les Préſidens du Chàtelet, c'eſt-&dire le-Lieutenant 
Civil, le Lieutenant de Police, le Lieutenant Cri- 
minel & le Procureur du Roi, afſiſtes du Lieute- 
nant de Robe courte, ſont venus recevoir la D& 
putation du 'foi-difant Parlement avec la ſoumis- 

fon la plus Edifiante. Le ceremonial s'eſt obſerwe 

wes ſtrictement. Ils ſe ſont ranges à leur banc; ils 
 wavoient aucune Lettre de Cachet, ils n'ont fait 


aucune proteſtation & ont entendu: plaider: les. A. 
| | vocats 


orD — — a. 


(a) 
wwekts au Cohſell, qui parolſſolent pour la premlere 
fois 4 es tribunal, La ſdance a été fort longue, & 
bacte de reſſort des plus coumplets. II y a eu une 
peilte deute, oeraſſonnée par un Clere de Proeu - 
teur, qul ayant affatre a quelque Greffe voſt obſtl . 
14/4 voulolr puſfer malgre la Garde, & a td mal- 
alts de coups de bayonette & bleſs; on n'a pu 
ippalſer es tumulte qu'on promeitunt de fulre Juſtice 
de 1'alguanll 6tourdi & qui a contrevenu aux regles 
dv 1a paelfique Themis. Cependant quelques chicas 
neurs Inſtrults ſo doutant que la Juſtice ne ſerolt nl 
aut bonne nl auM prompte qu'on le promeitolt, 
ont conſpllls au Clerc de porter toujours provlſolre. 
ment une plainte erlminelle; ce qui a 6&6 falt. 

Le ſurplus de la c&r6monle s'eſt paſſd tranqullle. 
nent, lauf le brult des colporteurs du Sr. Simon, 
Inprimeur du Parlement, qui font venus auſſi falre 
ite de reſſort à leur maniere, en criant dans les 
cours du Chütelet & juſques ſur les eſcallers : Zit 
iu Roi, Enregiſtrd au Parlement. 0 

pour completter la bonne intelligence entre les 
blolllens du Chatelet & les membres du fol - diſudt 
Parlement-, M. de Nicolal a prié 4 diner cs Mes: 
leurs ſuivant l'uſage, & ils 8'y ſont rendus avec une 
gunde honnetete, | „„ 

Pendant ce tems quelque Conſeillers zu Chitelet ; 
ont dreſſè une Pioteſtation contre tout ce quli'avoit 
46 fait & ſè ferolt; mais comme la p'ttpart des mem - 
bres Etolent abſents, il paroit que ces Mrs, veulent 
woir Iadheſibn du grand nombre, avant de donner 
publicits A un pareil actes. „ 
Les juges Confuls qui ſe* trotvent toujours a ces 
ſeunce sj; ainſi qu on la - obſervè, n'ont point pa. 
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tu: ce qul annonce de leur part uno fagon de ben. 
* & W decldee. 


Du 19 Mai 1771. | 


Extralt dune Lettre de Blols du 10 Mal. ,, Notre 
Conſeil eſt à peu pres complet, & volel la liſte des 
principaux membres; on attend des Wen ſur le 
ſurplus pour en parlen 


ParnIER IIb Ex. ? 


NM. de St. Michel, Preſident : cl-devant Lſeutenant 
general de Marſeille, tres connu par ſoh deyoue- 
ment aux Jeſuites & par les querelles qu'il y a eues 
avec le Parlement, d'oli il a reſults en 1754 un de. 
'Eret de priſe de corps contre lui, qui la fait refuſer 
pour Premier Preſident par la Cour des Aides de 
Montauban: il l'a été depuis de la Chambre des 
comptes de Blois, on l'on lul reproche de 8 etre des. 
honoré de nouveau par le r6le qu'il y a joue, ily 
a deux ans, dans un proces contre M. le Duc d 
cbevreuſt. 
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St. Michel, fils: Benet, qui &crivoit a cette occt- 
fon que ſon pere étolt Premier Preſident du Pat. 
lement de Blols, &.qu'il en étolt Preſident l. mot 

tler. 
: M. Chevalier, Avocat du Rol au Ballliage 41 
'vocat general d la Chambre des comptes ; homm 
E 1. plus de 80 ans, Infixwe, & dont l'eſpti 
ulſſo. 


1 105 ) 


Commuting 
Louet, Premler Preſident ay Preſidial N ſujet fort 
nedioeres Un? | K 3. 
De V Arche, Aſſeſſeur Criminet du Bailliage „ Vue 
de pair avec le precedent. 

Petit, fils d'un Reteveur du Chapitre de Blois. 
Petit, Conſeiller honoraire a la Cour dgs Mon- 
noyes de Paris, hommè de 'metite'" chez x Vinte- 
tet a dominé. On connolt TAtrete de la Cour des: 

monnoyes a ſon egard, | 
Petit, fils du precedent, © * 0 
 Doeſniey de Orme, Maitre Particuligr bonoraire: 


des Eaux & For&ts & Maire de ville, grand muli- 


clen & beau cflanteur: és ſont ſes uniques talens. 
Boeſnier, neveu du precedent : Mattre Particultere 


des Eaux & Fortets , genie borne, mais laborleux „ 


age d' environ 20 ans. 

Baron, demis, comme on a vu. 

Le Blanc: celul- ct briguoit hannée dernlere une? 
place de Clerc. de Proeureur, & le volla Conſelller de 


Cour Souveraine. 


Dufrementel, Chanoine & Privat de St. Martin. 


auteur de I'Almanac hiſtorique de la Touralne, qu'il 
16pand tous les ans, & qui appelle modeſtement uni 
petit labtur. 


Neyls, Lleutenapt de la Maréchauſſbe. 
a Orand- Vicaire de Blols. 1 


Previn oA 


nage de la Bore bolt de la Chambre- dh 
06 


comptes. *Medlocre, 


(z 
Avocar 0 


Bute 1 II bac de la chambre des Comptes ; 
jet medlocre & Joueur. 


S uU STI TuT 66. 


De Roux, anclen Avocat au, Ballllage de Blox. 
Pai on jeune Ayocat retirè a Blois pour y exercer 
in profeſſion. 9 
GREEFIER 


Fvurrs, d'abord Soldat, enſuite. Clero de Notal 
de village, puls meme, Notalre. 4. Blois , Inhablle i 
des fanctions. 


Du 20 Wal . 


M.. le. Chanceller, dont le genie travallle ſins cer. 
ſe 4, des projets ſecondalres, propres 4: Famelion. 
tion du premier projet qu'il agite depuis longtems, 
a envaye.-chercher ces: jours deryiers les Ayocats. 
au. Conſeil qul ſe ſont preſentes au .ſol-diſant Pate 
| lament & y. plaldent, ſgqvoir les. 87s. Je, Prince, 


_ Tripier , Beloumeau, Letinots , &c. IL leur a falt 


lite un Edit \qul caſſolt les Procureurs au Patlement, 
& erꝭolt em leur place cent Avacat Procureurt; ll 
leur · a donnè cette invention comme Imaginèe pour: 


falre leur fortung. Ces, MeMeurs, quoſque trés hum- 


bles- ſerviteurs de toutes les volöntés dfi Chef de la 


Magiſtrature, ont declar6 cependant que f M. le 
Qbancelier. nen ordunnoit  autcetnent,, ils ſu ttou · 


— ww»  < © ” 
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yoient très contem de leur 6tat, & ne deſliolene 
{ublr aucune metamorphoſs,. 


Du 21 Mal 17 | 


N 


krtralt d'une Lettre d Auxerre di 17 Mal, ,, L'Edit 
au mols de Mal, enrégliſtré le ro. du meme mois, 
portant ſuppreſſſon de quatre offices dé  Cotiſeillerg 
honoralres ſur le fait des Aldes & Tallles, ineqrpo- 
tts au Baſlliage & Siege Preſidial d' Auxerre, n'd pas 
a6 fyit ſans deſſein , & la preclIpitation que M. le 
Chancelier a miſs dans cette operation a dũ vous 
moncer quelque motif urgent & ſecret; En volct 
Finecdote, M. I'Ev&que de cette ville. eſt un des 
partiſans des JEſuites les plus 26lés &conſequemmem 
ident promoteur des operations de M. le Chan- 
lier, II set donné beaucoup de- mouvement, ou 
dolce, ou de concert aver 16 Chef de la Magi» 
fttature, pour opęter icl ſang reclamation''Ehregis* - 
ttement de Edit enréglſtré le r3 Avril” au Lit de 
juſtice , & une reconnoiſſance legale, pleine & entle · 
re du preten du Pürlement rige par cet Edit, 1! a 
ttouvs Je Lleutenant general & le Procureur du Rol 
dy Ballllage trés diſpoſds d ſeconder ſes vues, & 
ſing en faire part a la Cömpagule, au jour. d'afſein- 
les le ' Procureur du Rol a requls brusquement 
ſenr6giſtrement de I'Edit du 13 Avril, 4 lul envoys. 
par-M. Foli de Fleury, Procureur. general du Parlee- 
ment, Le Lieutenant general, de concert avec lui, . 
ordonnolt dea cat- eregiſtrement „ ſans avolr. con · 
ſults les Conſelllers préſens, ſans avoir pris leurs 
voix, lorſque les quatres ſuprimes depuls ſe ſont le- 
yea & ont obſerve au — de Laſfemblée qu'il. 

7. | « 


? 
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oublioit les formes , & won ne Br cat! rien ms 
giſtrer ſans afler aux opfr ons; le Lieutt 
-nant General ayant repondu quian' 315 du Rol, en 
regiſtrs- eu preſence de 8, M., ne ſouffroit aucun 
examen de la part des juges ihférleurs. Ceux- el on 
repliquè que c'etolt contre toutes les regles, & 
fi M. le Lieutenant general perſlſtolt A doin 
1 Ae {ls Allolent former une Proteſtatlo, 
Mag iſtrat craignirit que cet exemple n'entratnlt 
a Fade Ame ee, & de. nulte 4 Vot Eratlon en von, 
lant trop [a N 0 plter, a 60 .. la ſdance: 'coþendan 
Il @ Inſtrult fur ſe chain Je Obanceſler des diff 
cultss 6lev6es par les ls Ne pour mleux mes 
we au falt ce Chef de 1a Mayiſtrature, un Givilfuit 
a eto. 1 ig vers ut” 1 9 0 amplas Inſtrucklot 
contt eur. M. de e qul ne douty ts rien, 
trouve un prollpt epo we pout termſner cot 
ſelſlon, & fut le champ II a Falt rendre par 8, M. 
un Edit. qui ſupflme Jed Magiftruts r6cateltans, 0 
ne doute pas [ct que ebt exemple ne contlenne le 
membres plus folbles, affes difpbſts 4 adherer | 
Jours confrerey, mals trop klmides pour ouvrir und 
2 teelamatlon. bi h.confee quenge on fehr 
gels Kalt comme enregiftedt 6 Hel alt e 1 
Ma qu'avolt (td. G14 ge J "Dltberatioh pol 
donper 16 tee 4 Ni, le Chynceller de "Purget 
Tribunal 06s fujvts oppofans & fatHioux, 


Du ay Mat 9h 


M. Dieu; Prevdt'& Grand | Mater des Cerdno 
nies de Ordre du Bt, Efprit, en eette quality avol 
regu la Lettre de Sueben portunt ordre &Inviter tos 


E 


rt) 


ſes Chevallers & Officiers, Commandeurs de l' Ordre, 
ſuivant l'uſage; & en conſequence ſans demander une 
plus ample. explication, il eſt allé chez les Princes 
du ſang, Ceux-ct Vont intertoge fur les ordres qu'll 
pouvolt avoir à cet égard, Il eh portoit de partl. 
culiers du Rol pour eux ? Ce qu'il n'a pu dire. En 
forte que les Princes ne tenant aucun compte de 
cette jnvſtatlon n'ont polnt affiſté le jour de ſa Pen- 
tecdte 4 la Ceremonle.. Le Duc te Bourbon gul de. 
volt etre regu, ne a polht été, & les Printes fo 
ſort encore montr6s'd Faris tout es Jour-ld, 7031, v0 


Du 22 Mui 177% 
Inne B 


on u ddje_tac6hts Luneedote qui 4 Flt! qualifier 


M. de Sauvigny, chef du nouvein tribinal; du ſut- 


nom de Preſident de Mime, M. de Nicolat'y' qua- 


ttlewe Prefident A mortler, ayant en cette qualit6 
6r6f1df la depltation falte au Chatelet pour l'acte de 
teſfort avant la Pentecdte, a df prononeer la fer- 
mule uſſtées au nom du Parlement... . » La Car 
ronvoye Tex _ Civiles par devant % Lieutenant 

Civil, les Canuſts de Police ,, &e, Mals es Magifityt 

peu in{tl6, tant au fond qu'd la forme des fonctions 
Magiſttales, a dit | r νννν let Canſor Ce, vis 
4 vis Ie Lieutenant Civil, lot Cauſer de Polies wit 4 
vis Is Lieutenant de Pol &. & les Cleres 4 bond 
mots  preſens 4 estte dferle , ont titituls fur Te 
ehamp M. le Prdfident Pls A vist fobriquet qui lu 
telkvra ay Palate, . ; 


. 
Du 23 Mai 177. 


FEuttalt d'une Lettre de Chartres du 16 My 
1771. . 44 4.116 10 de ee mols le Procureut du Rol 
& mis fur le bureau un Kerlt pottant ſipreſtion de iN 
Gout des Aides de Paris j un autre, portant ſupteg. 
flen & etdation d'oficlers dans le Paflement de P.. 
IId i (6148 dun envegiftzes le 13, AVEIL au Lit de jul 
66 i enfemble un Arte du 84 Avril auff, qul order 
ne Venvel desdits Eales aux: Bailliages, pour Oy 
Ius, publids, Regiftrds , &e, Bur quel Is D&libdrte 
tien a ste rehvoyee gu lendemain 11, & Il 8 616 d& 
clars le dit Jour par un Arrtd tröe bien mot e 
qu'on ne-peuzroſt enréglſtrer-Jesdits Edits fans con 
ttevenlr aux Ordonnances, fans encourir les peings 
pfononcees' par ſcelles, ſang violer.le ſerment falt pit 
les Mugiſtrats, & ſans dezoger & Jett primitif do 
ce Stege, dont les officiers ayant I'honneur d'ltte 
ceux de M. le Duc, d'Orlfans & de M. le Duc te 
' Obartres, ne peuvent préjudleler aux Proteſtations: 
notolrement connues de ces. Princes & des autres: 


Princes du ſang. 
Du 24 Mal 1771. 


Peiormi les candidats aſplrants à. ſieger dans le now 
veau Tribunal, s'eſt preſenté un nommé Carbone, 
Avocat, qui n'a jamais &td ſur le Tableau. Pour mieux 
capter le ſuffrage de M. le Chanealier, il a jug6 3 
propos de faire graver le portrait du Chef de la Ma- 
giſtrature, & d'y mettre au-bas les ſoi-diſant ven 
Lulvans: Es I | 


(3290 
Miniſtre, vral préſent de 14 Dlvinits, 
fe priſe les elameurs d'un inſerts Vulgalte, 
Pourſuls le bien public que tu chetches k / fulre: 
Par inet ve & Thettis ton projet fut alete. 
Et ton nom päffeta & 14 Pofterité! 


Oh voſt par est Cehahtillen que le Br: Carbonel Hot 
i5 beaucoup habitud d faire des vers, & que est la 
wh de Ventheuflaſine qui Jul & arrachd ceunel 

Malgte cet effort de genie le bruit court gu'll fg 
for pas FEGU 4 Comme de mœurs fegndaleufes come 
ne ſpars d'une femme qu'I laiffe meurlr de Fain „& 
Ile vellle de faire entrer fa fille 4 Opers, tandis 
qus le mari vit avee une gueuly, ein 
Ce ſera la ſeconde vidtime que M. le Chanceller 
lmmolera à la conſiddration dont Il veut illuſtrer 
fon tribunal, à preſent qu'il a. un fond tel quel de 
Magiſtrates $2 166), e 713 


Du 25 Mal 1177. 


On donne comme conſtants une mortification que 
M. le Chanceller a eſſuyée de la part du Rol, 
on dit que 8. M. lul a falt des reproches à Vocca» 
ſon du Chatelet, dont 11, faut, pour 1'intelligenee 
de la choſe ,. detailler anecdote, 

Le ſamedl 4 Maj, jour de I'Enregiſtrement force 
de Edlt au Parc Civil, M. le: Chanceller après cet - 
te formalits tres irrégullere n'eut rien de plus 
preſſe que d' aller en rendre compte au Rol, ou 
plutdt ſurprendre le Rol ſur la maniere dont les 
choſes 8'Etoient paſſses. II fit entendre au Monar- 
que que Venregiſtrement $'4toit fait aiſement & avec 
les acclamations du public. M. le Duc de Pentbie- 
ue, preſent. à la converſation „ de retour à Paxis 


1 
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fut tr6s ſurpris d'apprendre le contralre, que la fo le 
ce out ſoule préſſdè à cet Ate, & que la conſte eur 
nation Gtoſt générale & dans la Compagnie & di 
Parls, On ne ſalt 1 ce Prigce a eu le coury 
d'annoncer au Rol la verite, ou 8'il la lui u fi 
parvenir par quelque vole indirete ; mals 8. 
mieux inſtruite, a fait des rep roches "anos 
général qui ſe ſoutlent depuis quelques jours) 4 
le Chancelier, de lui en ayoir impoſt': ſur quoi | 
chef de la: Magiſtrature n'a trouve de faux fuyait 
qu en repondant qu'on lui en avoit impoſe 4 lu 
meme, & que les Prefidens du Chatelet lui avoiett 
deguiſe les faits, On ajoute qu'il à voulu profige 
do cette ouverture pour propoſer au Roi de nouvel 
les vexatlons à I'6gard des Officier recalcitans:« 
.Chatelet;. ajoutant qu'avec quelques. Lettres de 6 
chet, on termineroit tout cela: ſur. quoi S. M. cout 
roucee a dit qu Elle toit laſſe duſer de « ces vole 
de __ 


* * 
26 Moi r. nn 17 


Miel os Lettro de Ronde ; 4 22 z Mi 
1771. . - La nuit dernlere, C eſl- d- dire la nuit du 
21 au 22, des Hocquetons arcompaghés d'un Officle 
de Police, d'un Subdelegue de l'Intendant, & de 
Marechauſite, ſe ſont tranſportes 4 la demeure du 
Sr. du Broſſay, Subſtitut du Procureur general, & 
Avocat au Parlement de Paris. Il Etoit abſent, On 
n'a trouve que le frere. On a fait lever toutes let 
ſerrures, on à viſits les papiers dont on a emportt 
pluſieurs: ces Mrs. pendant leur vfſite, à 1aſpeRt 
- des paplers, {> ſont ſouvent dit: 6 17 par cos! 
On crolt que: ces hocquetons'Etoient chargés d'autres 
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eyemens, ayant rods toute Ia nult autour des do - 
eures do trols Conſelllers au Parlement, qul étolent 
blens. 55 1 


26 Mal 1771. 


La fermentation augmente & la Cour, On ajoute 
yourd'hul que M. le Chanceller ayant inſinue au 
Loi qu'il ne ſe trouvoit pas trop ſurchargs, que ſon 
ele btolt infatigable lorſqu'il 8'agiſſoit des interEts de 
M. & qu'il remplirolt encore le Miniſtere des 
faites Etrangeres, fi ſon ſervice devenolt neceſſal- 


tes les places avoit fort deplu à M. le Duc & Ai» 
willon, qui a toujours des pretentions ſur celle- la, 
| que ce Seigneur profitant de ſon aſcendant ſur 
Madame la Comteſſe Dubarri, Pavoit refroldle & 
ard de fon adverfaire, au polnt qu'on avoit vu 
luſ-ci attendre une demi-heure dans. Vanti-chant» 
re de cette Dame ; ce qui ne lui Etoit point enso- 
%% ¼ TIIEt CIT CP OY OTE 
16 Mal 171 


0n ne peut adtailler les éerits reſqu'innombrables 
(a que M. le Chanceller falt Eclore ſans interrup- 


e bon ſous diferentes preſſes qui gemiſſent en faveur 
ue fon ſyſteme. Quand ce torrent ſera arrete, on 
Ke fixera le Catalogue avec des Notes ſuecintes qui 
nen caractériſeront le mérite & Veſpece, article par 


3 aticle. 11 ne faut pas omettre, quant a pteſent, 
is aur Dames: cette brochure leur fait trop 
t (bonneur pour ne pas 8'empreſſer d'en faire mention, 
bon a deja rendu compte du z8le & de la chaleur 
velles mettent dans Vaffaire du jour; on les volt 


je en cette partie; cet appetit deEvorant* pour tou. 
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alſſorter fur cette matlere politique avec un In 
un got, qu'on ne leur connolſſolt polnt. M. le Chi 
colier ne les regarde pas ſans ralſon comme un 
plus pulſſans obſtacles que rencontre I'ex6cutlon ( 
ſon projet, Envaln !'Ecrivaln du Pamphlet clts ve 
Jetter du ridicule ſur elles, on (aſt que ce ſont el 
qul le diſtribyent; elles perſiſtent a exclure de lg 
ſocleté les traſtres ou les Iaches , qui par int6rttt 
par folbleſſe abandonnent une cauſe qu'elles og 
dent comme celle de la Patrle, 


27 Mai 1777. 


Aux bruits deja répandus de la fermentation « 
's leve a la Cour & dont il pourroit reſulter un cha 
gement, on ajoute aujourd'hui que Madame la Pri 
ceſſe de Conty na pas dedaigne d'entrer en confere 
ce avec Madame la Comteſſe Dubarrj : quelle 
Friſe par fon propre intéret, quelle luf a falt ers 
ſager le ſort affreux qui la menagoit {i elle venoit 
perdre le Roi dans tat des choſes ol fe trouve 
France, Que les Princes, les. Pairs, toute-la M 
siſtrature, & le plus grand nombre de Citoyens 
.Toient en exécration; qu'elle ne trouveroit aucy 
aſyle, & peut Etre Eprouveroit-elle la cataſtrophe 
plus ſiniſtre. Qu'au contraire, en ſongeant ſerleuf 
ment 4 réparer le mal qu'elle avolt cauſe, ſous | 
apparences du bien qu'on lui avoit preſents, elle 
concilieroit tous ceux. qui avolent et ſts ennemi 
les plus cruels, & auroit la gloire d'avolr retabll 
paix & l'ordre dans le Royaume, On ajoute qu 
le diſcours &loquent de cette Princeſſe a ports la co 
vittion Juſques dans Vaine de la favorite „& lot 


0,003) 
Wo do plus en plus volr prendre aux dvdnomong 
toutnure nouvelle, | & 


q 


27 Mal 1771, 


Le lundt, Tendemaln de la 'Trinits, fl eft d'uſage 
Chitelet que les HuſMers ſyppdts de cette Juris, 
tion 8'y rendent au Parc elvll pour recevoir Vine 
nition du Lieutenant civil, & ſublr les chatimens 
ils pourrolent meriter ſulvant les plaſntes que tout 
monde peut y rendre contr'eux : enſuite il ſe for- 
e une cavalcade, 4 la tete de laquelle eſt le Lien · 
nant Civil. Dans cet état ils vont chez le Chan. 
lier, chez le Premier Preſident, chez le Procu- 
ur general & autres Magiſtrats Majeurs du Parle- 
tent: ils entrent, font le tour de la cour, & ſor- 
ent ſucceſſivement. Cette marche pen commode 
our M. le Lieutenant Civil, qui doit auſſi etre 4 
beyal, n'eſt pas la plus honorable qu'if puiſſe rem- 
r; elle doit l'ètre encore moins aujourd'hui: ce- 
endant M. le Chancelierne ſouffrira pas qu'il s'y re- 
iſe, & le public eſt fort impatient de voir comment 
| la remplira. La foule qui fe diſpoſe a ſuivre la 
narche, va rendre cette ſcene encore plus deſagréa - 
ble & plus humiliante. J 
Un particufler attaches au Palais eſt alle ces jours 
(emiers ſolliciter chez M. le Prince de Conty une 
flace qui d&pendoit de S. A. Elle lui a montre ſes 
kerets en déclarant qu'elle étolt dopnée: puis re». 
kchiſant ſur l'&tat du ſupllant, il lui demanda pour. 
quol {1 voutoit le qultter ? Celui-ci temoſgna au Prin- 
te ſes inquittutes pour l'avenir: ſur quoi 8. A. re- 
fliqua: le Parlement revieutira , nen doutes poinde 


(334 
Ces paroles conſolantes ont été retenues precten 
ment & repandues chez tous les gens intéreſſés. ( 
en a infere, ou que le Prince avoit des notions p; 
ticulieres, ou qu'il raiſonnoit par des probabilites,q 
devoient toujours avoir un tres grand, Poids dang 
= bouche, 
28 Mai 1771. 


' On volt un Procts Verbal d'une partie * 'M. 
du Chitelet ſiégeans I la Chambre Criminelle, q on 
donne la clef de leur manceuvre & motive les | 
ſons de leur rentree, ſans faire paroitre leur cor 
duite plus conſdquente : on en pourra juger par ce 
te piece rapportee ci-apres, 

- Quoiqu'il en ſoit, hier dans la nuit du dimanc 
au lundi, Mrs. les Mouſquetaires ont regu des ordre 
de porter des Lettres de cachet à la plus grande pat 
tie des membres de ce tribunal , par leſquelles il eſt en 
joint à ceux- ci de deguerpir de Paris dans les 1 

heures, & de 8'Eloigner de cette Capitale au moi 
de deux lleues: reſtant maſtres au ſurplus de ant 
ter où bon leur ſemblera. 

M. Duval d Epremesnil, Avocat du Rol , eſtauſ 
exllé à une terre qu'il a pres du Havre, 

Cette nouvelle n'a pas emp&che M. Dufour d 
Pilleneuve, Lieutenant Civil, de faire la cavalcad 
uſitee, a Iheure ordinaire & en la maniere accoutU 
mee; IT etolt accompagns de I'Avocat du Roi I. 
lon: Il eſt all6, ſulvl des Greffiers du Chatelet, d'un 
Detachement de Commiſſaires, des Hulſſiers Priſeurs 
Hulſſiers 4 Verge, Hulſſiers 4 Cheval, &c, & eſcor 
te de Detachemens du Guet, rendre viſite au Gou 
verneur, au Prevot de Paris, au Premier Preſident 
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leu zoaveau Tribunal, aux Preſidens 4 Mortiet, aux 
g bccreur General & Abocats Generaux, Le Public, 
s Niere le Guet qui entourdit la marche, a hue les 
„ eiarats & leur Tuite. 'On a remarqué que le cor- 
0s. . 0'&toit pas auſſi nombreux que de coutume. On 
Wii que le grand nombre des Huiſſiers a prefers de 
yer lamende, plutdt que de fe trouver 4 une vi- 
Wh qui eft un hommage au Tribunal ſuperleur, 
Mis ont auſſi la delicateſſe de ne pas vouloir re- 
oltre, ſuivant Peſprit . general de la Magiſtra- 
Ire, e | | 
con Quant 3 PinjonRtion aux Huiſſiers & leur correc- 
cen, elle n'a lieu que le lendemain, & la ceremonie 
tf pratiquèe aujourd'hul. 
och Lexi dont on a parlé Etoit Pavant-coureur de la 
Auction du Chäteélet, annoncée depuis longtems; 
le ſol-diſant Parlement a enregiſtre aujourd'hul un 
| lit portant ſupreſſion, rembourſement & creation 
e ofces dans cette Jurlsdi&tion , Ceſt-a-dire que le 
ol Eteint les deux offices de Lleutenans particu- 
es, & les 56 offices de Conſelllers, enſemble les 
pre offices d'Avocats du Rol; & qu'll recr6e i 
ul naa un office.de Lieutenant particulier, 32 off. 
de Conſelllers, & 3 d'Avocats du Rol. 
Ces offices, ſe, delivreront. aux Parties Caſvelles 
pennant finances: on preſcrit par quelques diſpo · 
ruins particulleres les fonctlons du Lieutenant par- 
ulier, & une diſcipline particullere pour le chan- 
rent des diverſes Colonnes & leur fagon de fe 
lyplcer, par difette de juges competens, | | 
Le Roi excepte de la ſupreſſion générale les 
leurs Conſeillers Pillet, Benoit, pere, Foſſeyeux , 
OE 3:ch0fs de Villefort , Gateau de la Chatiere, Puis- 
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font des Placelles, Benoit de Maizonceties, Dufy 
noy, le Roi de Barincourt, Chuppin, Perinet d0 
val, Boucher le jeune, & Maynier, II eſt 4 no 
que de ces 13 le Sr. Pillet avoit ſouſcrit le pr 
css verbal du 7 Mai & preſide la Compagnie 

jour-la ; & dans. le nombre des ſignatures ſe trouy 
celle des Srs, Boucher le ſeune & Maynier: enſor 
qu'il n'eſt pas à preſumer que malgte cette except 
ces MeWeurs en profitent. 


Du 28 Mat 1971. 


On vlent d'lmprimer les Remontrances du Parls 
ment de Toulouſe , en date du 6 Avril dernler, 
I'occaſion de! Edit enregiſtre au Lit de, Juſtlce le 
Decembre 1771. Elles ſont &crites avec es ſeu q 
cx ractérlſe les tètes de nos Plovinces Meridlonales 

| \ 


Du 29 Mai 1777. 


Procès verbal de partie de M. M. du Chitele | 
de ſervice à la Chambre Criminelle, en date du 1 
Mai + + 5} 

„ L'an 1771 le mercred! 15 Mai, nous Confel 
lers au Chitelet de Paris ſouſſignés, de ſervice 1 |i 
Chambre Criminelle , convoques par Billets en | 
maniere accoutumee, nous nous ſoinmes rendus dz 
bord au nombre de 4 à dix heures du matin en | 

dite Chambre, pour y faire le ſervice ; nous y avon 
trouve M. le Lieut. Criminel & M. M. Foſſeyeur 
Gateau de la Cbatiere & te Roi de Barincourt. Cha 
cun ayant pris place, M. le Lieutenant Criminel 


nN le rapport d'un procks dont les conclu 
4 font 


— » 


dons nous ont paru $tre à peine afflictive, ſur quoi 


+ 1018 avons repreſents à M. le Lieutenant Criminels 
oli qu'ctant lids par PArreté de Ia Compagnie du 25 
bars dernier, auquel nous ne pouvons prejudicier 
n aucune maniere, il ne nous étolt pas poſſible 
I {entendre le rapport: du Procès, attendu l'abſence 
U ituclle du Parlement, eſſentlellement Cour des 


Pairs, auquel ſeul peut & dolt reſſortir, alnſl qu'll 
i ports audit .arr6t6, 1appel des Procts de cette 
nature, M. le Lieutenant Criminel a falt entrer M. 
4 Maiſoncelles , qul n'eſt point de ſervice 4 la dite 
chambre; nous avons proteſts contre I'Introductlon 
ludit Sr. Benoit de Majfoncelles, comme contralre 
u Réglement, attendu que nous étlons en nombre 
{ufiſant pour falre le ſervice, & nous avons requlp 
que le dit Sr, ſe retirit, M. le Lieutenant Criml- 
ul n'a point eu d'6gard 4 nos requiſitions & pro - 
eſtations , a recommencs fon rapport, & paſſs ou: 
re en jugement du ſusdit proces, avec M. M. Foſſe. 
wur, Gateau de la Chatiere, le Roi de Barincourt 
Wu autre, avec le Sr. Benoiſt de Maiſoncelles, Teu- 
ment. Dans le cours de nos opinions, nous 
nons renouvelléè nos requiſitions & proteſtations 
el? oi 8 3 
„Ce premier proces jugé, M. le Lieutenant Crl. 
ninel a commence en préſence de nous, des dits 
leurs ſurnommés, & de M. Perinet d Orval, fur- 
jenu penJant le rapport du premier proces, (quoi 
Wil ne ſoit pas de ſervice à la Chambre Criminelle) 
E rapport d'un 2me, proces: dont les concluſions 
tient comme les premieres 4 peine aMidtive.” 
„M.. . . . auſſi actuellement de ſervice à ladite 
(hambre, eſt arrivé dans le cours du ſecond 1ap- 
Tome, P 


N uleutenant Criminel nous ayant demande nos avis, 
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pon , & presqu'au commencement dIcelul, i! a fl 
les mèmes requiſitions & proteſtations que ci-deſſus; 
le rapport fin, dans le cours des opinions, M. le 


nous avons renouvellé toutes nos dites requiſitoires 
& proteſtatlons que ci-deſſus, au prejudice desquels 
M. le Lieutenant Criminel a paſſé outre au juge. 
ment dudit proces, avec M. M. Foſſeyeusx, Cateau 
de la Cbatiere, le Roi de Barincourt , Benoiſt de 
+ Maiſoncelles, & Perinet d' Orval, ſeulement. Nous 
avons pris M. le Lieutenant Criminel de prendre 
Jes voix ſur nos dites proteſtations : M. le Lieu- 
tenant Criminel les refuſant a levé le ſiege avec 
tous M. M. Nous nous ſomines ſéparés 4 11. heures 
& demie paſſees, & ſommes ſortis de ladite Cham. 
bre Criminelle, en nous ajournant au Tendemain, 
& obſervant que la preſence de M. M. Benoit d: 
Maiſoncelles & Perinet d'Orvat toit d' autant plus it- 
réguliere, qu'ils font de ſervice, l'un au Prefidial, 
& Tautre au Parc Civil, & qu'au moyen de ce quis 
ont aſliſte à la dite Chambre Criminelle, ils mont 
pas vacque à leurs ſervices, & qu'ils n'etoient nul 
lement nèceſſaires à la dite Chambre Criminelle pour 
ſuppléer, attendu que nous etions en nombre ſuffi 


ſant.“ 

„Dont tout ce que deſſus nous avons dreſs e de 
preſent Proces Verbal, pour ſervir & valoir ce que 3 
de raiſon.” le 

„ Fait au Chitoler de Cork les jou & an que k ; 
ceſſus, ” on A 


(339). 
Du ag Mai 1771. 


Hier M. le Lieutenant Civil a ouvert audience 
du Parc Civil, A la t&ce de trois Conſeillers- ſeule- 
ment, ſavolr les Srs. Benoit de Maiſoncelles, Gateau 
de la Chatiere, & Perinet d' Orval. Le Sr. Foulon 
ſeul ſiegeoit. au banc du Roi. Le Public $'&oit 
rendu en foule 4 ce tribunal pour voir la l 
ce des juges, qui malgré les Exempts de Police 
Sergens aux Gardes repandus de toutes parts, ont 
4s hues; on a fait la lecture d'un Tetament; & 
P2udience a fini tres promptement à Vordinaire. _ 

Les memes trois Conſcillers-ont ſiege au Prefi- 
dial, & n'y ayant point de Lieutenant particulier. 
ceſt le Sr. Benoit de Maiſoncelles qui a preſide; me. 
me rumeur & memes huees. 

Il s'en ſuivroit de-là que le nombre des Conſeil. | 
lers reſtans n'eſt pas auſſi conſiderable qu'on l'an - 
nonce dans I'Edit; on aſſure pourtant quils etoient 
ſept à la 1 des Sentence. | ee 


8 :. & 


. 30 Mat 7771, 

Fe | 
1 d 23. 4 c mold on a public y Fouifence 

du Sceau im Edit portant creation de quatre Prefi- 

dens aux Requetes de I'Hotel pour préſider chaque 


quartier, & on y renvoye à cette Jurisdictiod tous 


les Committimus qui ſe portoient aux Requeres du 
Palais: ces Preſidens auront mille cus chacun de 
penſion, ils ſeront pris dans le gy des Mattres 
des Requẽte. 
On a publié à la méme f6ance-un autre Edit Fa 
fixe la finance” de toutes les charges & impole fy 
P 2 | 
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* x 
chacune d'elles le drolt de centieme denier par che. 


| un an; il ſupprime le pr&t & Fanoyel auguel elles 
| en aſtrelntes. | 


Du 30 Mai 1771. 


Hler matin M. Dufour de villeneude Leute. 
nant civil, a figs ay Parc Civil avec 7 Conſeil: 
lers, de 13 denomnits dans Edit: ou y a proceds 
à Venregiſtrement & publication de cet Edlt de ſu. 
preſſion & de creation d'offices au Chitelet, & la 
ceremonſle s'eſt faite du tres expres commandement 
du Roi, c'eft-a-dife en vertu de Lettres de cachet 
que M. le Lieutenant Civil s' toit fait adminiſtrer 
pour la forme, car on ne que tout a Et eee 
avec lul. 


6 30 Mei Hm. Mt 


Le Sr. Bertbier de Saupigny . Premier Preſident dy 
nouveau Tribunal, a enfin pris ſon domicile à 'H6- 
tel de la Premiere Préſidence, le lundi de la Trini- 
t6, où il a recu les hommages du Chatelet en la per. 
ſonne du Lieutenant Civil. II a donne le lende- 
main à diner à Mrs. de Grand Chambre. 


30 dudit. 


Tout le monde eſt fort &onnE'que les nouveaux 
offices de Conſeillers au Chltelet ſolent. ſuſceptibles 
de venalits; ce qui non-ſeulement eſt contraire al 
ſiſteme de M. le Chancelier, mais encore rend plus 
difficile le 2 qu'il a en vue dans ce 
Tribunal. 


* 


. 
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Du 37 Mai 157t. 


kik d'une Lettre de Rennes du 26 Mal 177 


5 expedition dont je vous ai parls s'éclalreit 


u moyen de ce qu'on a appris. Le Sr. Ovius, im- 
primeur à St. Malo, deja arrèté pour ſoupgon d'a- 
volr travaille à impreſſion des Memoires & Procs- 
dures des accuſés, a été enlevs de nouveau par 
des Exempts de Police venus de Paris, & conduit 4 
la Baſtille à ce qu'on preſume, On pretend qu'il 
&oit oecupe à imprimer un que volume du Procès 
de Mrs. de la Chalotais, & qu'il tenoit les manuſcrits - 
de-M. du Broſſay, qu'on ſait ètre fort attaché A la 
famille en queſtion, & avoir été ſpéclalement à Pa- 
tis le Conſeil de Mlle, de la Chalotais. On aſſd. 
re qu'on n'a rien trouvè dans ſes papiers qui don- 
vat. aucun Eclairciſſement ſar ce qu'on recherchoit. 
Le fameux-ouvrage de M. le Chancelier, annoncé 
avec tant d' emphaſe ſous le nom de Code Maupeocu, 
ſe reduit, . quant à préſent, au titre tres modeſte 
d Edit portant Reglement ſur les Procedures, à Vin- 
ſtar de ce qui s obſerve au Conſeil: il a été enre- 


giſtre le 17. de ce mois au nouveau. tribunal , & pa: 


tolt imprimè depuis deux jours en 40 pages in 1. 
Son objet eſt de ſimplifier Pordre des procedures & 
den diminyer par-la les frais. | 
Madame la Ducheſſe de-Chartres a honors dimans 
che dernier, 27.du mois, le Colyſce de ſa preſence. 
M. le Duc de Chartres y Etoit auſſi, Le public © 
vu avec la plus grande veneration cet heureux cou - 
ple, & en a tEmoigne ſa ſatisfaction de la fagon le 
plus marquee, M. le Comte de la Marcde eſt vena: 


aſſ à ce ſpectacle, il n'a pas fait la memo ſenſe, 
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tion. On a été curieux de voir comment il fe com 
porteroit vis-a-vis de la Princeſſe & de ſon auguſte 
Epoux : mais il a ſemble eEviter de les rencontrer, il 
a diſparu promptement. On a vu aux Tuilleries 
deja le Duc de Chartres rencontrer ce Prince, ſans 
faire ſemblant de le connoltre & de le voir. 


Du.1 Fuin 1771. 


M. le Controleur general n'oſant preſenter actuel. 
lement ſes Edits Burſaux, & M. le Chancelier ne 
voulant pas rendre plus odieux encore le foi-difant 
Parlement par un pareil enrégiſtrement; d ailleur 
les Com pagnies qui étoient d'accord avec le Mini. 
ſtre des finances, & ſe diſpoſoient ſuivant Puſage : 
cent d verſer au Tréſor Royal la maſſe des fonds 
d'avance des impòts en queſtion, refuſant de le fal- 
re faute de confiance aux actes qui Emaneroſent du 
nouveau Tribunal; on a pris la tournure d'y ſup» 
plèer par d'autres moyens qui n'exiygerotent pas un 
- enregiſtrement quetconque : telle eſt Porigine de IR- 
dit publis dernlérement au Sceau, portant Vimpoſk 
tion du centieme denſer ſur toutes les charges, com - 
me on a dit, lequel dolt rendre un argent prod[- 
gieux & équlvaut à Timpoſition la plus enorme. 
| C'eſt dans ce mime eſprit qu'on a enfin fait paſſer 

un Arr& du Conſeil annonce depuls longtems , & 
qui ſe publle aujourd'hut, en date du 26 Mal; i! 

orte revocation des privileges de exemption du 
3 des droits dans la Mouvance du Rol, en 
outre revocation des alienations qui ont été faltes 
des dits droits aux Engagiſtes de ſes domaines, In. 
dependamment du profit conſiderable qui en doit 
x6ſulter , comme cette revocation attaque ſpeclale- 


Wo 


2,2 Wn OP WY 0 WP. 00" "0" 


is r ww hg 


C343) 


ment les Princes du ſang , les Grands du Royaume, 
les Cours Souveraines, le Conſeil a juge cet expe- 
dient tres ſalutaire pour leur faire en meme tems 
ſentir tout le poids de indignation du Souverain, & 
les faire rentrer dans la ſoumiſſion qu'on deſie 
deux. | | 8 : 


Du 2 | Palo 177t. 


Au moyen du bouleverſement general que M. le 
Chancelier introduit dans la Magiſtrature, le cours 
de la juſtice fe trouve interrompu d'un bout & l'autre 
du reſſort du Parlement de Paris. On n'a pas encore 
des details auſſi precis ſur les Conſeils de-Lyon & de 
Poitiers que ſur les autres: on ſgait ſeulement que ce- 


lui de cette premlere ville eſt compoſe en grande 
partie de la Cour des Monnoyes, & comme le Pre- 


ſidial eſt uni a cette Cour, les meme perſonnes fe 
trouvent également juges infcrieurs & juges ſupe- 
rieurs: il en eſt de m&@me de la ſeconde ville, où le 
Bailliage forme auſſi le fond du Conſeil, II eſt cer- 
Yain que cette étrange irr6gularits prouve, malgré les 

rtranchemens de tant de Cours & ſurisditions ſubal. 
ternes, l'extréme repugnance des Magiſtrats à den - 


' 1dler dans la nouvelle Milice' de M. le Chancv- 


lier, 
Du a Fuin 1771. 


SI M. de Sauvigny, le Premier Preſident de 
nouveau tribunal, n'a pas les qualités Eminentes d'un 


grand Magiſtrat, d'un excellent juge, 8'il eſt- n&me 


peu verſes dans toutes les matleres de juriſprudence, 
enfin 8'il _— tres mal ſur les fleurs de iS „ | 


„ 
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vepreſente in fniment mieux dans apparefl intérleut 

de ſon hotel; il a tous les jours une table de 40. 
eouverts, ouver:e aux différens Officiers de ſon Tri- 
bunal; & independamment de cette annonce gen& 
rale, on xe va point diner chez lui. qu'on ne re. 
goive d'autres billets pour les jours ſulvants. Con- 
me M. le Chancelier ſgait la prevention generals 
dans laquelle gemiſſent les membres du ſol. diſart 
Parlement, exiles au milieu de Paris meme, II a preſs 
erit a M. de SauvignydA'udoucir le plus qu'il pouvolt 
& ces Meſſieurs ce traitement de leurs concitoyens, 
en les r6uniſſant chez lui}: Il eſt-vral que peu d' Etran. 
gers ſe trouvent ind16s à ces repus, ob l'on concerts 
fouvent: les moyens d'avancer. le grand @uvre, au- 
quel ces 6leves du Chef de la Magiſtrature ont Ip 
Alus ſcnſiblo interet de concourin, 


Du 3 Juin 1774 


M. l'Archevôque, qul a contribus de ſon mieux, 
I 1a- formation du Parlement, dans l'eſpérance de 


divers objets dont on 1's leurr6, commence & 8'[mps- 


tienter qu on n'effecte rien de ce qu'on lui a promis, 
Quant au. retour des Jeſuites, il ne ſe flatte pas que 


ce point s'accompliſſe i promptement,, mais il eſt 


furieux que la Declaration concernant le rappel des 
pretres flétris paur raiſon. de refus de ſacremens ne 
ſoit pas encore enrégiſtréèe: elle eſt entre les maing 


des gens: du Roi depuis. pres d'un an, & l'on ne fait 


yas ce qul retarde, Vexecution. d'une pareille am- 


* 
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Du 4 Fuin 1771. 


Le ck verde} de quelques · uns de M. M. da 
Chatelet, de ſervice à la Chambre Criminelle, en 
date du 15, doit tre precede - ds celui du 14, Goat 
| teneur ſuit: 

„ L'an 1771, le 14 Mal, nous Conſeillers au Chi. 
telet de Paris ſouſſignés, de ſervice aux Audiences - 
qu Parc Civil & du Prefidial & aux Chambres du 
Conſeil & COriminelle , avons conſtats les falts qul 
ſulvent par ſuite de nos proces verbaux des 7 & 8 
du-pr6ſent moſs *, 

„Le vendredl 10 du preſent mots & jour, ordre de 
firio au Chatelet, les dits proces verbaux par nous 
jrefſss & par autres de nos confreres & depoſts au 
Greffe, en ont 6t6 enleves de force dans la matinde 
di meme jour par un HulMer 'qut 8'eſt dit aecom- 
11306 de quatro perfonnes & en conſiquence dune 
procedure commences au Palais“. 

„ Cet enlevement Illegal fut fulvi de dit jour du 
trult d'ampriſonnement & de procedures menagan- 
tes contre ceux qul avoient ſigné lesdlts procòs ver- 
ox. 

„La frayeur de nos families; leurs inſtances & 
kurs prieres nous forcerent de nous mettre d l'abrt 
& par con ſquent de nous abſantot du Chatelet le 
medii. 

„Nous declarone que notre Intention n'a jamals 
bs d'interrompre nos-forRions, mals, au contraire, 
is les continuet aux termes audit proces: verbal du 7 
ie ce mois, autant qu'il. ſeroit poſſible, en les conci- 
lan avec is loin 4 n 1 & l'inſtitutlon da 
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remplir nos ſonctlons, ceux de M. M. proſens d l 


Iezudlts procès verbaux deadits jours 7 & 9, Il a 06 
de nouveau invite d'employer ſes bong offices pour 


une Lettre 4 l'effet d'obtenir ladite main levee, & 
qu'en conſcquence il avoit Ecrit 4 M. le Chancelier, 
„ II a été enſuite declare à M. le Lieutenant Ci. 


'pagnie des 25 & 26 Mars dernier, auxquels M. le 
Lieutenant Civil avoit concouru par ſon ſuffrage, 


ainſi que dans les motifs & declarations de notre 
dit proces verbal du 7 de ce mols, qui ne ſont. qui 
le développement des motifs desdits arret6s, Pro 
teſtans contre tout ee qul steſt paſſt au | Chitelet d 


notamment comte le ſervice Irregulier qui s'y « 


te, nous reſervant d'en demander en tems & lieu 
nullité; & pareillement il a été déclaré 4 M. le Liet 
- tenant Civil, que conformement auxdits -Arretds-0 
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tribunal ſous le reffor unique du Parlement, Cour 
des Palrs . 
1 Arrivds avjourd'hut dans Ja matinde pour y 


Chambre du Confell oh la Compagnie fe reunit 
avant les ſervices, ont rélteré d M. le Lieutenant 
Civil la demands d'aſſembler la Compagnie, d6j 
falte à co Magiſtrat les 4, 7 & 8 du preſent mols; 
& ſur ſon refus motiv6., alnſi qu'il eſt expliqus par 


obtenir la main levee des defenſes aſſembler la 
Compagnle”, 

„ A quoi M. le Lieutenant civil a rEpondu que 
M. M. les Lieutenans particuliers lui avolent &ctit 


vil, que deja lies-par les Arrètes unanimes de la Com. 


nous y perſiſtlons, comme nous ſouſſignés perliſtons 


contraire aux réglemens depuis ledit jours 7 Mai 


fait & contre celui qui pourroit's'y faire par la (ui dt 


. Proces verbaux, nous Etions 1 & dlſpoſes 2 fal 
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ur te nos ſervices refpeRife, comme eſt ainſt que nous 

les avons falts avee toute la Compugnie ſous le res 
ort du Parlement, eſſontlellement Cour des Palrs, 
i pendant les ſEances de M. M. du Conſell au Palais 
& depuls juſques audit Jour 7 du preſent mols; & 
que 11 nos (ſervices 6tolent Interrowpus & ſuſpendus 
pr des procedures [116gales , auxquelles nous ne pou· 
Fons nl ne devions nous attendre, & ne devons: 
nous expoſer , Il ne pouvolt nous en Gre rien im- 
puts, Proteſtant pareillement contre l'enlevement 
llegel de nos proces verbaux.“ 

„ Apres leſquelles declarations, reſerves & proteſ- 
tations, nous nous ſommes chacun rendus à nos ſer- 
vices reſpectifs pour ſieger ; & de tout ce que deſſus 
nous avons dreſſé le preſent procès verbal pour 
ttre depoſe au Greffe en tems & lieu.?ꝰ 

Ce mème proces verbal du 15 Mai eſt enſuits 
xccompagne de celui du jeudi 16 Mai, dont la te- 
teur ſuit. 

„ L'an 1771, le jeudi 16 Mai, nous Conſeillers 
a Chatelet de Paris ſouſlignes, apres avoir pris 
communication du proces verbal drefſ# hier 15 dur 
nois, par Mrs, , tous de ſervice pendant le preſent 
nois 4 la Chambre Criminelle, au ſujet du ſervice 
négulier qui 8'y eſt fait ledit jour, il a étè obſerve 
que des le 8. du preſent mols, quoique lesdits Sieurs- 
fusnommes n'euſſent point regu de Billets de gon 
yocation à la Chambre Criminelle dans la forme or. 
linaire, ni été avertis, quoique preſens au Chite- 
kt, eing de Mrs, dont trois, ſavoir Mrs. Dufres- 
uy, Benvis de Maiſoncelles & Perrinet d'Orval n C. 
tant point * a e en ladite chambre, avoient 
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neanmoſng: tenu cette Chambre ledlt jour: & . jogg: 
des procès avec M. le Lieutenant Criminel,” 
u Nous ſouſſignés avons enſuite conſtaté qu'hien 
quinze il a &td ſignifi6'4-la plupart d' entre nous 4 
nos domiclles, par Orivault, Sergent Hulſſter au Pars 
jament, une ſommatlon & Interpellation de repren, 
dre-& continugr @, Vavenir-les fonctlons de nos oſ. 
fices, chacun- en ce qul nous concerne, ainſi qu'il ef 
au long détalllé en ladite ſommation , & que le 
Jour- d'hler. Mrs. actuellement ſidgeans au Palals, ond 
falt la viſite des priſons du Chatelet; ce qul annon- 
ces que ils ſe dlſpoſent à venir:tenir.la ſeance accouty. 
m66- pour les priſonnlers: de tous leſquels actes 
rt ſulte une pretention- de diſtraſre le tribunal. du Chi- 
telet du reſſort dudit Parlement eſentiellement Cour 
des Pairs, lequel ſubſiſte toujours dans les membre: 
difperſes- dudit: Parlement & non, légalement de 
pouilles”s . 

„, Déclarons en conſequence des Arretés una 
mes des 25 & 261. Mas- dernier, dans leſquels nou; 
herſſſtons, alnſi que dans notre proces. verbal du 
du preſent mols , que: n' ayant pas. obtenu juſqu'l 
raſſembléèe de notre Compagnie, nous proteſto 
contre ladits ſommation-, comme: étant ſans objet, 
puiſque -les -ſervices ont été par nous faits au Chi 
telot- de Porls les 24. & 15 du-preſent-mols & jou 
ſuivans : | 7 OE. 
„ Enſemble contre lesdites vlfites des priſons- 
| Kances; enlevement de nos proces verbaux- des 
&. & de · co· mols, conſtatés par celui. du, 14 & 1 
ites · actes de reſſort-ſur le Chitelet qui{ls: ont f 
ou poutrolent· falre · par la ſuite, attendu que M. M 
acuallement ſiégeant au, Balals ne ſont pus reconn 
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compoſer avec les Princes & Paſrs1e Purlement 

eſſentlellement Cour des-Pairs, ayant ſeul cura 
rwſſort ſur -le Ohätelet“ | 

» Declarons d'abondant que nous areas continud 
& continuerons nos fonctlons, ainſi qu'il eſt expll- 
qu6 au proces verbal. du 14 preſent.mols , autant qu'il | 
ſera en nous, pour conelller en ce qui nous ſera pos- 
ſwle notre profond reſpect: & notre. amour Intariſſa-. 
ble pour la per ſonne, ſacrée du. Rol, notre zele 
pour ſes vérltables Int6r&ts , & le . ſervice que nous 
devons 4 nos coneltoyens, avec les loix,. notre ſer- 

ment & notre état primitif. ſous le reſſort unique du 
Parlement eſſentlellement Cour. des, Pairs. De tout 
ce que daſſus. nous avons dreſſé le preſent proces 
verbal -pour-ftre depoſt'en tems & lieu au Greffe de 
cette Cour. Fait M8 .ChUtalet de 85 les m4 &. 
an, qua deſſus . 


RET, Du 4 Fun 1772s. 


M. le Comte de —— tourments de la gouts > 
depuis longtems, en eſt plus mal & l'on craint pour 
ſes jours, Il paſſe pour conſtant que le. Roi, mals 
ge. ſan. affection pour: les Princes de ſon ſang, a 
cry devoir diſſimuler ſa tendreſſe envers celul - ci & 
lui temoigner.. ſon indignation au point de ne pas 3 
envoyer ſavoir de ſes nouvelles: marque de diſyra> 
ce ſpéclale, àdlaquelle Mi le Comte de Clermont a 
été on ne peut plus. ſenſible, Sa- perte ſeroit dau- 
tant plus facheuſs dans, la olrconſtance preſente,, , 
qu'il-a beaucoup cogtribus àsbranler des autres Prin- 
ces & à leur faire ſentir la -ndcaſlits d'une Proteſta-· 
lian. formelle. & authentiquei . Au reſts. lle Jul. * 


Pit; 
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„ 
molgnent tous un attachement également vlf & ten. 
dre. La nation, à laquelle il 8'eft audi rendu plus 


cher par ſon zele & ſa fermeté, eſt dans de th 
grandes allarmes ſur ſon compte. 1 


Du 5 Juin 1771. 


Les Procureurs au Chatelet, invités par une Let. 
tre circulaire des Syndics à ſe trouver lundi dernier 
à une aſſemblee de la Communauté, pour y delib6 
rer ſur une affairè qui les intéreſſolt tous, 8'y ſont 
préſentés au nombre de 225. 11 y a étè rendu comp» 
te dune Lettre de M. le Chancelier à ces Syndics, 
Par cette Lettre il paroiſſoit que M. Dufour de 
Pilleneuve, Lieutenant Civil, lui auroit écrit com- 
me repreſentant-que les Procureurs ne demandoient 
pas mieux que de remplacer les Avocats & plaider, 
fi l'on vouloit leur accorder une augmentation de ſa 
laire, Sur quoi le Chef de la Magiſtrature, en lou- 
ant beaucoup le zele des ſupliants & en 1'excitant, 
marquoit qu'ils aurolent dorenavant les deux tler 
des honoraires des Avocats, & qu'il leur ſeroit pas 
{s en taxe cinquante ſols par plaidoirie ; qu'il don- 
noit ſes ordres en conſequence , & prenolt toutes les 
meſures nèceſſalre. A 
- Cette Lettre a donns lien d de grands reproches 
aux Syridice ſoupgonnés des ſollicitations en ques- 
'tlon,' Ceux - ci ont proteſt® n'en avoir jamais 
-parle ni Ecrit, ſoit d M. le Lieutenant Civil, ſoit d 
M. le Chanceller; & il a 66 reconnu que c'ttolt 
une ſuppoſition | gratulte de la port de M. Dufonr 
d, Viilenowee, pour faire: ſu cour l M. de Mawperov, 

. tenter de donner un vehicule d ſon Tribunal. Sur 
5 1 | | 
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quol I! 8'eſt élevs de grands debats, les uns vom 
[ant qui fit éerlt formelfement & M. le Chance. 
ler qu'aucun Procureur n'ayolt falt parellle ſollfef- 
tation ;'' copendant la pluralits des voix a été de 
conſerver le ménagement du au Chef du Tribunal; 
en ne lul donnant pas un dementi-caraReriſe, mals 
de faire la Déclaration ſulvante, qul eſt devenue 
unanime, &c, Elle 6toit congue en ces termes: 
„Les ſonflignts, &c. declarent qu'lls ont falt & 

„ continueront toujours les fonctions de leur Etat 
, ſans Etre exeités par aucun motif d'intéret, ni plus 
forte retribution que celle accordee par es R6- 

- | glemens, mais e ans attachement à leur 

„ devolr*. © 
Enſuite les dits Syndics ayant annonce que Wäprüs 

une conference particuliere avec chacun des trois 

Lieutenans, ſavoir M. Dufour de Villeneuve, Lieut. ; | 

Civil; M. de Sartiner, Lieutenant General de Poli- RS || 

ce; & M. Dulis, Lieutenant Criminel; tous trois 

leur ayant dit , affirms & atteſts ſeparément, que 

M. le Chancelier étolt dans la diſpoſition tres pro- 

chains de ſuprimer les charges des Procureurs, 3 Ils 

perſiſtofent dans leur Inactivitée, Ils croyoieng _—_ EW 

nen ener WE "TOs rome | 
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Ae $ Jun 1771. en 
te 4 ieee -3þ 
En vonn de la ddelaration faite par les' Syndics 
des Procureurd, qu'ils regardolent comme certaines 
& trôs Inſtantes dans leurs effets, les menaces men- 
tlonndes cl-deſſus „ ils ont ajouts qu'lls croyolent 
devolr par zels môme pour la GS repron- 
410 leur aQivite TI & qu lle priolent leurs 
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9 de. ne point trouver mauvals fi-dds le ſol 


ils preſentoient des Pens & plaidoient le "Or 
mains - 

 En-effet; - aujourd'but Thy Syndics- & 8 au. 
tres, Procureurs, \effrayes de leurs prognoſtics, au 
nombre d'une vingtaine , ont. n au Chitelet 
eon robe. 

L/audience. du Parc-civil.s'cſt ouverte par M. le 
Lieutenant civil, ſiégeant avec ſix Conſeillers ſeu. 
lement, ſavoir les Sleurs Pillet, (celui qui comme 


plus ancien avolt preſide 4:l'aſſemblee du 7. avoit 


fouſcrit le premier à da ſignature du Procès Verbal 
dudit jour) Hacheig de Fillefort , Gateau de la Cha. 


tiere, Puſſſant Deſplacelles, le Roi de Barincourt- 


& Prrinet d'Orvale 


les Procureurs el-deſſue de for; prehntes, 41 


eu des - Cauſes 1 des défauts donnés, des 

Plaldoyers contrad 

1e, Kd, 

Le Profidtaa tend enſulte, garni de 4 lügen leu 
lement, le gr. Benoit de Maiſbncelies , le plus ancien 
Gonfolller, Piefldent, & les 8rs, Gates de IG Ch 

tiere, Joe Roi de Barineours & Perined d Oral. On 

a «ppelld deux Cauſes peur la forme 1 perſonne. 8“ 


rdpondu, & V'audlence veſt deve au bout de deux 


minutes. 


' Enfulte tout le ohttolet ö tranſports en tro 
 earofſen ches Mi le Chanceller, A Iheure:indiqude” 
pour recevolr les hommages du Tribunal,.ainfl.que 
ſos doldances fur des bruits ſiniſtres qul courolent 
concernant differen: en A ee la wn 


dition. , "#44 Fi * 1 
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ctöltes, On a opine , on i Jh 
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On croit auſſi que par occaſion M. M. auront 
foilicite Ia levee des Lettres de cachet de leurs an- 
dens confreres & leur retour. he 


6 Fuin 1771. 15 8 


M. le Duc & Aiguillon, dont on parloit depuis 
long-tems comme d'un futur Miniſtre, a ètè nommé 
aujourdhui Secretaire d'Etat au Departement des 
Affaires Etrangeres. Il en a regu les complimens. 


Du 7 Fuin 1771. 


Des 13 Conſeillers au Chatelet dehommés dats 
[Edit de ſupreſſlon, il faut retrancher M. Chuppin, 
qui etoilt deja en fulte ; II a été indigné de ſe volr- 
place en parell' lieu. M. Houcber le — n'y 
et mis qu la follleitatian de. fs pere & mere, 
aries des mengees qu'on leur failſbit d'&ter au pgs 
e uns excelente place qu'il a, fl fon fils ne flegeoiti 
on affure que eelut-el , malgrd cela , tient bot, 
Ken ne l'a point vu zu Fribunal. Ee Sr. Maynter 
of dans le meme ess, II n'a eie eenferve que mal. 
xd lul & 4 la ſoſlleltstlen de fon pere qui 1's de- 
hands: maſs II a reprouve*eet gequlescement & on 
lþ dit delipſy, Le gr. Benoit, pere, oft un homme 
nö Infirme & qul ne venolt plus au Chätelst de- 
juls. Iongteme. | 


7: Juin 1771. 


On aſſure que N. dv la Suse, Mardchal Oencral 
des Logis de la Maiſon du Rol, eft alls chez, les 
Hinces du ſang, leur redemander de la part du N 


We” 


( 354) 
Jes clefs de leurs appartemets, folt 4 Marly, fo 
a Complegne , & prier Leurs Alteſſes SereniMine 


de donner leurs ordres pout les demeubler. Jy 
| | | (ha! 
Du 8 Fuln 1771. et 

h . | | 111 

M. Jo Chanceller , qui cherche toutes les occaſion") 


de falre reconnottre fon tribunal par les diffétente 
efpeces. de jurisdiAlons, 4 falt enregiltrer un Tal 
des Lettres patentes & une Declaration concernin 
VAmirauts, quolque ce ne ſolt pas d'uſage , mil 
Il a cru donner à ce prôtondu Parlement un degrd 
eonſiſtance de plus. 


| Du 8 Fuin 1771. 


Le Parlement de Toulouſe., le quatre Mal der 
nler, a falt une Proteſtation contre le Lit de juſfic 
du 1g Avril dernler, qui n'en eſt pas meme un 
contre les Edits qui y ont été enregiſires , cont 


te Tribunal qui en eſt mand, contre tout ce qui e 
a ſulvi, &c. II y a joint un Arr6t6 dans les meme 
principes que l Arrét de Rouen du 18 Avril, ou! 10 
declare les membres du pretendu Parlement, de ; 
intrus, des parjures, des prevuricateurs, Ces qui þ 
Iifications ont bleſs ces MeMeurs,, & le Sr. e 
un des Avocats generaux , parjure lul- meme, pu! 
u'{l &olt el-devant un des Preſidens de la Cour dei 
des & avolt ſoufcrit aux Remontrances do een l 
| Compagnie, a falt un requlſſtolre plein de ſopplf un 
mes & de ſoléclsmes contre contre la langue, 0 -" 


mettant également le bon ſens & les orellles 1! 
torture, II a requis la condamnation de ces deu 


(355 ) 
ſeces Imprimées ſous le titre 4 trat des Rogi/Irer 
iu Parlement de Towlouſt, MEL 
En conſsquence 18 prétendu Parlement, toutes les 
chambres aſſembldev, u ordonnd le 5 de c mos que 
tet Lerlt ſeroit lucerd & brfld , comme ſddiHiews, 
ſttentatoire d Pautoritd du RO (f aun Loi du 
tryaume, tondant à rendre ſuſpefts at Rob ler ſonii- 
wen; dee Magiſtrate, 4 dbronler la Hdd der pou- 
jr (ff 4 los dibourner de Vobdi(ſance dd au Sous 
un, & comme attribud fauſſoment aw dit Parte. 
wht de Towlowſe, „ 
II oft 4 remarquer dans le requlſltolre du Br. de 
ringt, que cet orateur continue & regarder com- 
16 un libelle fauſſoment attribud au Parlement de 
Roven 'Arrdt du 18 Avril, quolque ledit Arret alt 
(6 caſſe poſtérleurement par un Arrdt du Conil 
qul en decols & manifeſts I'authentſcits, 


Du g Fuln 1771. | 


M. Dufour de Pilleniwee, Lieutenant Civil , 
(is hier au Chitelet au Parc Civil à la tete de 
5 Conſelllers feulement, 

Ala meme ſbance du Parc Civil du ſamedl 8, 
10 . Sr, Soue hes , Avocut du Rol " ſlegoolt A ſon 
ine. l . 

Tous les Procureurs au Chitelet dbranids par ber- 
(ple de leurs Syndics , ont reprle la Robe & 
urs fonctions; ce qui prouve que leur Arrdts du 
undl 3 n'6tolt qu'une fanfaronnade : on ne doute 
pas que Vappas des elnquante ſbls par plaldolrle 
halt beaucoup influs ſur leur d6termination & que 


(566) 


M. le Chanceller content de leur sele ne. leur 
corde ce ſalalre qu'lls ont paru refuſer.. 
On crolt. que la Viſite faite au Chanceller le mi 
di par M. Dufour de Nilleneuus, Lieutenant Ciy 
avec les autres Preſidens & tout le reſidu du Chi 
telet, aura opersd cette grace pour les Procureur 
Apres les hommages rendus par le Tribunal 4 
Chef de la Magiſtrature, le Lieut, Civil a 1c 
le zele des Procureurs & les huureuſes diſpoſitiot 
qu'ſls montrolent pour remplacer les Avocats, 

On ajoute que pour la forme le Lieut, Civil 
demands le retour des membres du Chats let exild 
ſur quol le Chanceller a dit que le Rol dtolt bie 
couroucd contr'eux, que cette grace ſerolt tris di 
ficile à obtenlr, que ndanmolins Il employerolt < 
| bogs offices, 


Du 9 Juin 1 


| Cople de la Lettre du Parloment de Bretugn 
M. ke Duc d'Orldans, . pattie. de Rennes lo: met 
orédl 29 Mal 1771. 

,» Il a été diſtribus dopuls quelque teme di 
le public, un imprimé portant pour titre, Proteſ 


tion des Princes du Sang. Les nom veſpectables ſouſ bei 
leſquels il parott, nous ont fait y donner la plu, 
grande attention : nous avons. l honneur, Monſeigg , 
gneur, d'envoyer a.V. A. S. un exemplaire àve ele 
| YArrete que la Compagnie a. pris à ce ſujet. Neun 
eſperons que vous voudrez bien fixer notre opinii tes 
On ſur ſa conformits avec le titre original depol@Mte 


au- gfeffe des Pairs du Parlement de. Paris“. 


(3979) 
Du 9 a 


, du Broſſay, Subſtitut du Procureur General d 
ennes, la nult du 20 au ar du mols de Mal, Le 
cement de cette ville, les chambres aſſembles, 
tu devolr adreſſer du Rol, en conſdquence de ont 
Aenement, 14 Lettre ſulvanto en date du 2 Jula: 


SIRE, 


| Loblet prinetpal des Lolx dont vous nous aver 
lle le precleux depot oft de maintenir les Cltoyens 


þ leur 11bgrtd; toute attelnts portée en votre mo 
|cos lolx ſuerées, nous .Impols Vindifponfubly T 
aus de vous adreſſur nos plulntes reſpeuouſys 
Pe votre Juſtice,” T 

„No viMons-nous bleſſt que dans un lmple Pare 
kuller de Ia Province la liberts aſſurée & tous les 
lets de votre Royaume, nous ſerlons dans T'obll. 
op d'en inſtriirs V. M. Comblen cette obliga» 
ton ne devient-elle pas plus étrolte & plus preſſan- 
, lorſque nous voyons attaquer ſous nos yeux Ia 
lberts meme d'un homme charge en votre e 
þ miniſtere publle ? ? 

„La nuit du 20 au 21 du mois dernier, on eſt 
leſcendu chez le Sieur Broſſay, Avocat & Subſtf 
ut de vos Procureurs generaux; on force les ſerru · 
rs, on fouille ſon Cabinet: la fol publique, le ſe- 
cet des familles, dont ſon état Ie rend depoſitaire; 
ten n'eſt reſpefts , tout eſt." ſoumis à 1a curloſitè de 


on pals dun enlevement de Paplers falt chen, 


kits 1a Joufſfanes de leur honneur, de leurs blens & 


ceux qui ſont charges d'executer ces actes de vio- 


(358690 


* Do tels ordres, qu'on {ſuppoſe Emands ( 
V. M. & dont on refuſe une cople certifice, f. 
ndent I'allarme & la conſternation, Les plalnte 
les repreſentations ſont interdites, Votre auguf 
nom n'eſt prononc6 que pour imputer Ja lol de 
talre.“ 
|  » On ſalſit des papleres ; ls contlennent, gur 
quelque choſe de reprehenſible, les Joix du Roy 
me indiquent- le ſeul moyen de *conniottr, de poy 
ſuivre, de convaincre & de punir le coupable," 
„ Nous ne pouvons vous le diſſimuler, Sin. 
ces abus de Vautorits ſi-multiplies de nos jours, e 
tnervant les lolx, affoibliſſent votre puiſſance dc 
elles ſont la baſe & fappent tat juſques dans ſs 
fondemens. | Al vue de ces actes de violence 
le citoyen ne reſpire qu en tremblant, 11 apprehe 
de 4 chaque inſtant de fe voir Ia victime de cett 
inquiſition ſourde & ténébreuſe, qui diſſout les let 
de la ſociets, pervertit les mœurs & porte le pol 


"ſon de la dé fiance juſques dans le ſein des families, 
„Daignez donc, SIRE, retirer des ordres que pt 
des impreſſions peut- tre calomnieuſes on a ſurpris 


votre religion contre la perſonne du St. Broſſuy 
& faire ceſſer une perſecution 4 laquelle fil beſt v 
oblige de ſe derobar par la fulte. II imports au biet 
du ſervice de V. M., à Ladminiſtratlon de Ja juſt 
ce, qu'il puiſſe exercer librement & en fuüreté le 
fonctions de ſon état: les circonſtances actuelles 
le beſoin du miniſtere public, dont les principav 
membres gémiſſent dans Texil & ſous le poids de 
votre diſgrace, tout concourt A Nog, * Haan 
abſolument ne&ceſſaire ”, * 3 5 | 
17 1 Nous We Kc. 8 e 


(89 
Du 10 Fun 2771. 


M. le Comte de Clermont eſt heureuſoment regar- 
comme hors d'affalre, on a falt refluer l'humeur 
js goute qul 8'6tolt jett6 ſur les parties nobles, 

jers les extremiſts; elle eſt actuellement au pol⸗ 
pet: c'eſt une jole générale dans Paris d'appren« 
tre le meilleur Etat de ce Prince, 


D udit | 7 Our, 
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Le Sr. Martin, cet Avocat que le ſol · diſant 
Parlement a refuſe de recevoir comme Conſeiller, 
at agree en qualité de Subſtitut de M. le Procu- 
eur genéral, quoique cette place inferieure à l au. 
te n'en exige pas moins Ihonnetets de meurs, de 
niſſance & de principes, qu'on requiert dans, tout 
tat de magiſtrature; ce qui prouve que la pretendue 
Klicateſſe de ces Meſſieurs n'ttoit qu'un manege in 
firs par M. le Chancelier pour en impoſer aux 
atdules , ainſi qu'on la Juge ci-devant, . 


| EE Du 11 Juin 177. 


tle 7 juin le ſol · diſant Parlement a enfin eu la 
ſtisfaction de condamner à mort un malfaiteur ſor- 
ant des priſons du Chätelet: ce qui a cauſe une | 
krande * a M. le Chancelier. 


Dudit jo our. | 


M. le Chagceller n'ttant pas encore content de 
la manuvre des Procuteurt au Tatement, & ſur- 


| 1 
(360 
tout ne voyant 8'tbranler aucun Avocat pour venir 


Plaider a ſon Tribunal, & Jes Ayocats au Conſeil 
ne s preſentant qu'eh très petit nombre, a jups 


* enfin à propos de leur porter le coup mortel à tous: 


en conſequence. il. a fait emègiſtrer au ſol - diſant 
Parlement, le 19 de ce mois, un Edit donné 4 Ver 
failles au mois de Mal, par lequel il ſuprime à lin- 
ſtant les offices des 300 Procureurs deja ſuprimés, 
mais par extinction & ſucceſſivement ſeulement, 
ainſi que les autres cent offices rèſervés; & crte en 
leur lieu & place cent Avocats qui feront la double 
profeſſion d' A vocat & de Procureur : Il faut voir 
Edit mEme, les autres dispoſitions, ſoit pour le rem. 
bourſement futur, ſoit pour ta | reception” ſolt pom 
 Fexercice des fonctions. l 

Par un article patticulſer on n 'exclut pas de lzpht 
doirie les Avocats deja {mmatrfcules;, 'quoiquiil ne 
ſoit à preſumer qu'on veullle entrer en concurrence 
dans un parell barreuu. 

Par cet Edit II paroltrolt aufſi que cult Avo⸗ 

cats au Conſeil voudrolent ſe preſenter pour plaider 
& ce Tribunal , il eſt ordonn& en conſtquence qu'll 
ſublront la m&tamorphoſe- preſcrite en remettant 
leurs, offices d'Avocats ez .Conſells, & ey ſo rey. 
tant d'un nouveau, d Avocat au Parlemem: au fun- 
plus ce dernler ne pourra parottre au Conſell. 

On llt à la fin une liſte de 87 ſujets dea Glus pur 
M. le Chanceller, dont les douze premlers ſont & 
ze cl-devapt Procureurs au Orand Conſell, con ver. 
tis depuls en Avocats-Procureurs, lors du retablls- 
ſement de ce . , '$ ami aux anclens Ayo- 
cats du Coup 
| Dy 


„„ C3 
| Du 12 Jus 1771. 


M. le Comes de Clermont eſt recombs dans le ms · 
5M ne état facheux od il étoit ci-devant, & ce Prince 
nt donne de nouvelles allarmes: ce qui prouve dum, 
bien le Roi a fait violence a ſon cœur en n'envo- 
* ant pas ſavoir de ſes nouvelles, c'eft qu'il en de- 
8 nande a ſes courtiſans , & ne as pas moins in 
t. quiet de fon | fort. - | 


e on 5 nz Fun 77%. , 


- On a EW" ds Yefaire d'un nommé le Blanc, al- 
ny ievant Huiſſier 4 la Chancellerie & aſpirant à @tre 
MW fvifſier-priſeur : on a rapporte le jugement du Con- 
en lors de ſes ſéances au Parlement, on a dit qu'il 
OW voit ſuſpendu 4 prononcer juſqu'd ce que le Reclas 
ent eut faſt vulder un proces criminel qui pouvolt 
mporter diffamation, Depuls 1'inſtallation du nous 

eau Tribunal, M. le Chanceller a donné les or- 
res les plus precis de rendre bonne & brleve juſtice 
cet homme: en conſéquence Il a été d'abord dé. 
charge & la Tournelle, & hier mercredi à la Grand' 
+ WMChambro {] a gagné. Quant au ſurplus, les HulMors: 
- neurs ſont condamnes d le recevolr parmi eux, & 
g reconnottre honnète homme, & en cent Ecus de 
ommages & intérete. M. I'Avocat General avolt 
wnclu a vingt mille francs, 

On ſent que tout co jugement oft und affulre do 
Wiitique : 17, ce Tribunal-cl valide l'ouvrage du 
Conſeil, en ſtatuant par ſuite de l'ansienne proce» 
lure, & d'allleurs on rècompenſe le zele de le Blane 
gh a blen voulu ſe preter aux vues de M. le Chan» 
Toms J. . | Q | 4” 


. (362) 
eller, en failant porter au conſeil une þ cauſe qui 12 


occupè pendant pluſieurs audiences . a garni au 
ditoire de nn T. JIA | 


14 Pun 171. 


On a parle de ['Arrbte du Parlement de Ton. 
louſe du 4 Mal. Ce Parlement I'a voulu faire en. 
r6giſtrer à la jurlsdictlon de cette ville, qu'on peut WM 
aſſlwiler au Chitelet de Paris. Ce Tribunal a re.. 
fuſs Venregiſtrement, & expliqu& les motifs de ſon . 
reſus dans un proces verbal, ot Il inſinue qu'au fond 
Favis du Parlement n'eſt pas le ſlen: II y loſiſte n 
d'allleurs fur ce qu'il y eft hors d' exemple dente . 
giſtrer de ſlinples Arrétés. On ne ſalt ce que la 
Cour ſuper leute a fait à cet &gard , mals on (ent 
parfaltement que cet acte de rebellion n'auroj 
pas eu lieu dans un autre tems, & doit 6&tre ſour- 
gement . par une autoriie: ſupericure, U 


: Du 14 audi. 


Extraſt d'une Lettre de Rennes du 9 Juin 1771. 
Outre la Lettre du Parlement au Roi, en faveur d 
Sr. du Broſſay, l' Ordre des Avecats s'eſt aſſemblé 
& a rédige en commun une Requéte au Roi, pour 
ſuplier 8. M. de faire lever l'ordre donné contre 
leur confrere & le faire jouir de la AUberté de re 
paroitre & de reprendre ſes fonctions. Ils ont adreſ 
{6 cette requete au Secretaire d'Etat ayant le depar 
tement de la Movince, avec des Lettres pour M. lc 
Chanceller & M. le Duc de la Vrilliere, afin de 


| lengngager 4 interpoſer leurs bons offices, aupres « 


17 


cans - © 
zol en faveur de cette demande. II parote que 
beaucoup de gens n'approuvent pas dans cette ville 


cette demarche ſans exemple, à ce qu'on pretend; 
nen de plus naturel cependant & de plus legitime. 


Du 14 Fuin „ 


Le Roi vient de créer en faveur du gr. Foulon, 
. devant Intendant de la Marine & de la Guerre, 
ine cinquieme Charge d' Intendant des Finances: 4l 
(/occupera des comples du Treſor Royal & aura 
linſpectlon en chef des fonds: il doit aviſer aux 
noyens d'en rendre la comptabllits moins embar- - 
ue & 1a perception plus faelle & moins diſpen- 
lleuſe. 

Du 14 Juin 1771. 


La place de Secrdtaire d'Etat au Departement dos 
\faires Etrangeres , faiſant eſſentlellement MI 
itte celul qui en eſt pourvu, M. le Duc d'. Mguil- 
n eſt entré en Conſell en conſequence, honneur 
vel Il aſpirolt depuis longtems, | 


Du rs Fuin 1771. 


Il ſe débite dans Paris que M. le Comte de ja 
Marche, ſans doute dans la crainte de deplaire au 
loi, ne viſite point M. le Comte de Clermont & 
renvoye pas mème chez lui: on ne doute pas que 
kt abandon ne cofite 4 ſon cœur, autant qu's celui 
hk Monarque, & il ſatisfait fa tendreſſę autant qu'il 
gut, en s'informant ſouvent de ce Prince 4 ceux 
i lentour eum. e 

| Q 2 


(364) 
De la part de M. le Comte de Clermont, Vindigns 
tion marquee du Rol aigrit besucoup ſes maux & 
n' pas peu contribué à les rendre plus incurable; 


Thonneur qu'il avoit eu d' tre Eleve avec 8. M. de 
puis age le plus tendre, celul de vivre avec Elle 


de participer a tous ſes plaiſirs & d'avoir ètè dans Mn 
plus Etroite intimits avec ſon Maltre juſyues à cet " 
funeſte Epoque, eſt un ſouvenir amor qui colite (ou " 


vent des larmes au Prince affligé. 

Le Duc d'Oridens, le Duc de Obartree, le Prin 
ce de Condd, le Duc de Bourbon, le Prince 
. no quittent point le Palais de M. le Com 
te de Clermont: de voyage de Chantilly & tous | 
autres qui devolent venſuivre, ſont abſolument tom 


pus juſques & ce que le ſort de Son Alteſſe Sereni ahi 
— ſoit decide. Elle eſt au plus mal, Elle a Ct « 
mintſtree hier , & l'on craint qu'Elle ne paſſe | 
deux fois vingt-quatre heures. 
On aſſure que le treforier de M. le Comte t 
Clermont 8'6tant preſents au Treſor Royal pour to eo. 
cher les penſions de ſon Alteſſo, le Sr. le Clere wer 
premier commis des finances en cette partie, w. 
declare qu'il n'y avolt pas de fonds pour le Prince wit 
& qu'il n'y en aurolt de longtems : on ne deu llt 
pas qu'il n'ait regu des ordres ſuperieurs, ſans le ene 
que)s Vinſolence du propos ſeroit tres puniſſable, Cha 
5 0 bar] 
Du 17 dudit. ts, 
e rs; Ha 
| On compte deja plus de 60 & tant d'ouvrag att 
| | rendus en fayeur du Syſt&me de M. le Chancelle : fa 
| pParmi le nombre il en eſt de moins abſurdes, Nope 


mieux raiſonnes, On a fait mention de quelque 


( 165 


ins. Celul qu'on diſtribue depuis peu, intituls Ob. 
— d'un ancien Magiſtrat , doit etre range dans 
claſſe de ceux qu'on peut lire & qui meritent quel. 
que réfutation, mals pour peu qu'on fot inſtruit 
d qu'on y faſſe attention, on trouve un auteur qui 
teſt pas convaincu de ſes principes ou qul les ” 
juys ſur des faits qu'il deguiſe ou qu'il tronque; ce 
qui annonce une mauvaiſe fol decidee de ſa paſt: 
(ailleurs il porte ſur une propoſition malheureufe 
nent avouce par quelques Parlemens, mals qui n'en 
> pas moins injurieuſe d humanits & ſurtout & la 
Nation Francoiſe, ſavoir, que le Roi ne tient la con 
mine que de Dien; aſſertion qui n'auroit pas du Etre 
wancee dans un fiecle auſſi Eclairs & auſſi phlloſo 
— = le notre. 


1 Du 17 vate r 


Un M. de Cugny, el · devant Avocat & Nancy, qui 
bolt venu à Paris depuis pluſieurs anndes dans leſs 
france d'obtenir quelque choſe de M. le Duc de 
(ojſeul , auquel il avoit lhonneur d'appartenir, na- 

vie pas encore réuſſi dans ſes projets, lorſque ce 
Miniſtre a 616 disgraci6 : depuis, preſſò par lindis 
pnce, ce M. de Cugny geſt retourné du cate du 
chanceller, & a ſollicits une place de Conſeiller au 
palement; il avoit été agréé, il avoit fait ſes viſt» 
ts, il avoit acheté les Robes noire & rouge, Il Etoit 
Ha veille d'&re recu, lorſque M. le Chancelier, 
nſtruir de ſa parents avec M. le Due de Choiſeul, lui 
t fait dire qu'il efit 4 ſe retirer, que rien de ce qui 
ppartenoit à cet ancien Miniſtre ne pouvoit entrer 
uus le nouveau Tribunal. 


Q 3 


c 365). 
Du 17 Fun 1971, 


' On upprend. que le Patlement de Bordeaux a fl 
2 t la main du bourreau un Ecrit dont on 
, Intituls Obſervations ſtr ler Proteſtations 
— On ne doute pas que ce ſighal ne te 
. les autres Parlemens & ne les engage & ſe 00 
armer 4 un pareil Acte de vindiQe publique di 
aux * reſpectables de la Nation, 


15. 18 Fuin 1777. 


Ise«e Confell a falt d regard de l Arrüt du Parl 
ment de Toulouſe du 4 Mai, la mème mancuvre 
qu Tégard de b'Arrèt de celul de Royen du 15 

Avril; il a attendu que le ſol-diſant Parlement de Pt 

ris efit fait brüler cet Arrété comme pretendu Ex 

trait des Regiſtres de Toulouſe, & comme fauſſe 
ment attribue à cette Cour: & le 12 Juin il eſt in 
tervenu Arr8t qui caſſe cet Arrété, & remonte juſ 

- gu'a FArrèt de la meme Cour rendu le 6 Mars c 

| tre les Confeils ſyperieurs , qu'on caſſe également 

On y fait entrer le Rol dans une 0 de 10 

fication fort longue de ſa conduite & l'on y jolt 

Tindecence de la . 4 tout” appareil 1 Del 


potiſme. 


Du 18 Jui . 


M. le Comte de Clermont eſt mort 8 x 
ſoir, avec le meme courage qu'il avoit monte d 
rant tout le cours de la longue & Gdouloureuls me 
uuadle qui nnn et 


4 a = » 


— 4 
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n paſſe pour conſtant que le vendred! oh es 
Prince à recu le Viatlque , le cdldbrant lut à de- 
mandd à haute voix, ſulvant le ton du discours or- 
dinaire, 8'l] pardonnoit a ſes ennemis? S. A. S., 
xpondu , avec beaucoup de fermets & de ſang-froid, 
lie ne oroyoit pas en avoir, quan / * Elle 
line pardonnoit & towr, meme an C , u' Elle 


ſtgardeit moins comme ſon ennemi perſonnel, que come | 


ne celui du Roi F de Ear. 

M. le Comte de Clermont dtoit dane la grande d6- 
rotion depuls quelques années, & la continuits de 
ſs liaiſons avec Madam de Tourvel; ci-devant Madlle 
k Duc, fa maltreſſe, aufli livre A la haute piété, 
faiſoit preſumer qu'il y avoit un mariage de con 
ſcienc# entr'eux. On aſſure qu'elle n'a pas diſparu 
de fon appurtement pendant la c6remonie de la r6-. 
ception des ſacremens, ce qul confirmerolt le bruit 

Eral. 5 
2 Prines tenolt tous ſeg biens ay Rol, & ne laiſſe 
qu'environ 30, ooo Livres de rentes en fonds dont 
il a par un teſtament diſtribuè Puſufruit a toute fa 


maiſon, 

M. le Chanceller, qui avoit extremement 4 cnc 
de faire faire un acte de reſſort par ſon Parlement 
fans la maiſon de ce Prince, seſt donne beaucoup 
de ſolns'pour- faire requezir. 4a. miſe des ſcelles par 
quelque ccrtancies , mais 'aucun un voulu ſe preter A 
ſes vues; ce qui a vgvite le tapage qu'auroit occa- 
ru Keſdenee G08 Commilſaires du nouveau Tri. 

nal. 

On ajoute à regard de M. enn de Clerneus, 
qu'apres avoir tEmoigne aux Princes combien il Etoic 
ſenſible A leur attachement & aux marques plys 


Q 4 


(366) 
particulleres Famiti6 qu' ils lu donnolent dans eeg 
derniers momens, il les a exhortes à reſter toujoun 


unis entr'eux, & à vivre dans la plus purſuits lu; 
timltte. 

Les Princes tant exclus de la preſence du Rol, 
MN. le Prince de Cond n'a pu ſatisfaire à ſon deyoir, 
& aller notifier lui-m&me au Roi la mort de fon On- 
cle. On pretend que M. le Comte de la Marche, ag 
ſidu A ſe faire inſtruire de ce qui ſe _ ot pas 
ti ſurle —_ pour Marly. 5 | 


Du 19 Jun 1777. 


I. Edit de ſupreſſion de la Cour des Aides de Pa 
ris a été preſents le 16 du mois de Mai a I'FleQior 
de Chartres, par un Requiſitoire du Procureur d 
Rol, oh ce Magiſtrat donnoit à entendre combien 
cet acte lui repugnoit, lui paroiſſolt injuſte. & 1116 
gal, & qu'il ne 8'y pretoit que forcement, 
Les Officiers de ce Siege, par un Arr@ts una 
 nime, ſe ſont abſolument refuſes A 1'enregiſtrement 
& ont motive leur reſiſtance ſur les memes principe! 
que le Bailliage de cette ville wvolt deja abit 
flens, 

M. Foli de Fleury, Procureur general „ mdcon 
tent de la condulte & du diſcours du Procureur d 
Rol de ce Siege, lul a 6crit la Lettre ſulvante. 
„ M. le Procureur, j'al regu avec votre Lett 

du 18 de ce moly, IOrdonnance du 16 de voti 
Stege, & avant de vous faire mes reflexions ſur cet 
te Ordonnance, je ne puls m'empecher de vous mar 
= perſonnellement le m6contentement que je re 

des expreMons que vous vous 0tes pormis — 
| ployet 


| 3650 _ 
ployer dans votre Requiſitoire, La Lettre que je 
yous ai adreſſee pour Venregiſtrement, n'ttoit point: 
une priere, mals un ordre, & fi vous oubllez que 
tous ètes mon ſubſtitut , je ſaurai employer les 
noyens n&ceſſaires pout vous rapprocher de vos 
devoirs. 

1 Quant 4 POrdonhance, qui fuit votre Requiſic 
pire, elle eſt auſſi peu fondee en principes que FArs 
ms du Bailliage de Chartres, ſur lequel elle parott* 
woir Ets en partie copiée; ce qui annonceroit une 
ſſociation de defobeiſſance. Les principes erronés 
K deplacés de la part des ſujets du premier Ordre, le 
ſont encore plus de la part d'Officiers ſubalternes. 
Vous oubliez fans doute, ainſf que les juges de vas 
te Siege, que vous n'@tes que préſentés par M. le 
Due d' Orleans, & que vous n'etes revètus de votre 
aratere que par la puiſſance & le voulolr du Roi; 
& vous ne craignez pas de compromettre les ſenti. 
nens de M. le Duc d' Orleans, qui dans le fond de 
bn cœur deſire- donner au Roi des preuves de ſa 
bumiſſion & veut ſürement que les Officiers de ſon 
ippanage donnent les premlers l'exemple de la fide- 
its & de l'obèiſſance. Le Parlement ne pourru 
etre tres mécontent de votre conduite & de. celle 
de votre Siege, & {| ſe ſervira de toute ſon autor ite 
jour faire reſpecter celle du Roi, | vous ne vous 
ltez de rentrer” dans le devoir, Je ſuls Aci lo 
N Mal 1771 


Du ab vun 17m. Bo 


M. le Comte d, Cleymont: ayant defſrs pur fos' 
krnleres volontés d'stre enterré ſang * ry 


Qs 


* ad 
+ © 


le nouveau Tribunal: fon corps a été tranſports, 
mercredi, a Montmorenci, ob eſt la ſ6pulture des 


qu'on a remarque da vantage d ſon enterrement, 


pour le diſtinguer d'avec les deulle des Files 4 


(220) 


a eu aucun ceremonial pour les 'obſeques; i1 n'y 4 
point eu de Chapelle Ardente, on n'a point invite 
les Cours A venir donner Veau bEnite, ſuivant V'u- 
ſage; on a voulu &evites la 'rixe que le ceremonial 
auroit occaſionn entre la Chambre des Comptes & 


>. US © 2. SR: WAA i. @As 


Conde c. Les pleurs des pauvres auxquels ce Prince 
faiſoit des — abendantes, ceux de tous les 
domeſtiques fondant en larmes, .ainſi que des Prin · 
ces exttémement touches de fa perte, ont öté ce 


2 


Le Roi a indique le devil de ce SFrince pour le 
Tamedi at, & l'a fix de onze jours ſyulement, 
yuoiquiil ſoit d'6tiquette , depuis quelque temps 
porter douze jours le deull des Princes du f 


Axangers, qul-oſt auſl de one Jour, 
D. 20 Fuln 1771. 


Entre los Eceldſlaſtiques coinpris dans 10 nom 
mation faite depuis peu par M. VArchevd wa 
Rhelms on « diſtingus 1aube de Vandomois de 
Hin, anclen vicalre gdndrsl de Rennes, tang 
Vabbuye de Remi, ordre de Bt. Benolt, diacolo 
Cambray : Vabbe Dyſcoguets , wicalre general « 
Qulmper &  Conſelller clerc au Parlement de Bret 
gne, pourvu de celle de St. Meen, meme ordte 
dtoceſe de 8t. Malo; enfin fabbe Clemenceau, 
-p6rieur de I'hdpital St. Meen à Rennes, & 2 
de elle de 1 5 en _ ane 
* my 


#2 


<, E 


Tous ces crois perſonpages &olent extremement 
atach&'4 N. i& Duc &iguilion, & fe font diſtin» | 
gues en ſa faveur dans les troubles de Bretagne. Le 
premier a fait beaugyup. de bruit dans les Etats de 
1766, & a Etè nots comme un des promoteurs des 
plus ardens 8191 otiſme du commandant: le ſecond, 
Ch I'stat d e la . du Parlement de Breta- 
gn6, f pas. ctalut de Fl preſenter 4 ce tribunal, & 
dy uſurper une place die aux legltimes poſſefſeurs ; 
il a dans cet Intetvalle :temolght la partlalité 1a plus 
grande contte Mts, .de la Chalotats & les autres ac- 
cuſts de Breta muy & cet intrus a enfin eig oblige de 
guitter depuls Ja rentrée de 1iuniverſalits du Parle- 


ment, Le troſſlems eft cet Ex- Jefulte, fl enomms 
dans la procedure de Bretagne, & dans !'aFaire An 
anne 00 il Jous un role II fangttque * * trad. 
10 oo ug 

1 N07 Wen 'h M. TArchevque 4s 
dl ſurpriſp de volt com in dans la Ilſte les por. 


by 0p yy , ky 75 101 yr oo Yi - up 
ainſi gon rdcompenſolt les Ko 10 7 
er hons We % Rei. n 


' Du a0 Jun 47.08» 


En wth 60 Edle gut. erde cont Avocets eme. 
teurs au Patlement, ceux des 87 Inſerlte à la ſufte 
4 cot Edit, qul avolent ddja falt leur Drolt, ont 
peté le ſerment ay nouveau telhunal, & ſont entres 
#n fonction. Du nombre oft un Sr. Oillat Ogſaul. 
vis, qui des ſon, ptbmler plal a (tonne des jn 


44, & Aaplens | * — an 


* 


C 
doute pas que cet orateur ne. ſolt une des 1 emle | 
lumleres de ce barcoau nalſſant. 5 pre 1 0 


4 „ 
. 24 


Du 21 Fuln 1771. 


On a preſents a la Chambre des Comptes dl 
concernant les offices, & II s'eſt tenu des Comités 4 Ml ir; 
cette occaſion, entre le Premier Preſident, le Pro. 17 
cureur genéral & les - principaux membres de cette n. 
Cour. Le réſultat a 6&6 de notifier, 4 M. le Chat- (: 
celler qu'on ne oroyolt pas devoir aſſembler les 88g. 
meſtres ſur un parell ſujet, ni leur preſenter cet E;. . 


dit, qui ne paſſeroit certalnement point, M. le Chan- Je 
celler a inſiſte & a pertmis de faite, non des Rem Pi 
trances,, dont 8. N. eſt trop fatigue ,,.mais des 0 dc 


ſervations. 
Ces obſervations ſe ſont r6duites à deux prey 


188: la premlere, que “Kult en queſtlon n'avoſt aucun 
caractere de Lol, puiſqu'il Wétoft connu que par 
une publication fulte au ſceau; que fl M. le Chan. 
celler regardoſt une parellle promulgatlon comme 
fuMiſants, II étolt Inutile de le ſoumettre d I'Ente 
giſtrement des Cours; que f1 celul-cl 6tolt ndceſſal 
ro, Il fallolt d'abord le porter au Parlement; mals 
que la Chambre des Coinptes ne roconnolſſant pas 
le Tribunal actuel qul y ldgeoſt, cette formulit 
donnerolt lieu, 4 db nouvelles conteſtatlons. 

La ſeconde, qul rouloit ſur le fond mdtne d 
I'Edlt, eoncernolt le Centleme Denler [mpoſd Cur | 
Iurlsdletlons Inſérleures de Magiſtrature, On falſolt 
volr Vinjuſtice erlante d'une pareille taxe, qui eta 
Alle d'aproy le Capital de la — * » 0mpo 


. 

- 1 2000 14 Nb 3 = 
zrolt ſouvent,. & au- dell, le Revenu' dbs. offices: 
{une parellle, eſpece.. e,, 

Du 22 Fuln 1777. 

La Declaration du Rol pour le rappel das: pre- 
nes déerétés ou bannis, donnée 4. Marly le 15 Juin. 
1771, & enréglſtrée toujours purement & ſimple. 


nent par le ſoi-diſant Parlement, les Chambres as. 


ſemblées, 18 19 dudit mols, eſt 1 générale & ſi va» 
zue, qu'on ne doute pas que cette confuſſon n'y alt 
«6 iritroduſte pour favoriſer tacltement le retour des 
ſeſultes. C'eſt le cas de la part de ces Reverends 
Peres de ſe ſervir de toute leur Iſcobarderis pour 
donner, 8'il le faut, une. entorſs au ſens de cette 
Lol, & Vihterpreter pour eux. Auff] le brult gen&e 
tal eſt. Il qu'{ls. vont tentrer, mals en hablt de (6cu- 
lers ſeulement. 3 


Du 23 Jul 1771. 


M. de Laverdt, durant ſon miniſtere, avolt par 16 
funeſte Edit de ID6cembre. 1764, pour la liberation: 
des dettes de l' tat, fait ordonner qu'll ſerolt pays 
un drolt de mutation ſur les Contrats des rente &c. 
& un dtolt de qulmmleme annuel ſur lesux pour. y 
6qulvalolr , par les gens de maln morte t dans le fem 
on 8'dtolt beaucoup recris contre cet. Impdt, come 
mo gdnant"le' commerce, la vente & la circulation 
de cos offets; cependant on a toujours continud & 
le recyelllir., Aujourd'hul' qu'on a reconnu par exp6- 
rlence que le drolt de quinzieme annuel, proportion 


gardds , rendolt Infiniment devantage, M. Vabb6 


Q 7, 


Na 


C226) 


Terrai a opoſt 1 Conſell. de former An 


fibrtmde mutation pour 14 co qu' 
public, & pour le plus grand profit de 215 bo 
ſuppl6er par un Qulnzleme annuel general fur — 
tes les Rentres perpitudlles, meme les rentes rédul - 
tes, paytes d l'bôtel de ville, Cette ſage & utile WM 1 


difpoſition u été 'adoptte per le Confell, * Ant 191 
en Yate du 1 Jain ete pubfſe ſumed, do 
"Par te meie Arm6t, pour tablir une (unffortnitd Bl 11 
a Pat dex rentes N ayses au me. BY 4, 
6 ville, on ſoumet 4 un Ble 1K annudl tre 

poten qui wen 'payolent pus. Comme 'Dixleme Wl i 
n'eſt pas Umlté p ur le tems, on ſoupganne , pour 
.conſerver la meme uniformits dane da comptabllite, d 

-qu"il Tera Perpetuel. 

| at ſurplus, comme MeMeurs fol-difant toujours ls 
vral Parlement, ont beaucou 4 rentes.de 1'eſpece q1 
cl- deſſus, & qu'on ta volt oe ducher, Juſqu'd pts. p 
ent par rapport à eux, on ne doute qu'on ne les n 
alt eu principalement en vue. dans ladlte operation, n 
e 

d 

u 

£ 


& que ce ne ſolt une tournure nouvells your iy 
nder. W LO 


55 = . 23 un 210. "= wan vl ou 


-L4 hints des Comptes ats des J 
niſfres qui courent & fon 6gard, A ech! & enretzli⸗ 
xtr6, ſamedli, les ſemeſtres aſſembles, Lat concer- 
:hant le Centiewe Denier, pour donner des preuves 
de ſa_parfaite,o>6Gifſance,; & cependant,afin de n 
voir pas Pair de trahir uche t les intérets pu- 
Pics, elle:5eſt reſervee la. facalt de faire des e 


hee le.tort 00 cauſs un;tel impor. 


(* 
ert pofſeſſenrs.d'offices , qui ſs trouveront Payer plus 
qu'ils ne leur ene + ainſ 0 on th e 


D 34 Juin 177, 


Le nouveau tribunal n enrdgiſtrs a 21. 
toutes les Chambres, aſſembl6es, un Edit du Rol, 
donné 4 Verſailles au mols de Février, portant Fu 
greſſion de tous ler Aces de Furds priſourt, yendeure 
dt bien meubles , ordds par ddit d'Oftobre 2098, ou a; 
tres, A Ja reſerve ſaulement de ceur de Ja bonne ville 
de Pans, avec rembourſement de la finance degdity 
offices-& autre creation & l'Inſtant des wihanea, offers 
ſur un pled plus reſpeftable, 

Pour entendre est Edit, Il faut ſavoir, que ces of- 
fices avolent 6t6 iconc&d6s 4 un môdlocre prix & 
qu'on les met aujourd'hul & un taux plus fort, que le 
payement des anclens ne dolt avoir lleu qu'apres 
une liquidation träs lonzue, & qu'on fera financer 
ſur le champ les nouveaux acquerreurs, qu'on force 
en quelque ſorte par · la les anclens à etre, par V'offre 
de prendre pour comptant ce qul leur reviendra: en 
un _— al en nn une mana n ny ar- 
gent. ; i 

4 Du Y rn 17. 


. 


S ® > Y” as. 


Outro dt dont on vient de paeler, DR BY un 
des quatre mentlonnds ci-devant, les deux autres ont 
eté enregiſtr6s le mème jour, .ſavoir.: 
Edit du Rol, donne 4 Vorſaillos au mois de Fe- 
yrier, portant eriation de cent dix:charges de Perru- 
quiers'r fly eſt dit que ſur le ptodult de la finance 
.de ces. charges, il dera delivre une ſomme de | 


— — — at er — — 
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£4) 069 Liv, au Calſſler de I'Ecole tratulte de Dew 


ſeln, dont II ne pourra dtre difpoſs par ce dernler 
que de l'ordre & ſous l'agr6ment du Sr, Lieutenant 
Oengral de Police, 

Par un Edit du mols d'Aofit 1692, & D6claratlon 
du 22 Mars 1760, Il avolt été cr66 40 Offlees de 
Courtiers, Agens de Change de la ville de Lyon, 
dont 32 pour une ſomme de 7000'Liv, ſeulement & 
autres pour celle de 20, ooo Liv; ; en conſequence 

un autre Edit dudit mois de Fevrier potte ſupreſſion 
de ces 40 Offices, & crete 40 autres Offices de Cour- 
tiers, agens de Change, Banque & Commerce de 
la meme ville, moyennant 30, ooo Liv. chacun. 

Le 4eme de ces Edits roule ſur une ſomme de- 
mandee à ceux qui jouiſſent par charge de la Nobles . 
ſe depuis 1715 : celui-ci a peut tre 6prouve quel. 


Wes ee & il n'eſt pap encore connu· wn 


| Du 28 Fu: i . 
Bun e Tun a a un autre hk; fur pextine 


tion de ancien Parlement F la Creation du nou- 


veau. C'eſt une petite brochure finement ècrite, oh 
hon met au jour avec autant d'adreſſe que de clart6, 
les inconſequences · du Syſteme de M. le Chancelier, 
dont on pretend que la mauvaiſe foi & l'aſtuce ſoft 
lh baſe: elle finit par une peroraiſon tr pathetique 
& tr6s Eloquente, oft Von exhorte la Nation d ſe 


conformer 4 'exemple auguſte des Princes & 4 * 
fi 


fifter dans une fermeté noble, teſpeRuvuſt ,. 4 
frit ſatis fojbleſſe ,.4 déployer une patience hérofque 
* m dee 0. ou. bard * cur 1 Monurgue, 


J 
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On lit A la ſulte des Reflexions ſur le deſbituition 
„%  Univerſalitd des 2 du Pariement de Pari 
jar ia vole de fupreſſion, a y confidere le Parle» 
nent, 1% comme Cour de juſtice} 2, comme. Corps 
National; 3% comme Cour de Pairs; & l'on fait 
'olr que ſous ces trols aſpeQs la deſtitution oft auſſi 


bautres Reflexions fur la ſuprefion des Offices de Con- 
ſtillers au Parlement, & enfin d'un Recueil & auto- 
nds ſur Þ Inamovibilits des Officiers de Fuſtice. 
Quoique ce petit ouvrage porte ſur les mEmes. prin» 
cipes dé ja Etablis dans les autres Ecrits ſur la m&me- 
natiere, & ſurtout dans cette multitude de Remon» 
trances , toutes plus lumineuſes les. unes que les au- 
tres, il ſe diſtingue pourtant par un ordre, un en- 
chaĩnement, une brièveté de conſèquences, qui vont 
juqu'a la demonſtration, & faltes pour convainere 
tout t homme doue n ſorte de bon-ſens. 


Dy 26 Fuin 2777. 


* | 
Les Procureums- au Chatelet voulant fe Aſculper 
ris à vis du public de leur repriſe de fonctions, quol- 
selle ne-ſbit pas encore auſſi complette'qu'ells de- 
' Wvoit l'ètre, ont cru devolr faire imprimer FinjonRion 
t Wire qu'ont regue dans le tems les Syndics de la 
communauté, & que M. le Lieutenant Civil a é 
* WM orcs d'expoſer dans une Lettre. 
Lieu de M, ls Lieutenant Civil aur Procureuee 
de Communante, 
„ Al y longtems, Melſſteurs, que les audiences 
uu Pate Clyil Jabgulſont, que ſouvent II 86 oy pre- 


njuſte qu lrregullere. Ces Reflexion ſont appuy6es 


(378) 
ente wcnn Procureut. | Come il eſt tdbceffuire a 
fatre cefſer une inhchen fi ptejudiciabe au Public 
vous attrer fon; b II vous ple, de faire a4vertir cha 
eun de vos confferes pour quiily viennent plalder 
Cauſes dans leſquelles ils Wengen & de me fen 
dre compte! do 1 jo”: vous preſcris par 
Lettre“. 
„ ſe ſolo, Mefleuw; votre uffe&tonns fervitenr 
n Diifonr, A Pate ce 10 Mal 1771. 
ur ſufertp ton. A M. N. ut Procurturs | 
Ctr 2 di'Parte, 
eite ler u e Cimmunaul d leurs c 
freer, 
„ Mohfleur & Contrers,” 
% Nou your envoyons Copte de 14 Lain 
Hts u 6% dttite par M. 10 Liewteriant CIVIL 104 
4% ev mol, Nous tyons rhongsur d bre, Ae, 


cu ee, L. Abit 4 L. Bayt 
een ür de Communanid 
LULU ine 


Fu * n ., 


| Dopuly longioms ——— yok que 
Conſeil (ipdrieurs dovelent prononeer des imm. 
des peeunieives 'contre les Officers dev Builliages « 
no voudralont pay fee recontotive, eh © mOme ter 
de Clermont & de Lyon que coun de rey deus vil 
% Ctotent d en glee aRIivit6 contre len röſtie 
talrgs, — un ate 6mand de celuf de Ohtlons, 
<ul indiquo ſvo-prochuings poſitions # effechfer | 
ada mens. 


/ 


. 
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(379) 
” Louis, par la Grace de Dieu, Roi de France : 
& de Navarre, au premier Huiflier de notre Con- 
ſeil ſupErieur de Chalons ou autre Huiſſier ou Ser- 
gent Royal ſur ce requis, ſavoir faiſons que vi par 


notre dit Conſeil ſuperieur la Requite fl lui preſen- 
te pat notre Procureur general audit Conſeil ſupé- 
neur, expoſitive que par Arr&t de notredit Conſeil 
r WM ſup6rieur du 12 Mars detnier 1 lui a 616 donne 
ate de la lecture & publication de notre. Edit du 
mois de Février, aufi dernier, portant erdation des 
Conſeils ſupdrieurs, entégiſtré en notre Parlement 
de Paris le 2g dudit mois de Fevrier dernler : quien 
conſsquence il a 6t6 ordonne qu'il ſbrolt regiſtrs. au 
Greffe de notre dit Conſeil ſupdrieur , & gue Cople 
a collationnde de notre Kdit ferolt envoyde aux, Balls - 
e ages & autres Slages du refſout, pour y dire pee = 
lomont u, publid & rierte; enjolnt un Bube 
dv notre Procureur Gen drel audit Conſell , anne 
elfte & Gloges d'y tent? la mains & d'en cerhl 
flor notre dit Conſeil fiperteur dane lo mots] u 
„eulen de cet Arrdt II 4 adreitit-4 tous les Builline 
yes du veſſbrt denommes en notre dit Edit des nem 


allllages ſs ſont emprefite: d'onrdgiſirer purement & 
implement, & dien cortifier avant expiration du 
mois que coun de Ny & de $1, Diner ont envoy 
des arr0tds portant refus formel d\enregiftrer ; 'que 
coux de Chaumont, Chormort on Argone, Langres, 

Rumigny, Toys, & Pirey ſour Bay paroiiſent per 
des longueurs' affeftdes dluder ou au moins vouloir 
diff6rer l'enregiſtrement : que (c'eſt & notre dit Con, 
Cell ſp6riour.gu'il appartiont de pourvolr d Feten - 


. i 


dates almbrds & -collationnds! que plufieirs de res 


es qu'il eſt n6ceſſuire de réprimer i ces Cauſes 


mont en Argone, Rumigny, Langres, Troyes, 
'yey ſous Bar, de proceder, à compter du jour de la 


dit Conſeil ſuperieur dans la huitaine ſulvante ; finon 
& d faute de ce faire dans ledit delai, & celui paſ 


dos Bailtlages de Chaumont en Baſſigny , Clermont 


C880) 
tton de notre dit Edit & de nos volontés, que! 
le dela ports par fon Arrèt pour Venregiſtrement er! 
expire, & que comme la reſiſtance & le ſilence ase 
ſets desdits Bailliages. deviennent une deſobeiſſa 
Bail 
giſtt 
ence 
esc 
malt 
du 1 
tain 
Iras 
de . 


6 


15 


notre Procureur général a requis qu'il plut à notre 
dit Conſeil ſupérleur ordonner aux Ballliages de 
Vitry, Saint Dizier, Chaumont en Baſſigny, Cl 


Notification du preſent Arrét, 4 PEnregiftrement x 
& ſimple de notre dit Edit, & d'en certlffer notre 


16e, que les Prefidens & Confeillers de ehacun dey 


"dits Sleges, en vertu du preſent Arr6t & ſans quel 56e 
en ſolt beſoin d'autres, 
ment au payement de la ſomme de trois cens par 


ont contraints ſolida ire. 29 


vres par chaque jour de retard, juſqu'æ ev qu Il. 


nlent obels. La Nequste fignde Brajer, Procureurf mid 
_ "General, ou! le rapport de Andrei. ꝓtan- Henri Chap du 
 penitier, Second: Prefident on notre dit Conſeil fu. 7% 


perieur, & fu matlere miſe en deliberation , notie Fit 


Conſoll Supdrievr enjoint aux Subſtituts de notre Pro, du 
eurour Gdendral de notre dit Conſell fipdrieur dei 8. 


fd 

30 
lan 
gol, 


Bailliages'& autres Sioges du Rofſort & notainmen 


en Argone , Langres, Saint Dizter, Rumigny, 
Troyes, Vitry-l6-Frangols & Virey fous Bar, 0 
requerir pour nous au premier Jour d'audience qul I tar 
fulvra la hultuine de la ſlgnification du profent Arret, ! ! 
In lecture, publlestlon & enrdgiſtrement de notre I Phi 


(481 
zue kalt du mois de Février dernier, régiſtré en notre 
| ef:r/ement de Paris le 23 dudit mois, & en notre Con- 
abel ſuperieur le 21 Mars ſuivant, portant &tabliſſes 
Taneent des Conſells ſuperieurs, & aux juges desdits 
fes Mbailliages de procéder dans le m&me d6lai à lenr6- 
otrefiziſtrement pur & ſimple de notre dit Edit, comme 
| delleticore aux Subſtituts de notre Procureur General 
er eesdits Bailliages, chacun 4 ſon égard, d'y tenir la 
nalin, & de certifier notre dit Conſeil ſuperieur tant 
qu Requlſitolre que de I'Enregiſtrement dans la hul- 
arfiiaine ſulvante, & ce ſous les peines qu'il appartien- 
)treffira: i mandons mettre le- preſent Arrest à execution 
nonſde ce faire & donner pouvoir & commiſſion, Don- 
pale en notre dit Conſeil ſupérleur de Chalons le 
e is Mal Van de grace 1771 & de notre Regne le 
it56eme, Signs de la Pair. Collationne , ſcells le 
10% Mal 1771 ſigns de Is Pais, Le tout avec 
(paraphe, Th 
iff Lan 1771 le 3r jour du mols de Mal avant 
zur midi, à la Requite de M. le Procuteur General 
4% du Conſeil ſuperieur de Chalons y demeurant, j'ai 
ſu. Foſepb Colſon, Hulſſler Royal, regu au Bureau des 
ue Finances & Chambre du Domaine de Champagne & 
o, du Conſeil ſuperieur de Chalons y, demeurant rus 
e 8. Jacques paroifſe Notre Dame, ſouſſignd, fighl, 
fid & baills Cople 4 Mrs, les Offlelers du Balllige 
go & lege Prefidial de Vitry-lo-Frangols, en pure 
lant pour eu au domicile de Me. Claud Frans 


- la 


4 


90 
ul rant au die Vitry, & ſu perſonne, | 
t, De VArrdt dont Cople oft el-devan 
ro part & co qu'lls n'en Ignorent & ayent & % confor- 


t & dautre 


jolt Folly, Groffler en Chef dudlt Ballllage demeu - 


—— ng ig 2 *» 
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cette Capitale le retour des jeſuites: 1. depuls quel. 


orcxes 4 cet 6gard. 2. On en compte de falt plus 


dul ſont icl ſous leur vral nom, ſans la mofndre in- 


du Selgneur, & tout Paris eſt ipſtruit que l' Abbe 


St. Etienne du Mont avec beaucoup d'eclat, 
à tonne contre le Parlement, & loué les operations 
| de M. le Chancelier qu'il a nommé. 


eſt du c6te des autres branches de la maiſon de 
Bourbon , dont le Gouvernement moins verſatile 
que le votre perſiſte à vouloir la deſtruction de 

Fordre. Des Politiques vont juſques à pretendre 
que M. le Chancelier & M. te Duc d Aiguillon, de 


M. le Duc de Cboiſeul, profiteront de cette ſorte de 


O32) 
mer, ſous les peines portées, & leur al parlant com- 


me deſſus, laiſſe la preſente Copis * Colſon avec 
paraphe. a 


Du 28' vun 1771. | 
| Differentes en ſemblent favoriſer en 


ue tems on a remarque que toutes les eſtampes en 
50 orme de carlcature contr'eux, qu'on vendolt publ.. 
ement chez les Imagiſtes, ont abſolument diſpary, 
on ne doute pas que la Police n'aſt donne des 


de cent cinquante qui ſe mont rent publiquement & 


gulttude. 35. Pluſieurs ont des des pouvolrs de 
M. 1 Archeveque pour travailler ſous lui à la Vigne 


Vincent .(ci-devant Predicateur Jeſujte) a * b 


On aſſure que le ſeul obſtacle quiils rencontrent 


concert, cherchant à detruire tous les ouvrages de 


diviſion pour rompre te Pacte de famille: 4 quoi les 
Jeſuttes n fortement de leur Cote, 5 


> SP: Y 


| _ ($9) 
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Ce qui confirme que la Delibération du Sénéchal 
ie Toylouſe , en date du lundi 27 Mal 1771, dont 
on a par's, par laquelle il a refuſ6 de procsder 4 
ſenrégiſtrement de l' Arrété du Parlement de cette 
en lle du 4 du meme moſs, eſt l'ouvrage d'une puls. 
bly Nance ſupérleure, c'eſt l'affe ctatlon avec laquetle on 
ru, W's falt Imprimer & repandre dans Paris; qwolque ſule 
des unt les inſtructions données. tout recemmont par M. 
plane Chanceller dans fon diſcours lors de l'inſtallation 
t au nouveau tribunat, il ſoit, defendu de donner au- 

In. Neune publicitè aux Remontrances & Arrètés des Cours 
de perleures, à plus forts raiſon! à ces . -panticu- 
gde ers de rebellion. 
obe! Quoiqull en ſolt, les Officiers de cette e 

4M: mandés par le Parlement ont regu la Mercuriae 
\ k ſuwante par la bouche du Premier Preſident, © 
on „„ Vous avez cherché ſous de vains' pretextes & 

pr une fauſſe application des Ordonnances a Eluder 
ent effet des intentions de la Court. , 
„ Vous avez congu vos Proces 'Verbaux en des 
termes dont Flndéeencs Fuffecte ver on leg 
ſentimens qu ils decelent”.. 025, 

„Deja le plus grand nombre & les retntipany 
tes Sieges du reſſort ont mieux ſenti que vous l'on - 
deur que la Cour leur à fait en les aſſociant A la 
garde & au dépot de l'acte important qui vous a été 
adrefſs; elle eſperoit que exemple des autres tri- 
bunaus , les ſentimens de pluſieurs d'entre vous & le 
n6contentement public vous ouvriroient les yeux 


„ ö a 
9 i ; 
+ 22 1 . 


zele & de repentir 
part, vous ne lui avez n en alte force do. 
belſlance - 2 * F 

„ Vous vous ſeparez de reihte qu anime a cell 
moment la Magiſtrature entiere, vous mérites toute | 
Panimadverſion de la Cour. N'oubliez jamais Tin 
dulgence dont elle uſe aujourdhui; ; vous n obtien· 
_ drez ſa protection & ſa confiance que par un Prompt 
retour aux ſentimens qui ws open oy vrais * 

Ziftrats. Ae ck e, My 21-9 (7 
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N. le comte de 45 Marche commence Fi refenti 
les ſuites heureuſes de ſa défection du parti des Prin- 
ces du ſang; il wavoit point encore de Gouverhe- 


ment, & il 6toit le ſeul privé de cet avantage. Le 


Roi vient de lui accorder le Gouvernement du Ber- 
n, vacant par la mort du Comte de Clermont. II n'a. 
volt auſſi qu'un ſeul Regiment d' Infanterie, quoique 
les Princes en ayent d' ordinaire trois, & il a eu ce. 
hui de Clermont Prince, Cavalerie. Enfin 8. M. a 
fait retourner ſur la tte du Comte de la Marche la 
penſion de 50,000 Livres 1 autre Apen a, i 
A 6 


3 
Fin du era, Pugs hb. 1 
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